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Knon, pose, parmi des milliers de
la journée de dimanche, la ferme expérimen-
tale d'Ottawa sera le siège d’une grande expo-
sition de chrysanthèmes. La vignette ci-dessus

aux membres

là capitale d
Un nombre considérable

por le président des Etats-Unis et le premier
Nombreuses réceptions
officielles .

ministre —

 

LA DEFENSE DE L'AMERIQUE
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Une jolie Canadienne, Mlle Jeanñine Ga-

Par Dave McINTOSH, de la Presse canadienne

  

 

fleurs. Durant

¢ notre pays
 

de sujets seront abordés

nous donne un aperçu de la beauté qui viendra
satisfaire l’oeil de celui ou celle qui visitera
cette magnifique exposition. L'exposition est un
événement de grande importance pour l'ama-
teur en floriculture.

Eisenhower adressera la parole
des deux Chambres

au cours dé sa visite dans ;

 
(P.C.) — La conversation portera probablement sur un grand

nombre de sujets, lorsque le président Eisenhower, rencontrera le
premier ministre Saint-Laurent et le Cabihet canadien, au cours de
la visite présidentiellé de vendredi et samedi prochains à Ottawa.
Mais on prévoit que les principaux sujets seront la défense, et les
relations commerciales.

M. Saint-Laurent a fait savoir que seules les ‘“‘affaires mondiales”
seront à l'ordre du jour durant les entretiens qu’äura le président
des Etats-Unis avec le Cabinet canadien, samedi, après avoir parlé
devant la Chambre et le Sénat réunis.

Le fact Je plus commun aux
deux pays"\dé te temps-ci ‘est la
tléfense continentale, mais le Ca-
nada estime due‘les relations com-
merciales sont, tout à fait aussi
importantes, pârce que la plus
grande part de l'économie natio-
nale en dépend.
Le premier ministre et le pre-

sident auront maintes occasions
de causer familièremient durant la
tournée dc diners, de déjeuners
et de réceptions à Rideau Hall.
résidence officielle du gouverneur
général, à la, résidence du pre-
mier ministre et à l’ambassade
des Etats-Unis.
La visite du président se pré-

sente comme “visite de courtoi-
sie” et les hauts dignitaires d'Ot-
tawa disent qu'elle ne sera que
cela en grande partie. I! vient
rendre au premier ministre Saint-
Laurent la politess& ques lui fit à
Washington M. Saint-Laurent, en
mai dernier.

À part ies autres-bons résultats
qu'elle peut-amener, la visite du
président ne’ peut que stimuler de
meilleures relations entre le Ca-
nada et les Etats-Unis. On peut
dire que cette visite vise moins à
impressionner les Canadiens que
les Américains. à faire saisir à

ceux-ci combien le Canada a pris
d'importance en ces dernières an-
nées et combien est étroite la
liaison entre les deux pays. Quel-
que 70 journalistes américains
accompagneront le président.
La quantité des réceptions d'E-

tat empêcheront probablement
que soit poussée à fond l’étude
d’un sujet particulier. Les minu-
tes du président seront surtout
consacrées à des diners, des re-
ceptions, des revues militaires et
la plantation d’arbres.

M. et Mme Eisenhower arrive-
ront à la gare Union à 11 heures
et 40 du matin, vendredi. et se-
ront accueillis par le gouverneur
général Vincent Massey et le pre-
mier ministre Saint-Laurent en-
touré de ses ministres.

Le président passera en revue
une garde dans le square de la
Confédération près de la gare,
puis déposera une couronne au
pied du monument aux morts et
se rendra ensuite à Rideau Hall
où le couple présidentiel sera
l'hôte desM. Massey.

Dans l'après-midi, le président
et son épouse planteront chacun
un érable dans le pare de Rideau (Suite à la page 12 col. 2)
 

Les ‘explicationS° se muent en

traitements inhumains en Corée
Selon le président de la
ment des prisonniers —

commission de rapatrie-
Des menaces contre ceux

qui refusent de rentrer dans leur pays

PANMUNJOM (P.A.) — Le pre-
sident: de la commission de rapa-
triement a déclaré hier que les
interrogatoires prolongés que les
commuünistes funt subir aux pri-
sonniers de gierre sont inutiles
et “inhumains”, Il a ajouté que
les explications cesseront à moins
que les Sino-Coréens ne changent
leurs tactiques‘
“Je répugne à donner ordre À

mes gardes de recourir à la force
nécessaire pour maintenir ces
malheureux prisonniers devant les
explicateurs”, a dit le lieutenant-
généra] indien K.-S. Thimayya a
une conférence de presse à laquel-
le les correspondants sino-coréens
assistaient.

“C'est inhumain. Je ne peux
plus aller dans les tentes (d'expli-
cations) et assister aux intérroga-
toires. “En tant que l'Inde est
responsable, je ne peux permettre
que cela continue.” .
Thimayya a aussi révélé que

deux officiers indiens ont été gar-
dés comme otages. dans le camp
des prissaniers procommunistes.

par 22 Américains et un Britanni-
que. Les Indiens ont été libérés
après qué la commission eut en-
tendu les demandes des prison-
niers pour faire censurer la cour-
rier en provenance de leur patrie.

Les captifs, que les Sino-Co-
réens déclarent hostiles au rapa-
triægent, ont protesté contre la
réception de lettres visant a les
“intimider, & les calomnier, a les
contraindre et à les corrompre”
dans le but de les inciter à ren-
ffer dans leur pays, a expliqué
Thimayya. On a donné ordre de
saisir tout courrier indésirable.

Thimayya a souligné qu'il em-
ploiera des troupes indiennes pour
mener les interrogatoires si les
entrevues dirigées par les com-
munistes prennent fin.

“Je vais faire tout ce qui est
raisonnable pour réussir même
usqu'au dernier jour.” a déclaré

imaryva. # Le programme d'explications
doit se poursuivre jusqu'au 24
décembrr.
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L'évêque de Trieste
lance un appel a la

- paix à ses ouailles
TRIESTE , (A.F.P.) — Mgt

-Santin, évêque de Trieste, a
lancé, vendredi soir, un appel
à la population dans lequel il
déclare notamment. “Reve-
nons aux sentiments de paix.
Pourquoi continuer à répan-
dre Je sang de nosenfants; Jes
deuils sont déjà trop sérieux.

Trop de familles pleurent. Avec piété, réunissons-nous
autour des dépouilles et
prions. Ceux de VEternité nous parlent seulement de
paix, écoutons leurs voix, re-
prenonsle travail et les études

||ave dignité et sérénité.”

    
Cinq mutelots

sont disparus
HAMBOURG (A.F.P.) — Selon

les dernières informations parve-
nues à Hambourg au sujet du
naufrage du navire suédois ‘Bjoer-
koe”, abordé vendredi soir à l’em-
bouchure de la Weser par le
transport de troupe américain
“Sea Wind”, 18 survivants seule-
ment et deux morts ont été rame-
nès à bord du bateau pilote “Lud-
wig Plate”. Les recherches se
poursuivent pour retrouver 5 man-
quants. Le capitaine du “Bjoer-
koe” se trot've parmi les survi-
vants.

Le transport de troupes “Sea
Wind” avait quitté vendredi à 18
heures le port de Bremerhaven.
La collision s'est produite par
temps clair et mer calme à 21
heures 45 locales. Au moment de
l'abordage, la position du trans-
port de troupe américain était 53
degrés 52 minutes nord et 7 de-
Zrés 56 mimutes est. A 22 heures
30 le “Bjoerkoe a disparu dans les
flots, sur un fond de 18 mètres.
Il est encore impossible de déci-
der de la responsabilité de la ea-
tastrophe, Cet abordage s'est pro-

duit dans les mémes parages et
dans les mêmes circonstances et à
la même époque de l'année que
celui du grand paquebot de luxe
argentin de 10.515 tonnes “Mai.
pu” abordé et coulé en novembre
1951 par le transport de troupes
américain “General Hershey”.

Duplessis forcé d
décliner l'invitation
d'Eisenhower à Ottawa
QUEBEC (P.C) — Le premier

ministre Duplessis a dit aujour-
d'hui qu’il a été forcé de décliner
une invitation du president Eisen-
hower d'assister à un diner qui
sera offert à l'ambassade des
Etats-Unis à Ottawa le 14 septem-
bre prochain.

M. Duplessis a dit qu'il avait
déjà accepté d'assister aux céré-
monies gui marqueront la célébrg-
tion du 75e anniversaire de la fa-
culté de droit de l’université de
Montréal a cette méme date,
Le diner du président sera of-

fert lor. de sa visite officielle
dans la capitale canadienne en fin
de semaine prochaine.
M. Duplessis a déclaré que la

province de Québec y sera repré-
sentée par l'hon. Paul Sauvé, mi-
nistge de la Jeunesse et du Bien-
Etre social. qui à titre de lieyte-
nanft-colonel, a servi en Europe au
cours de la dernière guerre mon-
diale. sous le commandement du
président Eisenhower alors chef des forces armées alliées,
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C’est la men

Quarante-huit feux de
l'Ontario — La situati

TORONTO (P.C.) — La chasse
sera peut-être interdite en fin de
semaine dans quatre régions de
l'Ontario si les chasseurs conti-
nuent d’être aussi négligents avec
le feu, a dit hier le ministre des
Terres et Forêts.

Quarante-huit feux brülaient
dans les régions de Lindsay,
Tweed, Parry Sound et Pembroke,
Tous étaient maitrisés.
Un porte-parole a dit que la si-

tuation des feux est la pire dans
Phistoire de la province à cette
époque de l’année.
Le ministre des Terres, l’hon.

Gemmell, a annoncé que les
gardes-forestiers cqntinuent de pa-
trouiller les quatre régions jus-
qu’au 30 novembre, Les patrouilles
forestières cessent habituellement
le 31 octabre àla fin dela période

i
 

planer le gouvernement

 

quel’on ait vue depuis plusieurs années

LES FORETS SONT SECHES

La chasse sera interdite,
continue de se montrer imprudent.

mam= 9

ace quefait

 

forêt ont éclaté dans
on actuelle est la pire

normale de danger, qui est de
sept mois.

Près de cent- pompiers du mi-
nistère qui normalement sont con-
gédiés le 31 octobre ont été
rappelés.
Le porte-parole du ministère a

dit que le nombre des feux est
passé de 23 à 48 aujourd’hui.

“Si les incendies continuent,
nous devrons peut-être interdire
toute la chasse”, dit-il. “Ils pour-
raient devenir hors de contrôle.”
On ne prévoit pas de pluie en

fin de semaine. Les forêts sont
sèches et le sol est jonché de
feuilles séches.
On ne sait pas combien de

chasseurs se trouvent dans la ré-
gion. On attendait quelque 10,000
chasseurs de chevreuil des Etats-
Unis.

 

qu'annonce le p

QUEBEC (PC) — L'Hydro-
Québec a décidé d'aménager en
une seule fois 1,200,000 chevaux-
vapeur dans son vaste projet de
la rivière Bersimis plutôt que
d'atteindre ce chiffre par degrés,
a annoncé aujourd'hui le premier
ministre M. Duplessis.
Les plans antérieurs étaient

d’aménager d'abord 300,000 che-
vaux-vapeur et “d'augmenter plus
tard la production de la vaste ex-
ploitation sur la rive nord du
Saint-Laurent,

Cette décision a été prise apres
avoir constaté que le coût de cons-
truction pour la production de
1,300,000 chevaux-vapeur serait

moins élevé réalisé en une seule
fois. qu'en y ajoutant 300,000
chevaux-vapeurs plus tard.

L'évaluation antérieure indique
que le projet coûtera entre $175.-
000.000 et $180,000,000, a dit M.
Duplessis,

11 a ajouté que le plan initial a
été modifié lors d'une réunion
cette semaine avec trois membres
de l’Hydro-Québec, MM. L.-E. Pot-
vin, président; J.-A. Savoie, direc-
teur adjoint et René Dupuis.
commissaire.

“On considère maintenant que

Québec aménagera d’un seul coup
une centrale de $180,000,000
Sur la rivière Bersimis — Une capacité de

1,200,000 chevaux-vapeur

Duplessis — Pour, la rive sud

 le projet est beaucoup plus vaste

C'est ce
remier ministre

qu'on ne le pensait d'abord”. a
dit M. Duplessis.

“Les experts disent que la ri-
vière Bersimis a un potentiel de
1.750,000 chevaux-vapeur, ce qui
est suffisant pour répondre aux
besoins de la région du Saguenay,
de baie Comeau, de la péninsule
de Gaspé, du district du bas Saint-
Laurent et d'une bonne partie du
reste de la province.”

M. Duplessis a souligné que les
journaux ont rapporté cette semai-

ne qu'un incendie a endommagé
les moteurs diesel d'une centrale
du bas Saint-Laurent abaissant
l'intensité du pouvoir à son mini-
mum a Rimouski et dans les viiles
environnantes.
“Cet accident malheureux dé-

montre mieux la justesse de la dé-
cision que nous avons prise d’ame-
nager la rivière Bersimis dans le
temps le plus bref possible.
“Une fois l’aménagement termi-

ne, nous verrons à ce que la po-
pulation de la région du Sague-
nay et celle de Rimouski soit pro-
tégée contre ‘ces sérieux inconvé-
nients.”
Les plans prévoient l'installa-

tion de câbles sous-marins de 31
milles de longueur, sous le Saint-
Laurent, pour fournir l'électricité
à la région de la rive sud.

  
tale — Des masses d

Il a neigé un

CHICAGO (P.A.) — Des tem-
pêtes de neige, poussées par de
fort vents, se sont abattues sur
la côte est des Etats-Unis et dans
une vaste région des Plaines, hier,
donnant aux deux régions leur
première touche hivernale à la
suite d'une vague prolongée de
temps doux.

Les tempétes ont été suscitées
par une grande masse d’air froid
qui s'est répandue au-dessus des
Etats-Unis. depuis les Rocheuses
vers l'est et jusqu'au Golfe du
Mexique, dans le sud.
On a prédit des chutes de neige

allant jusqu'à huit pouces au Kan-
sas, où la neige est accumulée en
bancs par le vent. Sur la côte
de l'Atlantique. la chute de neige
devrait atteindre un maximum de
cinq pouces sur les flancs orien-
taux des montagnes de la Penn-
sylvanie.

L'air froid a fait descendre les
températures dans les Etats en-

Premières tempêtes hivernales
‘en plusieurs coins des E-Unis

Dans la région des Plaines et sur la côte orien-

de la zone des Rocheuses —
‘air froid descendent

peu partout

seule la pointe sud de la Floride
a été épargnée. Au milieu de
l'après-midi, il faisait 59 à Tampa,
mais le thermomètre marquait 80
à Miami.
Dans la région des Plaines, l'ef-

fet ie plus remarqué et le mieux
accueilli a été d'humecter le sol
très sec des terres à blé.

11 a neigé de façon générale dans
une région s'étendant des monta-
gnes de la Caroline jusqu'à New-
York. Dans la région côtière, elle
a presque complètement fondu,
embourbänt les rues de Washing-
ton, Baltimore, Richmond, Phila-
delphie et d’autres villes. À New-
York, il a peu neigé. mais les
rafales semblaient furieuses sous
la poussée de vents de 35 milles
à l'heure.
A Lexington. Nebraska, on a rap-

porté sept pouces de neige sur
le sol. Les bancs de neige s'ac-
cumulaiei:t dans cette règion et
dans le sud-ouest du Dakota, le   tourant le golfe du Mexiquz et centre ct l'ouest du Dakota-nori,
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IL TROUVE LA MORT-—M. Jo-
seph-Léo Charron, de Bucking-
ham, a perdu la vie de bon-
ne heure vendredi matin, quand
le camion qu'il conduisait a
capoté, près de Glen Almond.
Agé de 25 ns, il étail marié et
père de famille.

Envoyé italien
convoqué par Eden
LONDRES (FPAi).Dans un

geste inatlendu, le ministre bri-
tannique des Affaires étrangères,
M. Anthony Eden, a convoqué au-
jourd’hui l'ambassadeur italien
M. Manilo Brosio, pour des entre-
tiens urgents au sujet de la ques-
tino de Trieste extrêmement ten-
due. Cette convocation se produit
en marge des émeutes à Rome et
à Triesté. Les troupes britanni-
ques et américaines ont été man-
dées à Trieste pour calmer le dé-
sordre.

M. Eden a interrompu une fin
de semaine à la campagne pour
rentrer à Londres en vitesse afin
de saisir l’ambassadeur italien des
vives inquiétudes britanniques au
sujet de ces émeutes.

L'arnbassade italienne dit que
M. Brosio se mettra en route pour
Rome demain afin de consulter
le premier ministre M. Giuseppe
Pella.
M. Eden a convoqué le ministre

italien après avoir étudié les rap-
ports parvenus des autorités bri-
tanniques à Rome et à Triesie au
sujet de la marée montante de
sentiments antibritanniques dans
ces deux grandes villes.

Le lerbataillon
reviendra au pays

 

lundi prochain
OTTAWA. (P.C.) — Le ler ba-

taillon d'infanterie canadienne ar-
rivera à Québe. lundi en soirée,
mande aujourd’hui le quartier-gé-
néral de l’armée.

Les officiers et 806 militaires
étaient montés à bord du paque-
bot Samaria à Rotterdam lundi
dernier.

Les troupes monteront à bord de
convois spéciaux peu après l'arri-
vée du navire pour jouir d'un con-
gé bien mérité. Au terme du con-
gé le bataillon se réunira au camp
militaire d2 Petawawa pour être
rebaptisé et fera partie du régi-
ment des Gardes canadiens nouvel-
lement formé.

Les jeunes Allemandes qui ont
épousé des Canadiens alors qu’ils
étaient Je service en Europe vien-
dront au Canada plus tard.

Les deux autres bataillons d'in-

s’embarquer au cours du mois
pour rentrer au pays. M s'agit du
ler bataillon du Canadian High-
land. rebaptisé ler bataillon du
Black Watch (Royal Highlanders
of Canada), et le ler bataillon ‘de
Fusiliers canadiens. rebaptisé ler
‘bataillon des Queen Own Rifles of
Canada.
l'Europe

Le Queen Own quitte
dimanche et le batail-

“lon de Highland le 15 novembre.

Deux mortsdans un
incendie à Sarnia

SARNIA (P.C) Un couple
âgé de Sarnia, M. et Mme
C.L. Yates, ont été brûlés à
mort dans un incendie qui a
éclaté dans leur demeure tôt
aujosré hui.

Agent d'immeuble à sa re-
traite M. Yates venait à peine
de terminer d'imposantes ré-
parations à sa maison grave-
ment endommagée par la
tornade qui s'est abattue sur
Sarnia l'été dernier,

   b perdu la vie et 15 ont

 

sule italienne — T

police durant sept heures.

soldats d’occupation américai
baïonnette au fusil.

blessés par une grenade à ma

Six morts et 48 blessés
! Jeudi, deux manifestants ont

subi des
blessures. Depuis 72 heures, les
émeutes ont donc fait six morts et
48 blessés, Les manifestations ont
éclaté par suite de l'interdiction
de la police de hisser un drapeau
italien sur l'hôtel de ville. Plu-
sieurs des manifestants étaient des
éludiants italiens. Trois des morts
sont des garçons de 15 ans,

: Ce port de l’Adriatique ressem-
blait hier soir à un champ de ba-

taille. On y voyait des groupes de
manifestants défiler dans les rues
tachées de sang et jonchées de dé-
bris de chaises et d'éclats de
verre. pr

Les troupes britanniques et amé-
ricaines montent la garde auprès
des édifices stratégiques, secon-
dées de la police italo-slave for-
mée par les Britanniques. Les sol-
dats n'ont pas jusqu'ici tiré un
seul coup de feu. Ils ont reçu or-
dre de ne recourir à leurs armes
qu’en état de légitime défense.
On a signalé que la loi martiale

sera peut-être proclamée si la si-
tuation s'aggrave.

Dans 15 villes

Des actes de violence ont écla-
té 4 Rome et dans 14 autres villes
italiennes pour appuyer les mani-
festations antialliées survenues à
Trieste.

Les diplomates italiens à Lon-
(dres et Washington ont reçu or-
| dre de protester contre les san-
glants incidents. Ces protestations
s'ajoutent à celles des autorités de
Trieste.

 

 

TRIESTE (P.C.) — Des manifestants pris de

armés de grenades a main, de matraques et de pattes de

chaises, ont livré hier une série de batailles rangées avec is

Le gouvernement militaire allié a annoncé

que quatre manifestants ont été tués par le feu des policiers

et qu'une trentaine ont été blessés. Trois policiers ont été

Le numéro: 10 sous

tiale serait
ans [rieste
si l'onSi là situation s'aggrave

dans ce centreindustriel
Pour le moment l'émeute semble matée — Des

incidents dans quinze villages de la pénin-
rieste, un véritable

champ de décombres
 

PROTESTATIONS OFFICIELLES

fureur,

Les émeutiers ne se sont apaisés qu'après l’arrivée de
ns et sLritanniques portant

hier soir

in.

Le ministère des Affaires Stran-

gères d'Italie a signalé hier soir
que le premier ministre italien,
M. Pella, a rappelé de Londres
l’ambassadeur Manlio Brosio pour
consultations.

Les Britanniques et les Améri-
cains ont fait savoir qu’ils étudient
sérieusement l’émeute, Le gouver-
nement des deux pays a condam-
né les “éléments irresponsables à
Trieste”, tout comme l’a fait le
commandant allié, le général sir
John Winterton. Un porte-parole
du ministère des Affaires étrange-
res de Londres a souligné aux
journalistes que les incidents se-
ront examinés en pelationg ‘avec
l'éventuelle évacua ges À s
anglo-américainesde Tazone À du
territoire libre — zone qui doit
être remise à l'Italie. Ce projet
s’est heurté à l'opposition résolue
de la Yougoslavie, qui occupe la
zone B. J
L'émeute a débuté mercredi,

jour de l'armistice italien de la
première guerre mondiale, au
cours des manifestations pour le
retour de Trieste à l'Italie,

Les manifestants sont devenus
furieux lorsque la police formée
par les Britanniques a arrêté 16
Personnes. Neuf autres ont été
blessées,

”

Nouvelles écoles
QUEBEC (P.C.) — Le premier

ministre M. Duplessis a dit hier
soir qu’il a accepté de présider
à l'ouverture de deux nouvelles
écoles. à Giffard, le 22 novembre
prochain.
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capitulaire

 

‘II nace de revolvers, le Dr Adal 1

| formations sur cet incident. 

Enlèvement du vicaire

BERLIN (A.F.P.) — Le “Petrusblatt” (Semaine religieuse
t du diocèse catholique de Berlin) annonce la disparition de Dr
| Adalbert Zink, vicaire capitulaire du diocese d'Ermland, placé
| sous la domination polonaise dans l'ancienne Prusse orientale,

Après avoir fait cerner l'évêché par un cordon de sentinelles
| £n armes, des policiers ont perquisitionné dans les locaux, frac-

*f} turé les meubles puis sont montés dans la chambre du vicaire,
| capitulaire, précise “Petrusblatt” qui ajoute que, sous la me-

mains vers une destination inconnue. L'organe religieux souli-
gne que ni la radio, ni la presse polonaise n’ont donné d’in-

d'Ermland

bert fui emmené menottes aux    
 

La G.-B. constr
all

uit des maisons

rythme de 300,000 par an
i Ala finde la guerre, elle manquait de 2,000,000
; de logements — Des efforts tentés amenent

graduellement un adoucissement
|

- LONDRES (Reuter) La
Grande-Bretagne, construisant des

(fanterie de la 27e brigade doivent| maisons au rythme de 300,000 par

‘année, fait un vigoureux effort
peur résoudre la crise de l'ha-
bitation.

La vue de maisons proprettes

jen banlieue et d'immenses blocs
| d'appartements à travers le pays
donne un nouvel! espoir aux jeu-
nes couples, dont plusieurs doivent
encore vivre avec les beaux-
parents ou habiter dés apparte
ments meublés, trop coûteux pour
leurs revenus.

; A la fin de Ja guerre. la Grande-
Bretagne manquait de près de 2,-
000,000 de nouveaux logements.
Les bombes avaient rasé 220,000
maisons et en avaient rendu 250.-
000 inhabitables à tout jamais. En-
tre 1939 et 1045, le bâtiment ces-
sa à toutes fins pratiques.

La plupart des Britanniques
qui acquièrent une vieille maison
ou en font construire une neuve
obtiennent le capital nécessaire
par l'entremise d'une ‘société de
construction”. La première mise
‘de fonds varie de 10 à 20 pour
 

i de la crise

cent de la valeur totale. La société
prête le solde sur hypothèque
remboursable en vingt ans. Durant
cette période, le propriétaire ver-
se 12 chelins 10 pence par mois
pour chaque tranche de iQ livres
qu'il a empruntée. Ce versement
couvre l'intérét et l'amortissement.
Le coût de la construction, y
compris le terrain. est d'environ
$7,000.

L'an dernier, 1,646,713 familles
ont acheté leur foyer par l'entre-
mise des sociétés de construction,

; Bien que l’entreprise privée soit
| maintenant libre, les autorités lo-
cales n'ont pas ralenti leurs ef-
forts de construction des ‘maisons
du conseil”, comme on les nomme
familièrement. Ces maisons é&tati-
sées sont construites par les con
seils municipaux des villes. villa-
ges et comtés, avec l’aide de sub-
ventions du gouvernement central,
qui accorde, à bas intérét, des
prêts d'une durée de 60 ans.
Les locataires peuvent acheter

ces maisons. mais la plupart res
tent à loyer. Le loyer varie d'aus
si peu que neuf cheiins trois pen-
ce par semaines à 45 c'helins. 
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i. LE peéaie est sans doute l'objet
le plus’ délicat sur lequel puisse
Porter la critique. Elle est en ef-
fet un art qui échappe à toutes
des régles et conventions que
Comprennent généralement les au-
tres genres littéraires.

CAtiques et poéies se sont tou-
ours .affrontés, les uns revendi-
Quant une logique dans la créa-
on que les autres repoussent en

invequant une liberté d'action, de
© iscience et de langage, à la.
‘Æ-zlle {ls prétendent ne jamais
venoncer,
, Aussi les critiques sont-ils par-
fois contraints de suivre les poè-
Les là où ceux-ci veulent bien les
-Mener, et la tâche qui leur est
:Mppartie. est de ce fait, extrême-
sment difficile, Pour eux, le pro-
blème est de ne pas trahir une
-oeuvre, tout en l'étudiant avec le
respect de la sympathie (au sens
Propre du terme), qu'elle mérite.
Une- remarquable collection

d'essais critiques intitulée “Poè-
tes d'Aujourd'hui (1)”, qui comp-
te, défà.près de quarante volumes
consacrés aux poètes contempo-
ralng les plus significatifs, nous
montre comment il faut concevoir
une critique de la poésie. Cette
gollection n'est soumise à aucun
système d'analyse préconçu à au-
cune des formes d'explication Iit-

“téraire qui font office de recettes
dans ‘les ouvrages didactiques.
Mais des auteurs aussi différents
“qu’André Billy, Claude Ray, Ro-
‘bert Mallet, Jean Rousselot, Alain
‘Bosquet, gui ont écrit respective
ment les études sur Max Jacob,
Jules” Supervielle, Francis Jam-
mes, Tristan Corbière, Saint-John
Perse, ont trouvé, semble-t-il, la
Jjuste.’manière d’embrasser l'oeu-
vre de ‘grands écrivains dans son
ensemble, afin qu’elle n’apparais-
‘se pas au lecteur morcelée, divi-
‘sée, compartimentée en sections
,ou chapitres arbitraires. En effet,
- pour le poète, sa propre vie est
Jn poème, c'est-à-dire une créa-
Mon continue. On ne saurait done
luf assigner de limites, affirmer
quand elle commence et où elle
s'achève. Elle participe au mouve-
ment de l'univers, et se situe au
coèur même de l'époque qui la
“voit naitre, C'est pourquoi le rô-

! ‘Xe du critique, comme le dit René
Daumal, ést de “montrer lumineu-
“sèment que le poète écrivit une

*oëuvrenécessaire, liée par un dé-
términisme rigoureux à la totalité
Mu monde contemporain, et sou-
“tenuepar une lol aussi parfaite-
“Ment_inflexible unissant chaque
“partistour
- Ainsi conviendra-t-il de cher
-cher dans la poésie sa fonction
.éthique et métaphysique, sans
pour cela restreindre la part pré-
Pondérante qui revient à la pure
esthétique. Porter un jugement
.sur Baudelaire, sur Rimbaud, sur

z:Valéry, révélér l'aspect le plus
secret, le plus intime de leur pen-

-sée, découvrir les merveilleux ho-
rizons que dissimulent souvent
leurs poèmes, c’est d'abord recon-
mäître l'importance de leurs té-

1 Tmolgnages sur la vie, et ensuite
i ‘admettre que leur expérience des

“Choses contribue à donner aux
‘hommes une conception du monde
qu'ils sont en mesure d'accepter

zou de refuser.

-- Quand Pierre Reverdy déclare:
1“La poésie n’est certainement pas
‘dans, les choses, autrement tout le
monde l'y découvrirait aisément...
“Mais toutes choses peuvent deve-

——

commentaires

sur un recueil d’essais
nir à l’aide de mots poésie’, il nous
indique que la» poésie n’est que
la pensée qui se fait langage en
établissant, en recherchant ou en
inventant de nouveaux rapports
entre les choses. Que l'on se garde
de croire que la poésie n’est qu’une
sorte de magie verbale où la sensi-
bilité  supplée à l'intelligence.
Qu'elle tende à restituer aux mots
leur harmonie première, qu’elle
se plie au contrôle sévère de la
réalité et à la discipline de la
raison, voilà qui, pour certains,
paraît moins évident. Et pourtant
rien n’est plus exact. Il suffit,
pour s’en convaincre, de choisir
l'un quelconque de ces essais sur
les poètes d'aujourd'hui,

Louis Perche, dans son livre aur
Paul Claudel, met en doute la va-
leur d’un auteur si, malgré toutes
les qualités qu’on lui attribue, il
ne possède pas celle d’être de son
temps. Notre siècle étant celui
de la machine, il justifie le messa-

# du grand poète catholique:
“Claudel parle ici en homme d’ex-
périence qui veut dépasser, mat
triser les perfectionnements de la
technique, afin que celle-ci con-
serve vis-à-vis de celui qui l’em-
ploie un réle de subordination...
Le poète se tient ferme sur la
sainte réalité”. De son côté, René
Bertelé écrit d'Henri Michaux:
“On s'aperçoit déjà que ce poète
a fixé quelques-uns des éléments
fondamentaux d’une attitude et
d'une mentalité du XXème siècle”,
Les critiques s’efforcent donc d'a-
nalyser une oeuvre en fonction de
sa situation dans une époque. Si

elle répond aux exigences du pré-
sent, si elle traduit ce besoin de
permanence et d'amour qu’éprou-
vent les hommes, si elle exprime
ce qu’il y a de plus sacré et de
plus impérissable dans une civili-
sation, l'oeuvre lyrique est aussitôt
considérée comme valable, néces-
saire et authentique. Et c'est jus-
tice, puisqu'elle oblige l’initié ou
le profane à prendre parti pour
ou contre son temps, en l'invitant
à réfléchir sur la signification à
donner aux questions qu'il ne man-
que jamais de se poser sur la vie,
l'amour et la mort.

La critique devrait-elle donc dé-
truive sans pitié tout ouvrage inu-

tile, ainsi qu’on se plait a l'affir-
mer aujourd'hui? Une telle ri-
gueur est-elle souhaitable? Sans
doute, puisque l’avenir est le plus
intransigeant des juges; et si de-
vancer la postérité, est une démar-
che audacieuse, du moins offre-t-
elle l'avantage de créer une tradi-
tion de la beauté et de la gran-
deur qui lie le passé au présent.
N’est-ce pas la même force, la
même noblesse, le même génie que
l'on admire chez un Dante, un
Shakespeare, un Racine, ou un
Goethe? Ce sont ces valeurs, que
la critique a pour mission de dé-
celer dans l'oeuvre des auteurs
contemporains, en même temps
qu’elle rend accessible au lecteur
des livres réputés difficiles, mais
indispensables à la culture et à
la connaissance de ceux qui s’inté-
ressent au mouvement intellectuel
de leur génération. C'est dans ce
sens que’ les collaborateurs de cet-
te collection consacrée aux poètes
d'aujourd'hui ont orienté leurs ef-
forts, et, à une période de l'his-
toire où l'on parle si fréquemment
de décadence, ils viennent nous
rassurer sur la haute qualité de la
poésie moderne.

Jean-Claude IBERT.

(S.LF.

(1) Editions Pierre Seghers, Paris,
1945-1953. 
 

Le mouvement ouvrier 54,
| ‘une revue

qui charmera vos loisirs
** La LOC. canadienne, cette an-
“née encore, présente au grand

“public son magazine annuel “Le
“Mouvement Ouvrier '54”, le qua-

* torzième de la série.
Les 40,000 foyers ouvriers à qui

il s'adresse tout particulièrement
lui font toujours un accueil sym-
pathique. Car ils sont sûrs de

trouver dans ses pages, comme par
“les années passées, un message
“pour eux. :

Par son furmat commode, sa

présentation attrayante, sès nom-
-breuses photos artistiques, ses arti-
ëles à la fois sérieux et badins,

ce magazine s'est créé une place
. au sein des foyers. Chacun des
membres de la famille — petits
et grands — est devenu aujourd”
hui un lecteur.assidu du Mouve-
ment Ouvrier, et on l’attend cha-

“que année avec impatience.
*- Ses 200 pages offrent aux lec-
*teurs de nombreux articles sur
“des sujets fort variés qui sont
“groupés par sections, soit: l'épar-

“ne, la santé, les loisirs, l’éduca-
‘tion, le travail et l'habitation. La
section Education est consacrée
entièrement aux jeux des enfants,
tandis que la section Travail ren-

‘’seigne sur les divers métiers de
l'imprimerie, On y trouve de plus,
rdans une ou l'autre des sections,
«des considérations sur l'assurance-
: vie, des conseils sur la peinture
! extérieure des maisons, des sug-
} gestions pour une bibliothéque fa-
i miliale, une opinion sur la télévi-
! sion. Aussi, un article sur Jes
i caisses scolaires et sur la tenue
! d'un budget ‘chez les enfants.

Tous ces articles sont signés par
des écrivains connus de tous, et
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pour la plupart, des spécialistes.
Ont prété leur concours: Jean-

Marie Massé, Rémi Lair, Gertrude

et Germain Brière, Thérèse Gouin-

Décarie, Alfred Rouleau, Ernest
Duquette, Denise Tessier, André

Laurendeau, Jeanne Boulizon,

Jean-Marc Chevrier, Jeannette
Dalpë, Roger Dion et autres.*

Le sportif y ‘vouvera en outre
une série da “quiz” sur les sports;
et les jeunes, plusieurs contes

écrits spécialement pour eux. Le

papa pourra y puiser des trucs
pour transformer de vieux meu-
bles, tandis que la maman sera

ravie des modèles de tricot et de
couture.

Pour compléter, des exercices de

culture physique à la portée de
tous, des renseignements prati-

ques sur les tarifs postaux et le

jeûne eucharistique, de jolis poè-
mes, des mots croisés et de nom-

breuses recettes. Et pour agrémen-

ter ces pages, de courtes histoires
et des bons mots.

Bref, “Le Mouvement Cuvrier
‘54”, avec cette mine de rensei-

gnements, est susceptible de plaire

A tous. Il désire enrichir l’esprit
jet transformer les heures de loi-

sirs en des moments agréables.
Une fois dans les foyers, s’i) réus-

sit à amuser et à instruire en
même temps, il aura atteint son
but. Ra

On peut se procurer “Le Mou-

vement Ouvrier ‘54” au prix de

#0 cents (.55 cents par la poste)

aux Editions de la L.O.C., 4911

chemin de la Côte des Neiges,
Montréal 26.

Service de presse LOC.
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LE DROIT,
 

avait pris sa retraite avant

de pêche.

révulse les sangs. Mais ses

garçons organisent une sorte

s'agite si bien que toutes les

res songent à l’hyménée.

concupiscente.

Laurent lardonne les peureux

Un an après la guerre, le paque-

bot qui me conduisit en France

n’avait pas encore assimilé la paix:

il était gris et avait gardé de
son habitude à transporter les
troupes, cette façon inaccoutumée
de traiter les gens en tant que masse, 11 n'y avait qu'une classe,

nous couchions dans des dortoirs

et nous étions sept cent a table.

Je regarde aujourd’hul dans le
prospectus que l'agence de voyage

m'a fait parvenir, le paquebot qui
de nouveau me ramène vers la

France. J'ai mon billet je connais
le numéro de ma cabine, je sais
que je m’embarquerai à date et

heure prévues. Devant cette zone
de temps Infranchie, qu'une grève

de débardeurs peut déplacer, je

trouve merveilleux cette permis-
sion que je prends de jouer à

la pointe du probable et du vrai.
Tous les navires sont magnifi-

ques sur une photographie; ils sont
ostentatoires et prennent entière-
ment la place de notre regard.
On oublie qu’ils ont l'océan com-
me adversaire. Ils veulent nous
séduire, et, après une pause, im-

manquablement on leur cède: nus
yeux fixent un tout petit point
de hublot où le plus beau voyage

se tisse une toile parfaite, Pour
ceux qui rêvent, toutes les mers
se déplacent en arrière des na-

vires, tous les ports s'interchan-
gent, toute une vie se déplie.

Seulement, il y a aussi ceux

qui s'embarquent vraiment; ceux
qui, comme moi ont leur passe.

port, leur visa, et qui piétinent
avant de voguer. Voilà pourquoi
mon fascicule a vingt pages. Les
navires en rade sont des invita-

tions distribuées au songe, mais,

les pages trois, quatre, dix, vingt.
se tournent vers la réalité.

Cette fois, la réforme s’est faite;
nous sommes classés; nous appar-
tenons socialement à une catégo-

rie. L'humanité organisée va lais-

ser sa chair collée à notre noyau.
Je lis. Première classe, classe

cabine, classe touriste: une sélec-

tion basée sur le tarif. En ajustant

mon numéro 821 sur ce grand jeu
de loto et en lisant les indications

de mon billet, je me sens gagnée

par la curiosité; je veux appren-
dre comment vont vivre ces pas-

CONFIDENCES A UN JEUNE

GARCON DE 13 A 16 ANS

par Jean Viollet

Cette brochurette, complément

de la précédente, initie les jeunes

garçons à la vie, aux problèmes

des sexes, à la connaissance de la

femme.

Mis en temps opportun entre

les mains des jeunes adolescents,

les éducateurs à remplir un devoir

qu'ils n’ont pas le droit d'éluder.
Confidences à une jeune adoles-

cente et Confidences à un jeune

gargon de “3 à 16 ans sont deux

brochurettes de 61 pages illus- $0.33 (par la poste $0.40),

Un Breton ne voulait pas se marier. Il avait navigué
sur. plusieurs mers du monde et sa bravoure l’avait distin-
gué dans les combats navals. On ne sait trop pourquoi, il

la quarantaine. Dans son Île
natale d'Ouessant qui brave l'océan Atlantique au large de
Brest, il cultivait les pommes de terre entre deux excursions

L'amour lui était étranger. Pourquoi se disait-il, s'em-
barrasser d’une margot, risquer d'engendrer une tripotée de
crapoussins qui exigent toujours de la nourriture, des véte-
ments, un logis de plus en plus spacieux? Chez un peuple
de marins, la plupart des épduses ne tardent pas à connaître
le veuvage. Les périls de la navigation en sont la cause, Sin-
gulièrement dans ces circonstances, le lien conjugal n'offre
point de sourlantes perspectives.

La veuve Françoise ne l'entend pas de cette oreille-la.
La présence d'un homme lui manque; à 32 ans, le désir lui

aspirations restent normales:

elle cherche une protection your ses deux enfants orphelins
en même temps qu’une satisfaction des sens. Elle jette ‘son
dévolu sur Laurent Beternech, dit Miserere. Les premières

avances sont timides et maladroites. Trop de presse gâte

ses chances de succès. Les agaceries cèdent la place à l’in-
trigue: elle se rend chez le recteur (nom du curé en, Breta-
gne) pour l'amener à décider lui-même le regimbeur, M. le
curé Hamon a donc une entrevue avec Laurent pour lui
rappeler que dans un pays de veuves miséreuses, le mariage

s'impose au célibataire comme un devoir, Miserere ne bron-
che pas devant les semonces du pasteur. Le dimanche, le
curé monte en chaire pour démontrer les mérites du con-
jungo accepté courageusement. Peine perdue.

Françoise ne se tient pas pour battue. Pugnace et caque-
teuse, elle va de chaumière en chaumière ameuter les cen-
drillons et les veuves. Son imagination invente que les vieux

de conspiration pour combat-

tre l'idée même du mariage dans l’île. La méchante langue
veuves de la place, secondées

par leurs soeurs et leurs mères, forment un sanhédrin qui
prend les célibataires à partie. Au début, la vigoureuse cam-
pagne n’aboutit pas à grand chose; seuls, quelques velléitai-

Miserere s'entête, Françoise, rageuse, va le relancer dans
sa cabane. La Colère se mue en lasciveté. Oubliant sa pudi-
cité coutumière, elle s'offre au caprice de l’homme. Le pilleur
d’épaves, en discorde avec son curé, refuse courageusement

cette défaillance de la chair. Avec brutalité, il! chasse la

D'autres veuves ont plus de veine. La campagne d’hosti-
lité et de reproèhes menée par la gent féminine finit par
décider quelques vieux garçons à la carrière matrimoniale.

qui ont cédé devant des me-
naces de femmes, Les coups montés contre lui pour fouler

AVANT LA
sagers de première elasse que je
ne verrai pas de la traversée. Ceux

de ces inconnus qui aiment la mer
st la poésie de l'aventure vont
s'accouder au bastingage et les
grands vents leur apporteront à
eux aussi l'ample sensation de li-
berté. Mais à l'intérieur du pa-
quebot, l'agencement de leur sec-

tion semble évidemment organisée

pour les faire passer sans transi-
tion d’un continent à l’autre. Leur

cabine a été préparée, psychologi-
quement articulée pour éviter le

heurt du changernent. Elle devient
le prolongement de la chambre
d’hôtel de luxe, du boudoir déco-
ré; le hublot même a été pensé

comme une fenêtre qui pourrait
donner sur les Champs-Elysées ou

sur le Central Park. On leur pro-
met leur bar-fumoir, leur salle de

sport; les enfants ont leur gou-
vernanie et leur salle a manger
particuliére. Je voudrais qu'un de
ceux-là aille un jour au bout de
son rêe inconscient; qu’il disjoi-

gne en lui le vrai du factice et
qu'il parte sur un radeau à la
recherche de sa vérité.

La classe Cabine est très belle
aussi; on commence à se sentir
plus libre et le mot navire nous
revient à la mémoire. Les hublots
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ception et 'e la honte: s'étant

“la nlus occidentale de France,

types, plus il nous touche de

son réalisme.  

 

 

 

sen jardin, dérober son embarcation, briser la barque votive
qu'il a e=levée à la chapelle de la paroisse, n'entament point
sa résolut'nn Françoise se débat dans les affres de la dé-

abandonnée à Jean Scouarnec,
après le re?s de Laurent, elle craint que toute la paroisse
n'ait vent de ses déportements. .

Une temr’te sur le Fromveur, chenal qui ‘sépare Oues-
sant de la pointe Saint-Mathieu, amène un revirement de
situation. Quard le vent muglt, que les vagues montent à
l'assaut des rochers sous des nuages d'embrun dérobant aux
capitaines des navires l’aspect de. la terre et la lumière du
phare, les habitants d'Ouessant accourent sur le rivage pour
repérer les bateaux échoués sur les brisants 1
butin. Miserera devient spontanément ie chef des pêcheurs
dont la rapaeité convolte les trésorsdu navire en perdition.
Les prodiges de son courage et de son savoir-faire amènent
ses compagnons à une barque porteuse d’une riche cargai-
son. Mais l'effort excède ses forces, il s'évanouit. Au réveil,
il est étendu sur la falaise. Françoise est là, attentionnée,
qui veille sur son sort. Elle lui verse un cordial et le félicite
de la supériorité qu'il a montrée sur les autres habitants
de l'île. Le compliment attendrit Je coeur de Miserere; il
voit l’intérêt que Françoise lui a portée dans ces rudes mo-
ments. Après le partage des dépouilles du navire naufragé,
dont la plus belle part lui revient de droit, il se tourne vers
la'soupirante qui lui fait chavirep le subconscient. Le roman
nous laisse 4 nos conjectures,” quant a l'issue de l'affaire,

POUR OUBLIER LES ROMANS NOIRS

Telle est I'intrigue du roman d'Henri Quéfellec, intitulé
L’homme d’Ousssant (1). On ne peut dire, certes, que dans
ce livre l'auteur a renouvelé sa manière. Le thème ne change
guère: c’est encore d’un peuple marin qu’il s'agit, de sa
misère physique, de ses convictions religieuses, des traltrises
de la mer. Aussi les habitués de Quéfellec ne trouveront pas
grand plalsir à parcourir son dernier ouvrage. Mais ceux qui
voudraient prendre un premier contact avec l’auteur feraient
blen de commencer par celui-là. Le déroulement logique du
récit maintient l'attention du lecteur jusqu’au bout. Tout
en exagérant peut-être l’inclémence du climat sur la terre

chargés de

il s'imprègne d’une atmosphère

rée.!le. Il nous repose des romans d'après-guerre, peintures

de bourgeois oisifs et déboussolés. Le gros de l'humanité se
composant d’humbles tächerons qui doivent peiner pour sub-

venir à leurs besoins matéreils, plus un auteur analyse ces

près. D'ailleurs, la passion des
hommes et des femmes du peuple nous remue autant que
celle des fils de famille qui n’ont qu’à raffiner sur leur dé-
goût de vivre. Le roman de Quéfellec se recommande par le
cachet du style, la construction de l'intrigue et la santé de

JEAN-MARC POLIQUIN.
(1) En vente Au Foyer de l'Art et du Livre, 445, rue Sussex, Ottawa,

TRAVERSÉE
sont ronds comme des yeux de
poisson, il a une bibliothèque
qui donne doit à toutes les éva-
sions et les enfants iront au théâ-

tre de marionnettes. J'entends
leurs cris de joie, plus éclatants

que le fracas des vagues. C’est la
classe intermédiaire; elle touche à
la proue, elle sent le gouvernail
et les cheminées du navire se po-

sent sur elle comme une couronne.
Je trouve que l’appellation Clas-

se Touriste est juste: ça fait
curieux, bavard, flaneur. La doi-
vent se recruter les collectionneurs

de timbres rares, les passionnés

de photographie, les Alain Ger-
bault qui n'aiment ni le risque ni
la solitude. Malgré un confort qui

va au delà de l’accommodation, il
y a une tournure désinvolte qui

charme les vagabonds du voyage.
Les couchettes sont superposées,
la salle à manger est lambrissée
de bois naturel, et, des ponts
arrière qui donnent sur l'infini on
doit pouvoir apprivoiser les goë-
lands.

Je ferme le prospectus; j'ai con-
nu ces êtres qui seront bercés par

les mêmes vagues que moi et ceux
que je ne rencontrerai pas. Il fau-
drait provoquer un naufrage pour

que l'un d'eux me secoure, et cing 
 

A travers
La Table Ronde

La livraison d'octobre s’ouvre
par une quinzaine de pages de
Jean Cocteau, qui commentent la

vie et l'oeuvre de Pablo Picasso;
c’est le texte d’une improvisation
prononcée le 9 juin dernier au
théâtre Eden, à Rome, où l’on ex-
posait les toiles du peintre de
Malaga. L'éditeur nous prévient
que la causerie, enregistrée au ma-
gnétophone, a été transcrite par
la diligence des organisateurs du

musée, Que l’on lise par plaisir
ou par profit, selon la boutade
fameuse de Churchill, on ne re-
grettera pas d’avoir parcouru at-
tentivement des pages aussi riches
de substance, Flles nous aident à

comprendre Picasso lui-même et

les diverses théories artistiques
qui ont proliféré autour de ses

expériences. Jean Cocteau se ré-
vèle, à plus d'un endroit, admira-
ble théoricien de l'art. Nous avons

été particulièrement frappé de ses
remarques sur la facilité apparen-

te des chefs-d’oeuvre: “... tout

chef-d'oeuvre, toute oeuvre imper-
tante a l'air facile, et si c'est
vers cette facilité apparente que

des artistes se dirigent, c’est de

cette fausse facilité que le public
se détourne.

dre pour les Américains. A l’ex- ce petit livre aidera les parents et!

|sausseatiCe de Francals au style: est-il si ardu de ne dire; vrait se défier de son lyrisme.
devrait peut-être, avant de s’aban-

donner à sa causticité, remarquer jusqu'à quel point la mentalité

des Etats-Unis règne en son pays,

E
e

les revues
Francais, en se fondant sur les
Folies Bergères? Et pourtant il
s'amuse à jeter le discrédit sur
le premier pays des nations libres
en décrivant les strip tease de

Boston ou de Philadelphie. Pour-
(quoi se montrer frivole, avec une
aussi belle plume?

LES CARNETS VIATORIENS

L'abbé Le Loutre, zélé mission-
naire de l'Acadie qui fut un véri-
table homme d'Etat, a défrayé
d'aigres controverses; les histo-
riens anglais, en particulier, ont

eu des paroles dures pour celui
qu'ils appelaient le militaire en-
soutané. Documents en main, le
père Antoine Bernard, c.s.v., re-

trace la carrière mouvementée de
l’héroïque meneur d'hommes. Le

:Révérend Père constate “que le
tort de Le Loutre fut de voir trop

clair et trop tôt, de vouloir mettre
sa vie active, très active, en accord
avec ses lumières hâtives. Le cas
n’est pas unique, il se renouvelle

l'Histoire.

Le père Gaston Pinard livre la
dernière partie ‘d’une étude abré-

gée de la notion d'intuition et de
ses caractères majeurs dans l’éco-

inomie de ia connaissance.” Le

 
patoiseries scolastiques goûtera

Ma part, je m'avoue déçu quant

qu’en bon français moderne des

vérités d'abord énoncées ‘dans un
vocabulaire moyenäâgeux? Ce n’est

| pas une excuse de dire qu’il s'agit

Jean Marc POLIQUIN.

un peu à toutes les époques de

jours de nos vies individuelles au-

ront passé sur la mer verte en ne

laissant qu’un seul sillage.
Je n'ai pas vu la cabine du

capitaine ni les hamacs des marins
ni l'outillage de ceux qui sont
sous la ligne d'eau. Mais cette
force anonyme, je sais que chaque
passager la sentira vivre, aussi

bien devant le mur de la vague

que dans les signaux au faite des

hauts gréements.

Marthe M. Blackburn.

 

Les témoins
Un analyste talentueux
victime de son lyrisme

Cercle du Livre de France ait

Jugé bon de recommander la pu-
blication du roman d'Eugène Clou-

tier, Les Témoins. L'oeuvre, sans

être marquante, est intéressante et
exploite une veine assez peu fouil-
lée dans notre littérature, l’analyse
psychologique.

Un meurtre a été commis: l’au-
teur cherche à déceler les mobiles
du crime. Ce qui constitue l'origi-
nalité du livre d’Eugène Cloutier,

c'est qu’il donne la vie à chacun
des mobiles, qu'il en fait des per-

sonnages autonomes, des témoins
à charge ou à décharge. M. Clou-

tier reprend à son compte l’ex-
pression fameuse de saint Paul:
“Je sens deux hommes en moi”

ou, celle moins connue de Jules
Romains, je crois, “la multitude
que nous sommes”.

Le procédé est certes original
et, en de nombreuses pages, M.

Cloutier se tire assez bien des té-
moignages de ses personnages.
Mais il arrive parfois que les

témoins s'enjambent les uns les
autres ou, pour se donner de la
consistance, se permettent des in-
cursions où s'égare le iyrisme de
l'auteur.

Le roman ne manque pas d'être
factice par certains côtés et cette
reprise inlassable des événements
par les témoins, qui les analysent

chacun selon son point de vue,
|ne manque pas d’être fastidieuse
par instant. L'auteur, pris à son

propre siège, est incapable de s’en
libérer. Au bout de deux ou trois
témoignages, on commence à res-
sentir de la lassitude.

Le style d’Eugéne Cloutier est
clair. C'est déja une qualité. Si les
images n’y sont pas brillantes à

l'extrème, elles sont cohérentes.
L'oeuvre se lit bien quoiqu'il
faille, parce que ses personnages

sont trop cérébraux, faire un ef-
fort pour la terminer.
 

‘Thierry Maulnier n'est pas ten. lecteur que ne rebutent point les! Somme toute, cependant, Les
Témoins sont une oeuvre qui pro-

emple de Georges Dyhamel, il se C&S Pages denses et logiques. Pour met. Ils révèlent un analyste talen-
“tueux qui, la prochaine fois, de-

Clément BROWN.
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.1 serait faux toutefois de sou-
tenir que l'Etat ne pulsse créer
des écoles de son ressort. Mais

il doit les bâtir précisément lors-

que, accidentellement, exception-

nellement, la mission /éducatrice

de la famille et de l'Eglise ne

peut être assurée par ceux à qui
elle revient naturellement. Il n'a

qu'un droit supplétif. En soi, l'Etat
n'est pas éducateur.

D'une manière précise, ‘4! ap-
partient principalement à l'Etat,

dans l'ordre du bien çommun, de
promouvoir de toutes sortes de

manières l'éducation et l’instruc-

tion de la jeunesse: tout d’abord,
il favorisera et aidera lui-même
l'initiative de l'Eglise et des fa-

milles et leur action, dont l'effi-

cacité est démontrée par l'histoire
et par l'expérience; de plus, i! com-
plètera cette action, lorsqu'elle

n'atteindra pas son but ou qu’elle
sera insuffisante; il le fera même

au moyen d'écoles et d'institu-
tions de son ressort, car l'Etat,

plus que tout autre, est pourvu
de ressources, mises à sa disposi

tion pour subvenir aux besoins
de tous, et il est juste qu'il en

use à l'avantage de ceux-là mêmes
dont elles proviennent”. (6)

Dans un passage célèbre de

son Encyclique, Pie XI se plait
a citer en exemple la sentence

lqui, en 1925, tranchait une grave
controverse: “L'Etat, décide la

Cour Suprême, n'a nullement le
pouvoir général d'établir un type
uniforme d'éducation pour la jeu-
nesse, en la contraignant à rece-
voir l'instruction seulement dans

les écoles publiques. L'enfant n’est
pas une simple créature de l'Etat:
ceux qui l’élèvent et’ le dirigent
ont le droit et en même temps
l'important devoir de le former et

ment de ses autres obligations”.

- Une lol ‘plus récente, de France
cette fois, parue en 1951, fait

entendre le même principe essen-

tiel. Les lois Marie et Barangé
‘accordent “des crédits aux élèves

méritants qui pourront être ins-
crits, SUIVANT LA VOLONTE
DES PARENTS, dans un établisse-

ment public ou privé”. Plus loin,
les mêmes lois s'adressent au
CHEF DE FAMILLE et aux AS-

SOCIATIONS DE PARENTS. L’E-
tat français reconnaît actuellement
aux parents le droit de CHOISIR

LEURS ECOLES,Il desserre l'étau
injuste du monopole de fait qu'il
imposait jusqu’à présent. Que, de-
vant de telles lois, la Franc-Ma-
çonnerie hurle de fureur et se
promette la revanche, montre à
l'évidence dù veulent en venir les
promoteurs de Téceole neutre et
unique.

Mais, pourquoi prendre nos mo-
dèles à l’étranger? Ici, au Canada,

dans la Province soeur de Qué-

bec, n'avons-nous pas la meilleure
des formules? On a pu dire avec
raison que c’était un système uni-

que au monde; Pie XII lui-même
le leuait récemment. (7) C'est le

triomphe de l'école confessionnel-
le, où non seulement on enseigne
Dieu dans les cours de religian, 

On comprend fort bien que le,
mais où tout l'enseignement, dans
toutes ses branches, est pénétré et
imbibé de l’esprit de l'Eglise, Car
pour mériter l’épithète de catho-
lique, il ne suffit pas que l’école
distribue l'enseignement de la re-
ligion: il faut que tout (organi-
sation, programmes, livres, person-
nel) s’y inspire des principes ca-
tholiques.

Ici, en Ontario, grâce aux ef-
forts patients et tenaces de votre
Association, vous avez obtenu, en
43 ans, de précieux résultats, vous

de la Cour Suprême des Etats-Unis’

de le préparer à l’accomplisse-

La foi et l'éducation
(Bulte) ,

basant sur le fait, (même si ce
n'est pas un principe en soi)
QUE DEFENDRE LA LANGUE,

c’est PROTEGER LA FOI. Vous

avez aujourd'hui un programme

d'enseignement bilingue à l'école

primaire, un programme de fran-

çais pour les cinq années du cours
secondaire, un nombre suffisant

d'inspecteurs bilingues, une école
normale bilingue et toute une flo-

raison d'écoles indépendantes. Pé-

res de famille franco-ontariens,
soyez-en félicités.

La plupart de ces écoles bilin-
gues sont des écoles séparées,c'est-
idire des écoles publiques cou-
fessionnelles. Le’ gros point est
d'obtenir, maintenant qu'elles sont
nées, qu'elles puissent vivre, Vous
devez lutter pour que ces écoles

reçoivent un appui financier con-
forme à l'esprit de la loi et con-
forme aussi à la justice et au

droit nature! des parents, Comme
en 1950, ‘l'Association d’Educatior
exprime le voeu que le ministre

de l'Education revise le système
de distribution des subventions

scolaires pour les villes, en vue

de faire disparaître l'inégalité de
traitement à cet égard entre les
contribuables des écoles rurale:

et ceux des vijles. Elle espère que
le Gouvernement, qui a beaucour
fait pour régler le problème fi
nartier des écoles rurales, s'atiu
quera enfin à Ja question du par

tagedes taxes des corporations et

des compagnies d'utilité publique
et lewrèglera sur une base équita-
ble. C'est par la solution de ce
problème que le Gouvernement
pourra mettre à la portée de tous
les élèves de la Province l'égalité
de chance en matière d’éducation”.

Ce voeu, qui fut celui de iout
l’épiscopat canadien en 1945, et
plus particulièrement des archevé-

ques et évêques de l'Ontario en
1947, nous le formulons encore

aujourd'hui, nous l'offrons en ce
moment au Saint Sacrifice de ls
Messe, confiants en Dieu Tout-Puis-

sant, sûrs de défendre et de favo-

riser ainsi ce que des parents
catholiques ont de plus cher: len

seignement-chrétien de la jeunes-
se, sous la maternelle direction de
l'Eglise.

(6) Pie XI — Idem.

(7) Cité par Filteau: “Les cons-

tantes historiques de notre

système d'éducation”.

Paul Gay, C.S.Sp.

 

CLAIRE FONTAINE

par Marie-France

Ce petit livre, paru dans una

première édition sous le titre de

Journal de Claire, contient, notées au fil des jours, les ignpressions
et les pensées d'une adolescente

éprise d'idéal et dont l'âme a la

transparence de son nom. Aucun

événement extraordinaire dans

cette vie très simple d'une enfant
sensible et généreuse: mais beau-
coup de fraicheur naïve et d’en-
train gavroche dans la manière de

noter les incidents anodins de la
vie quotidienne et les émotions

fugitives d'un coeur encore bien
jeune.

Ces quelques tableautins d'une de Berthe Bernage-gans le Matin
d’un beau jour situent autant
de miroirs dans legquels se recor-
naftront la plupart des couventi-
existence racontée à la manière

FATIMA
PAR LE PERE MARCEL-MARIE

 

    

 

DESMARAIS
 

   

Point de départ
Point d’arrivée

  

 

opt AR

NSTITUP GENE

D

3,

1Q 
vaut

       
ROUIN"S

4184, roe S:-Dean,.......Montréal , 2

17%, boul. Hessemans, Poris

ae

 



 

mr

“L'avenir et à
ceux qui luttont””. Le Droit
 
 

Fondé

le 27 mers 1913

Journal totalement dévous aux intérêts de l'Eglise et de ie Patrie et indépendant on politique

 

LE DROIT est publié por le SYNDICAT D'OEUVRES SOCIALES (Ltée), siège vociol 368, rus
Ottewe, 3-4061; CKCH, PR. 7- . Servi d i

Presse Canadienne, Presse Associée. Routes, rerate autres téitgraphiaues

Dalhousie; téléphones :

France-Presse. Correspondants dans ‘es
Principales villes et campognes. Seule, lo Presse Canadienne est outoritée à réimprimer
les dépêches du "Droit ottribuées à lo Presse Canadienne, à lo Presse Associée, à
L'Agence France Presse et à l'A i igence Reuter ainsi aue les nénrmotions locales. Tous
droits de reproduction des dépéches particulidres au "Dron" som également réservés.

Par le poste : OTTAWA ET
TARIF DES ABONNEMENTS

LA BANLIEUE : | an, $10.00; 6 mois, $5.25; 3 mois, $2.75
CAMPAGNE: | en, $9.00; 6 mols, $4.75; 3 mols, $2.50.

Par porteur : | n $15.00; 6 mois, $7.50; 3 mois, $3.75; lo semaine, $0.30.

“Autorisé comme envoi postal de deuxieme ciasse, ministére des Postes, Ottawa.”
Membre de l’Audit Bureau of Circulotion et de l'Association Canadienne des Quotidiens. mes

" LE SAMEDI 7 NOVEMBRE 1953 !
rv

PROPOS DU DIMANCHE

 

La Bonne Nouvelle
Chaque année, depuis 1946, la So-

ciété catholique de la Bible consacre
un dimanche à appeler l'attention des

catholiques sur l’un ou l’autre point du

message biblique, en vue de les induire

à en faire une lecture habituelle, sinon

quotidienne. C’est demain que, cette

année, aura lieu ce dimanche. On a

demandé de s'attacher à mettre en
lumière la Bonne Nouvelle contenue

dans le Nouveau Testament. Jamais
thème n'a été d’une actualité plus
grande,

Comme auttefois, lorsque le Christ

descendit sur la terre, le monde est

aujourd'hui à la recherche de la Bonne

Nouvelle qui, par les sentiers de la paix,
le conduira au bonheur. Il a cru la

trouver dans les livres de demi-savants;

1l s’est mis à la remorque de soi-disant

prophètes dont les théories l'éblouis-

saient; 11 a suivi des réformateurs qui

lui promettaient le paradis sur terre

sans avoir à travailler; il s'est laissé

entraîner par des chefs d'Etat qui

exploitaient ses passions ou sa misère,

Après chaque expérience, le réveil a été
décevant. Le monde n’a cessé d'aller

d’échec en échec, parce qu’il n’a pas su

reconnaître la seule véritable Bonne

Nouvelle, capable d’assurer son plein
épanouissement humain dans la pour-

suite de sa fin temporelle et éternelle.
La seule véritable Bonne Nouvelle,

cependant, est connue «depuis deux

mille ans, Le Christ lui-même l’apporta
au monde et confia à ses apôtres et à

son Eglise la mission de la prècher
jusqu’à la fin des siècles. On en trouve
le résumé dans le Nouveau Testament.

“Je suis la Lumière du monde, a dit

le Messager de la Bonne Nouvelle. Celui

qui me suit ne marche pas dans les

ténèbres, mais il aura la Lumière de

la Vie.” L'Evangile d’abord éclaire, Il
clarifie le sens de la destinée de l’'hom-

me, de son origine, de sa fin. Sans l’en-
seignement du Nouveau Testament, on

ne comprendra jamais la destinée de

l’homme. L'esprit sera balloté en sens

divers, comme ‘un bateau sans boussole

et sans gouvernail, au gré des vents

contraires. Le Nouveau Testament,

c'est le phare dont les rayons puissants
guident l'humanité vers. le- port de
salut. Or, ce qui importe d’abord, c’est

de voir clair dans lechemin de la vie.
On aura beau connaître jusqu'aux
moindres secrets de la constitution
physique des corps, on ne serg. rien
moins qu'uri aveugle, si les clartés de
l'Evangile ne révèlent pas a esprit le

sens de la destinée humaine.

Parce qu’il éclaire l’esprit, le Nou-

veau Testament devient le livre par

excellence de l’espérance. À la lumière
de l’Evangile, la vie prend un tout autre

sens. On s’explique la souffrance; on

apprend à ia supporter; on reconnait

en elle le moyen choisi par Dieu pour

la rédemption de l’homme. Les pareles

de vie éternelle du Christ à ceux qui

sauront marcher sur ses traces emplis-

sent 'ame d'une force invincible et
d’une foi inébranlable.

Le Nouveau Testament, enfin, ap-

porte au monde l’amour de Dieu et celui

du prochain. Toute l’histoire de l’Egli-

se catholique atteste cette affirmation.
C’est dans la lecture et la méditation

de l’Evangile queses laïques fervents,

ses apôtres, ses missionnaires et ses

saints ont puisé l’amour de Dieu qu'ils

ont porté à un si-haut degré, et celui

du prochain pour lequel ils ont su

accepter les plus grands sacrifices.

Lumière, espérance et charité, voilà

ce dont le monde actuel a besoin le

plus. L’Evangile seul lui procurera cet-

te lumière, cette espérance et cette
charité. Aussi tout chrétien a-t-il le

devoir de répandre la Bonne Nouvelle.

Mais, pour cela, il faut commencer par

la connaître. La lecture et la médita-

tion habituelle du Nouveau Testament

deviennent alors une nécessité pour
tout chrétien.

Camille L'HEUREUX.,
 

L’esprit de désintéressement
dans la S.-J.-Baptiste d’Ottawa
Les fêtes prochaines en l'honneur

du centenaire de l’Association Saint-
Jean-Baptiste d'Ottawa nous pressent

de rendre à l’éminente société natio-
nale un hommage -sur un caractère

particulier. Nous voulons parler de son

remarquable esprit de désintéresse-

ment.
Par désintéressement, nous enten-

dons que l'Association Saint-Jean-

Baptiste d'Ottawa a su travailler, au-
tant pour des mouvements d'ordre re-

ligieux, national, culturel et économi-

que, que pour la poursuite de son pro-

- gramme et le maintien de ses cadres.

Un fait, entre beaucoup d’autres,

suffit pour reconnaître à l’Associatioh
ce mérite absolument personnel, de
conséquences très héureuses, quand

même très rare.
A bien étudier la nature humaine,

à voir comment agissent les hommes
envers les hommes, et les institutions

entre elles, il est indéniable que l’égoïs-

me sacré, selon le mot de Clemenceau,

inspire la plupart des initiatives. Vivre

par soi-même, de soi-même et pour

soi-même, n’est que légitime. Car il

faut avoir la vie en abondance pour la

donner autour de soi. Or, il est arrivé

qu’en certaines années l'Association

Saint-Jean-Baptiste  d’Ottawa parais-

sait atteinte d'une langueur subite, in-

curable, pronostiquaient les docteurs en

pessimisme. Ces temps d'épreuves, que

connaissent bien ceux qui peinent dans

les oeuvres qui ne paient pas leurs

hommes, ont quand même montré que

ce groupe de chefs trouvait sur l'heu-

re assez de foi en lui-même et d’énergie

pour aider, par l'exemple, l’Asso-

ciation canadienne-française d'Educa-

tion d'Ontario à maintenir ses divers

services, le “Droit”, à titre de presse

catholique et nationale, 4 triompher

d’obstacles que les profanes ne soup-

çonnent pas et n’ont jamais imaginés.

C’est dire que, convalescente elle-

même, il lui restait un fond assez riche

de désintéressement, pour assurer une

vie meilleure à deux des principaux

organismes de la défense nationale.

La Saint-Jean-Baptiste d’Ottawa

compte prés de soixante ans de plus

que l'Association canadienne-française

d’Education d’Ontario. Voilà plus d'un

demi-siècle, où elle fut seule (ici, nous
n’oublierons pas le rôle sauveur de
l’Union Saint-Joseph) à se dépenser
pour le bien des nôtres. Plus modeste-

ment peut-être qu'à l'Institut cana-

dien-français, elle s’est donnée, dès ses

premiers pas, à un service qui a pris
depuis l’envergure que l’on sait. Et

cela, sans jamais en avoir demandé plus
que le témoignage qu’elle pouvait s'ac-

corder de travailler à rendre notre

peuple meilleur. *

Commfe autre preuve de son esprit

de désintéressement, l’Association

Saint-Jean-Baptiste s'est bien gardée

de succomber à cette étrange maladie,

canadienne-française celle-là, de bâtir

sa malson aux dépens des voisines. Loin

de détruire, par envie ou lalousie, elle

a salué avec bonheur l'apparition de

mouvements, dont les nôtres pouvaient

profiter. De très belles, pages seront

écrites, qui montreront la valeur excep-

tionnelle de l’aide morale, même de

l'aide matérielle apportée par l'Asso-

ciation à des oeuvres d'utilité nationale

et même religieuse. Et ce ne sera —

comme ce trop modeste témoignage —

qu’un acte de justice envers la très

méritante Association.

Victor BARRETTE.

La grande crise morale
Au cours d'une allocution, pronon-

cée‘ devant les membres de l'Action

catholique italienne, Sa Sainteté le

Pape Pie XII a déploré la déchéance

de la moralité, contrastant avec le pro-

grès technique gigantesque du monde.

Comme l'a rappelé le Souverain Pon-

tife, le monde traverse actuellement

l’une des plus graves erises de son his-

to're, le tableau est sombre. Dune

part, nous avons les nations dites chré-

tiennes, où les convictions morales su-

bissent l'assaut de l'immoralité — par

les spectacles, les publications, l’am-

biance générale — tandis que l'école

neutre empêche trop souvent la géné-

ration montante d'avoir une bonne

formation religieuse.

D'autre part, nous avons le nombre

croissant des nations communistes, où

la religion est systématiquement persé-

cutée avec une science diabolique. Les

gouvernements nomment des évêques

apostats, organisent des séminaires

pour faux prêtres, musèlent ia presse

catholique, éliminent la religion des

écoles et des foyers.

Mais devant ce tableau sombre

d'une humanité désorientée par le dou-

bie courant de l'athéisme et de I'immo-

ralité, Sa Sainteté le Pape Pie XII re-

donne confiance aûx catholiques par
cette phrase prophétique, concluant son

allocution aux délégués de l'Action
catholique {tallenne: .“Les hommes
meurent, même ceur qui semblaient

immortels. Les instilutions humaines
s'écroulent, les déclins les plus inatten-
dus se succèdent les uns aux autres et

et à chaque aube nouvelle, l'Eglise est
là, sereine, en spectatrice baignée par

le soleil nouveau.”
Ce message du Souverain Pontife

nous indique la conduite à suivre. Nous
devons travailler par la prière et les
actes à établir le règne de Jésus-Christ
en ce monde, en pleine connaissance

des écueils qui nous menacent. mais

confiants en l’Eclise, qui depuis vingt

siècles est toujours sortie plus forte des
plus grandes épreuves.

Claude DESROSIERS,
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Ces faux progrès
A la suite de certaines administra-

tions provinciales, la presse de parti ne
cesse de se louer du nombre grandis-
sant d'hôpitaux, d’hospices, d’orphali-
nats, de refuges, de sanatoriums, d’asi-
les pour aliénés. Et ces éloges s'enten-

dent en des provinces qui se vantent
de contribuer royalement aux progrès
de l'hygiène. S’il en est ainsi, comment

donc expliquer que les malades, les

orphelins, les incurables et les déments

augmentent sans cesse en nombre ? Le

progrès réside-t-il dans la multiplica-

tion d'institutions qui démontrent,
avant tout, qu'il y a moins de corps
sains et d’esprits sains ?

Vv. B.
i

 

a

Confréres, a loeuvre

Voici le conseil que nous donne M.
Norman E. Isaacs, tédacteur,en chef du

“Times”, de Lohisville, Kentucky:
“Il faut absorber notre mission avec

re dévouement du pasteur, l’habileté du

médecin, l'application du savant. Réu-
nissez toutes ces qualités, vous aurez
un serviteur du public noble, intelli-

gent, impartial et honnête. Aucun de

nous ne peut souhaiter de plus haute

mission. Donnons à nos journaux l’af-

fection, le dévouement assidu et l’intel-
ligence dont ils ont besoin pour grandir

et prospérer.” €
Et, maintenant, chers confrères, à

loeuvre !
v. B.
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> Loin des guitares
* (Par Maurice HUOT)

NH n’y a pas que Tino Rossi qui se
tienne... “Loin des guitares” comme
dit la chanson célèbre. A Montréal, en

plein Carré Saint-Louis, s’est tenu l’au-
tre jour un marché de guitares qui de-

vrait en éloigner pour longtemps la

victime.
Yvon, un charmant garçon qui ne

rêve que de musique, avait décidé de se

procurer l’autre jour, la marque dis-

tinttive de l’Espagne, une rutilante

guitare pour danser la séguedille par
les beaux soirs de lune en été, et pour

roucouler quelques romances auprès du

foyer en hiver.
Yvon en était là de ses projets

quand passant Carré Saint-Louis, il

avise sur un banc un guitariste alangui.
Yvon de s'informer avec tant de fer-

veur du bel instrument que l'inconnu
au coeur d’or n’hésite pas à le lui offrir

en vente. Pour dir dollars seulement,

Yvon était possesseur de l'instrument

de ses rêves ou si vous l’aimez mieux,
de son caprice passager.

Ah, que de nobles accords fusèrent

ce soir-là, de la guitare enchanteresse !

Ségovia lui-même n’aurait pas mieux
joué qu’Yvon pour lequel chaque pizzi-
cato qu’il tirait de l'instrument était

une merveille,
Le lendemain, Yvon revenant du

travail par le chemin du Carré Saint-

Louis, rencontra de nouveau le vendeur

de guitares.
— Satisfait de ton achat? de dire

l'inconnu à Yvon.

— Très satisfait...

Yvon.
L’INCONNU (tentateur)

une plus belle que voici,
YVON — Plus belle, est-ce possible ?

L’'INCONNU — Très possible, mais

avec cing dollars de plus.
Yvon admire, puis bientôt acquiesce.

Avec cet instrument pas d’erreur, toute

la musique espagnole lui appartient.

Yvon de se départir d’un autre cing

dollars et d’emporter le trésor, non sans
s’être départi de sa première guitare

aux mains de l’inconnu.
Mais, patatras. Yvon ne s'était pas

plus tôt passé la deurième guitare au

cou que craque, le manche cède. Colère

d'Yvon qui retrace l’inconnu jugé alors

peu scrupuleux.
Le papa d’Yvon s’en méle, avise l'in-

connu, ne le félicite pas et le prie de

rapporter une guitare dont toutes les
parties se tiennent. L’inconnu désolé
est d'accord ... mais ne revient pas. On

ne l'a plus revu Carré Saint-Louis...

et Yvon reste penaud ayant déboursé
dix dollars pour une guitare qu’il n’a

pas... ©

On songe aux tribunaux, mais quel
recours contre le marché aux Puces ?

+ Le marché s'est passé au Carré

Saint-Louis, mais on ne peut pas dire

que ce fut comme s’expriment les An-

glais: “un square deal”...
Ça lui apprendra à Yvon de courir

les occasions sur les bancs des parcs.
LA PATRIE.

de répondre

— J'en ai

 

EPHEMERIDES DU “DROIT”

IL Y A VINGT ANS
LE 7 NOVEMBRE 1933

La Grande-Bretagne fera son versement

pour sa dette aux Etats-Unis, le 17 décembre

prochain. Il s'agit d'un acompte de $7.500.000.

En France, on prévoit que le ministère

Sarrault va être défait. Les Socialistes-Ra-

dicaux ont rompu avec lui.

La souscription se termine aujourd'hui à

Ottawa. Il ne reste plus que 35.000 à re-

cueillir.

York et l'on prévoit une forte lutte contre

la clique Tammany Hal!!, qui cherche à se

maintenir.

Le Japon vient de demander à l'U.R.SS.

de retirer une partie de ses troupes de la

Sibérie.

A la Havane. on redoute les activités

communistes.

Le revenu agricole est évalué & $120,000.

000 dans le Québec pour l’année 1952.

La ville de Hull contribuera à la répa-

ration du pont des Chaudières et des appro-

ches. Elle le fera sous forme de souscription. 

Au jour le jour |

H y a trois candidats à la mairie de New-,

écoles nouvelles

14,000 écoles nouvelles ont été
érigées aux Etats-Unis durant les

trois dernières années. Comme le
souligne un chroniqueur du “Ti

me”, la dominante architecturale

de ces nouvelles chapelles du

savoir a non: “Liberté”. Les ar-

chitectes laissent libre cours à
leur imagination . “pratique”: le

plan photographique de l'une
d’elles, reproduit ci-contre, en dit
assez long sur leur caractère ré-
volutionnaire.

A certains points de vue, dit le

chroniqueur, la construction d'une
nouvelle école se résume a une

question d’“élimination”: éliminer
autant de pâtés de bâtiments et
de murs que possible. L’air doit

affluer et la lumière pénétrer à
flots. De plus, l’édifice: doit être

susceptible de s’agrandir et de
se rétrécir au gré de la population

scolaire; on doit enfin pouvoir
l'utiliser à toute heure du jour...

et de la nuit: (danses, meetings,

etc.). Nous en voilà à l'ère des

écoles à double et triple utilité.

Les escaliers, les espaces inu-

tiles, les colonnes grecques, les
dômes géorgiens, les tours gothi-

ques qui faisaient l’orgueil des

institutions scolaires d’autrefois

disparaissent aujourd'hui sous le

couperet de l’économie et du sens
pratique. Le principal objectif de

l'architecte reste surtout cepen-

dant de donner à l’élève une im-
pression de liberté. “Quand je

dessine le plan d’une école, dit

gravement l’architecte Ralph

Burkhard, toutes mes préoccupa-
tions visent à rendre l’école aussi

différente que possible d’une pri-

son”. Naturellement, les édifices

neufs se ressentent d’une telle

évolution, et pour le mieux, bien

entendu. Confort, couleurs, lumiè-
res, lignes droites, échappées vers

le grand air et l'horizon, tout
contribue à muer les écoles mo-

dernes U.S.A. en claæsses-salon.

Qui osera s’en plaindre? Sûre-
ment pas les élèves ni leurs maîï-

tres. :

Jetons, par exemple, un coup

d'oeil sur l’école élémentaire de

Waverly, dans l'Iowa. Le pittores-

que conteur Washington Irving,

dont elle porte le nom, en serait
certainement fier. Chaque classe,

oui oui! chaque classe est munie
de sa chambre de bain; les murs
et le plafond varient en hauteur

d’un local à l’autre, :proportionnés

à la taille des élèves; chaque hau-
teur a sa raison d'être. Les corri-
dors sont bas; la salle de récréa-
tion, dotée d'un haut plafond, sert
aux adultes le soir comme salle
de danses ou de réunions.

Au Texas
Allons maintenant au Texas voir

l’école élémentaire de West Co-
lumbia, au sud de Houston, à
quelques milles du Golfe du Mexi-

que. Ici, on a voulu laisser foute

latitude d’expansion ultérieure à

la nouvelle construction. Celle-ci
n’est littéralement qu’une suite de

classes"juxtaposées en ligne droite,

suite que l'on put allonger à vo-
lonté selon les besoins. Pas de
corridors, dans cette école toute

en longueur: pour aller d’une
classe à l'autre, les élèves pas-

sent par la cour de l’école. Au
centre, c’est la salle commune, un

simple grand lôcal où les enfants
vont et viennent, entrent et sor-

tent.
Quittons les plantations de co-

ton pour obliquer nord-ouest: nous
voici à peu de distance de Ja fron-
tière canadienne, au sud de Van-
couver, à Seattle, dans l’Etat de

Washington. “Dans l’école centra-
le Foster, nous dit M. Burkhard,
l'architecte, il y a assez de nou-

veautés pour pendre un gars. Tout

y à été conçu en accord avec les
goûts de l'enfant.” La lumière

diurne filtre par des fenêtres à

claires-voies à contrôle photo-élec-

trique (mes aïeux!), ce qui permet
d'utiliser les fenêtres murales com-

me plans d'affichage, avec tablet-

tes pour expositions scolaires,

puisque les fenêtres aménagées
dans les parois ne servent pas à

l’éclairage de la classe. Des tuyaux

installés sous les planchers assu-
rent le chauffage de l’école; les

plafonds sont en plastique, de cou-

leur jaune, pour faire oublier la

grisaille du ciel ouest américain.
L'école se trouve être à l'épreuve

des tremblements de terre: d’a-

bord, on peut évacuer l'école en
15 secondes; et puis, de toutes

façons, advenant le pis, tout ce

qui pourrait choir sur la tête des

écoliers en l’occurrence d’une com-
motion terrestre, c’est... du plas-

tique, rien de plus. Les classes

sont reliées par des corridors ex-

térieurs vitrés et couverts.

En ‘Californie .

Piquons vers le sud, traversons

Oregon, pour atteindre la Cali-

fornie; dédaignons ‘Hollywood —
c’est pas du monde pour nous!

— et pénétrons dans l’école de
Bell. “Une école, nous rappelle
l'architecte Richard Neutra, c’est

essentiellement un contenant hors
duquel la vie organique peut et

doit surgir et s’épanouir.” Nous
constatons en effet qu’à l’école
de Bell City la vie s'épanouit
merveilleusement, tant à l'exté-
rieur qu'à l’intérieur de l’édifice.

On y agrandit ou rapetisse les
classes à volonté, au moyen. de
cloisons mobiles. En un clin d’oeil,
les pupitres peuvent être démé-
nagés pour faire place à toutes
sortes de manifestations et acti-

ble des plans de cette institution;
je ne considère pas l’école comme

une simple machine à apprendre.”

Un coup de pouce, et la cloison

vitrée qui donne sur la cour glisse et s’efface pour convertir automa-

vités. “Une école doit être belle,
{nous dit encore le fier responsa-

Architecture audacieuse des
nouvelles écoles américaines
Grand nombre de nouvelles écoles — Les escaliers, les espaces inutiles, les
colonnes grecques, les dômes georgiens, les tours gothiques ont disparu
sous le couperet de l’économie — Confort, couleurs, lignes droites, murs de
verre, échappées vers le grand air, telles sont les caractéristiques des

tiquement la classe intérieure en

une classe à ciel ouvert, sise parmi

les fleurs. C'est ainsi qu’à Bell

City, quand la nature invite, on

fait l’école sur ie gaçon vert, dans

le parterre, aux caresses de la

brise: “c’est-y créable”; dirait ma

grand-mère ….

Gagnons les rives du Mississippi,

ei arrêtons-nous cette fois à l’U-

niversité du Minnesota, à Saint-

Paul, ville qui fait face à Min-

neapolis, par delà le Mississippi,
comme Saint-Jean et Iberville de

chaque côté du Richelieu. Ici, on

enseigne autant aux professeurs

qu'aux élèves. À l'Ecole supérieu-

re de laboratoire, en effet, un cir-

cuit privé de télévision permet,

aux observateurs d'assister en tout

temps à n’importe quel cours uni-

versitaire. Les fenêtres de l'Ecole

sont à bascule, ce qui permet de

couper les faux reflets, d'enrayer

les éblouissements visuels et de

diffuser une lumière égale dans

les classes. Les locaux sont d’en-

viron 25% plus vastes que les

classes ordinaires, et ce pour pour-

voir aux nécessités des ‘activités

modernes”.

En- nous rapprochant du Qué-

bec, nous remarquons, dans le

Maine, l’école de Bar Harbor: elle

a conservé les corridors tradition-
nels entre les classes mais l’ar-

chitecte Alonzo Harriman a réussi

tout de même à introduire de la
verdure et du ciel bleu dans la

salle centrale de l’édifice au moyen

de fenêtres à claire-voie. Pour
permettre aux petits de voir l’ex-

térieur en “multicolor”, l'archi-

tecte a doté le mur-fenêtre semi-
ovale de l'école maternelle de pe-

tits carreaux de verre brillamment

coloré. On a utilisé beaucoup de

pans préfabriqués dans la cons-
truction des murs, des plafonds,

afin de rabattre le coût de l'é-
cole. De même pour le thauffage

et l’éclairage: grâce à des “unités”
préfabriquées, le système de cli-

matisation et d’éclairage est indé-

pendant pour chaque local. “L'une

des principales causes de gaspilla-
ge dans l’érection des écoles, sou-

tient M. Harriman, provient de ce

que les commissaires visent trop
souvent à édifier un monument
chargé d’oripeaux coûteux plutôt
qu’une construction vraiment mo-
derne qui soit une meilleure école
pour les enfants.”

tés’, lecteurs et lectrices, refoule

un professeur américain.

menu mensuel de nos petites éco

leurs bulletins
“que j'examine ça!”

Albert GERVAIS

suite

pour... L'enseignement.

 

EN AUSTRALIE

 

Par Dal STIVENS

Ironie de l’histoire: en 1788, les
premiers colons débarquant à Bo-

tany Bay, sur la côte est de I'Aus-
tralie, se réjouissaient que cinq
lapins, embarqués avec eux, eus-

sent survécu au long voyage en
mer. En 1859, un homme fut con-
damné A dix livres d’amende pour
avoir abattu un garenne sur les

terres de John Robertson, pro-
priétaire à Glen Alvie, dans l'Etat
de Victoria. Pourtant,’ quelques an-
nées plus tard, ce même Robertson
devait dépenser 5,000 livres en

essayant, d'ailleurs vainement,
d'exterminer les lapins de sa pro-

priété. 11 avait suffi de quelques
décades pour que ces rongeurs

envahissent le continent.

Vers 1865, ils s'étaient répandus
à travers l’Etat de Victoria et, en
1870, franchissant le fleuve Mur-

ray, pénétraient en Nouvelle Gal-

les du Su” puis en Australie du
Sud. Comme leurs ennemis tradi-
tionnels, la belette et le furet,
n'existent pas en Australie, ils se

multipliaient a une cadence extra-

vagante. On sait que les lapins
peuvent deja se reproduire à qua-

tre mois et qu'un couple peut avoir
jusqu'à mille descendants en un

en.
Avaçant en éventail vers l'inté-

rieur des terres, les garennes
avaient envahi en vingt ans près

de 2,000 kilomètres. Au Queens-
land, on tenta d'enrayer leur pro-

gression en posant plus de 2,500

kilomètres de grillages métalli-
ques, profondément enfoncés dans
le sol: mais les lapins franchis-

saient tous les obstacles.
L'Australie occidentale. protégée

par l'aride plaine du Nullarbor,
se croyait à l'abri de l'invasion.
Mais là aussi on cusstata des infil-
trations et les habitants de l'Etat décidérent de se Dbarricadet, lls

Aux débuts de la colonisction en Australie,

d'avoir des lapins, dont la chair est comestible — Mais ces animaux se

multiplièrent très rapidement et devinrent une véritable peste pour le

pays — L'emploi de clôtures grillagées et de virus pour les détruire

Des ironies de la

aux paradoxes de la science
les colons étaient heureux

érigèrent d’abord la plus longue
clôture du monde — 2,000 kilo-

mètres — qui coupait le continent
en deux, en direction nord-sud.
Mais les lapins franchirent cet

obstacle, ou peut-être l'avaient-ils
même déjà dépassé avant sa Cons-

truction.

On construisit alors une deuxiè-
meclôture, parallèle à la première,
puis une troisième. à angle droit.

Mais sans aucun résultat.

Depuis soixante-dix ans les Aus-
traliens luttent contre ce fléau
qui provoque dans leur pays des
dévastations et des pertes incal-

culables.

En 1950, M. J. G. Crawford,

ancien directeur du Bureau austra-
lien d'Economie agricole, estimait
que les lapins dévoraient en un

an la ration de fourrage de 40
millions de moutons. Or, en 1950,
l'élevage des 120 millions de mou-

tons australiens rapportait au pays
un revenu annuel de 500 millions

de livres australiennes (1); les
lapins représentaient donc un man-

que à gagner de 160 millions de

livres australiennes, sans parler
des pertes de blé et de maïs. En
outre, à la même époque. on esti-
mait que les dégradations et l'é-
rosion provoquées par les lapins,
ainsi que les mesures d'extermina-
tion — achat et pose de grillages
et de pièges, fumigation, poison,
etc. — coûtaient aux fermiers et

aux herbagers au moins 50 mil-
lions de livres par an.

Ces statistiques ont été établies
à Tl'échelle nationale; à titre
d'exemple, citons un cas indivi

duel. M y a quelques années, un
fermier de !a région de Golbourn,

dans l'Etat de Victoria, ne pouvait

élever que 100 moutons dans ses
160 hectares de pâturage. I! ex-

termina les lapins et put accroître 

nature

400 têtes. Les expériences ont
prouvé, en effet, que 6 à 8 lapins

dévorent la ration de fourrage
d'un mouton; de plus les rongeurs
s’attaquent aux pousses les plus

tendres.

La situation, on Je voit, était

dramatique. Mais aujourd’hui de
s'ouvrent

pour les éleveurs australiens: la
nouvelles perspectives

science met à leur disposition un
procédé biologique qui permettra

peut-être de vaincre le fléau.
Il s’agit de la myxomatose, ma-

Indie propagée par virus, mortelle
pour les lapins, mais qui n'affecte
pas les êtres humains. Ayant ap-
pris qu’en Amérique des lapins
domestiques étaient atteints de

myxomatose, les savants de l'Or-
ganisation australienne de Recher-
che scientifique et industrielle ré-
pandirent le virus de la maladie

dans les terriers du centre de
recherches. Quelques bêtes furent

exterminées mais le mal ne se
répandait pas rapidement.

Devant cet échec partiel, les

chercheurs tentèrent d’autres ex-
périences: ils décidèrent d’enrôler

comme agents de transmission de
la maladie certaines espèces de

moustiques assez répandus dans la

vallée du fleuve Murray pendant

le printemps et l'été.
On commença les expériences

au printemps de 1950 et les mous-
tiques se révélèrent des alliés en-

Trols
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Remerciements

Collège de St-Boniface,
ce 24 octobre 1953.

Monsieur le rédacteur,

Au nom du Comité Exécutif du
congrès de l’ACELF et en mou

nom personne], je viens vous re

mercier de votre belle collaborg-

tion à l’occasion de notre congrès.

J'ai lu avec un grand intérêt

les notes éditorisles parues dans

le journal ainsi que ies reportages

si intéressants de Mlie Madeleine

Plouffe. La participation de la

presse française avant et pendant

le congrès a certes contribué beau.
coup à assurer le beau succès qui

est venu couronner nos efforts.

Veuillez agréer, cher monsieur,

l’expression de mes meilleurs sén-

timents et de mon dévouement en-

tier en N.-S. '

J. d'Auteuil RICHARD, S.J,-
Recteur du Collège,

Prés. du Ve Congrès de l'ACELF.

——re-—— ’

Vous avez été nos imitateurs ef

ceux du Seigneur, en

cette parole, au milieu de gran
des tribulations, avec la joie de
l’Esprit-Saint, devenant ainsi un
modèle pour tous les croyants. de
la Macédoine et de l’Achaïe.

(I. Thess, 1, 6-7) .

(Epitre du 6e dimanche
après l’Epiphanie).
Texte choisi par la

Société catholique de la Bible)

recevant

 

bles de 1837?

Problèmes

d’histoire

Quelle fut la participation du cé..
lèbre abbé Chartier aux trou

Ce fut l’un des rares prêtres,
sinon le seul, qui prit ouverte

ment parti pour les patriotes et
les exhorta a combattre les An-

glais, Né en 1798, a Saint-Pierre.

de-la-Rivière-du-Sud, l’abbé Etien-
ne Chartier avait reçu la prêtrise

en 1828 et avait été choisi, dès

l'année suivante,
teur du collège de Sainte-Anne-
de-la-Pocatière. Lors de linaugu-

comme direc-

Devant toutes ces ‘belles beau-

vite le désir qui vous obsède de
devenir, comme ça, tout à coup, À oo

Allez |tour à tour curé à Sainte-Martine,

plutôt servir aux élèves U.S.A. un
de ces rudes concours qui sont le

les de rangs, et rapportez-moi en-
scolaires

  ration de cette institution, il 5'é-
tait attaquée à VAngleterre, ce
qui avait suscité des récrimina-

z|tions de Ja part du gouverneur,
Son tempérament fougueux le fit
changer souvent de poste. Il fut

à Saint-Pierre-les-Becquets, à Fra-
serville et enfin, en 1835, à Saint-
Benoît. Il entretenait des rela-
tions suivies avec les bouillants
patriotes de Saint-Eustache. On
prétendait qu’il avait siégé en
soutane parmi les membres d’un
tribunal militaire patriote. La
veille de la bataille de Saint-Eus-

tache, il avait déjeuné au camp
avec l'état-major après quoi il
dressa du haut de la galerie du
presbytère, un discours incen-
diaire à 800 patriotes.

Après le combat, les Anglais
offrirent 500 livres pour sa cap-

ture. Ji s’enfuit aux Etats-Unis
où il fit du ministère dans plu-

sieurs paroisses. Rentré au pays
en 1845, il occupa successivement
plusieurs cures et il décéda À
l’Hôpital Général de Québec, le 6

juillet 1853.

La Bible

vous parle

Bienheureux les pauvres en es-
prit, car le royaume des cieux est
à eux! Bienheureux les humbles,

car ils posséderont la terre! Bien»
heureux ceux qui pleurent, car ils
seront consolés!

 

(Matt, 5, 3-5)
(Texte choisi par la

Société catholique de la Bible)
 

core plus précieux qu'on ne l'avait

espéré.

Au cours de leur premier “vol”,
les porteurs de virus se répandi-

rent dans un rayon de 20 kilo-

mètres de leur “base de départ”.
Par la suite et dans des conditions
atmosphériques favorables, ils de
vaient couvrir plus de 150 kilo

mètres en un seul vol

Au cours du printemps et de

l'été 1951 et 1852, le virus se
propagea à travers les Etats de
Victoria, de Nouvelle Galles du
Sud et d’Australie du Sud, emprun-

tant la route suivie un demi-siècle
plus tôt par les lapins eux-mêmes,

UNESCO

(1) La livre austraîienne vaut en
viron 750 francs français. 
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«Le Service so

zle maire Lafortune s’en

‘aux besoins de Pte-Gatineau

cial répondra

réjouit — Cette munici- |
€ palité reprend l'offensive afin d'obtenir »
K que l'on construise un revêtement=
ès quelques familles indigen-

teÿ-de la municipalité de Pointe
eau bénéficieront régulière-

t de l'assistance du Service
soëla] de Hull
SOIR ce qui résulte d'une en-

te conclue entre le Service so-
cifll de Hull et le conseil munici-
pif"de Pointe-Gatineau.

Ke maire Daniel Lafortune a
répBu la nouvelle publique lors
d&la dernière réunion du conseil.

municipalité s'engage à ver-
842. environ $1,000 par année au
S@yice soclal, en compensation,
Cette somme est sujette à varler,
Lemaire Lafortune a fait l'éloge
quemérite le Service social, et a
souligné quelques-uns des nom-
breux services que rendra cet or-
ganisme à Pointe-Gatineau.

Pétition
Le conseil fera signer, par les

contribuables des rues Jacques-
Cartier et Saint-Jean-Baptiste, une
pétition au moyen de laquelle les
iptéressés demanderont au gou-
vernement fédéral d’ériger un mur
de ciment, entre ces rus et 1'0u-
taoyais. Ce mur devra protéger
les‘demeures contre les crues, et
d'ayréter le glissement de la ri-
ve.qui se produit peu à peu vers
la rivière.
Le maire Lafurtune explique

qu'on remettra les documents, por-
tant les signatures, au député fé-
dèral. L'hon. Alexandre Taché. dé-
putf provincial, sera invité à as-
fister à cette rencontre.
t Le gouvernement provincial a
éjà promis de refaire les rues

riveraines de Pointe-Gatineau aus-
sitôt que le gouvernement fédéral
uta construit le mur.
Ce genre de travail relève du
inistère fédéral des Travaux pu-
lies, et le gouvernement provin-
ial ne veut pas risquer d’aména-

fer une rue nouvelle élargie sur
fo terrain aussi peu solide que

rive de l'Outaouais à Pointe- |
Gatineau,
È Poubelles |
à Le conseil a recommandé aux
mployés municipaux, chargés de
ider les poubelles, d'effectuer

féûür travail le plus proprement.

paux aménagent une pompe de re-
change. Cette installation coûtera
environ $10,000. Le gouvernement
i provincial doit rembourser à la
municipalité la moitié de cette
somme.

| Quand il eut pris connaissance
de ces rapports, le maire Daniel
Lafortune a formulé son appré.
ciation du travail accompli,

Le conseiller René Moreau a lu
également un rapport rédigé par-
M, Aldoria Dumoôulong, sur l'acti-
vité dont on a fait preuve, lors du
dernier congrès des ‘pompiers vo-
lontaires du Québec, qui a eu lieu
à Iberville. ;

| Le sous-directeur des pompiers
I'volontaires de Pointe-Gatineau
{rapporte notamment que les délé-
| gués de Pointe-Gatineau ont don-
iné l’une des démonstrations les
plus spectaculaires, à l'occasion
d’un concours d’ascension.

Ontre le maire Lafortune. on &
remarqué, à la table du conseil:
ies cunseillers Elzéar Richard
(maire suppléant), René Moreau,
Henri Lapointe, Michael Foley,
Albert Boudreau. M. Louis Lamar-
che agissait comme secrétaire,

  

Le lieut. ALDEGE CHARETTE possible.
sieurs plaintes auraient af-

figé aux bureaux du maire et du
sÿéfétaire, selon lesquelles les
ptéposés aux poubelles auraient |
fa]f-preuve de négligence. i
pas Entreprises |
Tfingénieur Bernier, et le contre- |
jéifre Lauzon ont présenté au |

céBsell un räpport sur les travaux
nicipaux entrepris il v a quel-

giles semaines, et que" l'on doit
téfihiner avant l'hiver.
&Solon ce rapport, on a fini de

@r .l'aqueduc et l'égout dans|
1 es Joseph et Lina, Il reste
eDére à finir d'aménager ces ser

Bs dans. les rues Alphonse et
tin. 74

al

SamitiRapeMogi2
7xque lon effectue au réser-

véiÿ-de l’aqueduc, On sait que la
mtnicipalité possèdera bientôt un
séfice d’aqueduc qui ne manque-

Des employés munici-rigglamais )

INSOMNIE
Nervosité, anxiété, crises de lar- ||
mes, vapeurs, chaleurs du re
tour d'âge sont CALMEES par

  

    
  

 

Le lieut. Charette
est décédé à Hull
à l’âge de 56 ans
Le lieutenant Aldège Charette,

du Service des incendies de Hull,
est décédé hier, dans un hôpital
local, à l'âge de 56 ans et 11 mois.
11 était malade depuis quelques
semaines.

Le défunt qui a passé la majeu-
re partie de sa vie au service de
la ville, était bien connu. Mem-
bre du personnel des pompiers

©
| LE DIMANCHE

“{dévutera a 5h. 30.
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M. À. Bertrand, de
® | ’ éd ”

Gracefield, décédé
à l’âge de 31 ans

| ——_
-M. Aldé Bertrand, -époux de

Gervaise Rochon, de Gracefield,
est décédé hier, dans un hôpital
local, à l’âge de 31 ans et sept
mois. 11 a succombé à une longue
maladie. 00

Né à Gracefield,,le défunt s’est
marié à cet endroit. e“ v est tau-
jours demeuré.

I laisse son épouse, Gervaise
Rochon; son père e: sa mère, M.
et Mme Xavier Bertrand, née An-
na, Ethier, de Gracefield; cinq
frères: Xavier, de Blue Sea, Ar-
mand, Noël, Palma et Gérard,
Gracefield.

La dépouille est exposée à la
demeure de M. Télesphore Ro-
chon, de Gracefield, beau-frère
du défunt.

Les funérailles auront lieu lyn-
di, à 9 heures, en l’église de la
Visitation de Gracefield Le cor-
tège quittera la demeure mor-
tuaire à 8h. 46.

L'inhumation aura lieu au cime-
tière paroissial.

=seeAp

l’école Carrière #
à l’émission de lo Ÿ
St-Jean-Baptiste
A la 227e emission radiophoni-

que de la Société Saint-Jean-Bap-
tiste de Hull, qui passera sur les
orndes du poste CKCH, dimanche
après-midi, on entendra les élè-
ves de l’école Carrière L'émission

       
On formeune ligue

M. Edouard Renaud, membre
du Conseil central de la Société
Saint-Jean-Baptiste de Hull, est
résponsable de cette série d'é-
missions du dimanche. I a semaine
prochaine, il présenter: les élè-
ves du collège Saint-Alexandre de
Limbour.

Voici le programme détaillé de :
l'émission de demain après-midi:

1. “O Canäda, mon pays, mes
amours”:

2. “Au bord de la rivière”, Ab
bé C.-H. Gadbois:

3. “Le petit aviateur”:
4. “La vieille croix du chemin”,

Fr. Barnabé, S.C.:
5. “Le bien”; Léopold Amat:
8. “0 Canada, mon pays, mes

amours”. Meutenant, aû poste ‘nb
plusieurs années.

Le lieutenant
chevalier de Colomb (du conseil
hullois), et membre fondateur du |
Hull-Volant.

Il épousa à Hull, il y a 29 ans,
Irène Desjardins, qui lui survit.
Né à Hull. le défunt était le

fils de M. et Mme Louis Charet-
te, née Délima Paré, décédés.

Le lieutenant Charette laisse,
outre son épouse, trois fils: Mar-
cel, Yvon el Bernard, de Hull;
deux fréres: Rosario, de Hull, et

de Hull depuis 25 était"Sutenant.54poste ‘M071,depuis

 
NEVROBROM. par sa composi
tion brome alcaline hypophos-
phatée, forme la base du traite-
ment ‘scientifique du système
nerveux. $1.00 le flacon.

A. R. FARLEY, Ph.C. — HULL
Tél: PR. 75892 — PR. 74492
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OPTOMETRISTE
SPECIALISTE POUR LA. VUE

29, eue Principale, HULL

(suite 204)

Fortin-Gravelle)

 

(Au-dessus de cher

Téléphone 2-9795

HEURES DE BUREAU :
9 h. a.m. à 9 h. p.m.

 

 

Dr Benoit Lambert
Spéctaliste :

YEUX — NEZ — GORGE

Heures de bureau :
2 à 6 h. et 8 à 9 h.

192, rue Principale — HULL

(Edifice du Dr Perras)

OREILLES

Pour rendez-vous appeler

PR. 7-2517

 

NEVROBROM les RR. SS. Jeanne-de-la-Providen-
Josephat, ‘Ottawa; trois socurs:

ce, Marie-de-Lima, Louis-des-An-
ges, chez les soeurs de la Provi-
dence, à Montréal; il laisse auwi
une bru: Mme Marcel Charette,
née Thérèse Paquette, et deux
petits-enfants: Nicole et Michèle.

La dépouille mortelle est expo-
sée aux salons Gauthier, 101, rue
Notre-Dame, Hull. Le cortège
quittera cet endroit mardi. à 7

Charette était ‘dans le Pontiac

jculeuse vient de se former dans

:reaux de

antituberculeuse

Une nouvelle ligue Aantituber-

Pontiac. C’est ce qu'a annoncé le
Dr Rabb, à l'assemblée des direc--
teurs de la Ligue antituberculeuse
de l'Outaouais, rééemment. Ceux-
ci tenaient leur réunion aux bu-

l'Unité sanitaire, rue
Eddy, Hull, sous la présidence
du Dr L'Ecuyer, de Maniwaki.

Le Dr Olier D’Amours, direc-
teur médical du sanatorium Saint-
Laurent, aglssait comme secrétai-
re de cette réunion générale.

M. Phil. Francoeur, de Fort-
Coulonge, présidera la nouvelle
ligue antituberculeuse du Pontiac,
et le Dr Younger Lewis remplira
les fonctions de secrétaire-tréso-
rier.
On réformera aussi la ligue

ont remboursé $156,697 ‘en inté-

tras, secrétaire, le R. P. Théode G

Voilà le conseil du nouveau Centre récréa-
tif de Hull. Première rangée, de gauche à droi-
te: MM. Georges Carrier, contrôleur, André Poi-

directeur, MM. Jean-Guy Leguerrier, président,

el Ronald Michaud, trésorier; seconde rangée,
même ordre: MM. Guy Massé, chef de clan, Oli-

élinas, O.M.1,,

| de 100 membre

vier Caron, président des sports, Robert Lajam-
be, vice-président du conseil, Aimé Sauvé, vice-
président des sports, Carroll Pilon, président
du cercle artistique, Gilles Massé, chef des
scouts, et François Martineau, chef des Louve-
teaux. Le Centre récréatif compte déjà plus

 
5.
(Photo — Jacques Potvin)

 

été consentis par
le Crédit agricole
QUEBEC (P.C.) — L'Office du

Crédit agricole, à venir jusqu’au
31 octobre dernier. a consenti
39.968 prêts se chiffrant par
$101,480,070. a annoncé le pre
mier ministre M. Duplessis.
A cette date, les cultivateurs |

avaient remboursé $30,984.94], |
dont $13.438.361 en paiements
passés dûs ct $17,546.580 à J'a-
vance. !
- Dans le seul mois d'octobre. a
dit M. Duplessis, les cultivateurs

réts: $152,563 en amortissements
et $131,076 en paiements non en-

core dus.

18,412 jeunes agriculteurs.
Au 31 octobre dernier, $131,-

270,131 ont été prêtés à 19,657
personnes en vertu de la loi pro-’
vinciale de l'aide à l'habitation.

La province qui paye une par-
tie de l'intérêt sur ces prêts a
fourni une somme de $39,036,829
soit une moyenne de $1,085 par
prêt. . ;

Selon le projet. 22.983 nou-
veaux logements ont été cons-
truits logéant presque 100,000
personnes.
Le coût des constructions s’est

élevé à $176,815.805 fournissant
des revenus additionnels en taxes
imposées par les municipalités et
les commissions scolaires,
 

assumera probablement la prési-
dence.

Parmi les représentants des di-
verses régions, on a remarqué à
la réunion, outre les personnalités
déjà mentionnées: le hotäire Ro-
ger Munn, M. A. Gignac, Mile
Bastien et le Dr J.-C. Bélanger,
de Buckingham, M. Lavergne, de
Masson, le Dr François-D. Gosse-
lin, de l'Unité sanitaire de Hull, |
M. Rosaire Gauthier et ‘Mlle Lu-
cille Duquette, de Papineauville. d’Ayimer. M. Alonzo Lemaire en et autres.

  h.40, pour se rendre à l’église
Notre-Dame-de-Grâce, où le ser
vice aura lleu à 7h. 50.

L'inhumation aura lieu au ci
[eet Notre-Dame de Hull.
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pASSURANCES
GATINEAU

Tél.: MO 3-5229 après 2 heures p.m.

 QUEBEC (P.C.) — Le premier
ministre Duplessis a déclaré hier

,tera pas à annuler les permis de
iliqueurs de ceux qui ne respec-
teront pas les lois de la vente
ipendant la prochaine saison des
fêtes. ,

M. Duplessis a dit que le gouver-
nement ‘espère que les régle-
‘ments seront observés à la lettre

ulation des permis, qu’il n'hési-
‘tera pr à prendre s'il ÿ a trans
fression des règlemeents.”

Il a dit que les règlements. de
nouveau appliqués cette année,
sont les suivants: 
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Service
© Machines à additionner

® Underwood 
| ROY
| 19%, rue Principale. HULL

VENEZ .. . TELEPHONEZ .. . ECRIVEZ . . .

* © Caisses enregistreuses “Burroughs”

> MACHINES A ECRIRE

© Royal
© Smith Corona, vendues, louées, rénarées

TYPEWRITER SERVICE REG'D FUSENE,por

prompt!

“Burroughs” — $138 et plus
e Mémiographes

e Remington Rand

Tél: PR. 7.3013
 

 

 

 

 

| 1-—Vente de la bière et du vin,
seulement avec les repas, entre
1 pm. et 9 pm. le jour de Noël,
le jour de l'An et le jour de I'Epi.
!phanie, le 6 janvier.

Cessation de la vente de tou.
te liqueur alcoolique dans les
(clubs de nuit et restaurants à 9
pme la veille de Noël; à 10 p.m.
à veille du jour de l'An et à

;11 p.m, la veille de l'Epiphanie.
; M. Duplessis a déclaré que ‘7
gouvernement de Québec a reçu
une demande des autorités reli-
;Bieuses et des chefs laïques de
il'Actior catholique de Montréal
pour. que soient encore imposés

Les règlements sur la vente des

alcools devront être respectés
Lors de la période des Fêtes — Le premier minis-

tre Duplessis annonce que le gouvernement
sévira contre les violateurs de la loi

— Horaires

soir que le gouvernement n'hési-.

et qu’il ne sera pas obligé d'user
de méthodes oppressives, dont l’an-

i chez Mme Joseph Beaulne

 
‘ont été si efficaces lors de la sal:
‘son des fêtes, l'an dernier.”

M. Duplessis : dit que Noël. Je |
jour de l'An et l’Epiphanie ne
sont pas seulement de grandes fa!
tes religieuses mais aus:i des jours
pour les réunions de famille.

“11 est tout simplement juste
que les employés dans les établis-
sements licenciés puissent célé-
brer ces fêtes dans leurs demeures
avec leurs familles.”

“Cette année. nous annonçons
‘les réglements de bonne heure.
Ainsi personne ne pourra les igno-
rer et prétendre n'en pas être au
courant ou avoir été averti trop
tard.”
 

HENRI COURTEMANCHE

 
 

annonce l'ouverture du bureau

4 PAPINEAUVILLE

les samedis avant-fpidi,

!f chez M. Jean-Baptiste. Paquette

| à ST-ANDRF AVELLIN

les samedis après-midi,  
      

  

  

 

   
 

39,000 prêts ont | 2,240 maisonssurgiront dans
Hull-Sud … si tout marche bien
Ainsi que 97 maisons de rapport — Projets de
la Mount-Royal Realties et de M. Lucien Gen-
dron déjà en voie d'exécution — Difficultés ou
Logis de Hull — Lo ceinture verte

LE DROIT a annoncé ces jours |
derniers, dans une série de pri-|
meurs, trois immenses projets de |
construction qui transformeraient ;
complètement la municipalité de
Hull-Sud.

Afin de prévenir la confusion.
nous donnons ci-dessus un exposé|
sommaire de ces projets.

 

La première entreprise, la plus|

considérable, consistant en la

familiales, et de 87 maisons de

logis chacune — s'annonce com-
me devant marcher rondement.
Les contribuables intéressés ont
donné leur assentiment au moyen

d’un plébiscite.

Ces multiples maisons s’élève-
ront au coût de $25,000,000 sur
de vastes terrains qui s'étendent
en bordure d’Aylimer. Ces terrains,
appartenant à environ 200 contri-
buables, sont évalués à $1.570,000.

La compagnie Royal- Mount
Realties, de Montréal, que prési-
de M. Adrien Rousse, dirige cette
vaste entreprise.

Le deuxième projet que nous
avons annoncé consistait en la
construction de 1.000 maisons uni-
familiales. au coût de $10.500.000,
en bordure du chemin de la Mon-
tagne,

  

 

Dr J. Robert

BISSON
MD, LM.CC

Médecine générale

Maternité

33, rue Montcalm, Hull

Tél. PR 7-8412   

Le Logernent de Hull. Inc. af.

tilié au Transport Urbain de Hull,

avait conçu le projet.

Toutefois, il semble que

le Logement de Hull
| d'ériger ses maisons,

Nous avons annoncé en

Montagne et la route Brickyard.

- Ce projet semble en bonne voie
de réalisation. Les
des 167 acres sur
veut construire ces maisons,

prononceront bientôt pour.
contre ie projet. au moyen d’un ‘
plébiscite,

!
Si les propriétaires se montrent

en majorité favorables au projet,
di-

verra le
M. Louis Gendron, d'Ottawa,
recteur de l’entreprise,
plus tôt possible à répartir les
contrats.

M.
Gréber voudrait conserver dans la ‘
verdure la superficie sur laquelle

projetait

troi-
sième lieu le projet de construire

Des prêts ont été consentis à ‘construction de 642 maisons uni- 640 maisons unifamiliales, 30 mai-
:sons de rapport et un centre de

rapport — contenant de neuf à 12 magasinage, au coût de $9,000,000,
sur une superficie bordée par le
chemin d’Aylmer, le chemin de la

propriétaires
lesquelles on |

se |

| °M. Ray. Gagné dirigera les cours
desociologie des Syndicats, à Hull
A sa dernière assemblée du 3

novembre dernier le Comité d'E-
ducation des Syndicats nationaux,
affilié à la C.T.C.C., a engagé of-
fici-llement M. Raymond Gagné
comme professeur-directeur du
cours de sociologie populaire qui
devra commencer mardi prochain
le 10 novembre.

On salt que ce cours est don-
né À tous ceux qui veulent bien
s’y inscrire. M est gratuit et est
rendu possible grâce à un octroi
du gouvernement de¢ lu province
de Québec, octroi obtenu par l'in-
termédiaire de l'hHon. Alexandre
Taché,orateur de la Chambre et
député de Hull. Les cours qui
commenceront le 10 novembre, à
8 heures du soir, se donnent à la
salle des Syndicats, à 175, rue
Eddy. à Hull et sont sous la di-
rection de l’Université d'Ottawa
qui attribue un diplôme à ceux et
celles qui l'ont suivi régulière-
ment et ont obtenu la note requi-
sé sur les devoirs demandés. L'an
dernier, 68 participants ont obte-

 
est encore temps de s'inscrire à |
ce cours en s'adressant au bureau
des Syndicats à l’adresse ci-haut
mentionnée.
Le nouveau proïesseur, M. Ray-

;mond Gagné, est bachelier ès Arts
|de l’université Laval, bachelier en
sciences sociales avec spécialisa-
tion en économique, de la même
université Laval, de Québec, où
il a aussi obtenu sa maîtrise en
sciences sociales et économiques.
| Le sujet de sa thèse de maltrise
fut: “La fonction de consomma- |
tion au Canada de 1926 à 1947”. |
Depuis 1949 jusqu'à ce jour, M.

Gagné est au service du gouverne-
ment fédéral, au Bureau fédéral.
de la statistique où il occupe le’
poste de statisticien préposé à la
section de l’occupation et de l’em-'
ploi, division du recensement,|
C’est dire qu’il apportera a ses!
cours de sociologie populaire en
plus de sa science universitaire
une heureuse expérience précieuse
surtout dans le champ d'étude du

 

   
M, RAYMOND GAGNE

sujet de l'année: “L'organisation
nu ce diplôme de l'Université. Il de la production”.

Le ‘Comité d'éducatio* se com.
pose de MM. Jean-Guy Douaire,
résident, René Poirier, secrétaire,
obert Boucher, trésorier, Arthur

Beauchamp, Lucien Gaudreau et
Mlle Bernadette Bogé comme di-
recteurs. L’aumônier en est l'abbé
René Soucy. Ils invitent tous ceux
et celles qui le désirent à l’ouver-
ture des cours mardi soir à 175,
rue Eddy, à Hull.

— p TH

RENE RICHARD
ARCHITECTE
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de l'après-midi.

  

Centre d'information

| militaire
Un buréau d’information militaire est ouvert en perma-

nence au manège militaire du REGIMENT DE HULL,

boulevard Taché, de 10 h. du matin A 10 h, du soir, tous

les jours de la semaine, sauf le samedi et le dimanche.

Tél. PR.
L’officier recruteur de l’Armée canadienne visitera les

endroits suivants aux dates indiquées, de midi à 5h.

7-1313

CAMPBELL'S BAY
ou! HOTEL MOYLE — 9 ET 10 NOVEMBRE

FORT COULONGE
HOTEL LABINE — 11 ET 12 NOVEMBRE

SHAWVILLE
HYNE’S HALL — 13 NOVEMBRE
 

C'est la soirée
monstre de lo

l'ourrure
Jeudi prochain à l’Audito-
rium à 8 h. précises. Le
club Lions remèéttra aux
heureux gagnants 10 vête-
ments de fourrure (man-
teaux, jaquettes, étoles). —
Billets 2 $1. (pour 20 par
ties régulières) seront mis
en vente lundi aux endroits
habituels.

Faites-en VOTRE SOIREE !

 

 

 

 

   
 

 

 

® TEN-TEST ©

80, rue Saint-Jacques

Visitez notre nouveau

=ISOLATION

- . . PREVIENNENT LES RIGUEURS DE L'HIVER !

BOUCHER FRERES
BOIS DE CONSTRUCTION — CHARBON & COKE

Tél. PR 7-3868

    

GYPROC

Hull, Qué.

local, rue Crémazie
 

 

 

 

CONSULTATIONS:

138, rue Wellington, Hull, P.Q.

Dr E.-L. DESJARDINS, B.A., M.D.
MEDECINE GENERALE — MATERNITE

2 à 4 b. et 7 à 8h ou sur rendez-vous

* Téléphone: PR. 7-8543

 
 

 

 

Pour faire

Bonne chas
fiable et durable

© CARABINES   
Procurez-vous un équipement

une

se...   

ET LESSIVAGE MODERNE

lessivage qui sont plus doux

changerez à Blackwell.

Expériement nettoyés et

SUR CHACUN    Rég. 54e chocun

. VOUS EPARGNEZ 25¢

POUR SERVICE RAPIDE DE ’
CUEILLAGE ET LIVRAISON—SIGNALEZ

A dater

d’'aujourd’hui . .

je change à

BLACKWELL

"J'ai changé pour Blackwell” . . . c'est ce
qu'on enténd partout, o

HULL-AYLMER
WRIGHTVILLE

ces jours derniers — Oui, parce que des centaines de
personnes découvrent ce qu’un service DE NETTOYAGE

doit être.. Ces personnes

reconnaissentun meilleur travail — un nettoyage et un

pour les vêtements de qua-

lité chéz BLACKWELL. Téléphonez-nous, vous aussi

SPECIAL!
(plis fermés en

supplément)

PANTALONS
repassés pour seulement

29:
   

   

 

= mes>rs (Cette année“des règlements qui, g
% a te —— e FUSIL

* HOTEL ST-LOUIS = || ® CARTOUCHES
$4, rue Montcalm HULL PR. 7-4343 SOIREE e COUTEAUX °

7 © BANQUETS eo RECEPTIONS e SOIREES e POELES DE »
= CAMP, etc ‘
2 La GASPESIENNE MONSTRE |
à Le Salon Laurentien | - Tél.: PR. 7-1641

Ju, Salle @ diner Aquarium | COLISEE | eL[Y- LEDUe 67, rue Wellington
~ ORCHESTRE TOUS LES SOIRS SAUF LE DIMANCHE |! mercredi, 18 nov. | HULL Qué. ! —LIMITED
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Les forêtsdu Québec protégées
contre la tordeuse d'épinettes

C'est ce qu'annonce lepremier ministre Duplessis
— Une entente conclue avec des compagnies

forestières — Dépense d'une somme
de $400,000

QUEBEC (P.C.) — Le gouver-
nement du Québec et trois com-
pagnies de papier se partageront
le coût de la lutte contre zne épi-
démie de tordeuse d'’épinettes
(budworms) dans les forêts de
la péninsule de Gaspé et de la

. vallée de la Matapédia, a annon-
cé hier soir le. premier ministre
M. Duplessis.
11 en coûtera quelque $350,000
à $400,000 pour arroser les foréts
du haut des airs avec un “an-
tidote” non ldentifié, à déclaré
M. Duplessis à sa conférence de
presse hebdomadaire.
Le gouvernement en paiera la

moitié parce que les foréts en-
dommagées par la tordeuse d'é-
pinette sont des terres de la cou-
ronne louées aux compagnies.

M. Duplessis a dit que l'e: ten-
te à ce sujet a été conclue cette
semaine lorsque des représentants
des trois compagnies ont Jiseuté
du problème avec les autorités du
gouvernement.

Les représentants des compa-
gnies qui ont visité M. Duplessis
sont MM. Vernon Johnson, prési-
dent de la Price Brothers Com-
pany Limited; H. Sewell, gérant
général de la Quebec North
Shore Paper Company; H. Cimon,
vice-président de la Price Bro-
 
 

 

Les feux sont souvent

attribués à des filages élec-

triques fautifs. Dans bien

des cas il faudrait accuser,

non le filage, mais les fusi-

bles défectueux.

L'usage de fusibles à {rsp

grand ampeérage ou de ron-

delles métalliques en guise

de fusibles est trés dange-

S’il arrivait que les

fils de la maison fussea:

soumis à un courant exces-

sif ou à un court-circuit,

ils s’échaufferaient et ris-

queraient de mettre le feu.

reux.

…Les fusibles servent de

protection à votre filage.

Brûlent-ils souvent ?.. Les

circuits qu’ils protègent

sont alors surchargés ou

votre filage est défectueux.

La meilleure chose à faire,

c’est d’appeler un bon élec-

tricien.

Garmrsno Powm

Cosmany

thers; Edgar Poter et J. W. Per-
rin, représentants de l'Association
québécoise de la protection des
forêts.

M. Duplessis a déclaré que l’é-
pidémie “constitue un sérieux
danger pour nos forêts et il est
important que des mesures adé-
quates soient prises pour élimi-
ner ce danger.
Nos forêts, sont après l’agricul-

ture, notre grande richesse. Par-
mi nos ressources naturelles el-
les sont les seules à posséder un
caractère permanent dû à leur re-
nouvellement”.
M. Duplessis a fait allusion à

une épidémie semblable dans les
forêts du Nouveau-Brunswick ou
du DDT a été jeté sur les arbres
du haut des airs.
Au cours de l'entretien, M. Du-

plessis a-dit qu’on a décidé d'es-
sayer des méthodes connues pour
combattre les tordeuses d’épinet-
es.
“Une fois le travail <erminé”,

a-t-il ajouté, “nous serons en me-
sure de déterminer les meilleurs
moyens à prendre pour combat-
tre les tordeuses d’épinettes”.

Il a ajouté que l'entente a été
conclue “dans un esprit de coo-
pération qui est tout à l’avanta-
ge de la province.

“C'est avec plaisir que je re-
mercie les parties intéressées
pour, leur remarquable coopéra-
ion”.

l’hon. Bradette
au Cercle Tabaret
le 10 novembre
Le sénateur J.-À. Bradette sera

le conférencier invité au diner-
causerie mensuel du cercle Ta-
baret des Anciens Elèves de l’'U-
niversité d'Ottawa, région Otta-
wa-Hull. Le diner aura lieu au
local habituel, I'Hétel Eastview,
à 6h.30 de la soirée, le 10 no-
vembre prochain.
M. Bradette parlera du voyage

d’étude qu’il a fait en Israël il
y a quelques mois. La causerie

sera suivie d’une brève période
au cours de laquelle les auditeurs
pourront interroger le conféren-
cier sur les points les intéressant
particulièrement.
Dans le but d’intensifier l’es-

prit de camaraderie qui anime
ces réunions, il a été décidé, au
cours d'une récente réunion du
conseil de direction régional de

 

 
 
l’Association- des Anciens, d’abo-
lir la table d'honneur lors des
futurs dîners-causeries. L'on re-
prendra, au cours des prochaines
réunions, la tradition de mettre
un conventum particulier à l’Hon-
neur.
H fut également décidé au

cours de cette même Téunion,
d'organiser, de concert avec les
autorités de l'Université, une
soirée commémorative le 2 dé-
cembre prochain. Il y aura en
fet 50 ans ce soir-là que l'Uni-
versité d'Ottawa fut détruite de
fond en comble par un incendie.
Un comité, composé des étudiants
d'il y a 50 ans, a été formé pour
voir à l'organisation de la mani-
festation commémorant cette tra- 

 

gédie.

 

 

 

PILON Ltée
Tél. PR.

BOIS — MENUISERIE — MATERIAUX DE CONSTRUCTION

7-4348
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  LE MEILLEUR TEMPS!
Mesdames, pour votre confort, prière de magasiner et

voyager entre les heures d’affluence.

 

Merci.

LE TRANSPORT

URBAIN

DE HULL  
 

 

 

    MAL
pensé que . . .

vêtements d'hiver.

complets,
d'enfants, etc... .

  91, RUE LAVAL

C’est ce qui arrive à ceux qui n’ont pas

LE TEMPS EST VENU...
où il faut se préparer à porter ses

POUR BIEN VOUS EN TIRER
confiez-nous tous ces vêtements, paletots,

costumes, foulards, costumes

APPELEZ PR 7-3887
LE MEILLEUR EN FAIT DE
NETTOYAGE, PRESSAGE

et REPARATIONS

Hull Cleaners Inc.
Nettayeurs — Entreposage à 214% de votre évaluation.
Réparations de tous genres-

ME Service special de 4 heures — 8 heures — 36

   PRIS...!.

     
    
      

     
Service régulier do 3 jours.

heures,
    

Apap

  

NOCES D'OR — M. et Mme André Leblanc, de Montréal ,ont
célébré, ces jours derniers, leurs noces d’or en la chapelle de la
Visitation d'Ottawa. Ils étaient entourés de leurs petits-enfants et
de leurs six enfants, dont leur fille, la R. S. Jeanne-Fernande, Vi-
sitandine. M. l’abbé J.-A. Sénécal a offocié à la cérémonie reli-
gieuse, assisté de MM. les abbés Wilfrid Sauvé et J.-E. Martin,
comme diacre et sous-diacre.

 
(Photo “Le Droit”—par Champlain Marcil)

 

 
 

M. Emile Dufresne

Si M. Emile Dufresne, 65 ans,
96, rue Maisonneuve, Hull, à sa
retraite depuis quelques jours, pou-
vait raconter les meilleures aven-
tures qu’il a vécues pendant les
42 ans-qu'il a passés sur les trains,
au service des Postes, il y aurait
de quoi écrire un beau roman.

Mais cet ex-fonctionnaire, très
consciencieux, ne trahira sûrement
pas les secrets du métier.
N’empêche qu’il est déjà capti-

vant de lui entendre raconter ses
souvenirs... ceux qu'il peut révé-
ler. ‘

Quand il vous raconte l’aventure
tragi-comique qui le fit éclater de
rire après lui avoir fait voir la mort
au bout de son nez, il vous com-
munique un peu l’émotion particu-
lière qu’il éprouva.
“Nous arrivions à la petite gare

de Varennes, près de Verchères,
dit-il. Je voulus jeter un coup
d'oeil. J'ouvris la porte du wagon
des postes, et je m'avançai la
tête.

“Soudain, un bruit d'enfer écla-
te. La porte s'arrache de mes
mains. Je rebondis. Je me ramasse
tout abasourdi. Je me secoue. Je
ne suis pas blessé.

“Le train va enfin arrêter. Je
me risque à regarder. Un jet d'eau
arrose la foule étonnée qui se
presse devant la gare. Les oceu-
pants du train se précipitant au
dehors et ils se jettent l’un après
l'autre sous le jaillissement, La
confusion est sans borne.

“De l'encadrement de la porte
arrachée, je les regarde faire. Ils
sont vraiment drôles, Elles, sur-
tout... Rien de plus comique que
des femmes qui se font arroser.
Je ne sais pas si c’est ‘à cause de
l'émotion forte que je venais d'é-
prouver, mais j'éclatai de rire.
Chose étrange, j'étais le seul à
rire, et pourtant, il n’y avait que
moi qui venait de frôler la mort.”

—Mais qu’est-ce qui avait pro-
duit l’accident?

 

 

Pour l'amélioration
de noire langage

———

, Le Conseil de la vie frangaise
et de nombreuses sociétés patrio-
tiques viennent de lancer une cam-
pagne pour l'amélioration de notre
langage. Ils ont fait préparer des
bulletins sur ce sujet par un pé-
dagogue de renom. Plusieurs jour-
naux et revues ont accepté de
reproduire ces bulletins pendant
les prochains mois.

Monsieur Jean-Marie Massé, ad-
joint du directeur du personnel
et des études à la Commission
des écoles catholiques de Mont-
réal, prête généreusement son con-
cours à cette campagne. Il en
entretiendra l'auditoire de Radio-
Canada le sept novembre, de six
heures moins quart à six heures.
Sa causerie sera diffusée par le
réseau français. Nous invitons spé-
cialement parents, professeurs et
élèves à écouter cette causerie,

  

     
ENTE ET SERVICE

PIECES BEATTY VERITABLES
MARCHANDAUTORISE

A. GRATION ENRG.
163A, rue Principale, HULL TéL: 5.7429

2 ans sur les trains … .
aventures

L'erreur de certains préposés|

i

a vécu de multiples

aux trains comerciaux. Ils avaient
laissé, trop près de la voie princi-

| pale, un wagon chargé de pierre.

|

 

L'arrière de ce wagon avait arra-
ché ma porte et défoncé le réser-
voir,

—Vous n’avez pas d’autres aven-
tures à raconter?
Notre interlocuteur se replace

dans son fauteuil.

“J’avais Un camarade de travail
ique nous avions baptisé ‘“Chapeau-
! dur” parce qu'il portait toujours,

   
M. EMILE DUFRESNE

{la fille de M.

Mme D. Verner est
décédée à Hull

Mme veuve Dieudonné Verner,
née Marie-Flore Labonté, 38, rue
Dufferin, Hull, est décédée à sa
demeure, hier, à l'âge de 60 ans.
Son mari la précédée dans la

tombe il y a sept ans.
Tls s'étaient mariés à Hull, il y a

44 ans.
Née à Saint-Hermas, la défunte

était la fille de M. et Mme Joseph
Labonté, née Marceline Filion,
décédés. ;

Elle laisse, quatre fils: Wilfrid,
d'Ottawa, Armand, Valmore et
Gérard, de Hull; cing filles: Mme
Francois Parent, née Lucia, de
Hull, Mme Arthur Parent, née
Alice, d'Ottawa, Mmes Guy Gagné,
née Rose-Aimée, Armand Des-
sureault, née Alice, René Gagnon,
rée Pauline, toutes de Hull; deux
frères: Isidore et Eugène, de Bull.

La dépouille mortelle repose aux
salons Emond, boulevard Saint-
Joseph, Hull. .Le cortège quittera
cet endroit à 7h. 55, lundi, pour
se rendre à l’église Saint-Joseph,
où le service aura tieu à 8 heures.

L'inhumation aura lieu au cime-
tière du Trés-Saint-Rédempteur.

D JRa

Nécrologie
Mme Benjamin Paradis
Mme Benjamin Paradis, née Ra-

chelle Proulx, 149, rue Saint-An-
dré, Ottawa, est décédée subite-
ment hier à sa demeure, à l'âge
de 86 ans.
Née à Saint-Hermas, elle était

et Mme Isidore
Proulx, née Philomène Lalonde.
La défunte était paroissienne de

la Basilique. Elle faisait partie
de la Congrégation des Dames de
Sainte Anne, du Tiers-Ordre et de
l’Apostolat de la Prière.
M. Benjamin Paradis, qui l’avait

épousée à Plantagenet, en 1889,
est décédé en 1936.

Elle laisse deux fils: Charles
et Ernest, d'Ottawa; quatre filles:
les RR. SS. Marie-de-la-Paix, de
la congrégation des Soeurs de la
Sainte-Famille, supérieure de la
Mission de New-York, et Marie-
du-Bon-Conseil, S.G.C., d'Ottawa;
Miles Bernadette et Lorette, d'Ot-
tawa; ‘deux frères: M. le juge
Edmond Proulx, de Sudbury, et
M. Joseph Proulx, d’Otiawa; trois
soeurs: Mme S. Aubry, de Mont-

 

réal, et Mlle Maria Proulx, d’Ot-
tawa: 15 petits-enfants et 8 arriè-
re-petits-enfants, dont la R. S. Cé-
cile-Rachel, S.G.C., d'Ottawa.
Les funérailles auront lieu lun-

di à 7 h. 30, en la basilique. Le
cortège quittera les salons Gau-
thier, 259, rue Saint-Patrice, à 7
h. 15. L’inhumation aura lieu au
cimetière Notre-Dame d'Ottawa,

rp

Feu de $100,000
a Aldershot, N.-E.

KENTVILLE, N.E. (P.C) —
Un incendie a détruit tôt aujour-
d’hui l'immeube du mess des of-
ficiers de l’armée au camp d’AI-
dershot, non loin. Les dégâts
sont évalués a plus de $100,000.
La cause de ce désastre est in-
cunnue. Personne n’a été blessé.

Les flammes ont pris naissance
vers le milieu de l'immeuble en
bois vers 5h. 45 a.m. Deux heures
plus tard il n'était plus que ruines.
Le mess contenait une salle de
danse, les cuisines et d'autres
pièces et avait été complètement
réparé à la suite d'un premier 

enfoncé sur les oreilles, un vieux
tuyau de castor.

“Un jour. notre train frappe un
wagon d’animaux,

“Le choc me projette par terre.
Je me relève comme je puis, pres-
que inconscient. Mais ... Chapeau-
dur est disparu, me dis-je.

“Soudain, j'aperçus les talons
de ses bottines, €n arrière d'un
tas de sacs de malle. I! avait la

| tête en bas et les pieds en Pair.
| —“Aie! Chapeaudur. est-tu mort?

- —Heu... heu... fit-it,

Je le saisis par un pied et lui
aide à se relever.

Il apparaît, avec son tuyau de
castor plus renfoncé que jamais.

—Tu as rebondi” jusque 13?

—Pas moi, mais.,. lui.

Il indiquait son énorme chapeau.

J'ai été me recoiffer, dit-il
tout bonnement.

,M. Dufresne m'en a raconté
bien d’autres de ces historiettes,
tantôt tragiques, le plus souvent
comiques. Ce qu’il raconte prend
dans sa bouche une bonhomie, un
intérêt qui captivent l'interlocu-
teur.

Nous prerons congé. D'ailleurs
ce brave fonctionnaire à sa retrai-
te aura désormais le temps de nous
raconter d'autres souvenirs.

—

 

    LE SCEAU
qui

parle par lui-méme

Consultez votre oculiste puis
apportez-nous son ordonnance
et soyez assuré que vous ob-
tsendrez des lunettes.

“de QUALITE,
de PRECISION

et

CONVENABLES

O. L. DEROUIN
Opticien d'ordonnances

37,
. tue
Metcalfe

 

    

incendie il y a quelques années.

 

Un navire
len détresse

_——_

CAPE MAY, N.-J. (P.A.)— La
garde-côtière a rapporté hier soir
que le navire de pêche, le “Helen
M’, est en détresse à 26 milles
au sud-est du navire-phare “Bar-
negat”, dans une mer très agitée.
Sept personnes occupent l’embar-
cation de 90 pieds.

 

Cause remise
——_

L'ORIGNAL, Ont. (P.C.) — La
cause de Gérald Rowe, éleveur,
de L'Orignal, Ont, accusé d’avoir
enregistré d’une façon frauduleuse
des vaches de type Holstein, a
été remise à mercredi le 18 no-
vembre.

L'avocat de la défense, Hy-
man Soloway, d’'Ottawa, a deman-
dé un délai, à cause de l'impos-
sibilité dans laquelle il se trouvait
de produire des experts qui se-
raient prêts à témoigner. L’avo-
cat de la Courone, R.K. Laishley,
d'Ottawa avait complété son plai-
doyer jeudi dernier.

 

 

i
Munie d
nouveau et sensationnel

régulateur de vitesse
Eatin! shores post
régler le vitecon de She
viet selon von hobileté. 
Conditions

faciles de paiement!

OFFICE APPLIANCES LTD.
319, rue QUEEN 23341

 

— N

réal; Mme C. Mathieu, de Mont-

MAISONS A BON MARCHE — Le premier
ministre Saint-Laurent a annoncé qu’à la pre-
miére session du 22e Parlement, qui s'ouvre
jeudi prochain, la loi touchant le logement se-
rait modifiée de façon à assurer aux bas sala-
riés des maisons à bas prix. Il s’agira de rendre

 

 

 
disponible l'argent sur hypothèque

 

pour de
nouvelles maisons, de réduire le versement ini-
tial, de prolonger la durée de l'hypothèque et
de permettre aux banques à charte de prêter -

sur hypothèques assurées.
(Photo P.C.)

 

 

Un total de 16 prix aux vain-
qéeurs et 75 mentions honora-
bles décernés par les juges du
troisième concours annuel d’affi-
ches, ouvert aux étudiants de
toutes les écoles d'Ottawa, Rock-
cliffe et Eastview, sous le ‘patro-
nage de la Société protectrice
des animaux. Madame Wallace C.
Sproule, présidente du concours,
annonce auicurd’hui que 862 af-
fiches avaient été présentées cet-
te année. Le jury siègea à la Ga-
lerie d'Art nationale du Canada.
On relevait parmi ses membres,
les noms de M. Henri Masson,
éminent artiste d'Ottawa, M. Gor-
don Strank, chef-dessinateur-ad-
jeint à la Commission gouverne-
mentale canadienne de l’Exposi-
tion et Mme James A. E.
Schwartz, vice-présidente de la
Société Protectrice des animaux.
Même le moins réussi des des-

sins servira à l’édification du jeu-
ne qui le conçut, en ce qui con-

à réserver aux animaux, déclara
un membre du jury.

Les affiches gagnantes et quel-
ques autres seront exposées dans
la rotonde du Musée national pen-
dant une semaine à compter du
lundi 9 novembre.

Les gagnants dans les écoles
françaises sont, Diane Rose. pre-
mière année, de l’Ecole Saint-Do-
minique; Héléne Morrow, deuxiè-
me année, de l'école Saint-Pierre;
Suzanne Saint-Germain, troisié-
année, de l’école Saint-Pierre;
Françoise Laperrière, quatrième
année, de l’école Saint-Pierre;
Hildegarde Schonenbach, cinquiè-
me année, de l’école Saint-Domi-
nique; Jacques Ayotte, sixième
année, de l'école Saint-Jean-Bap-
tiste; Denise Crotedu, septième
année, de l’école Saint-Gérard; et
Jeannine Michaud, huitième an-
née, de l'école Saint-Gérard.

Ont reçu des mentions honora-
bles dans les écoles françaises,
en lére ani.ée, a l’école Saint-
Pierre, Christiane Gouin, Lorrai-
ne Boileau, de l’école Saint-Do-
minique, Hélène Wasney, Lucien-
ne Leichnitz et Catherine Hébert.
En 2ième année, à l’école Saint-

Pisrre, Louise Lupien, Micheline
Pion, Claudette Vachon, Lise Ma-
cra, Claire Beauchesne.

En troisième année, à l'école
Saint-Gérard, Suzanne Chabot, et
Viviane Potvin. A l’école Saint-
Pierre, Carole Theauvette, Michè-
le Lemieux et Jocelyne Lamou-
reux.
En 4ième année, à l’école Saint-

Pierre, Irène Lafontaine; à l’école
Garneau, John Hart; à l’école
Saint-Gérard, Gisèle Croteau et
Linda Lepage.
A l’école Sainte-Anne, en 5ième

année, Florence Filion; à Saint-
Dominique, Marie Goneau; a I'é-
cole Saint-Pierre, Denise Goyet-
te: à Saint-Charles, Michel Boi-
leau.
En 6iéme année, à Saint-Pier-

re, Pauline Paquette; à l’école
Saint-Jean-Baptiste, Richard Lé-
cuyer. Robert Zhukow, Rodrigue
Major et Lorney Drouin.
En ‘ième année, à l’école

16 prix et 75 mentions à des

élèves des écoles de la ville
Ces distinctions sont méritées à la suite d'un

concours d'affiches de la Société
protectrice des animaux — De
nombreux Canadiens français

cerne le traitement humanitaire

Saint-Charles, Bernard Larocque
et Yves Proulx; à Saint-Gérard.
Béatrice Sickman, Doreen McNee-
ley: a Saint-Dominique, Denise
Bouiret.
En B8ième année, à l'école de

Mazenod, Louise Olson et Yolan-
de Saint-Arnaud; a Guigues, Yvon
Miller; à Saint-Francois d’Assise,
Henri Prudhomme, Gérald Lepa-
ge.

Les gagnants dans les écoles
anglaise: sont, à l’école Churchill,
en 1ère année, Janet Ross; à l’é-
cole Our Lady of Perpetual Help,
en 2iéme année, Bruce Lanthier;
à l’école Percy, en 3ième année,
Margaret Buchner; à l’école Per-
cy, en 4ième année, Diane 3i-
ron; à l'école Mutchmor, en 5ième
année, Johu Storr; à l’école Over-
brook, en 6ième année, Kathleen
Pearce; à l’école Hopewell, en
Tième année, Shirley Ann Storr;
à l'école St-Brigids, en B8ième an-
née, Raymond Paquette.

Ont mérité des mentions hono-
rables, à l'école St-Marys, Ed-
ward Mulhall, Francis Damiels; à
l’école Churchill, Carole Empey,
Barbara Clarke, W. E. Gowling et
Connie JacClaren. Tous de pre-
miére année,

En 2iéme année, Gerald Sayer,
de Perpetual Help; Délla Durford,
de Alta Vista; Joan Radbourre,
de Lady Evelyn; Susan Benedict
et Sheila Drouin, de W.E. Gowl-

jPenny Ralph, de Connaught; H-
len Hickey, de St-Brigids; Glenn
Pock, de Broadview. ’

En Bième année, Conrad La
fleur, André Leroux, Anne Mont-
petit, de St-Brigids; William
Rocks, de Canadian Martyrs; Ane
nette M. Convevy, de St-Mala-
chys.
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Les cliniques Kinsmen
pour les Rayons-X

des poumons
Semaine du 9 au 13 novembre

Exlise Unie Southminster.
Lundi et mardi. les 9 et 10 novembre:

Ecole Canadian Martyrs.
Jeudi le 12 novembre seulements
Salle Saint-Charles, Eastview.

Clinique Richelieu,
chemin de Montréal, Eastview:

Les deux cliniques, du lundi au vend.;
du 9 au 13 novembre.

Feole publique de Rockeliffe:
Vendredi- le 13 novembre seulement. *
D'autres cliniques seront annoncées

plus tard.

Nombre d'exnmena jusqu'ici: 46,857,

OBJECTIF : 147,000   
 

 ing.
En 3ième année, Tommy Scott,

Allan Ford, de Churchill; Cons-
tance Clairmont, de St-Mary's;
Peter Rock, de St-Martyrs; Shir-
ley Smith, de W.E. Gowling.
En 4iéme année, Graham Ri-

chardson, de W.E. Gowling.
En 5iéme année, Valery Kor-

mienko, Osgoode St; Richard
Byers, de Mutchor; Margaret
Stott, de l’école Churchill; Da-
vid McNaughton, de Carleton
Heights. '

En 6ième année, Eleanor Gray,
de Mutchor: Doris Lewis, d: Chur-
chill; Diane Simpson, de Carle-
ton Heights.

En Tième année, Judy Earle,
Cathy McDonald, de Hopewewl];

SOURDS
Jamais auparavant

de telles épargnes

BATTERIES, CORDONS
A PRIX REDUIT

pour tous appareils
Venez maintenant. Nous livrons.

L. LACHANCE
Distributeurs

d'appareils auditifs
113, rue Clarence
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NIEUW AMSTERDAM

le puissont batiment prin-

cipal de lo Holland-Ame-
rico Line vous opporte un

aperçu nouveau de lo vie

abord. Sept ponts de pos-

sagers, deux piscines in-

térigures, de vastes es-
poces pour circuler, auel-

que chase de nouveou à
faire continuellement, le

cinéma, des boutiques, le
“night club.’ gymnose, so-

gp lorium, le luxe somptueux
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Déports réguliers de New York
vers Southampton-le Hovre-
Rotterdam por !es fameux Nieuw

Amsterdom Veendom,
Measdam et Ryndom . . . Direct

pour Rotterdam por les bateaux

& moteurs Westerdom et
Noordam. Escales lréquentes

& Cobh, Irlande.

Veyes votre sgence de voyage
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Les nouveaux transollantiques

économiques Ryndam et Moos-
dam. D'une ligne moderne,ils
introduisant une conception

nouvelle dans le voyage de

tourisme-lo liberté quosi-

entière du novire ei le con-.
fort de 1°“ airconditionsd’’
complet. C’est ici que le voy-
age tronsotontique & prix

modérés atteint lo perfection.
£3 A Te

Deus départs de NOËL personnellement dirigés
Southampton, Le Havre, Rolterdam por le
d'Molifex le 25 nov. (de New York Ts 23 nov}: par -

AM, le 12 déc. de New York {owe ascuté
Cobh, lrignde)

@ HuntAAhmericn
MONTREAL © TORONTO © WINNIPEG * VANCOUVER

UN SERVICE

FAMEUX POUR

Le confor! odditionel que vous
offre fo HOLLAND-AMERICA
LINE est apporent portout. ta

tenue immaculée traditionnelle;
la navigabilité acquise par des

siècles d'expérience; le

choude hospitalité, le service

courtois, la cuisine

confinentole

  

 

    

RYNDAM-MAASDAM,

vers

Laurention Motel, Dominion Square
Montréal 2, P.Q., TE. UN 8561

d DANS UNE
ATMOSPHÈRE
ACCUEILLANTE

ATLANTIC"
(22,000 tonnes)

à Paris et Londres

en 6 jours
de QUÉBEC
Voyez l’Europe dans
les meilleures condi-
tions, durant les mois

d'automne, sans foule

ni tumulte. :

Faites une traversée -

de grande classe à
bord de ce magnifi-

que paquebot, pré-

féré de milliers de

canadiens.

Cabines de choix en.

première et en classe

touriste.

 

Départ de Québec pour
Le HavreerSouthampton

23 NOVEMBRE ’
TARIF MINIMUM

Pour Southampton

Pour Le Havre

VOYEZ VOTRE
AGENCE DE VOYAGE 
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$240.00 $147.00]

$247.50 $152.00!
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Lachaine — Petitclerc
En l'église Saint-Jean-Ba tistea été béni ce matin, à neuf heu.Tes, le mariage de Mile Margue-

rite Petitclerc et de M. Robert La-chaine. La mariée est la fille deM. et Mme Vincent Petitelare
tandis que le marié est le fils
de M. et Mme Osias Lachaine.

L'église, pour la circonstance,Atait décorée de fleurs d’autom-
‘ne. Le R. P. R.-M. Dauphinais,O.P., 2 nfficié à 1e cérémonie. Le
soliste était M. René Trudel.

Mariée avait choisi un®
création René, à la cheville, en
dentelle de Chantilly blanche sur
Un fourreau de taffetas. Un ban-
deau de tulle illusion garni de
Perles retenait son voile semi-long
de même tissu. Elle tenait un

uquet de roses Johana Hill et
de chrysanthémes.

Mlle Carmen Petitclerc, soeur
.de la mariée et demoiselle d’hon-
neur, portait une robe de tulle
rose pâle, sur un fourreau de
taffetas de même ton, modèle
Rickey. Elle tenait un petit bou-
quet de roses Sweetheart,
Les pères respectifs servaient

de témoins à leurs enfants. M.
Paul Lachaine, de Clinton, Ont.

frère du marié, était garçon d’hon-
neur. MM. Gilles Bissonnette, de
Montréal, cousin du marié et Gil-
les Petitclerc, frère de la mariée,
ont placé les invités.
À l'issue de la cérémonie reli-

gieuse, une réception a eu lieu
à l'hôtel Eastview. Pour recevoir
les invités, Mme V. Petitclerc,
mère de la mariée, était vêtue
d'une robe de taffetas irridescent
bleu et de saccessoires noirs tan-
dis que Mme O. Lachaine, mère
du marié, portait une toilette de
faille grise avec des accessoires
noirs.

Les nouveaux ¥poux sont par-
tis en voyage de noces dans les
Laurentides. Mme Robert Lachai-
ne était alors vêtue d'un deux-
pièces en lsinage bleu français
avec des accessoires bleu foncé.

Parmi les invités de l'extérieur,
on remarquait, MM, et Mmes
Paul Lachaine, de Clinton, Ont.,
Léonard Lachaine, Gilles Bisson-
nette, Gaston et Jean-Paul Sainte.
Marie, Françoois Craig, Edouard
Charron, Albert Bénard, Guy Vin-
cent, Mlle Florida Sainte-Marie
et M. Pierre Charron, tous de
Montréal.
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Les journalistes dOttawa

‘ont pendu La crémaillère
Les journalistes de la Capitale

ont pendu, hier soir, la crémail-
lère. Quelque 600 personnes ont
assisté au Bal de la Presse qui
marque annuellement l’ouverture
de la saison d'événements sociaux
de la Capitale,

Les hauts fonctionnaires, mem-
bres du corps diplomatique, jour-
nalistes, attachés de presse et yer-
sonnalités bien connu de Ja région
étaient au nombre des invités,

La salle de bal, l’allée du paon
et le vestiaire du Château Lau-
rier étaient gaiement décorés à
l’occasion de cette réception. A
l'entrée se trouvait une petite mai-
son de pierres grises aux fenêtres
largement ouvertes. Une plaque
de cuivre portait le nom du Club
de la presse d'Ottawa et son adres-
se, 180%, rue Sparks. Un écriteau
“Bal de la pendaison de la cré-
maillére” surmontait le toit.

Aux pilliers de la salle de bal
pendaient les écussons des autres
clubs de presse associés. Au centre
des écuson de clubs du Canada,
des Etats-Unis et d’AngleterreRoman de Magali
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CHAPITRE VI

Depuls hier, je suis l'hôte four-
bue et encore désorientée, il faut
bien le dire, de la famille Abder-
rahmane. Une nuit de repos et
les quelques heures de liberté —
liberté dont je ne sai. trop que
faire — qu'on m’a laissées pour
me remettre des fatigues du voya-
e n'ont pas suffi à me restieuer
out à fait mon équilibre. 11 est
vrai que tout est si nouveau pour
moi, si inattendu, sans rien uui
puisse me rattacher à mes souve-
nirs anclens, que je ne saurais
déja avoir trouvé le rythme de
ma vie nouvelle,

J'étais bien désemparée lorsque
le car m'’a cueillie, au petit ma-
tin, après une nuit blanche et en-
core tout endolorie des émotions
de la veille, à la porte de I'hbtel
de la Transat pour m’emmener à ‘
Azazga.

Néanmoins, pas une seconde, je
n’avais envisagé d’obtempérer à
l'étrange et ridicule injonction de
mon décevant compagnon de voya-
ge et à reprendre le bateau à des-
tination de la France. Je suis ain-
si faite que les difficultés rencon-
trées sur ma route, au lieu de me
décourager, me redonnent un re-
gain d'énergie, telle une cavale à

Reproduction autorisés par la Société des gens de Lettres de France

tre, son sourire s’est élargi.

{
{

] |
Il

m'’attendait. Son frère, qui fait la
tournée dans les pays environ-
nants, avait reçu la mission de
me conduire à la maison Abder-

était placé un grand format de la
carte de membre du club des jour-
nalistes d'Ottawa.

ditionnelles du gala, décoraient en
profusion les salles et les tables
des invités.

L'hon. Brooke Claxton, minis-
tre de la Défense nationale, et

Les chrysanthèmes, fleurs tra.

Chênes”. Il

 —Est-ce
z

madame... C
Yakouréne...
gie... a trois

Il exagéra

rahmane, au “plateau des

jà la veille, et, maintenant,
était tout disposé à m’emmener.
La camionnette était
pourrait prendre mes bagages.

Il m’expliqua
d.ns un français qui
seule caractéristique
le tutoiement.

Trois
comptait sur moi dé

1

parée et

cela trés vite,
avait pour
d’employer

loin?... m’enquis-je,
éperdue à la pensée d’une nouvel-
le et interminable randonnée.
Le boulanger me regarda d’un

oeil bienveillant.
—De quoi, loin? Pas du tout,

est dans la forêt de
sur la route de Bou-
ou quatre heures de

bourricot... Avec le toumoubil, tu
y es en moins d’une heure.

it manifestement. En
réalité, il nous en a fallu deux
pour arriver jusqu’au plateau des
Trois Chênes, où les parents de
Rheira ont une belle ferme, un
bordj, comme on dit ici, qui s'a-
vère être une des plus riches ex-
ploitations de la région.

Si je n’avais pas été si lasse,
je n’aurais pas regretté ces deux ui l’on fait sentir le cavecon.

Toutes lesanomalies qui, au cours
€ ces dernières journées, me sont

apparues, dans la conduite de ma
soeur et dans son bizarre compor-
tement, m'ont communiqué, plus
vif et plus ardent, le désir de la
retrouver et d. percer à jour tout
ce mystère.

heures de trajet durant lesquelles
la vieille  guimbarde du ‘frère
d'Hassen, ‘mieux faite pour trans.
porter les sacs de farine que mes
cinquante-trois kilos, m'a secouée,
au hasard de la plus poétique rou-
te qui soit, serpentant entre les
chênes-lièges et les caroubiers,

Mme Claxton, M. Adrian Roberts,
haut commissaire de l'Union Sud-
Africaine, et Mme Roberts, M.
George Drew, chef de l’Opposition
au parlement fédéral et Mme
maire d'Ottawa, M. Bruno Co-
meau, du journal “Le Droit”, pré-
sident du club de la Presse, et
Mme Comeau, M. James Nelson,
vice-président du club, M. Ri-
chard W. Statham, trésorier du
club, et Mme Statham avaient pris
place à la table d’honneur.

* % +
Programme récréatif

Les artistes invitées étaiént Mme
Rollande Désormeaux, étoile de la
radio et de la télévision de Mont-
réal, et Mlle Joan Fairfax, vedet-
te de la télévision de Toronto. No-
tre compatriote Mme Désormeaux,
a interprété avec succès plusieurs
numéros musicaux. M. Don Brown
a agi comme maître de cérémonies.

L’orchestre de Cliff Tripp et ses
musiciens ont fait les frais de la
musique.
diens locaux ont également parti-
cipé au programme récréatif.

Des artistes et comé-

 % *

Table d'honneur
Mme Brooke Claxton, une robe

de brocard blanche à fils d'or et
de cuivre au corsage drapé et à
jupe ample.

+ #* +
Mme A, Adrian Roberts, épou-

> , avec des échappées sur la mer
Ne vous en déplaise, Didier, ar- |lointaine apparue entre l’échan-rogant et Incohérent, i. qui je crure des monts

dois I'amére déception éprouvée ‘
hier, j'irai droit mon chemin et,
maintenant que je suis à pied
d'oeuvre, je ne me laisserai pas
arrêter dans ma tâche.
Au fait, je me suis promis de

ne plus penser à Didier. de rayer
ce prénom.. et ce visage. et ces
yeux. tour à tour si câlins et si
cruels, de mon souvenir... de ma
pensée. Gommé, Didier, sur les
papiers d'Edith!.. Je nec jouerai
pas davantage les amoureuses
transies, subjuguées par un beau
ténébreux.

Donc, suivant les instructions
reçues à Paris de la jolie Rheira
Abderrahmane, j'ai poussé la por-
te basse de cette maison que le
chauffeur du car d’Azazga m'a dé-
signée comme étant celle du bou-
langer Hassen.
La boutique obseure sentait le

pain chaud. Sur les planches qui
eouraient le long de la muraille,
des pains ronds s’étageaient, pou-
drés de farine. Un gros Kabyle à
l'air débonnaire a. pour m’accueil-
Ur, lâché la pellicule qu’il exa-
minait, — car dans cet étonnant
pays, c’est chez le boulanger qu’on
trouve les films kodak et autres
accessoires photographiques.
Dès que je me suis fait connaî-

 

 

 

Beauté... charme... deux
atouts de la femme. Ces

    

    

 

  

trésors, elle doit les
chérir et les protéger ia-
lousement.…les créations
Tulipe Noire aideront
A les lui conserver.
La Cle CANADA Dre
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Mais j'avoue que je ne me sen-
tais pas le coeur très solide.

Aussi, n’ai-je pu admirer que
par intermittence le pittoresque
du décor, et le tableau biblique
des femmes kabyles descendant,
visage découvert, dans leurs ori-
peaux éclatants et la cruche à
l'épaule, les sentiers de la monta-
gne pour aller quréir de l’eau à
la source.
La maison Abderrahmane est

placée sur la hauteur. On y par-
vient var un sentier tout peuplé
de chèvres cabriolantes et qui
semble avoir été fait tout exprès
pour elles. C’est presque une mai-
son européenne, coiffée de tuiles
et entourée d'un grand mur de
pierre à créneaux.

Elle est placée au faite d’une
crête, comme beaucoup de mai-
sons kabyles, De la fenêtre de
ma chambre, on découvre Je
douar en bas, et les vallées où
s’éparpillent les tentes et les gour-
bis, De l’autre côté, serrés et per-
chés sur le roc, il y a les villages
Kabyles dont le couchant, hier
soir, ensanglantait les pierres gri-
ses.
Tout de suife, j'ai fait connais-

sance avec le personnel du do-
maine. C'est Tullio, un Italien,
qui est régisseur, un grand type.
sec et tanné, au visage aigu et
aux yeux bleus naïfs ét passion-
nés. Nous avons tout de suite
sympathisé.
—L’est vous madame Thobib?...

a-t-il demandé dans un grand rire.
—C'est moi l'infirmière enga-

gée par Mlle Abderrahmane, ai-je
rectifié.
—Oh! Rheira...
11 a pris tout de suite un alr

admiratif et enthousiaste. Je
comprends qu’il éprouve, à l’en-
droit de sa jeune patronne, des
sentiments chaleureux. -

—O.K.!... conclut-i], en se ta-
pant sur la cuisse avec jubilation.

Ce mélange d'américain et de
sabir m’amuse et sa bonne hu-
meur est communicative, I! a pris
ma valise et a hélé d’une voix
tonitruante: .   IY13:47]

  (à suivre)
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OUFFrFœe US:

du haut commissaire de l’Union
Sud-africaine: une robe de soie
noire avec des manches papillon,
et des insertions de dentelle noire
dans la jupe.

“ «+

Mme George Drew: une création
Norman Hartnell, en satin bleu
glacé brodée de paillettes nacrées
et à large col Bertha,

¥ + *

Mlle Charlotte Whitton: une tol-
lette rouge couronnement en soie,

tulle et taffetas avec jupe de plu-
sieurs rangs superposés,

* % +

Mme Bruno Comeau: une robe
de soie taffetas noire à escolure
décolletée garnie d’un col et à jupe
ample avec un panneau limon et
un autre tangerine placés en arrié-
re.

Corps diplomatique
Mme Sean Murphy, épouse de

I'ambassadeur d’'Irlande: une robe
en tulle de nylon gris gorge-de-pi-
geon sur un fourreau de taffetas
au corsage drapé de tatfetas de
même ton et avec un ceinturon as
sorti.

* + +
Mme Richard Statham: une robe

de tulle de nylon noire de lon-
gueur ballerine à jupe avec plu-
sieurs rangs de ‘tulle superposés,

* % *
Mme A. H. Lovink, épouse de

l'ambasadeur des Pays-Bas une ro-
be en dentelle de Chantilly noire
sur un fourreau de soie blanc re-
haussée de coquelicots à la tail
le, d’une étole de dentelle noire
et de bijoux de jades.

* + *
Mme R.R. Saksena, épouse du

haut commissaihe de l'Inde, un
saree rose pâle broché de fils d'ar-
gent et une blouse grise également
avec fils d'argent.

* #* *
Mme Werner Dankfort, épouse

de l'ambassadeur de la Républi-
que fédérale d'Allemagne: une ro-
be bleu glace en tulle sur un four-
reau de taffetas bleu ciel au corsa-
ge sans épaulettes entièrement
couvert de paillettes nacrées se
prolongeant sur la jupe.

* + *
Mme Raoul Bibica-Rosetti, épou-

se de l’ambassadeur de Grèce, une
robe bleu lumière en taffetas et
en satin.

+ = =
Mlle Roxane Bibica-Rosetti: yne

toilette en soie rose à jupe fron-
cée,

* OH +
Mme Ahmet Cavat Ustum, épou-

se de l’ambassadeur de Turquie,
une robe de velour mauve avec ju-
pe ample et des bijoux d'or.

+ * +
Mme R, Douglas Stuart, épouse

de l'ambassadeur des Etats-Unis,
une création en dentelle rose sur
un fourreau de même ton.

%* = +
Mme Victor Nef, épouse du mi-

nistre de Suisse, une robe de taf-
fetas noire à jupe froncée, man-
ches courtes et à encolure Sweet-
heart avec un collier de perles et
de diamants,

* * =
Mme Klas Book, épouse du mi-

nistre de Suède, une toilette de
soie verte à jupe ample et sans
épaulettes avec une étole assortie,

* * +
Mme M. O, Sehested, épouse du

ministre du Danemark: une robe
en soie mauve à jupe froncée et
au corsage garni de souples plis
entourant les épaules.

* # +
Comité

Les journalistes dont les noms
suivent ont participé à l’organisa-
tion du bal: M. Bruno Comeau,
président du club de la Presse et
président du bal, M. Greg Connol-
ley, président du comité du bal,
M. John S. Connolley, comité de
réception, M. Mare T. McNeil, co-
mité du thème, M. Murray Tevlin,
billets, MM, Don Brown et Paul
Gormley, comité récréatif, M.
Ralph MacKay, décorations, MM,
Claude Hammerston, Bill Dewan,
Bernard Légaré, Steve Franklin,
Mlles Marthe Giard, Florence La-
rinde et Eileen Turcotte, publici-
té, MM. Don Brown et Claude
Hammerston, prix, MM. Ron Smith
et Foster Barclay, menu, MM. Fred
Johnston et Gordon Johnston,
journaux, M. Richard Statham, fi-
nances, M. Don Brown, maître de
cérémonies, et M. Robert Black- burn, secrétaire.
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PATTERN M392

h, Esther Reifer

CETTE ROBE PASSE-PARTOUT se porte avec un plastron,
un fichu où des bijoux. Les manches raglan seront courtes ou
longues. Le patron no M392 se vend dans les pointures 12 à 20.
La pointure 16 requiert 4% verges de tissu de 39 pouces et le
plastron, 14 verge de tissu de 54

* Pour le commander, envoyez
section Le Droit, 60, rue Front 

By Je 200)

la pointyre désirée.

pouces,
50c au Leading Designs Service,
ouest, Toronto, Ontario. Prière

d'inscrire lisiblement vos nom et adresse, le no du patron et

LA

 
Mme Victor

(P.C.) — Lorsque Mme Marie
Nef, épouse du ministre suisse, le
Dr Victor Nef, vint pour la pre.
miére fois au Canada il y a cing
ans, elle visita les provinces de
l'Ouest et le Yukon.

Depuis lors, le mot “Canada”
est synonyme d'immensité. Elle
n’avait jamais vu, auparavant, des
terres aussi grandes, aussi planes
et aussi semblables que dans les
Prairies,
Son propre pays, montagneux, a

environ la superficie de Terre-
Neuve. Cinq millions de personnes
y vivent dans des petites villes et
des petits villages,
Mme Nef, une femme d'âge

moyen, mère de deux enfants, est
originaire de la ville reconnue
pour ses broderies, Saint-Gall, dans
le nord-est de la Suisse, mais pen-
dant 25 ans, son mari fut membre
du consulat de New-York et elle
voit le Canada aussi bien d’un oeil
américain qu’européen.
Dans le mode de vie canadien,

elle retrouve un compromis entre
le conservatisme européen et l’ef-
fervescence américaine.

Ici, dit-elle, les gens prennent
les choses un peu plus aisément
qu’aux Etats-Unis; ils sont moins
impressionnables mais plus conser-
valeurs dans leurs goûts. La vie
semble moins accélérée et mieux
goûtée — bien que Mme Nef éta-
blisse la différence entre la ville
affairée de New-York et Ottawa —
“où vous finissez par connaître
tout le monde” — elle exagère gé-
néralement la dissemblance des
deux pays,

Mme VICTOR NEF.

du ministre de Suisse

Nef, épouse

D'autre part, dit-elle, les Cana-
diens s’intéressent davantage aux
clubs et font plus pour l'organi-
sation de leurs loisirs que les
Suisses, car dans son pays, la vie
familiale intime persiste.

Elle est d’avis que les femmes
travaillent plus fort ici — car il
est encore possible d’obtenir de
l'aide domestique en Europe. Elle
a constaté la préférence canadien-
ne, particulièrement dans l’Ouest,
pour la petite maison familiale,
plutôt que pour l’appartement,

Mme Nef dit qu’il est merveil-

par Christine SIROIS

(P.C.) — L'une des plus répu-
tées femmes journalistes de Sué-
de, Edyth Ryssel, passe trois mois
aux Etats-Unis. L'énergique écri-
vain, en voyage d'affaires autant
que de plaisir, affirme avoir joui
de toutes les heures qu’elle a vé-
cues sur le sol américain, Elle
projette d’écrire, à son retour au
pays, quelques articles se rappor-
tant à ce qu'elle a vu et entendu
aux Etats-Unis.

Carnet

mondain
Corps diplomatique

Lord et lady Stratheaton

 

 

de lady Nye,

Stratheaton et Campbell.
%* * *

Déplacements

qui ont passé quelque temps
Vancouver,
en fin de semaine,

*  *
Réception

Une journaliste suédoise
de passage en Amérique

et
Campbell, d'Ecosse, sont de pas-
sage à Ottawa, les invités du haut
commissaire du Royaume Uni et

x + +*
Le haut commissaire du Royau-

me Uni et lady Nye ont reçu à di-
ner en l'honneur de lord et lady

Le sénateur et Mme J.H. King,
à

arriveront à Ottawa

Mlle Muriel Finlayson a reçu

 

Mlle Ryssel est à l'emploi d’un
es plus vieux journaux d’Euro-
e, le “Berlingske Tldende”. Et

c'est à la demande de ce journal
qu’elle étudiera tout particulière-
ment l'appui accordé par le peu-
ple américain à ses savants et
techniciens, l'intérêt manifesté à
la cause de l'avancement militaire
comme moyen d’atteindre à l’uni-
té nationale et d’améliorer ses re-
lations internationales. Mlle Rys-
sel entend également voir ce qui
se fait aux Etats-Unis pour solu-
tionner les problèmes apportés
par la jeunesse et la question des
races.
La journaliste n’a pas caché

l'admiration qu’elle éprouve pour
l'Amérique, qui a partout réussi
à se créer une situation enviable,
même dans les carrières autrefois
réservées aux seuls hommes. Elle
a également fait l’éloge de l’an-
cien ambassadeur américain au
Danemark, Mme Eugénie Ander-
son, de Red Wing, au Minnesota.
Les deux femmes devinrent de
bonnes amies durant le séjour de
Mme Anderson en Europe.
Et Mlle Ryssel ajoute: Mme

Anderson fut un excellent am-
bassadeur pour son pays et pour
le nôtre. Elle travailla très fott,
tout autant qu’un homme. L'on
peut même affirmer qu'elle fut
un des plus populaires ambassa-
deurs que la Suède ait jamais
accueillis.
ae

Mauvaise habitude

3
e

à |à diner, à sa demeure, en l’hon-

j riage. On a présenté un corsage
à |de roses Sweetheart et d'oeillets

neur de Mlie Wilhelmina Dowler,
à l’occasion de son prochain ma-

d'une jeune fiile
de Kitchener, Ont.
KITCHENER, Ont. (P.C.) — La

à l'héroïne,
; * *

Naissance

M. et Mme Aurèle Gareau, née

 police a dit aujourd’hui qu’ils ont
trouvé une fillette de 13 ans dont
les téléphones ont causé bien des
embarras dans plusieurs foyers ici,

Alice Boudreau, sont heureux d’an-
noncer la naissance de leur. fille,
le 26 octobre, baptisée sous les
prénoms de Marie-Thérèse-Nicole.
Parrain et ,marraine: M. et Mme
Ovide Boudreau, grand-parents de
l’enfant; porteuse: Mlle Cécile Ga-
reau, tante de l'enfant.

 

Sous cette rubrique sont pnbliés, les avis
d’assemblées, de concerts et d'autres
événements d'intérêt général.

(Tarif 5 sous du mot, minimum $1.00,
en caractère 8 points).

LA GALERIE NATIONALE
DU CANADA

A—Les directeurs de la Galerie na-
tionale annoncent une conférence
par le Dr Mary Woodall, sous-di-
recteur, au musée des arts de la
ville, à Birmingham, Angleterre,
sur “The English Conversation
Piece”, mardi soir, le 10 novem-
bre a 8 h. 30 p.m. Le public est leux de pouvoir se procurer des

légumes frais à l’année longue.
Sur les menus canadiens, une seu-
le chose lui manque le “Bundner
Fleish”, une spécialité de l’Est de
la Suisse.

Ce mets est un filet de boeuf
qu’on laisse sécher jusqu’à ce qu’il
prenne une couleur rouge foncé,
Il est alors coupé comme un jam-
bon, presque de la minceur du
papier, et ne requiert aucune au-
tre cuisson. Auparavant il était sé-
ché par le soleil, au grand air suis-
se, mais maintenant, il est plutôt
fumé.

Mme Nef s'est mariée aux Etats-
Unis et ses deux enfants y sont
nés. Irène, 23 ans, diplômée en
journalisme à l'université Colum-
bia, a épousé Henry Schulte qui a
aussi étudié le journalisme à Co-
lumbia et travaille actuellement à
Minneapolis. Edward, âgé de 20
ans, est à Harvard.

Mme Nef a reçu son éducation à Lausanne et à Berne.
 

 

L'inquiétude

(P.C.) — Exprimant en quel-
que sorte l’inquiétude dépriman-
te dans laquelle vivent les peu-
ples modernes, les tissus, textiles,
plastiques préférés par la plupart
recherchent les effets sombres.

Dolly Dembo, dessinatrice au
service de firmes américaines et
françaises et propriétaire de deux
studios, l’un à Paris et l'autre
à New-York, croit également que
les coloris actuellement en faveur
sont le résultat de l'influence de
la peinture moderne.

L'impressionisme est devenu
chose du passé, affirme Mlle
Dembo. Les nuances que nous ré-
serve l’avenir sont sombres et
même “boueuses”.
Aux coloris vifs, les dessina-

teurs préfèrent aujourd'hui les
verts, les gris, les bleus et le vieil
or
Le couronnement a été le seul

événement à inspirer, par la pré-
sentation d’un thème élizabéthain,
quelques notes de gaieté, croit
Mlle Dembo. Les motifs de bro-
deries élizabéthains ont tout par-
ticulièrement connu la populari-
té, réalisés en vieux rose, or et
vert.
La dessinatrice parisienne re-  connaît enfin l'influence de la

déprimante
des peuples modernes

troisième dimension sur les tex-
tiles. Elle a donné aux couleurs }:
et aux motifs réalisés sur tissus
un sens de la profondeur jus-
qu'ici inconnu.

 

Mme Thérèse Ruel
élue présidente
Mme Thérèse Ruel a été élue

présidente du club Rotary Anne
de Hull, lors de la récente ré-
union des membres.
Les autres membres du conseil

exécutif sont: Mme Dorothy Ray-
mond. vice-présidente, Mme Mai-
ron Powers, secrétaire-tyésoriére,
Mmes Clara D'Amour, Thérèse
Lemay, V. Belley et Jeanne La-
belle, conseillères.
Une bourse de $75 a été don-

née à l’école Marie-Médiatrice,
une autre de $50, aux guides et
une chaise roulante, au sanato-
rium Saint-Laurent.

 

C'est facile, c’est profitable
de placer une annonce classée
dans les pages du “Droit”. —
Téléphonez 3-4061.
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gdmis gratuitement.  B—Les directeurs de la Galerie na-
tionale du Canada annoncent l'ou-
verture d’une nouvelle exposition
“The Modern Movement in Italy
— Architecture et dessin”, au cen-
tre du dessin, angle Albert et El-
gin, En montre tous les jours, de

La petite fille choisissait des
noms au hasard dans l'annuaire
de téléphone,
son choix sur ceux qui donnaient
au long le prénom de l’homme,

arrétant surtout

Elle téléphonait alurs à cet en-
droit demandant à parler à ce
monsieur. Si l'épouse répondait
qu'il était absent, la jeune fille
commençait à relater des histoi-
res d'intimité avec l'époux, ajou-
tant qu'elle ignorait qu’il était
marié.
La police dit que la plupart

des appels ne lui ont pas été
rapportés et qu’en conséquence
plusieurs épouses peuvent bien
entretenir des rancunes injustes
à l'égard de leurs époux,

 
 

 

BERMUDES 6
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Services gratuits

 

   
Aucun frais

TOURISME et TRAVAIL
251, Saint-Joseph

Québec 2-6625 
 

 

 

 

 
 

 10 h. am. à 6 h. p.m. toute la
semaine, de 2 h. p.m. à 5 h. p.m.
le dimanche.

 

 

 

Les vêtements

MAGASIN
DE couPON

LINGERIE
I. HAMELIN, prop.

Rue de I'Eglise,
Plantagenet, Ont,

SPECIAUX
COTON BLANC
repaire, ONEse cr 69¢
BAS de NYL
La paire, .............. ssvencente 89¢

propres

conservent leur
belle apparence
plus longfemps

FAITES-LES
NETTOYER A SEC
REGULIEREMENT 

 

 

 

C'est la soirée
monstre de la

‘Fourrure
Jeudi prochain à l’Audito-
rium à 8 h. précises. Le
club Lions remettra aux
heureux gagnants 10 vête-
ments de fourrure (man-
teaux, jaquettes, étoles). —
Billets & §1. (pour 20 par-
ties régulières) sercat mis
en vente iund: aux endroits
habituels.

Faites-en VOTRE SOIREE! 
pas seulement un

nettoyage .. .

mais le meilleur

nettoyage à Ottawa

Signalez

38-2800      
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| Chronique de Bridge |
| Adresser toutes commuaicationsausujet du bridge au |

=
Chronigneur du Bridge,

M. No?) Duchesne, 781, 3e Avenue, Limollon, Québet.
 

H-319
COMMANDEE!

Tenter une impasse pour la capture de la dame répugne à bien
| des joueurs alors qu’ils disposent de neuf cartes à cette suite. Bien
| des gens ne peuvent chasser de leur cerveau ce juste raisonnement
| arithmétique que quatre divisé par deux donne deux, et que par con.
;  séquent le meilleur moyen de capturer la dame, alors que les ad-

versaires n’ont que quatre cartes à cette suite, est de jouer l’as puis
le roi. 11 est étonnant de constater que ces mêmes gens ne trouvent
rien d’anormal au fait que très souvent leur main contiendra une sui-
te de cinq cartes ou plus. Cependant treize divisé par quatre, arith-
Mméliquement ne peut jamais représenter cinq. Le partage des car-
tes n’est pas arithmétique et est plutôt soumis à la symétrie et aux
probabilités. L'aspect général de la main indiquera s'il est préféra-
ble ou non de tenter une impasse pour la capture d’une dame, alors
que les adversaires n'ont que quatre cartes à cette suite. De plus,
l'intérêt général de la main peut commander ou prohiber l'impasse.

Donneur: Nord
Personne vulnérable
& A-D-7
v A-V3
+  V-10-9-7-3
+ 10-9

N
& 86532 A RO
¥ D685 0 E v 2
+ A4 + 8-52
&» 833 & A-R-D-V-7.6-2

S
& V-104
¥ R-10-8-3-74
+ R-D4
d… 4

Nord Est Sud Ouest
1-carreau 2-trèfles 2-coeurs passe
3-coeurs passe 4-coeurs passe
passe passe

Entame: — huit de trèfle,
Est fait la première levée de son valet de trèfle et en retourne

l'as. Comment doit procéder le déclarant?
Après la cose du deuxième trèfle, immédiatement se pose le

problème du retrait des atouts. Le déclarant doit-il espérer la chute
de la dame ou tentar une impasse? En ce cas-ci, pour la sécurité de
la main, l'impasse est commandée. Le déclarant peut perdre une le-
vée à la dame d’atout chez Est, mais il ne peut courir les risques de
perdre une levée à la dame d’atout si elle se trouve chez Ouest. En
effet, une attaque à pique provenant de chez Ouest peut exposer le
déclarant à perdre une levée au roi de pique. Comine les mains N-S
contiendraient une quatrième perdante à carreau le contrat serait
perdu! Sud encaisse donc son roi de coeur et en fait suivre le sept
vers le valet. L’as de coeur retire le dernier atout des adversaires,
Une levée sera cédée à l'as de carreau, et alors que le déclarant
pourra écarter deux de ses piques sur les derniers carreaux du Mort,
facilement N-S obtiendront les levées restantes.

Même si la protection contre une attaque à pique provenant de
chez Ouest n’avait commandé l’impasse du valet de coeur, le simple
fait qu’il ne se trouvait que trois trèfles dans les mains N-S indi-
quait clairement qu’un partage égal des autres suites ne pouvait être
éspéré, pas plus à l'atout qu'aux autres suites, et les meilleures chan-
ces de ne perdre aucune levée d'atout aurait été le recours à l'im-
passe.

H-320
Donneur: Sud

Personne vulnérable
A 6

¥ A-D-53
4 A583
+ R-D-V-10

N
Nn 222 0 E 227

i S
A AV .
¥ R-V864-2
+ R-864-2

— . 4 néant
Sud Ouest Nord Est

~ 1-coeur passe 3-trèfles passe
3-carreaux passe 5-coeurs passe
8-coeurs passe passe passe

 

r
a

Entame: — rel de pique.

La simple réalisation du contrat ne représente pas un véritable
problème. Alors, quelle distribution, non improbable, peut permettre
au déclarant d’obtenir toutes les levées?

Bonne semaine.
NOEL DUCHESNE

  

Le caporalF. Groleau parle de

la brigade scolaire à Ste-Anne
Une famille qui se compose de 1,200 enfants —
Brigade fondée en 1947 — Comprendre ce

qu'est le sens des responsabilités
— Dans 15 localités

Le “papa” de 1,200 enfants nous
rend visite . . .

Plus de 150 parents de la pa-
roisse Sainte-Anne s'étaient réu-
nis lundi le 2 novembre en la
Salle Paroissiale pour entendre le
capiral F. Groleau, de la Sûreté
municipale les entretenir sur son
sujet favori, la Brigade scolaire.
M. Groleau avait été invité à l’oc
casion de l'assemblée mensuelle
de l'Association des Parents et
Professeurs de la paroisse. M. Le-
wis Ranzell présenta le confé-
rencier,
Le caporal Groleau apprit a son

auditoire que sa famille se com.
pose de 1,200 garcons et filles re.
partis dans 56 écoles de la ville.
Ses petits remplacent en effet une
trentaine de constables qu’il fau-
drait employer pour pourvoir aux
besoins de la circulation et à la
protection des petits.
La Brigade fut fondée en 1947.

Ses débuts furent épineux, parfois
décourageants pour son fondateur.
Un travail surhumain l’affrontait.
Après avoir eu à convaincre les
autorités de la nécessité d’un te!
projet, Monsieur Groleau dû visi-
ter chaque classe individuellement
pour expliquer les lois de la cir
culation aux élèves et ensuite fai-
re le choix des brigadiers. N’eût
été la coopération des directeurs
de nos écoles, nous avoue-t-il, la
tâche aurait été impossible.

Le conférencier explique ensui-
te les règlements auxquels son
groupe doit se soumettre. Dès
qu’ils sont choisis, les brigadiers
doivent comprendre le sens de
responsabilité entrainé par lim.
portance de leur travail. Ainsi, le
brigadier doit devenir un exemple
pour ses compagnons, comme d’ail-
leurs toute autorité devrait l'être,

Aussi, M. Groleau nous deman-
de de toujours être fidèles aux
lois de la circulation et aux direc-
tions que ces petits jugent bon de
nous donner. Malheureusement,
trop d’adultes sont un problème
pour le brigadier.
Ce magnifique travail accompli

par ces petits ne passe pas sans
récompense, car à la fin des acti-

VERRUES, DURILLONS
Fi

qe

’ SANS DOULEUR avec

de personnes depuis

vités scolaires, le brigadier reçoit

i ENLEVÉS SOREMENT,

4 ANTIKOR
2 LAURENCE

Préparation efficace, inolfen.
A sive, facils à appliquer.
Lm

des années.

f CORS

v COMPLÈTEMENT,

Employée par des milliers

ESSAYEZ ANTIKOR
LAURENCE

 

 

     
  
    

    
  

  

  

  

  

  

bÙs AUJOURD'HUI,
Aux pharmacies 35€.
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Si vous n'avez jamaispris de

LAIT DE MAGNÉSIE
 

Les Constatations Médicales
Prouvent qu’il n’existe au monde :
aucun Laxatif Ordinaire qui
procure un Soulagement aussi

COMPLETquele
LAIT DE MAGNÉSIE!

Le Lait de Magnésie est ples qu’un loxatifi C'est
f peurquel il fait plus pour veus—vous spporte

I vn meilleur soulagement.

C'est une constation médicale probante quelors-
que vous souffrez de constipation, cet état est
souvent accompagné d'hyperacidité. Oui—d’hy-
peracidité—une affection qui doit être soulagée,
mais qu'aucun laxatif à action unique ne peut
même commencer à soulager.

Qu'est-ce qu'un Loxatif ?
Ainsi que votre docteur peut vous le dire, un
laxatif est un purgatif bénin qui a pour but de
débarrasser l'organisme des déchets toxiques.

Maintenant, remarquez qu’un laxatif n’est pas
un antiacide. C’est simplement un purgatif
bénin. Et c’est pourquoi il n’a aucun effet sur
l’acidité . . . pourquoiil n'apporte qu’un soulage-
ment partiel lorsque pris pour la constipation et
l'hyperacidité qui l'accompagne.

Mais, vous n'avez pas besoin de vous en tenir
à un soulagement partiel. En effet, le Lait de
Magnésie vous assure un meilleur soulagement—
un soulagement plus complet—que tout autre
laxatif ordinaire.

Pourquoi lo Lait de Mugnésie est Meilleur!
‘ Le Lait de Magnésiefait plus pour vous parce que

c'est plus qu’un laxatif. C’est aussi un antiacide.
Résultat, il soulage non seulement la constipa-
tion, mais aussi l'hyperacidité qui l’accompagne.

ANTACID
§ Ad tune evs bam V8 16 40 grains of

Magnes

SHAKE WELL BEFORE USING
Propet omy By

ITE CHAS H. PHILLIPS CO
J of STEALING BROS IW

PHILLIPS’ 

: Lisez ceci dans votre intérét ef celui de votre famille
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Oui—et le Lait de Magnésie vous soulage aussi
d’une façon merveilleusement douce. De plus,
vous pouvez en prendre sans crainte d’être em-
barrassé parce qu’il agit sans hâte. Quand c’est
nécessaire, prenez-en deux à quatre cuillerées à
soupe avec de l’eau, au coucher. Après une bonne
nuit de repos, vous vous réveillerez soulagé d’une
façon qui vous permettra de commencer la
journée vraiment dispos.

Quand vous achetez, demandez du Lait de Ma-
gnésie Phillips’. C’est le meilleur laxatif-antiacide
que vous puissiez acheter.

 

SI Doux pour los Enfants... Si Parfait pour les Adultes

LLIPS
LAIT DE MAGNÉSIE

UQUIDE OÙ EN COMPRIMÉS

 

 

Soviegez VITE les Gaz, Aigreurs,
Dérangements d'Estomec |

Toutes les fois que l'abus du manger, du tabac ou des
sffmulents occasionne des symptômes pénibles d'hyper-
acidité, prenez du PHELIPS’ comms antiacide—sous forme
de Liquide ou de Comprimés. À contient l'un des neutrs-
Ksants les plus efficoces et les plus rapides que la science
cennaitse—souloge un: un rien de tempsl'estomac dérangé
per suite d'hyperceidité.   

son diplôme, qui est très cher
pour chacun.

Le travail de M. Groleau n’est
pas terminé avec l'organisation de
la Brigade d'Ottawa. Déjà, quinze
municipalités environnantes ont
adopté ce système et M. Groleau
avec toute son expérience et sa
popularité toujours croissante est
en demande partout où l’on con-
temple ce service de volontaires.
Monsieur Groleau n'hésite pas

à attribuer une large part de son
succès à la coopération des direc-
teurs de nos écoles, instituteurs,
parents, etc.

Après quelques réflexions de
Monsieur le curé W. Scantland,
qui porte sur le grand bien que
peut accomplir l'association, la
soirée se termina par la prière,

0005

C’est facile, c’est profitable
de placer une annonce classée

dans les pages du “Droit”. —
Téléphonez 3-4061,

SPECIAL
TOUTE
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CHANDAIL
Proprement nettoyé,

soigneusement dégraissé,

expertement repassé

SEULEMENT

{(
lorsque accompagné de TOUT

autre vêtement au prix
régulier

Plis GRATUITS
(plis papillons exceptés)

VOUS EPARGNEZ 30€

CHEMISES
parfaitement lavées

19°
lorsque accompagnées d'une
commande de nettoyage

     
 

 

MAGASINS POUR
VOUS SERVIR 3333

Il y a une succursale dans
votre arrondissement.

LE DROIT, OTTAWA, SAMEDI 7 NOVEMBRE 1953 * Sepi _—>

À. J. FREIMAN LIMITED — Le centredesemplettes de la (apifale du (anada.
HEURES D’AFFAIRES: 9 h. 30 a.m. a 6 h. p.m. TOUS LES JOURS — Téléphone: 2-6464
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Le centre des emplettes
Capitale an Canada.
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GANTS POUR ENFANTS

Gants de tricot tout laine unis avee
poignets s’ajustant. Dans les teintes
de rouge, blen, vert, brun, Grandeur
4, 5, 6, 7. 1.00
La paire ….…
 

 

 

GANTS TOUT LAINE
pour dames

Dans les teintes de vert, rouge, noir
ou blanc avec dessins brodés de laine.
Pointures petites, moyennes 1 50
et fortes, La paire ……. .… .

 

GANTS COURTS EN LAINE

ET MOHAIR, TRICOT MAIS

De New-York.
brun, gris, beige.
moyennes et fortes.

Dans les teintes de
Grandeurs 350
La paire

 

     
 

GANTS pour hommes

Mi-légers aves paumes fini de mouple
at chaud poil d'agneau et d’autruche,
joublés de cachemire et laine tricotés,
Importés de France. Teinte naturelle,
Grandeurs 8% à 10%. 14 95

a .La paire …

  

 

GANTS WEBBS

Non doublés en veau ou suède Antella.
Teintes de tan et naturelle (lavable),
gris, tan mocha.
Grandeurs 8 à 104

 

 
GANTS ET MITAINES

pour garçonnets

Peintures 5 et 6.  Pointures 7, À. 9.

mie. 1.98 2. _ 2.50voire
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. de Freiman

 

    
(Pas illustrée)

MITAINES A LONGS POIGNETS TOUT LAINE,
POUR ENFANTS

Pointures 4 à 8.
LA PAIRE

GANTS
LAINE pour dames

Dans les teintes ce ponGre, blanc, rost,

jade,

1.95

ANGORA ET TOUT

plage, rouge, brun, vert
srandeurs moyenne et forte.
La paire __……… eus

IDEAL POUR LES
NOUVEAUX MANTEAUX
A MANCHES RELEVEES

Gants de mohair et de laine
longueur coude avec haut ajusté pour
plus de chaleur. Teintes de brun,
fauve, gris. Grandeurs 5 50

.moyennes et fortes, La paire

Brunes et marine.

 

   

GANTS DE LAINE

Finl cachemire avec paume de cuir
talon. Téintes de fauve. Pointures
moyènnes et fortes,
La paire—— 2.95

 

MITAINES ANGORA ET DE
LAINE pour dames

Avec broderie de sequin.
tarquoise, rouge,
et fortes,
La paire

Teintes de
Polntures moyennes

2.98

 

Rayon des ganis chez Freiman, rez-de-chaussée

 

FAMEUX GANTS DE
VEAU VFLOUTE

Webbs d'Angleterre, bruns, avec dou-
blure de mouton, et en teinte naturelle
pleine doublure de fourrure. Grandeurs

Lee 10.95La paire .

GANTS POUR CONDUIRE

En peau de mouton, avec égaisse dou-
blure d'agneau, Teinte naturelle. Pein-
tures petites, moyennes et
fortes, La paire_ 5.95

 

NON ILLUSTREES MITAINES
TOUT LAINE pour enfants

Gants tout laïne pour dames, aves
poignets à côtes. Dans les teintes
de rouge, vert, brun, poudre. Grandeurs
petite, moyenne et forte,
La paire 1.00    

GANTS MELANGES
D’ANGORA ET TOUT LAINE

Noir, jade,
rouge, ture

2.95
Avec broderte de perles.
olive, jaune, vert plage,
quoise.  Grandeurs moyenne

et forte. La paire

 

 
MITAINES ANGORA ET

LAINE pour dames

Dans les teintes de vert, perle, noîr,
aune, vert plage, blanc, rouge.
Grandeurs moyennes et
fortes. La paire _… 1.95
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“SUEDE WEBBS” ANTELLO

Modèle fourreau, avec doublure de jeune
mouton. Teintes de tan ou naturel.
Grandeurs § à 10%. 9.95
La paire12 000cenerns

DE VEAU DOMESTIQUE

Avec doublure de Inine sans comture,
Joli ourlet. Teintes: tan doré. Hège,
brun, crème, gris, noir. Poin- 4 95
tures 5 à 10%. La paire … °

Rayon pour hommes chez Freiman, rez-dechaussée

GANTS DE TRICOT
lanta de cuir fourreau. avec doublure
dt coton duveteux. Dec plquéa.
les âges de 6 à 14 ana. Bruns seulement.
De fantaisie tout laine, dans les teintes
de murine, Brun, vin, vert, grit avee
dessine pinds sur la paume et le des.
Peintures 5, 6, 7. 1 25
La poire_ e

 

MITAINES DE CUIR

Seupiles, importées d'Angieterre, Des
de four c-ubiere de

 

Rayon de vêtements pour garçonuets chez Freiman, rez-d

75 gl
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VEAU COUSU A LA MAIN

Impcrté, avec doublure de
Ten militaire, Grandeurs
8 a 10%. La paire

chamois,

 

 
CAPESKIN, GENRE MURAL
Avec doublure de laine, piqués à Is
machine pour longue dorée. Telntes:
bran, foncé, tan, noir, gris. Poine
tores 8 à 10%. 3 9
La paire . 5

 

 

PAUME DE CUIR BRUN

Dos ée fourrure mouton, peigneis élase
Hewin ou tricotés Deublure de coton

 

ter Peintures 5, 6, 7
rerconntts de 5410 ans 1] 50
Le paire °
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Gardez vos mains

de la gelée
Toute la famille saura garder ses mains chaudes

grace au vaste assortiment
de mifaines ef ganis chez Freiman

Notre rayon de gants attend le froid de mains fermes . . .
Toute la famille saura se servir. On est au courant du cli-
mat et de votre budget également.
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Notre-Dame deMontligeon, un

- lieu de prières
Dans un pli des collines du

Perche, sur le seuil de la Nor-
mandie, à la Chapelle-Montligeon
(Orne), il est un lieu de prières
pour les défunts; la Vierge Libé-
ratrice semble y avoir établi son
quartier général et ses services:
c’est Notre-Dame de Montligeon.
Le voyageur traversant la région

entre Alençon-Mortagne et Nogent
le Rotrou, ou bien faisant la route
Lisieux-Chartres, peut contempler
en haut d'une côte, une riche et
blanche basilique, qu’encadrent
deux grands corps de bâtiments,
sur un fond de verdure formé par
les collines boisées de la forêt de
Réno-Valdieu, but de promenades
estivales, lieux appréciés aux jours
de vacances. Ce sanctuaire est le
siège de l'Oeuvre Expiatoire pour
la délivrance des âmes délaissées
du Purgatoire sur laquelle règne,
puissante, souveraine, Notre-Dame
Libératrice.

Etablie à la Chapelle-Montligeon
en 1884, l'Oeuvre Expiatoire comp-
te des associés dans le monde en-
fier et chaque année, grâce aux
cotisations de ses associés, elle fait
célébrer des milliers de messes
pour les défunts.
Chaque jour, au sanctuaire de la

Vierge, on prie pour les morts, spé-
cialement au service funèbre qui
a lieu chaque matin, à 7 h. 30;
le soir, la cloche appelle les fidèles
peur le chapelet et le salut.
Le sanctuaire de Montligeon est

le centre d'une admirable et per-
pétuelle solidarité et, sous les aus-
pices de Marie, réalise merveilleu-
sement l'idéal de la charité et de
la communion des saints. “Voilà
la véritable fraternité... cette fra-
ternité qui, dépassant les limites
de cette vie, se préoccupe, pour
les secourir, de ceux qui nous ont
précédés dans la vie, et expient
encore leurs fautes.”
Ne vous viendrait-il la pensée

de prendre en charge des âmes
délaissées, de les adopter, de nous
substituer à leur famille inexistan-
te ou défaillante! Ce fut celle de
Mgr Buguet, curé de la Chapelle-
Montligeon et c’est pour ces âmes
qu'il créa l’Oeuvre Expiatoire. Pour
elles comme pour toutes les au-
tres âmes; il implora tous les
suffrages. Mais il voulut surtout
le plus précieux de tous les suf-
frages- la sainte messe.
Au temps qu’il était évêque de

Lourdes, le cardinal Gerlier, venu
à Montligeon, “d’une cour de pitié
à l'autre”, rapprochait ces deux

Vérités en
… comprimés
: Le meilleur professeur n’est pas
celui qui travaille le plus; c’est
celui qui fait travailler beaucoup.

L'un des plus grands obstacles
à la réflexion personnelle est le
vre quantitatif.

+ Un discours ennuyeux est le

 

pour les défunts
miracles de la charité de la Vierge:
sur les bords du Gaye, secourable
aux vivants; à Montligeon, secou-
rable aux malheureux de l’au delà.

Montligeon n’a pas dans le mon-
de le renom de Lourdes; cepen-
dant, en plus de sa belle basilique,
Notre-Dame de Montligeon, dont
le nom est répandu par tout l’uni-
vers, a son autel à la basilique de
Monte Santo à Rome; il y a des
églises en son honneur au Liban,
au Canada, à Barcelone, en Angle-
terre, en Belgique, en Hollande, en
Australie.. .

L’Oeuvre Expiatoire pour la dé.
livrance des âmes du Purgatoire
fut érigée en Archiconfrérie Prima-
Primaria, par le Pape Léon XIII.
Le Pape Pie XII, alors cardinal
Pacelli, vint prier dans la basili-
que de Montligeon la Vierge Libé-
ratrice; élu Pape, il a daigné con-
server le titre de Protecteur de
l’Oeuvre Expiatoire.
 

Professeurs et
l'obtention de

titres académiques
LA HAVANE. (C.C.C.) — Au

début de la présente année, les
membres permanents du Congrès
interaméricain d’éducation catho-
lique se sont réunis pour préparer
la cinquième réunion générale de
cet organisme. :

Il a été décidé que la cinquième
session du CIEC prendrait poûr
thème: “La formation de maîtres
et de professeurs catholiques, et
l’obtention de titres académiques.”
D'ici le 4 janvier 1954, date d'ou-
verture de la cinquième réunion
générale, une demande de rensei-
Enements parviendra aux Fédéra-
tions nationales et aux Collèges
des différents pays américains, tou-
chant la formation des instituteurs
et l'acquisition des grades uni-
versitaires.
On y a également élucidé les

dispositions de l’article II du rè-
glement des Congrès, en ce sens
que seront considérées comme dé-
légués officiels de chaque pays
les personnes suivantes: les délé-
gués de la hiérarchie, munis de
lettres de créance envoyées par les
évêques; les membres du comité
permanent de la CIEC; les mem-
bres des comités exécutifs des Fé-
dérations nationales et diocésaines
et ceux des associations éducati-
ves catholiques reconnues par la
hiérarchie, à condition qu’ils aient
des lettres des créances envoyées
par la Fédération nationale perti-
nente. Les députations accréditées
par les autorités civiles seront con-
sidérées comme délégués honorai-
res,

Sept commissions se partageront
les travaux du 5e Congrès. La
première étudiera l'idéal chrétien
du professeur et la formation tech-
nique de l’instituteur catholique.
La: deuxième tâchera de p ser
quelle préparation scientifique, lit- Yomnifère à plus bas prix.

Le prédicateur doit se rappel.
que le bord de la chaire n’est pas
une enclume; et le prédicateur
n’est pas un maréchal ferrant.

Laissons aux barbiers la réputa-
tion d’être de bons raseurs,
Le meilleur rasoir est celui qui

pourrait couper nos défauts jusque
dans leurs racines.
Le professeur qui fait copier

ses cours est le meilleur client
pour les fabricants d’encre.

L'appel du sifflet ne remplacera
jamais l'appel de la conscience,

Faire trop de compliments à un
ami, c’est l’exposer au danger du
diabète, ou à l’intoxication par la
fumée.
La graphologie, c'est l’art pré-

tentieux de blaguer scientifique-
ment sur les caractères des autres.
Un psychiatre, c'est un scaphan-

drier qui descend dans la conscien-
ce des autres.
Le courage est le meilleur toni-

que et cependant le moins cher.
L'homme le plus lent au travail

est souvent l’homme le plus pressé
aux repas.
La gourmandise intellectuelle

qui fait lire n’importe quoi est
encore plus néfaste que les gros
repas répétés.

C'est -en se fermant les yeux
qu’on voit mieux ses propres dé-
fauts.

M.-V. MASSON, O.P.

téraire et philosophique est né
cessaire au professeur, à chaque
palier de l’enseignement. La qua-
trième cherchera à fixer la somme
de connaissances en pédagogie, en
psychotechnique et en orientation
professionnelle que doit posséder
le professeur. La cinquième s’oc-
cupera des méthodes valables dans
l’enseignement du catéchisme, La
sixième fera ressortir la valeur
pratique des diplômes académi-
ques, et la septième se penchera
sur les questions visant l'organisa-
tion et le fonctionnement du CIEC.

 

Retour dominicain
au Danemark en 1953
COPENHAGUE (C.C,C.) — Au

cours du présent mois, les Domi-
nicains français ont pris la direc-
tion de la paroisse Ordrup, au
nord de Copenhague, qui était jus-
qu’ici confiée aux Jésuites. De la
sorte, les Moines blancs, qui
jouent un rôle de premier plan
dans la vie spirituelle des catholi-
ques des autres pays nordiques,
sont également rentrés au Dane-
mark. Avant la réforme, ce pays
comptant 13 monastères domini-
cains. Une seule station mission-
naire se trouvait, depuis 1916, sur
I'ile danoise Bornholm, 
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(C.C.C.) — L'ère des missions
canadiennes s’ouvre en 1818. Ré-
pondant à l’appel de Lord Selkirk,
Mgr Plessis envoie à la Rivière
Rouge les abbés Provencher et
_Pumoulin. Ce jour-là fut fondée la
première mission canadienne qui
deviendrait l'Eglise de Saint-Boni-
face.
Nommé évêque en 1820 et sacré

en 1822, Mgr Provencher, coadju-
teur de Québec, envoie en 1833
M. Belcourt à Saint-Paul pour la
première mission indienne. Il dé-
signe, en 1838, MM. Demers et
Blanchet pour l’Orégon et en 1842
demande à M. Thibault de se
rendre aux montagnes Rocheuses
à Fort Edmonton.

Les Soeurs Grises
L'année 1844 fut marquée par

la fondation permanente de la
mission de Fort Edmonton et par
l’érection du Vicariat détaché de
Québec. Ce fut aussi l'année où
parvinrent à la Rivière Rouge les
héroïques Soeurs Grises qui se
firent institutrices et hospitalières
attitrées des missions.
Dans cette progression apostoli-

que s’exerce l'influence d’un prélat
qui, sans jamais aller lui-même
en mission, eut un grand zèle
missionnaire. Mgr Bourget, évé-
que de Montréal, vitalisa le mou-
vement missionnaire commencé en
1818.

Les Oblats
Mgr Provencher ayant obtenu,

avec l'appui de Mgr Bourget, le
concours des Oblats, ces mission-
naires s’embarquent pour l'Ouest
le 25 juin 1845. Ils y commencent
l’admirable épopée missionnaire
qui les illustrera à jamais. Quelles
difficultés dans un tel voyage!
Notons seulement que ces reli-
gieux, et des Soeurs Grises qui
les accompagnaient, ne firent pas
moins de 144 portages et sautèrent
une cinquantaine de rapides en
un parcours de 500 lieues qui dura
deux mois.
En 1846, fondation de l’impor-  

tante mission de l’Ile-à-la-Crosse
chez les Montagnais et les Cris.
En 1847, le vicariat devient dio-
cèse régulier et en 1850, Mgr
Taché, premier évêque mission-
naire oblat, est nommé coadjuteur
pour cet immense diocèse de 1520
milles de longueur par 1300 mil-
les de largeur. Sacré par Mgr de
Mazenod l'année suivante, à l’âge
de 28 ans et cing mois, il devien-
dra l'animateur et l'organisateur
génial de l'Ouest canadien.

D'autres évêques canadiens sont
à la tête de chrétientés missionnai-
res: Mgr Francois-Norbert Blan-
chet, vicaire apostolique de l’Oré-
gon en 1843; son frère, Mgr Au-
gustin-Magloire Blanchet, évêque
de Nesqually en 1846; Mgr Mo-
deste Demers, d’abord missionnai-
re dans la Colombie canadienne
puis dans 1'Orégon, devient évêque
de Victoria en 1947.

Soeurs de la Providence

Les communautés missionnaires
féminines vont seconder l’aposto-
lat lointain de ces évêques cana-
diens. Moins de 10 ans après leur
fondation, conseillées par Mgr
Bourget, cinq Soeurs de la Pro-
vidence répondent à l’appel de
Mgr Magloire Blanchet, en 1852,
et s’établissent en Orégon. La mis-
sion ayant échoué, ces intrépides
filles de Mère Gamelin se rendent,
l’année suivante, au Chili, où leur
groupe canadien s’accroît de 12
en 1855 puis de 5 nouvelles re-
crues en 1857. Mgr Blanchet, ayant4
transféré son siège à Fort Van-
couver, en Orégon (aujourd’hui
dans I'Etat de Washington), en re-
çut cinq en 1856.

Soeurs de Sainte-Anne
La Providence ménage aux

Soeurs de Sainte-Anne une expan-
sion missionnaire aussi rapide. Huit
années après la fondation, en 1858,
elles accoururent à l'appel de Mgr
Demers, évêque de Victoria. En

jusqu’au territoire de l'ancienne
Amérique Russe. Elles reviendront
au Yukon, à Dawson, en 1898.

La ferveur missionnaire des
‘Soeurs des Saints Noms de Jésus
et de Marie ne sera pas moindre.
En 1859, seize ans après leur fon-
dation, douze religieuses seront
aux côtes du Pacifique, en Oré-
gon, cette fois auprès de Mgr
François-Norbert Blanchet, et, en
1863, douze autres s'ajouteront aux
pionnières.

Les Soeurs Grises ont aussi éten-
du leur champ d’action. En 1862,
elles sont au Lac la Biche et
quatre ans plus tard, elles attein-
dront le lointain Mackenzie, à
Fort Providence.

Ainsi, avant que ne se termine
le premier siècle depuis la con-
quête, des femmes intrépides ont
franchi les distances à travers les
forêts et les cours d'eau, ont vain-
cu les dangers et les obstacles
pour un idéal missionnaire. Elles
sont à la Rivière Rouge en 1844,
à Fort Vancouver en 1856, à Vic-
toria en 1858, en Orégon en 1859.
Non contentes d’avoir couvert le
continent canadien et américain,
elles ont gagné d’autres pays. Pre-
mières missionnaires du Canada
dans l’Amérique, elles sont cing
au Chili dès 1853, 17 en 1855,
22 en 1857.

Soeurs de Jésus-Marie

La première Capadienne à lais-
ser le continent américain pour se
[donner à la vie missionnaire fut
une religieuse de Jésus-Marie:
Soeur Saint-André, née Léa Ma-
louin, de Québec. La jeune mis-
sionnaire n’avait que 20 ans lors-
qu’elle s’embarqua pour les Indes
en 1869. Après un séjour de six
mois à Fourvières qu’elle employa
à soigner les blessés de la guerre
de 1870, elle rejoignit aux Indes
les autres membres de sa commu-
nauté, en 1871. En effet, les Soeurs

Les missions canadiennes et

leur grand essor au 19. siècle
pionnières de cette mission devint
plus tard l'une des fondatrices du
premier couvent canadien a Lau-
zon, en 1855, où elle ne manqua
pas d'activer le zèle missionnaire.
Soeur Saint-André mourut là-bas
en 1914, après 45 ans de vie en
mission.
Deux autres compagnes cana-

diennes la rejoignirent: Soeur
Sainte-Agnés (Aurélie Samson, de
Lévis) qui passa 47 années sans
jamais revenir au pays et Soeur
Sainte Catherine-de-Sienne (Estel-
le Esnouf, de Beaumont) qui mou-
rut aussi aux Indes aprés 28 ans
de dévouement.

Bon-Pasteur d’Anvers
Une autre communauté, venue

de France et établie à Montréal
en 1844, vit sa branche canadienne
fleurir en vocations missionnaires:
le Bon-Pasteur d'Angers. Six Ca-
nadiennes, en 1871, répondent à
l'appel de Garcia Moreno, prési-
dent de l’Equateur. Si dur fut le
voyage au delà des Andes que la
prieuré succomba 12 jour: après
son arrivée et son assistance cinq
mois plus tard. L’année suivante,
quatre nouvelles recrues vinrent
les relayer. La communauté cana-
dienne s’établira en plusieurs pays
voisins: en 1871, sept religieuses
se rendent au Pérou, puis en Bo-
livie en 1891, en Colombie en
1908 et au Nicaragua en 1913.

Jésuites
En 1843, nous assistons à une

première fondation des Jésuites à
Sandwich, puis au Nouvel Ontario.
En 1885, ils fondent le Collège
de Saint-Boniface et dans le mêé-
me temps environ répondent à
l'appel de Mgr Seghers, évêque
de Vancouver, en envoyant quinze
Canadiens français dans les Mis-
sions de l'Alaska. Ce sont eux qui
installèrent les Soeurs de Sainte-
Anne à Juneau en 1886. Mainte-
nant ces missionnaires sont rem-
placés par les Jésuites américains.  1886, elles iront à Juneau, dans

l'Alaska américain et, en 1888,
de Jésus-Marie y avaient accepté
une fondation en 1841. Une des

(D’après une étude de
l'abbé Adrien Bouffard)
 

Voici un article tiré de la se-
maine religieuse de Montréal sur
la validité des ordinations angli-
canes:
Ce sujet a été traité ici même,

à plusieurs reprises. Qu'il nous
suffise de résumer cette question
à la suite de l’article que lui con-
sacre dans l'Enciclopedia cattolica,
le P. Camillo Crivelli, S.J., rédac-
teur à la Civilta cattolica.
La question de savoir si les or-

dinations anglicanes font de vrais
prêtres et de vrais évêques, en
sorte que l'on puisse les comparer
à ceux des Eglises schismatiques
orientales, a suscité de vives con-
troverses, depuis quatre cents ans,
et elle a été tranchée, par la
négative, dans la Bulle de Léon
XIII, Apostolicae curae, le 13 sep-
tembre 1896.
En tout sacrement, il y a matière

et forme. La matière, de soi, est
indéterminée et reçoit de la forme,
sa détermination, son sens, son
efficacité. Ainsi, dans l'ordination,
à l'imposition des mains, geste ex-
térieur mais indéterminé, il faut
que soient jointes des paroles —
la forme — qui en expliquent le sens, signifient la -sorte de cha-

 

Le R. P. Henri-Paul Leéris,
missionnaire décédé
Les cérémonies de départ de

Missionnaires sont bien touchan-
tes pour le peuple chrétien ! Mais
combien plus pour les parents
d'un jeune prêtre, surtout s’il
chante à plein coeur ces paroles
du Cantique d'Adieu des Spiri-
tains :

“Amis, pourquoi cette larme
qui tombe ?

Parents chéris, que nous
demandez-vous ?

Loin du berceau nous creusons
notre tombe.

.. . Dieu le veut .. .
Au ciel, au ciel, le rendez-vous!”

Le'Père Henri-Paul Legris, de
Hull, se doutait-il. le 17 juillet
1949. quand il quittait sa famille
et ses amis pour l'Angola (Afri-
que), qu'il réaliserait si tôt ce
programme. Se doutait-il, au sortir
de sa dernière retraite spirituelle
qu'il faisait en juillet dernier,
que sa mort était proche quand
il écrivait à ses parents son désir
de mourir tout bientôt pour rêpo-
ser au milieu de ses chers Noirs
de Balambo ? Est-ce pour cela,
qu'au retour de cette mème re-
traite il demandait aux Religieu-
ses de sa Mission d'apprendre à
leurs enfants le chant de la Messe
des Morts ? “Ainsi, ajoutait-il, ils
seront prêts pour ma fin prochai-
ne...”
Je suis bien certain que toutes

ces paroles venaient d'un coeur
sincère. Mais, il ne croyait pas,

 

lle cher Père, que le Bon Dieu
exaucerait si rapidement son dé-
sir. Le samedi, 5 septembre, S. E.
Mgr Jinqueira, C.S.Sp., évêque de
Nova Lisboa, en tournée pastora-
le, venait à la Mission de Balom-
bo, la résidence du P. Legris.
Aussitôt le repas de midi terminé,
le P. Legris s'éloigna en camion-
nette pour des préparations en
vue de la cérémonie de Confir-
mation du lendemain. Vers 4 heu-
res, à son retour, qu'est-il- arrivé
dans une mauvaise rencontre près
de la Mission? L'on trouva le
cher  Missionnaire inconscient,
hors de sa voiture renversée dans
la broussaille près de la route.
C'est en vain que ses Confrères
et les Religieuses essayèrent de
le. ranimer.

Le Père Henri-Pau) Legrnis est
mort. Il n'avait que 43 ans et un
mois. À ses funérailles préaidées
par S. E. Mgr l'Evèque, ses en-
fants éplorés ont chanté ce que
les Religieuses venaient de com-
mencer à leur apprendre, sur le
désir de leur cher Missionnaire.
Né en 1910 à Ottawa, le P. Le-

gris, le second d’une famille de
12 enfants, est le fils de M. et
Mme Lionel Legris, aujourd'hui,
de Hull. Après ses études primai-
res à Saint-Jean-Baptiste d'Ottawa
le jeune Henri-Paul fait son cours
{classique chez les Pères du Saint-
Esprit. au collège Saint-Alexan-
dre. Sa philosophie terminée, il
entre au Dovicia! de la même

 

en Angola
Communauté en vue de devenir
missionnaire. Ordonné prêtre. à
Paris (France), ie 6 octobre, 1935,
il quittera une première fois ses
parents pour le Gabon (Afrique)
où il est appelé à missionner.

Après dix années, sa santé lui
impose un repos bien mérité au
Canada. Puis sur ses instances
maintes fois répétées, le P. Le-
gris repartira pour l'Afrique, cet-
te fois en Angola, colonie portu-
Baise, dans l'hémisphère ‘sud afri-
cain. C’est là que le-bon Dieu a
voulu couronner le travail de dé-
vouement de notre missionnaire
au service des âmes abandonnées.

Le 13 octobre, 1949, en route
vers l'Afrique, pour satisfaire une
dévotion bien tendre, le P. Legris
‘est passé par Fatima. Consacré,
dans la Congrégation du Saint-Es-
prit, au Saint Coeur de Marie, il
avouera son émotion filiale de-
vant l'inoubliable souvenir des
heures passées en compagnie de
Marie au Coeur Immaculé et sa
nostalgie de ce lieu sanctifié par
la présence de Marie.” Sa “Ma.
man du ciel” est venue le cher-
cher un samedi, un premier sa-
medi du mois, spécialement con-
sacré à honorer le Saint Coeur
de la Mère de Dieu.

“Dans l'exercice du minisière,
nous écrit son Supérieur, le Père
Legris était inlassable. Sa mémoi-
re testeta à jamais en bénédie-
tion” chez lex Noirs et les Blancs
du Gabon et de l’Angola. 

risme concédé et spécifient la puis-
sante conférée. Lorsque cette spé-
cification manque, il y a un défaut
de forme.

Cela dit, venons-en à l’histoire.
1. Sous Henri VIII, l’Angleter-

re tombe dans le schisme, mais
les ordinations continuent à se
faire selon le rite romain, et elles
sont sûrement valides. On peut en
dire autant des trois premières
années du règne d’Edouard VI,
c’est-à-dire de 1547 à 1550.

2. Mais en 1550, entre en vigueur
le Book of Commion Prayer, dans
lequel au Pontifical romain, en
usage jusque là, est substitué le
Pontifical édouardien ou anglican.
Dans ce nouvel Ordinal, le pou-
voir conféré par l'imposition des
mains n’est pas précisé. Il y a
donc “vice de forme”.

, Les Evêques faisant les ordina-
tions, sous ce nouveau régime,
n’avaient plus du tout l'intention
de faire ce que fait l'Eglise. Ils
condamnaient ouvertement et vio-
lemment la pratique de l'Eglise.
Dans le Prayer-Book de 1550, non
seulement on niait le sacrement
de l'Ordre, mais on éliminait de
la Cène, remplaçant la messe, tou-
te idée de sacrifice, toute idée de
consécration du Pain et du Vin
dans le Corps et le sang du Christ.
Il y avait, ainsi, non seulement
vice de forme, mais défaut d’in-
tention.

Toutes les ordinations faites
sous ce régime étalent nulles au
point de vue catholique, pour ces
deux raisons.

3. Sous Marie Tudor, 1553-
1558, le cardinal Reginald Pcle,
en qualité de légat du pape, en
Angleterre, fut chargé d’examiner
toutes les ordinations faites ainsi.
Il déclara invalides toutes celles
qui avaient été célébrées selon
l’Ordinal édouardien.

4. Après Marie Tudor, c’est Eli-
sabeth lère qui accède au trône.
Elle renouvelle le schisme; elle
remplace le cardinal Pole, comme
archevêque de Cantorbéry, par Mat-
thieu Parker, qui avait été le
chapelain de sa mère, Anne Bo-
leyn, et qui avait été ordonné prê-
tre selon le rite édouardien, done
invalidement. La validité de sa
consécration épiscopale devenait,
par ce seul fait, sujette au doute.
Et ce fut ce Matthieu Parker

qui consacra les autres évéques
anglicans, selon le rite édouardien;
et c'est de cet épiscopat, ainsi
consacré, que dérive, par une série
d'ordinations invalides, tout l'épis-
copat anglican actuel.

L'Eglise anglicane prit conscien-
ce, sous Charles II, exactement en
1662, des lacunes du rite d’ordi-
nation employé jusque-là. Elie le
corrigea donc en un sens que l’on
pourrait regarder comme suffisant.
En effet, pour les prêtres, on
ajouta ces paroles:
—"(Reçois le Saint-Esprit) pour

l'office et la tâche de prêtre, dans
l'Eglise de Dieu, etc.”
Et pour les évêques:
—“(Reçois le Saint-Esprit) pour

l'office et la tâche de prêtre, dans
VEglise de Dieu...”

Mais comme le fit observer la
Buile Apostolicae curae, si ces adjonctions étaient peut-être capa-
bles dajnuter aux formules une

signification légitime, elles ve-
naient trop tard. Depuis un siècle,
la hiérarchie était coupée de la
succession apostolique et le mal
était sans remèdes, à moins qu’il
ne fût fait recours à des membres
authentiques de la hiérarchie chré-
tienne. Le pouvoir d'ordonner avait
disparu, sans retour, de l’Eglise
d’Angleterre.

5. De fait, l’Eglise catholique
a toujours regardé comme invali-
des les ordinations anglicanes et
a réordonné les pasteurs convertis.
Ce fut le cas de l’évêque anglican
Gordon, en 1704.

6. Vers le milieu du XIXe siè-
cle, on vit apparaître, au sein du
“mouvement d'Oxford”, ce qu’on
a appelé la théorie des trois bran-
ches. Selon cette théorie, l'Eglise
catholique universelle est formée
de trois branches égales, indépen-
dantes, également légitimes, à sa-
voir celles où l’épiscopat a été
niaintenu: l'Eglise romaine, l’Egli-
se orientale, l'Eglise anglicane.

Les ministres anglicans préten-
daient ainsi, être considérés com-
me de vrais évêques et de vrais
prêtres. Mais l'Eglise romaine d'a-
bord, puis les Eglises orientales,
dites orthodoxes ensuite, repous-
sèrent cette prétention. Ce n'est
qu'à une date plus récente que
certaines Eglises orientales ont ad-
mis la validité des ordinations an-
glicanes.

Léon XIII, sollicité par l’anglo-
catholique lord Halifax, soumit la
question à une commission d'éru-
dits, appartenant à diverses na-
tions ‘et il leur ouvrit les Archives
vaticanes. La commission présenta
ses rapports au Saint-Office, établi
en tribunal suprême sur la ques-
tion étudiée. Le Saint-Office fulmi-
na sa sentence, qui fut, à son tour,
examinée, avec les raisons ou con-
sidérants qui l'appuyaient, par Léon
XIII en personne. Deux anglicans,
les Drs Puller et Lacey. furent
admis a présenter leurs arguments.
Ce fut aprés toutes ces discus-
sions et tous ces examens, que le
pape proronga la nullité des Or-
dinations anglicanes. Les motifs de
cette condamnation sont ceux que
nous avons indiqués: défaut de
forme, défaut d’intention.

7. Après la sentence papale, les
réactions furent diverses, selon
les milieux, Les catholiques anglais
éprouvèrent un soulagement évi-
dent. Ils voyaient dans la décision
du pape la solution d’un grave
probième, qui retenait dans les
liens de l'anglicanisme les protes-
tants de bonne foi, convaincus
qu’ils recevaient dans leur Eglise
la grâce des sacrements, conférés
par de vrais ministres. Ces pro-
testants ne pourraient plus croire
qu’ils avaient parmi eux, dans
l'Eglise anglicane, de vrais pré-
tres, de vrais évêques.
De leur côté, les anglicans de

la “basse Eglise”, furent ravis éga-
lement. Ils voyaient avec irrita-
tion les Anglo-catholiques s'atta-
cher à reproduire la liturgie ca-
tholique, à consacrer les hosties,
etc. La tentative de restaurer le
sacerdoce catholique, auquel ils ne
croyaient pas, leur paraissait folie,
exaltation mystique, trahison de
l'Eglise anglicane.
Mais pour les Anglo-catholiques, 

Laquestion de la validité
des ordinations anglicanes

la Bulle fut un coup très dur, car
il portait une blessure mortelle à
leur idéal, à leur doctrine, à leur
conviction. Les deux archevêques
anglicans de Cantorbéry et d’York
publièrent, au bout de quelques
mois, leur fameuse Responsio, en
latin, à Léon XIII, mais ee do-
cument ne donna satisfaction ni
aux ritualistes ni aux anglicans
de tendance protestante. Depuis
lors, c’est au sein du mouvement
dit cecuménique, que les Anglo-
catholiques cherchent des confir-
mations a leurs points de vue. Les
conversations de Malines avec le
cardinal Mercier n'ont pu aboutir.
Si quelques -Eglises orientales ont
fraternisé avec les ritualistes, au
point d'arriver à la ‘“communicatio
in divinis”, c’est-à-dire la partici-
tion réciproque à des offices sa-
cerdotaux, la sentence d'invalidité
des Ordinations anglicanes reste
un acte définitif de l'Eglise ro-
maine, et c’est en vain que cer-
tains pasteurs anglo-catholiques se
flattent d'en obtenir l'abrogation.

Il résulte, de tout ce qui pré-
cède, qu’il n’y a pas, chez les
anglicans, de consécration eucha-
ristique, donc pas de présence
réelle eucharistique; il ne peut
donc y avoir de communion saéra-
mentelle.

Mais chez les protestants de bon-
ne foi — et nul ne doute que la
reine Elisabeth II soit de ce nom-
bre — la communion telle qu'on
entend la pratiquer peut avoir une
valeur analogue à celle de la com-

munion spirituelle.

Sous la condition indispensable

de la parfaite bonne foi et de

l'ignorance involontaire, elle est

un acte de foi, d'espérance et de

charité, que Dieu, dans sa bonté

et sa miséricorde, reçoit comme

un acte de touchante bonne volon-4

té et auquel il ne refuse pas sa

grâce.

 

Collège catholique
en Jordanie achemite
AMMAN, Jordanie achémite

(N.C.) — Quatre jeunes princes

achémite se trouvent au nombre

des 650 étudiants inscrits au Col-

lège Terra Sancta que dirige l’Or-

dre des Franciscains. L'école a

Ouvert ra sixième année régulière

par une messe votive du Saint-

Esprit, célébrée dans la chapelle

temporaire du collège.

L'ensemble des étudiants se di-

vise à peu près également en élè
ves catholiques, orthodoxes (schis-

matiques) et mahométans. Outre

les garçons dont le foyer se trou-

ve à Amman ou ailleurs en Jor-
danie achémite, on y voit un étu-

diant “du Pakistan, trois Perses,

un Guatémalien, un Arabe saoudi-

te, six Bretons et dix Américains. (CCC)

  

Brini, conseiller de la Nonciature

VENISE (C.C.C.) — À la sixiè-
me session du Congrès intergou-
vernemental pour les migrations
européennes, qui se tient à Venise,
l’observateur du Saint-Siège, Mgr

de Berne, a fait, le 19 octobre,
une déclaration très suggestive sur
le rôle de l'opinion publique au
service des migrations de po ula-
tions. Voici le texte partiel de

iAttarthbari+ mir$e ©=o=

Observateur du Vatican au congres

sur les migrations européennes
hommes. Vous avez là la base de
l'éducation de l'opinion publique.
Celle-ci, en effet, sera formée, con-

me nous tous le souhaitons, quand

elle sera consciente de cette exi-

gence, a savoir: “que les biens

créés par Dieu pour tous les hom-
mes parviennent équitablement a
tous, selon les principes de la jus-
tice et de la charité.”

 

 

l'allocution du délégué du Saint
Siège: .
‘Dans la déclaration que j'ai eu

l'honneur de faire, au cours de
la séance plénière du 14 octobre,
j'ai tenu à souligner l'intérêt que
le Saint-Siège porte à l’activité du
Comité. Je vous ai dit aussi com-
bien le Saint-Siège apprécie les
efforts que les pays d’émigration
et d'immigration déploient pour
aboutir à une émigration mieux
coordonnée des excédents de la
population européenne...

“Je n’hésite pas à attribuer à
la formation de l'opinion publique
une Valeur primordiale. Nul ici
n'ignore l'importance que présen-
te une opinion publique bien for-
mée. Aussi me paraît-il inutile d’in-
sister sur la portée de ce facteur.
Il y a là un champ d'action ouvert
à toutes les bonnes volontés, où
seulement seront nécessaires d’une
part un sage choix d’arguments et,
d'autre part, une coordination ef-
ficace. .

“D'ailleurs, en 1941 déjà, le
Saint-Siège soulevait la question
des migrations et donnait en même
temps l'argument le plus solide
pour la formation de l’opinion pu-
blique dans ce domaine. Dans un
discours de cette même année, en
pleine guerre mondiale, le Souve-
rain Pontife souhaitait “une dis-
tribution plus favorable des hom-
mes sur la superficie terrestre,
superficie, disait-il, que Dieu créa
et prépar® à l’usage de tous.”

“Vous avez là cette vérité pri-
mordiale: le Créateur a destiné
les- biens de la terre à tous les

Le P. A. Bouffard
un travailleur

infatiéable
(C.C.C.) — Le public connaît

Désintoxication
des Mau Mau par un
prétre catholique
NAIROBI, Afrique (N.C) -

Un prétre catholique a été placé
à la direction d'une entreprise
lancée par l'Etat pour que lins-
truction religieuse serve de “cure
de désintoxication” aux indigènes
de la tribu Kikuyu appartenant au
mouvement redouté Mau Mau.

Il s'agit de l’abbé Colleton, de
l’archevêché de Nairobi, qui rem-
plit les fonctions de surveillant
général de formation dans un
camp de détention à quinze milles
de la capitale du Kenya, Dansce
camp, on travaille, grâce à Vins.
truction technique et a l'enseigne.
ment religieux, à réadapter envi-
ron 1,200 personnes qu'on soup-
çonne d'adhérer au mouvement
Mau Mau ou de l'appuyer,

Les détenus sont censés repré-
senter la cellule inentamable de
la société secrète Mau Mau, qui
se voue à la suppression de toute
influence des Blancs et des cuits
tiens et aurait l’aide des commu-
nistes. _

L'abbé Colleton et ses co-équi-
piers, y compris plusieurs protes-
tants, se proposent de former les
nouveaux sujets au civisme. L’am-
pleur de li. tâche s’'accentue du
fait que plusieurs des détenus
jouissent d'une bonne instruction;
certains ont même atteint au ni-
veau universitaire dans leurs étu-
des. Membre en vue du clergé de
l’archevêché de Nairobi, l'abbé
Colleton a été choisi pour surveil-
ler le programme de réadaptation
parce qu’il connaît à fond et ai
me les Kikuyus. Parlant couram-
ment la langue de la région, l’ab-
bé a longtemps travaillé parmi le«
indigènes, dont il sait bien le ca-

—

déjà le talent et la sûreté d’infor-
mation de l’abbé Adrien Bouffard,
directeur de PRETRE ET MIS-
SIONS, membre de la Commission
permanente des Semaines d’Etudes
missionnaires au Canada et aumô-
nier des Soeurs de Jésus-Marie,
au couvent de Lauzon, Des services
internationaux de renseignements,
comme l’Agence France-Presse par
exemple, avaient eux-mêmes re-
marqué la valeur des statistiques
recueillies par le studieux abbé,
dans un article de juin dernier.

Naturellement, les autorités ec-
clésiastiques ne manquèrent pas

ractère, Son effection étant payée
de retour, on croit que sous sa
direction le programme du camp
rendra d’utiles services.
Le gouvernement aurait lancé

l'expérience, vivement impression-
né par les nombreux cas où, du-
rant les crises Mau Mau, au Kenya
anglais, la religion s'est révélée
capable de transformer les sus.
pects de terrorisme en citoyens
respectueux des lois. Tout au long
de l’état de crise, les Kikuyus ca-
tholiques, menés par leurs prêtres
et leurs instituteurs, sont restés de reconnaître, elles aussi,

fitent à l’activité missionnaire;

Mgr J.B. Montini,

infatigable:

clergé canadien de langue françai-
caise. Comme vous en exprimiez le
désir, j'ai remis ce volume entre
les mains du Saint-Père. Qui en
a agréé l'hommage avec beaucoup
de bienveillance. Sa Sainteté ap-
précie votre dévouement à la gran-
de cause des Missions et vous fé-
licite du zèle qui vous inspire, vous
et vos collaborateurs, dans la ré-
daction de cette revue. De grand
coeur Elle Se plait a appeler
sur vos travaux l’abondance des
divines faveurs et vous envoie, en
gage de Sa paternelle reconnais-
sance et de Ses meilleurs encoura-
gements, la Bénédiction Apostoli-
que implorée.”

L'abbé Adrien Bouffard ne s’est
pas endormi sur ses lauriers. Son
article en cause, intitulé “Une en-
quête sur le catholicisme dans le
monde” et long de 62 pages en
petit texte, avait à peine fait le
tour des salles de rédaction à tra-
vers l'univers que déjà il avait
mis en chantier un travail sur
l’offensive missionnaire du Cana-
da catholique. L'étude paraît dans
la livraison de juillet-septembre
1953 de PRETRE ET MISSIONS.
Le Service d’information de la
C.C.C. en publiera de larges ex-
traits: la première tranche figure-
ra dans le bulletin du 30 octobre,
la seconde dans celui du 3 no-
vembre.
 

la formation -

intellectuelle

des missionnaires

(C.C.C.) — Signalons ici les ti-
tres universitaires détenus par
plusieurs de nos missionnaires. Si
les réponses sont complètes pour
l'ensemble des communautés sa-
cerdotales, malheureusement elles
furent plutôt imprécises pour les
communautés de religieux et de
religieuses. Aussi. en ces deux sec-
teurs, les précisions apportées ne
sont qu’un minimum qu’il faut ma-
jorer considérablement.

Il y a parmi nos missionnaires
1,435 bacheliers, 208 licenciés et
39 docteurs d'université: 26 pos-
sèdent une maitrise universitaire
et, sur 204 diplômes spéciaux, 214
sont des spécialisations en sciences
infirmières. Dans le clergé, il y a
37 doctorats, 192 licences, 16 maî-
trises et 38 baccalauréats différents
du B.A. airsi que 45 diplômes
spéciaux. Chez les Frères: 1 doc-
torat, 7 maîtrises, 8 licences, 47
baccalauréats et 24 diplômes sné-
ciaux. Chez les Religieuses: 1 doc-
torat, 3 maîtrises, 9 licences, 57
baccalauréats et 226 diplômes
spéciaux.

Nos religieux et religieuses en-
seignants ayant leurs diplômes of-
ficiels aux degrés élémentaire,
complémentaire ou supérieur com-
me tous les prêtres leur B.A., nous
n'avons pas cru devoir en faire
mention spéciale, 

 

Jus-
qu'à quel point ces recherches pro-

nous en voyons une preuve entre
bien d’autres dans la lettre que

Prosecrétaire
d'Etat, adressait à notre chercheur

“J'ai bien reçu, accompagnéde
votre lettre, — disait le perte-pa-
role du Pape — le onzièzne volume
de la revue PRETRE ET MIS-
SIONS, publication de la Pia Unio
Cleri pro Missionibus, à l'usage du

remarquablement
foi et à leur Eglise.
Entre temps, les missionnaires

catholiques ont souligné que toute
tentative visant à analyser les cau-
ses qui ont abouti au soulèvement
Mau Mau doit tenir compte de
plusieurs éléments importants. Ils
ont soutenu qu’outre les motifs
économiques, il faut peser main-
tes considérations d'ordre psycho-
logique. (C.C.C.)

Persécutions et
martyrs canadiens
(C.C.C.) — Sur le tableau des

missions canadiennes se profile
l'ombre des progressions commu-
nistes et de la persécution reli-
gieuse. Alars due s'annonçaient
des perspectives brillantes, l'Eglise
chinoise est devenue l'Eglise du
silence et des catacombes. Comme
les périodes tragiques de l'histoire
sont des sommets d’intérêts et de
vaillance, l'Eglise catholique écrit
présentement, dans le martyr de
ses fils, I'héroisme de ses pontifes
et de ses chrétiens, des pages
splendides où, par l’épreuve et la
purification, s'avère sur des bases
solides une chrétienté à la veille
d'un prodigieux essor.
Notre foi doit s’éclairer des cer-

titudes surnaturelles d’une Provi-
dence qui sait tirer le bien du
mal et faire surabonder la grâce
là où le péché a abondé.
Commencée en 1802 avec la ve-

nue des Franciscaines Missionnai-
res de Marie et de l’abbé John
Fraser, l’histoire de nos missions
canadiennes au pays de Chine voit
suspendre sa progression numéri-
que. Si nos statistiques i954 ont
ralenti leur accroissement, c’est
que les nombreuses sociétés qui
s’y dévouaient ont dû mettre un
cran d'arrêt à l'envoi de nouveaux
sujets, rapatrier ceux qu’on a ex-
pulsés ou dont la santé a requis
le retour au pays natal. Mais elles
ont écrit & jamais dans leurs an.
nales les pages les plus glorieuses
et ces témoignages s'incluent dans
l'histoire de notre pays.
Nous y retraçons la figure du

P. Alphonse, trappiste douloureux
qui, d’une marche à la mort, est
passé au rang des martyrs, et-du
P. Didace Arcand, franciscain, con-
fesseur de la foi, prisonnier, puis
martyr.
Nous vénérons le grand évêque

de la Mandchourie, Mgr Lapierre,
volontaire tenace, s'agrippant à la
chrétienté dont il était le Père,
protecteur de la communauté indi.
gène qu'il a fondée là-bas, la seule
à survivre, qui tranquillement
prend rendez-vous avec le Maitre,
à qui il a tant sacrifié dans sa
générosité fougueuse, ennemie des
demi-mesures.
Avec une fierté douloureuse

nous rejoignons dans son cachot
de Shanghaï Mgr Prévost sans
oublier Mgr O'Gara qui voit torm-
ber ses fers pour prendre, en am-
bulance, le chemin de l'hôpital et
Mgr Côté, récemment libéré de sa
prison de Suchow. Le glorieux pro-
cès de nos petites Soeurs de Can-
ton a soulevé l'indignation de l’u-
nivers entier et a plus contribué
à faire connaître à travers le mon-
de leur communauté et leur pays
que plusieurs années de silencieux
dévouement. Sans le savoir, com
me Pilate, Caïphe et Hérode, les
communistes sont les instruments
inconscients de l'oeuvre de Dieu,
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Réunion des -
anciens de

 

Le repas fut servi par des Ju-
vénistes dirigés par le R. F. Cl

demaine, MM. les chanoines N,
Lévesque et G. PDuchemin, l’Hon.
Juge H. Drouin, Me L. A. Ladou-
ceur, C.R. et son fils Marcel, Chef jrent prononcées par le R. P. A.

Où se trouve
l'Atlantide

Vezeau, csv. Des allocutions fu-

 

1
large de la cdte occidentale du
Schleswig-Holstein? C'est une ques-
tion qui a été débattue hier soir
jusqu'à une heure avandée de la
nuit entre le pasteur Spanuth et

 

 

Réunion de parents
et d’instituteurs

M. Adolphe Brunet, président,
soghaita la plus cordiale bienve-
nue à la nombreuse assistance et
exposa le programme de l’année.

lution prânée dans la rubrique
2. Partie récréative confiée à

nos écoles. On présentera des
chants ou une saynète, au choix

Le . ° Annonëur à C.H.A.D., les RR. {Ménard, au nom du Directeur de  KIEL (AFP.) — L/Atlantide astel Les réunions au nombre de 7, {de l’instituteur ou institutrice.

8.Jolietteà Amos (étut 4asEdieagemarital Le DT Eee priernnpode
“AMOS, Qué. (DNC) Le 22 tendre. csv, les RR. FF. Ad. par leA P. 1.Beausoleil, supé- salle aN Pons auditeurs, dans une d m Iun, nt. Le caractère des réunions est [pur G. Courtois. Des instituteurs
octobre au soir, La Filiale de l'A- |Ratelle, E. Villemeure et G. Me-[rieur du Séminaire. On délibéra ‘noine Gaston Duchemin, Chance |© (© PLmivers té de Kiel. —— le suivant: — et institutrices de la paroisse
micale des Anciens Elèves du Sé- |Kenna, csv, MM. J.-P. Martel, sur certaines questions d'organi- |Her du diocèse d’Amos; vice-prési- Le pasteur Spanuth, qui estime| Embrun, Ont. (D.N.C.) — Le| 1. La clinique: Sous cette ru- viendront à tour de rôle pré

‘.… Mminaire de Joliette résidant dans
le nord-ouest québécois tenait sa

:G. Mélançon, Jos. Laliberté, lé cu-

 
ré B. Desroches, les abbés P. Ro-

 
sation: on fit la quête pour faire dent, M. Gervais Melançon, gérant
chanter une Messe pour l’âme du |à Rouyn; secrétaire-trésorier, le

pouvoir affirmer que l’Atlanide
se trouvait devant la côte du

 
comité des parents et des institu-
teurs, d'Embrun, a repris ses acti-

 
senter un résumé de quelques pa-brique un père ou une mère de
ges du volume.famille expose un ou deux pro-
    
 

 

re,gunion, a l'Ecolé d'A billard, J.-M. Pageau et M. La- |président, M. Jos. Turcotte, dé ,R. P. Athanase Ménard, c.§v., |Schlesvig-Holstein, a déclaré à la |vités, dimanche dernier, par une hiêmes que présente Je xDevoir’ ==; e ; od ; Horm. a : Lo , A ; éuni issi 5 . ‘ ’

| ‘présidence distinguéedu RP. jeanet PRDucharme,lagronome Deean mars elpour alderàin erivedepoursuivit dans fin de la réunion qu'il étudierait ieipale. paroissiale 3 la salle mu position duproblème, l'auditoire Cest facile, c’est profitable
bu Julien Beausoleil, c.s.v… Supérieur |R. Gagnon, le Dr J. Plourde, M. lfe: puis les élections donnèrent !l'évocation de l’Alma Mater et les arguments de ses contradie-| Mgr P.E. Brunet. P.D., cure, |discute, en vue de trouver la so- : de Placer une annonce classée

: “du Séminaire, Perreault, J.-P. Garlépy, M. Gil- comme officiers du prochain ter- |dans le bavardage fraternel. teurs avant de pouvoir annoncer |rehaussait, de sa présence, la [lution au problème. A la fin, le dans les pages du “Droit”. —
Y assistérent: Mgr J.-0.-V. Du- 'bert et J. Lambert. : me annuel: président, M. le cha-'éFR)H ê s'il maintient sa théorie. réunion. dirigeant du forum donne la so- 'Téléphonez 3-4061. -
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exclusivité chez Charles Ogilvy Limitée

 

   

     
   

   

   
    

  
   

 

  

   

 

   

     
    

     

  

 

 
  

 

 

  
   

     

    
  

   

         

 

Le magasin ouvre.
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- Prix spécial d’anniversaire
. Une vedette de notre vente
. d'anniversaire à notre rayon

de la vaissellerie— plateaux
oa YA gy en cristal étincelant. Qua-

ar . COR > a ai tre attrayants modèles au.qo CLT Ne choix, tels qu’illustrés.
wg = Vente! oo ; i. Approx. 3” de diamètre
ser : te RSSEDRE CO vor; > .

© Sept ravissantes teintes: vin, vert Nil, jaune, Rég. 2.50 20
Bahamas, limon, bleu foncé et turquoise la verge. °

® Tissu caillouté uni idéal pour draperies i cordelette, Spécial
. housses de fauteuils et chesterfield pécia ,[ Coté à 1.00 pour boîte de 4 ç

Enjolivez votre foyer cet automne avec de nouvelles housses e tdraperies à cor- Acheté spécialement pour notre vente de 66e anniversaire .. . Une aubaine exceptionnelle en
delette tirette. Sept captivantes teintes sont vôtres, ce qui vous permet un mobilier dinette de 6 morceaux comprenant: jolis cendriers de potiche . ire
grand nombre de combinaisons de couleurs qui donneront un cachet nouveau : dans boîte à cadeaux de pn re
et de distinction à vos pièces. Quelques longueurs portent de légères défec- d buffet i , modèles différents . . . ou,

: , ® grand builet spacieux . castor, poisson et tête d’indientuosités, mais celles-ci n’en n’affecteront pas la durée. Prix spécial pour solder, ; ; 1 td » DP
REaeccsenessençretretrensentaserenesuse varcrertrancesenceeprcasserenmeeserenccenmenne 1:29 la Verge @ table réfectoire pour assurer amplement de de couleurs variées. Valeur ré-

: ’ place lorsque ouverte et lorsque fermée elle gulière de $2 le groupe, mainte-

Tissus à housses, deuxième étage, nouvel immeuble est idéale pour petite dinette ou coin à dé- ® nant.
Jeuner Vaissellerie et verrerie, cinquième étage

© quatre robustes chaises avec siège recouvert .

de plastique attrayant et durable dans un

Vente de choix de couleurs rouge, chartreuse ou ivoire

Choix de finis: noyer, naturel pâle ou acajou.
. Tel qu’illustré

* () Onna eS Rayon des meubles, nouvel immeuble

Ité MOBILIERS CHESTERFIELD Caoutcho) ¢ (ua ité R aoutchouc
Mobilier chesterfield caoutchouc mousse MOUSSE

Régulier 88c et 1.59 la verge moderne de 2 morceaux, avec couvertures

de tissu de laine et frise dans un choix
Mobiliers de

de couleurs . . . rouge, vert, rose ou cham-

¢ pignon, avec coussins caoutchouc mousse 2 pieces. SOLDE -
la verge pour de 4” sur le sofa et ie fauteuil. Spécial ........... POINTS D'AIGUILLE cq

Cotonnades de qualité supérieure . . .

guingans, linon, spuns, percale tissé, 9 Vente

coton piqué Kriskays toutes les couleurs FAU | FUILS D HOTESSE d’anniversaire (

inaltérables. 36 po. de largeur... se à moitié prix 6
lavaht facilement. Cholsissez mainte- Chaises d'hôtesse toujours en grande de- à 4

3 nant et épargnez. mande, fabrication à siège entièrement à | .

; ne... 35€ la verge, 2 verges pour 1.00 ressorts boudin pour de longues années de Une aubaine sePotee psPoe CarsCvEEE> : 2 service, couverture de frise de laine dans vedette ............ € pore rumen g ’he A spécialement pour cette vente d'anniversaire. 4%
Te À Tissus à ln verge, au rez-de-chaussée un choix de rouge, vert, gris ou champi- Presque toutes les dimensions à partir de 7” x 9”, #

; gnon, et bois apparent fini naturel pâle. jusqu'aux garnitures de fauteuils de deux mor-
Bu M ceaux. Quelques-uns avec légères défectuosités. IE
a Rayon des meubles, nouve! immeuble 2 Points d'aiguille, rez-de-chaussée 5

“cia DRAPS DE COT Qualité pratique 8 LAINE A CARPET IE ë

: ON DE TAIES D'OREILLERS EN COTON, D 3  Régulier 85c la ¢ nu
i I "23448 125 ; #æ pelote de % os

oo . , Tales d’oreillers en coton de qualité pour tous les jours £ 2 Prix de vente de 2 os

= Original + 435 (42” de largeur et 128 fils au pouce carré). Ces taies Vente 18 3 . :

= ee tal 25 d’oreillers sont prêtes à employer et vous donneront des LV. = Lainea carpette PK, de hauttonSans un choix fy
pe x . © paire … 3 e couleurs cardinal, rose vert raisin, bleu

| Tr péc années de service satisfaisant. Ordinairement $1.56 la pr. Le - 4. #B et glaise indienne ’
pa chacun ‘ : «9 :
ve , Co #3 Aussi un bel assortiment de laine Paton & Bald-

- | Toiles, quatrième étage = win dans un grand choix de couleurs. Spétiai

TE Draps de beau coton blanchi souple à un prix très spécial. 144 fils par pouce à , ~ Bn$06 18 pelote de § on.
pe carré. et de grandeur 81” x 96”sovns sutasesscns cesse cmemansenaa,evtscreen S-2S ChACHUD C H A R L E S Oo G | L V Y L | M | T E D 5 Laine, rez-de-chaussée
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AU RYTHME DU PROGRES

Par Louis Giroux
De l’action dans la région. —

C'est le dimanche 15 novenibre
que lous les damistes de la Sec.
tion d'Ontario en viendront aux
Brises dans un grand tournoi qui
dépassera en importance tous
ceux du passé. En effet, dans ce
grand concours cinq champion-
nats seront en jeu, à savoir:
Championnat de la Section d'On-
tario, championnat intercité, cham-
pionnat classes A, B et C du
Hull-Volant. Le grand vainqueur
de ce tournoi deviendra ipso fac-
to le champion de la Section d’On-
tario et il lui sera remis le tro-
phée “Brading”, emblème de ce
championnat; également le deux-
iéme deviendra le champion in-
tercité Ottawa-Hull dont ‘le tro-
phée emblème de ce champion-
nat est tenu secret et est réservé
comme surprise, car c'est la pre-
mière fois dans nos annales qu’il
sera attribué: le troisième du
tournoi sera proclamé le cham-
pion classe A, Club de dames
Hull-Volant. En plus de ce grand
tournoi éliminatoire, il y aura
deux autres tournois, à savoir le
tournoi des joueurs classe B, et
le tournoi des joueurs classe C;
cette derniére classe renfermera
tous les joueurs des anciennes
classes C et D du Hull-Volant
ainsi que tous les débutants. Ain-
si, il y aura de la place pour
fous, et chacun en aura pour son
argent

La date finale pour l'inscrip-
flon est fixée au 15 novembre,
jour de l'ouverture des tournois.
Tous et chaéun sont priés de
s'inscrire au plus tôt et de ne
pas attendre à la dernière minu-
te. Pour prendre part à ces tour-
nois, il faut toutefois être mem-
bre en règle de l'AA.A. HULL
VOLANT. Pour toute inscription
ou pour tout autre renseigne-
ment, prière de s'adresser à M.
Wilfrid Arvisais, soit au local du
Hull-Volant, ou chez lui à 258,
rue Maisonneuve, Hull (P.Q.),
tél. PR 7-4887.

Enfin, l'activitS. sera très inten-
se cette saison, et cette grande
classique suscite déjà un intérêt
très vif chez nos étoiles. Depuis
déjà un mois, les as suivants s’en-
traînent sérieusement et, en li-
sant les noms, nous sommes d’o-
res et déjà assurés qu’une lutte
gigantesque découlera de cette
course aux honneurs. Parmi les
maîtres, mentionnons Lionel Roy,
présent champion de la Section
d’Ontario; Albert Aubry et Paul
Petit, tous deux ex-champions de
la Section d'Ontario: Louis Gi-
roux, présent champion de la vil-
le d'Ottawa; Wilfrid Arvisais, pré-
sent champion classe “A”, Hull-
Volant; Louis Bisson, ex-cham-
pion classe “A”, Hull-Volant. A’
cette liste, ajoutons d’autres forts
joueurs qui possèdent réellement
l'étoffe nécessaire pour résister
aux aiftaques les plus dangereu-
ses et qui pourraient causer de
grandes surprises: Dan Osborne,
Conrad Lefebvre, E. Cyr, Eugène

Périard, Roméo Langevin, Eugè-
nie Dompierre, G.-Henri Gagné,
René-A. Charette, etc. D’ici l’ou-
verture de ces tournois, d'autres
étoiles viendront probablement
ajouter leur nom: entre autres,
Aurèle Brazeau, E.-Sylvio Mous-
seau et l'expert rusé de Saint-
Pierre-de-Wakefield, Donat Cha-
rest. ‘
Nous nous attendons en plus à

d'autres surprises imprévues de
ce côté. C’est le coup de. mort
aux parties amicales qui se jouent
depuis au delà de 2 ans dans la

le rendezvous irréfutable des
grandes vedettes du damier cana-
dien, vedettes réellement en for
Mme et prêtes à toute èventualité.
Tout damiste sait fort bien que

EE

ET

les centres de la Nouvelle Angle-
terre.
Le Damier Maisonneuve. — Le

championnat de Montréal ira-t-il
à un membre du Maisonneuve?
C'est la question que re posent
les amateurs devant tout le sé-
rieux du tournoi qui aligne 12
joueurs du Maisonneuve. Plu-
sieurs sont égaux en première
place. après trois rondes et la
lutte s'annonce fort contestée.
sans doute que le gagnant devra
faire face aux champions du Ver-
dun et du Papineau pour obtenir
le titre. Les meneurs sont Henri
Tranquille, O. Richer, M. Gen- lorsqu'il s'agit d'un tournoi, le

plaisir du jeu amical s’éclipse
immédiatement pour faire place
au dur travail d'étude et de con-
centration que doit s’impoter je
cerveau humain. Si un joueur est
aux prises avec un adversaire de
calibre à peu près équivalent, un
seul mouvement peut lui être fa-
tal. Vu ce qui précède, il serait
très sage de s'entraîner sérieu-
sement et constamment en vue
de tournois d’une aussi haute im-
portance que’ ceux qui s'ouvri-
ront au Hull-Volant le 15 novem-
hre, et aussi en vue de partjes
de rencontres particulières, com-
me lors de la dernière réunion
du C.P.S.C. au Hull-Volant. N’at-
tendez pas à lp dernière minute
æt inscrivez-vous dès maintenant.
Toutes les parties seront cédulées,
et seront jouées le dimanche
après-midi où le mércredi soir.

———
. L’A.LD.A.

par H. Gérin-Lajole
Le programme d’hiver de l’A,

ID.A. voit déjà un grand nom-
bre de damistes revenir au jeu
et l'attraction la plus populaire
est bien le circuit des équipes
classe A, B et C qui réunit les
plus grandes vedettes du damier,
Le programme comprend aussi
un tournoi dans chaque club dont
les gagnants se mesureront pour
le championnat de Montréal. Que
ce soit au Maisonneuve le mar-
di, au Rosemont le samedi après-
midi, au Papineau le vendredi ou
au Verdun le mercredi, on est
assuré de rencontrer les meilleurs
damistes de la “métropole. Tes
parties de ligue commencent
maintenant à 1 heure et céla est
aussi une grande amélioration de
nos attractions. Lo.

Parties de ligue. — La rencon-
tre de dimanche dernier entre
Maisonneuve et Papineau offrait
un spectacle qui rappelait les
grandes finales du circuit et à
chaque damier les adversaires
“jouaient pour gagner”, mais la
chance a favorisé les uns et la
guigne a poursuivi les autres. Le
Papineau ne s’est certes pas lais-
sé vaincre mollement, car la lut-
te a donué lieu à des duels en-
levants. Mais la damier qui op-
posait le champion Marcel Des-
lauriers a Marcel Robitaille, capi-
taine du Maisonneuve attirait les
spectateurs qui assistèrent à un
beau match où Robitaille livrait
la plus belle partie de sa carriè-
re pour forcer le champion à un
effort soutenu avant de l'empor-
ter.

Les poulins de Nap. Gignac lui
ont apporté une autre yictoire di-
manche alors que les hommes de
Jacques Prunéet ont uni leurs for-
ces pour vaincre la forte équi-
pe du Verdun dirigée. par H.
Fortier. On pouvait s'attendre à
une lutte contestée et en fait,
le résultat contredit l'effort des
adversaires qui, dans certains cas,
méritaient un meilleur sort. Tou-
tefois le dernier mot n'est pas
dit et la saison ne fait que com-
meneer. On verra sans doute dans
les futures rencontres des duels
fameux où chacun voudra effa-
cer une défaite amère. Rosemont
n’a pas encore la coupe et les
capitaines esnèrent balancer leurs
équipes de façon à créer une su-
périgrité qui délogera Rosemont
de son piédestal. :

 

 

Voici les résultats de diman-
che dernier: ‘

jdron et H. Gérin-Lajoie.

x +

La F.C.A.D.
à charte provinciale

par E. Brunet

Etoiles et As annulunt. — C’est
devant une très belle assistance
que fut disputée au Siège so-
cial dimanche dernier la grande
rencontre des monarques du Cir
cuit provincial. L. Brière of H.
Meloche se sont distingués pour
les Etoiles tandis que J. Goyette
de Saint-Jean et A. Messier de
Saint-Charles ent brillé pour les
As. Juges: Maître Raoul Dagenais
de Montréal et H. Giroux de Jo-
liette. Félicitations à tous ceux
qui ont participé à cette classi-
que.

Etoiles vw As
A-R. Lavallée 13 W. Gariépy 2

E. Sansregret 1; R. Bédard
L' 8t-Aman 0 J. Goyette 1

B-L. Brière 1 E Begnoche 0
P..E. Gauthier 34 . E. Gendron 4
G. Lapuinte 0 A. Messier 1

C-H. Meloche 1 W. Bouchard 0
1, Voghel % H. Perrault on
R. Lafortune 4; A, Deneault 14

ay 414

Tournoi — $200 en prix. —
C'est avec plaisir qu'un grand
nombre de damistes et adeptes
ont appris qu'il y aura tournoi
dans le but de trouver les trois
champions suivants: Canada, Pro-
vince et Montréal (F.C:A.D.), à
la suite duquel sera- répartie la
forte bourse de $200 en prix en-
tre les meilleurs compteurs de ce
tournoi. Déjà plusieurs joueurs
de la métropole et de la provin-
ce ont manifesté le désir d’y par-
ticiper. Pour faciliter la tâche à
ceux qui participeront à cet im-
portant tournoi, les rencontres se-
ront disputées à tous les deux di-
manches, et si le nombre des
concurrents est trop élevé, il y
aura une partie de l’après-midi
et une autre le soir. Veuillez done
vous inscrire au plus tôt en vous
adressant à Ernest Brunet, à H.
Boyer par lettre, 5077 Sainte-Ma-
rie, ou au Siège Social, 1146 Mont-
Royal, ou au Cercle Saint-Henri,
4368 Notre-Dame ouest.

Présentation du trophée. — Vu
un engagement antérieur, Son
Honneur le maire Camillien Houde
a délégué M. Marcel Lafaille, con-
seiller de Saint-Henri, à la Fête
des damistes de la Ligue Provin-
ciale. Après une chaleureuse bien-
venue, M. ‘Lafaille a présehté le
trophée emblème du Champion-
nat du circuit provincial à l’é-
quipe championne, le Sairt-Henri.
Il félicita ses confrères du Saint-
Henri de leur succès, et princi-
palement le capitaine ‘Ernest Bru-
net pour son dévouement envers
tous les damistes, et surtout ceux
de son quartier. On remarquait
également à cette fête plusieurs
dames, ainsi que notre maître
champion Raoul Dagenais.
Souper aux fèves au lard. — Ce

souper a réunit un grand nombre
de damistes et de distingués vi-

province. Entre autres, les cen-
tres suivants étaient représentés:
Crabtree,  Saint-Charles, Saint.
Denis, Saint-Jean, Saint-Hyacin,
the, Contrecoeur et Sainte-Made-
leine. On y remarquait également
M. J-E. Lauzon, président de la
{F-C.A.D. et Mme L. Boucher, rei-
ne des damistes. La soirée se ter-
mina par de la danse, des par-
ties de dames, etc. Félicitations
et remerciements à fous ceux et

|

siteurs de la métropole et de la |!

_LE DROIT, OTTAWA, SAMEDI 7 NOVEMBRE.1953
jour le 23 octobre avec 823. Ro-
ma Lavallée remporte le tournoi
d’un soir avec 750. Sept joueurs
y ont pris part. M. Thomas Bé-
nard a défait M. Pommainville
dans un “match rapide” à temps
Hmité en trois parlies. Le pré
sident E. Brunet félicite et re-
mercie tous les joueurs qui ont
porté les couleurs du Saint-Hen-
ri dans la Ligue provinciale. Mer-
ci au généreux supporteur qui a
donné un damier et une prime
de $5 à l'équipe championne du
Saint-Henri,

# x +#

Correction. — Nous nous excu-
sons de l'erreur qui s'est glissée’
dans le Supplément de samedi
dernier à l’égard du problème de
M. Roméo Pelletier, No 197, que
nous reproduisons sous forme cor-
rigée dans la présente chronique.
La solution paraît dans le Supplé-
ment d'aujourd'hui.

No 197 PROBLEME CANADIEN|
par M. Roméo Pelletier, Shawini-
gan-Falls (P.Q.), dédié à M. RH.
Gérin-Lajoie, Montréal (P.Q.).
Noirs, 10 pièces Blancs, 16 pièces
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Les Blancs jouent et pugnent

LUMIERES AUX JEUNES
par Louis Giroux

Conseils généraux—9.—Le coup
en jouant.—Ce coup est celui qui
se présente le plus souvent dans
Je jeu ordinaire, et la Plupart de
ces coups publiés furent pris en
jouant. Ils sont généralement ori-
ginaux et pour cette raison, les
adeptes du jeu de partie en raffo-
lent vu qu’ils tombent dans la pu-
re réalité. Le coup en jouant tour-
ne toujours en avantage impor-
tant. Il peut être un simple coup
de dame, ou bien d’autres sortes
de coups, procurant au joueur qui
l'exécute l'opportunité d'une for-
midable attaque vers la victoire.

Nous vous présentons aujour-
d'hui deux études: Etude No 5, SP-
176—Fin de partie. Gain rapide
des blancs en six mouvements. En
finale il reste seulement un pion
blanc et aucune pièce noire, mais
jouez bien! Etude No 6, SP-177—
Coup de partie. Dans ce coup
en huit mouvements, les blancs
éliminent complètement les noirs
du damier. Pas difficile, mais ex-
cellente pratique de vision pour
vous, les jeunes . . . À suivre.

No SP-176 — FIN DE PARTIE
étude No 5

par M. Louis Giroux, Ottawa
(Ont.) dédié à MM. les débutants.
Noirs, 2 pièces Blancs, 5 pièces
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Nouveaux officiers
des Artisans d'Amos
AMOS, Qué. (D.N.C.) — Jeudi

soir le 29 octobre avait lieu à la
Salle Paroissiale l'installation des
Officiers des Artisans de la Lo-
cale d'Amos. Cette soirée était
rehaussée par ia présence de M.
Lucien Fontaine, président régio-
nal, qui présidait la cérémonie.

conférencier invité était Me
Jéan-Paul Lamoureux. I! y eu de
plus goûter, chant et musique par
des artistes locaux.
Le programme de la soirée com-

portait en outre la représentation
du film “Les Canadiens sont 1a",
une présentation de la brasserie
Molson. Ce film a été tourné au
cours de séries éliminatoires de
la coupe Stanley le printemps
dernier. II montrait brièvement
d'abord les faits saillants des
deux séries semi-finales Canadien-
Chicago et Boston-Détroit La sé-
rie finale entre le Tricolore et les
Bruins formait le clou de cette
épopée sur glace et était couron-
née par l’éclatant triomphe de la
coupe Stanley

D'autres scènes ont été tournées
à l'extérieur, au domaine de M.
Léo Dandurand, Dan Acres, à
Beaconsfield. Au- cours de ces scè-
Ines, qui ont été incorporées dans
le ili, les joveurs discutent du
hockey en général et des fameu-
ses séries en particulier: Sept
joueurs réguliers des champions
du monde y figurent: ce sont E-

Bernard Geoffrion, Dollard Saint-
Laurent, Gerry McNeil, Jacques
Plante et Elmer Lach. Jean Béli-
veau est aussi de la distribution.
En somme, ce film est rempli
d'action du commencement à la
fin et est un solide -documentaire
pour les générations à venir qui
voudront étudier le hockey.

“Les Canadiens sont là” d’une
durée de 30 minutes, fait suite au

mile Bouchard, Maurice Richard,-

premier film de hockey présenté
par Molson l'année dernière et
qui s’intitulait “Tourbillon sur
glace”,

Cetie soirée organisée par les
Artisans de la Locale d'Amos pré-
sentait beaucoup d'intérêt .
.La Chambre de Commerce des

|Jéunes tiendra sa premiére assem.
blée générale régulière vendredi
soir le 30 octubre à 8.15 heures,
p.m. a I'Hétel de Ville d’Amos.
On présentera à l'attention des

membres le programme pour le
terme 1953-54. A l’occasion de cet-
te première réunion du Jeupge
Commerce, des rapports du d#-
nier exercice seront portés à l’at-
tention des membres. Le secré-
taire, M. Clauve Bouchard, ré-
sumera les activités du dernier
congrès Provincial tenu à Saint-
Georges de Beauce en septembre
dernier où il fut délégué par la
Chambre Junior d'Amos. On for-
mera le comité de recrutement
dont la campagne se poursuivra
cette année du ler au 15 novem-
bre 1953. On procèdera en plus
à la formation ges autres comités
pour le prochain terme. Cette pre-
mière assemblée marque l’ouver-
ture officielle des activités.

L'Athabaskan
revient au pays
Le HMCS Athabaskan, qui tes

mine. actuellement sa troisième
mission en Extrême-Orient, parti-
ra pour le Canada une semaine
avant la date prévue. Ce départ
anticipé aura lieu le 18 novembre
et permettra à tous les membres
de l’équipage qui ont droit à un
congé de rentrer chez eux pour
Noël,
Le contre-torpilleur Athabaskan

doit jeter l'ancre à Esquimalt
(C.-B.) le 11 décembre. 1] sera
remplacé par le HMCS Crysader,
qui a quitté Esquimalt le 18 oc-
tobre.
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Venez et nous vous montrerons nos montures faconnées
a la mode GUILDCRAFT

DIGUER

Votre représentant francais chez

- GEO. H.
OPTICIEN D'ORDONNANCES

NELMS
Tél. 3-1132

Dimanche prochain, une messe
d’action de grâce sera chantée en
l'église Saint-Jean-Baptiste, à 10
h. 30.

Baptéme
Récemment a été baptisée, Do-

nald-Michel, enfant de M. et Mme
Daniel Godin, née Thérèse Bou-
cher. Parrain, M. David Godin;
marraine: Mlle Claire Saint-Geor-
ges. d'Ottawa.

M. et Mme Denis Ladouceur, de
Buckingham, ont passé quelques
jours chez M. et Mme Adrien La-
douceur.

M. Roger Godin, de la Marine
canadienne, à Cornwallis, N.E. pas-
sera un mois chez ses parents, M.

Pembroke, Ont.
PEMBROKE, Ont, (D.N.C.) —et Mme Lione Godin, avant son

départ pour la Colombie-Britanai
ue, ;

a M, Bernard Ladouceur, étudiant
au collège Saint-Alexandre, à Lim
bour, Qué. a passé la fin de se
maine chez ses parents, M. et Mme
A. Ladouceur.

M, Gilles Langlois, fils de M.
et Mme Ulric Langlois, étudiant à
l'Université d'Ottawwa est revenu
chez lui. pour cause de santé.

M. et Mme Jules Dagenais, M.
et Mme Omer Moncion, M. et Mme
Paul Moncion, M. et Mme Edouard
Morin, Mme Félix Lance et M.
Morrile Lance, assistaient récem-
ment au mariage Sauriol-Dagenais,

i qui eut lieu à Fort-Coulonge, Qué. 
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Horaire du relevé en masse des
poitrines au Rayons-X

Sous le patronage des Kinsmen
se terminant le 11 décembre, 1953
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Ei, Paquette L M. coon l’occasion de la rencontre d'étoi- , , ;prestige du passé et même de le

|

E.Lavigne =o I. Dubois iy les, la province l’a emporté sur |P& M. -Louis Giroux, Ottawa ENDROITS, DATES ET HEURES DES CLINIQUES
rehausser par quelque exploit a R Themens Pa H. Gérin-Lajote1 Montréal par le .compte de 12% (Ont.) dédié à MM.les débutants.Inattendu. tte 1 sriod Rosemontve Voréon P% |à 5% dans une rencontre amicale. Noirs, 10 pièces Blancs, 10 piècesSEope rn
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ue pe|esa ce UNITE UN UNITE DEUXd'inactivité, nos meilleurs damis-

|
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rater Mu Toopuin 2 [soirs et le dimanche aprésmidi,| 2 nO ER HEURES : HEURES
point de constater que leur pou-
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voir de vision et ge concentra: 3 Bure Te ? Lime des tournois A, B et C. Les visi- nyee= ENDROIT DATES D’OPERATION ENDROIT DATES D’OPERATION
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:

bon Poueurde Salibre “ps, à
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PE Panne GG Peau % auSainte rhgaNotre Ave me ter| ZONE 3A— Lundi, 10 h. am. à 12 h. midi ZONE 4A— Lundi, 10 h. a.m. à 12 h. midicause de leur manque d'intérêt,| “sag 5% Ime ounest ’ “ ae ee, es, Eglise ‘Southminster, 9 nov. 2 h. pm. à 5h. pm. Clinique Richelieu, 9 nov. 2h pm a 5h pm
de pratique et d'amour du jeu. Le circuit B et c demain * Cercle ‘chez ‘ Léo. — Dimanche, 72 | 7 CC ’ Zz vi Pont de la rue Bank Mardi, Chemin de Montréal, Mardi, 7h pm. a 10 n. p.m.en ce qui concern la partie de Tesaydécidé de à 2 heures, il y aura rencontre

|

22 %A OHS 2 10 nov. Th pm a 10 h pm Eastview 10 nov.ames canacienne. sci nei ipes |des tournois B et C, et de me|" um my uu uy _— émes heures que ZONE 4B— Mardi, 10 b. a.m. à 12 h. midi
C’est donc là que réside le ;C et de former ainsi des équipes me le lundi soir au Siège Social, 201 HD 20NE3C— Martyrs feud, Mémeseure qu Salle Saint-Charles, te 2h pm à 5 h pm.grand remède que seuls de tels de 7 joueurs qui se rencontre- 1146 Mont-Royal est. Dernière ges©, 4 A Canadiens, ave Graham Beechwood et 12 et 13 7h pm a 10 h. pm.

tournois peuvent apporter dans

|

ont dans une cédule semblable chance a ceux qui désirent s'ins- 7 gx 7 tm , Lindenlea nov.le domaine damique afin d'inci- |à celle de la classe A. Trois clubs, crire. Prière de communiquer avec A vs, “A ey ZONE 3B— Vendredi, 10 h. a.m. à 12 h. miditer et décider les damistes à [Maisonneuve Verdun et Papineau |yéo Archambault, à 7 VOOR Ÿ M _ Ecole publique de 13 nov. 2h pm a 5h pm ZONE 6A— Lundi, 12 h. midi à 5 h. p.m.jouer aux dames de façon clas- jauront cette année une classe B

|

‘Rencontre à Sainte-Madeleine. 7 A à i Rockeliffe, Park et 7h pm a 10h pm. Elgin Motors, mardi, 7 h. p.m. à 10 h. p.m.sique, cest-a-dire avec ténacité, et C. Demain, à1 heure la for-|__ C'est ce soir à la Salle muni < — : Springfield Chemin Richmond, 16, 17, 18
science, habileté et ruse, et tion jte équipe du Maisonneuve affron- cipale de Sainte-Madeleine qu’au-

|

Lex Blancs jouent et gagnent près Churchill nov.
sans ancrer en eux cette passion (tera les joueurs de l'ouest et la ra lieu uñe grahde rencontre ami- ‘ ZONE 5— Lundt, 2h pm a 5h pmde vaincre à tout prix. rereontre aura lieu au club Ver- cale sous la haute direction de M SOLUTION Citadelle Parkdale, 16 nov. 7 hpm. à 10 h, pm. ZONE 6B— Jeudi et 2h pm a 5h pm

Si la Section d'Ontario réussit [dun & la salle Poissant, coin Wel- Aimé Voghel. Tous les damistes ; ‘ Armée du Salut, Mardi. 10 h. a.m. à 12 h. midi Allée de quilles vendredi, 7 h. pan. a 10 h. p.m.ces exploits, et nous le souhai- |lington et Boul. Lasalle. Le Pa- sont cordialement invités. Départ

|

No SP-172: 48-41 (35x48) 37-32 ave Parkdale 17 au 20 2h. pm a 5h pm Carling, chemin 19 et 20tons de tout cœeur, le Hull-Vo- [pineau, ainsi que la classe A du à 7 heures au Siège Social ou au

|

(26x50) 39-34 (50x39 ou 28x39) nov. Th. p.m. à 10 b. p.m. Merivale, près Leaside nov.lant reprendra s00 rang comme Ceahh: Afin

|

Gercle Saint-Henri. Quon s'y ren

|

40.38 (26x26 ou 50x26) 4035 (29x ZONE 7— Lundi 2h pm a 5h pm ZONE S— Lundi, 2h pm a 5h pm=== d'éviter toute confusionparmi les de, nombreux. 10) 421 gagnent ' St. James United 16 nov. . 7 h pm. à 10 h. p.m. Salle de l'église 23 nov. 7 h. p.m. à 10 h. p.m.lecteurs de cette chronique, voi- |... chapelet. — Tous les da- ; Church, Deuxième ave Mardi. 10 h. a.m. à 12 h. midi Saint-Antoine, Booth Mardi, 10 h. a.m. à 12 h. midii 2 ; mistes de la F.C.A.D. sont priés et rue Lyon 24 au 27 2h pm i 5h pm et Gladstone 24 au 27 2h.pm a 5h pm
fire, liste des champions et des

|

go sorendre pour 6h.45 le lun.
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No SP-113: 57-50 (34-66A) a6 y v 7 h. pm. à 10 à 5m nv 7 h. p.m. à 19 h. pm.titres régis par 'ALDA. LP |di 9 novez:bre à In chapelle du 40 (66x34) 45-30 (3445) 50x39 nov: «pm Slrestante par ous, ses mem ey: palais cardinalice à titre d'invi-
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(31x37) 36-49 (37-43) 49-44 ga. | ZONE 9— Lundi, 2 h. pm. à 5h. p.m. ZONE 10— | Lundi, 2 b. pm. à 5 h. pm.Laurens hon a d'Amé que. |tés spéclaux de l'émission Le cha-
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gnent. Ecole St. Brigid, rue 30 nov. 7 h. p.m. à 10 h. pm. Salle St. Barnabe, 30 nov. 7 h. p.m. à 10 h. p.m._uTiers; Bry ig =. i du ae: |pelet en famille par Son Eminen-
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A: Si noirs (346) 45-39 (6x45) Murray et King mardi, 10 h. a.m. à 12 h. midi James et Kent Mardi, 10 h. a.m. à 12 h. midindHeaeh: © Ahamnior co ce le cardinal Léger. 50x39 et méme suite, les blancs Edward ler au 4 2h pm. a 5h pm. ler à 4 2 h. p.m. à 5 h. p.m.aa é Lné ="et rup pme Nos rencontres amicales. — Le |gagnent. » déc. 7 h. p.m. à 10 h. p.m. déc. 7 h. p.m. à 10 bh. pm.‘éhamplon provincial, Lucien De.
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ÉtéranLouis Saint-Amand a rem-| Voir ‘égflement le Supplement | ZONE 11 Lundi 2h pm a 5h pm ZONE 12— Lundi, 2 h. p.m. à 5 h. pm.mers; champion interprovincial, porté Je tournoi d'un Jour avec d'aujourd'hui. . Salle église All Saints, 7 déc. 7 h. p.m. 410 h. p.m. Salle St. John, 7 déc. 7h am a 10 h pm.

ps , une moyenne de ‘875. L'équipe Adresser toute correspondance: & Se
= ... de ne pas Emile Dion: champion de la Sec. ; . ‘“ ” ave Laurier Mardi 10 h. a.m. à 12 h. midt Elgin et Somerset Mardi, 10 h am. à 12 h. midi
~ . ; ; a. |Marcel Pommainville a défait le Les délices des damtstes”, . ; 2 h à 5h

rolonger indüment tion d’Ontario, Lionel Koy (*): . ; ; : 8 au 11 2 h. p.m. à 5h. p.m. 8 au 11 2

h

pm. à . p.m.
p g bampi des Etats-Unis, Aimé |2™P J-E. Poirier au pointage M. René-A. Charette, ; h à h déc 7 h. a.m. à 10 h. pm

la conversation lorsque

|

TAnmpion des Etats-Unis, Aimé |de 7 à 5. M. Octave Maheu est 54, rue Dollard, déc. 7 h. pm.

à

10 h. p.m. ' "5 ttela personne à qui vous
téléphonez est à prendre sun
repas ou sappréte a partir...

et cest debonton
... d'espacer vos appels    

    

(surtout sur une

ligne coinmune), de

 

sorte qu'on puisse cours pour élire les titulaires.
vous atteindre Les champions des clubs sui-

à nu |vants sont également approuvés
entre deux ~ an’ 'par l'AID.A. et reconnus parappels, vous ou a tous ses membres: Montrial: Ver-
votre coabonné. dP dun, Papineau, Rosemont, Mai-

sonneuve; Province: Sherbrooke,
-Hull, Ottawa, Trois-Rivières, Saint-

LA COMPAGNIE BE TÉLÉPHONE BELL BY CANAD: Hyacinthe, Drummondville et
Ssint-Jérome; Etats-Unis: Tous

 
Desmarais; équipe interprovincia-
le championne, Les Etats-Unis;
champion de l'Est de la provin-
ce de Québec, Arthur D'Argy;
champion intercité Ottawa-Hull,
vacant (*); champion d'Ottawa,
Louis Giroux: champion de Hull,
vacnat (*); champion du Hull-Vo.
lent, Wilfrid Arviséis (*). Les ti-
tres suivis d'une astérisque (*)
sont présentement vacants et des
tournois de l'AID.A. sont en 

     
   

  

      

sorti vainqueur d’un tournoi d’un

e

 

  

 

 

 

  Hull (P.Q.).
2

 

   

 

  

&=Le
v

    

|
3 Droit ==

ts es LVStaE WW of ps -
CeLEESAGebel

| essayez LE SERVICE DE
NOS PETITES ANNO

Il vue donners de bons    

  

1 ‘ ? !

 
 

   

AVIS: pourrez.

Si l'on vous a oubliés dans le relevé, des arrangements peuvent être conclus à n’importe quelle des
cliniques. Si vous ne pouvez tenir votre rendez-vous tel que fixé, rendez-vous à la clinique lorsque vous le

(Téléphoner à 41398 pour de plus amples informations.)

     

      
        
           

   
  

 

 
GARDEZ cette annonce comme référence       

Cliniques commanditées par le Kinsmen d'Offawa, les clubs Richelieu
Otlawa-Hull ef Eastview ef le dub Kiwanis de Westboro

“UNE RADIOGRATHIE DE LA POITRINE VOUS RASSURERA”    
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2) Explication du principe: “La guide est

a
A

Le Comité Directeur

San
e

4.

TOUJOURS PRETES!
A SERVIR!

DE NOTRE MIEUX |

LA GUIDE EST FILLE DU CANADA: ELLE AIME SON PAYS
 

I—Préliminaire:
1) Définition des mots:

2) La guide
b) Fille: ce mot marque ici la descendance et l’appartenance à

un pays.
* ë) Canada: pays borné au nord par l'océan glacial, au sud etc.
d) Aime: avoir de l'affection, de l'attachement, du goût, du
ys penchant. ‘

: €) Son pays: la patrie où nous sommes nées,
fon , file du Canada; elle

aime son pays.”
a) Ce principe exige d'être des“ citoyennes conscientes de la

valedr de notre patrimoine national:
richesses matériels
culture française
richesse spirituelles .

b) Il exige un patrictisme éclairé et agissant.
c) Il exige un amour envers son pays et ceux qui l'habitent. Cet

amour cependant ne dèit pas nous dispenser de la grande
loi de la charité même envers les autres.

3) Etat de la question:
Il s'agit de démontrer à l'aide de 'Evangile que Notre-Seigneur

à a pratiqué ce principe guide.
+ (à suivre)
* NOMINATIONS

approuvait récemment la nomination de
: 3

Mme Lucille Tresa comme commissaire à la branche guide-aînée.
"cing commissaires de district furent aussi nommées; ce sont:
Yolande Raymond, Marie Clusiau, Mme Jacqueline Gougeor. Gabrielle
Gosselin et Marie-Marthe Lavoie.

* A chacune nous offrons nos félicitations et nos meilleurs voeux
| de succès.
= 3e FEU NOTRE-DAME DU ROSAIRE

RE “Allons camper, guides du Saint-Rosaire
en Un’guide-aînée ‘peut très bien s'évader
* De la ville, de ses bruits inutiles . |
x Pour venir se reposer }
5 Dans la nature que Dieu lui a donnée
ge Elle doit savoir découvrir la beauté

tx"
Aussitôt à sa vie l'adapter ;
Pour être prête à servir de son mieux.”ie

# C'est en chantant ce refrain de notre “Albatros lumineux” que
les: guides-ainées entreprenaient une fin de semaine au lac Mazenod.
"i" Le point culminant fut la discussion du samedi soir servie par

des sketches en rapport avec la discipline personnelle. “Sommes-nous
libres oui ou non?” L'aumônier eut fort à faire pour apaiser les
esprits...

L’étude des étoiles fut plus pacifique et le dimanche nous n’avons
pas eu assez de la journée pour contempler la nature automnale si

- prodigue en beautés de toutes sortes en octobre.

»~

Tout s’est vite passé maisles joies-que nous -avons connues ont
augmenté notre- fraternité et stimulé notre désir de mieux servir.

1ère Compagnie Notre-Dame-de-Grâces -
. Les C.E.de la 1ère Cim ont organisé une soirée récréative en vue

de remercier assistante’ Jeanne Manseau qui servira désormais à la
3e Cie. ‘ ’

Elles ont voulu reconnaître aussi les services de Monique Sauva-
geau et de Lise Foucault, anciennes C.E. maintenant guides-ainées, Des
souvenirs furent présentés à chacune d'elles.

Au débat, Cheftaine Jeannine Marcoux remis la soirée entre les
mains du ler C.E. Hélène Villeneuve qui s’en est tiré très habilement.
Après quelques mots de reconnaissance des jeux et des danses furent
organisés.

Le R. P. Beaulieu, auménier, Yolande Raymond, cheftaine de
Groupe, et Rita Jacques, assistante à la Cie, assistalent également a
cette fête intime.

Un goûter termina la soirée.
3e Compagnie Notre-Dame-de-Grâces

Dà Colette Patry, ex-cheftaine ainsi queles anciens C.E, Huguette
ormeaux, Hélène Lesage, Gilberte Patry et guide Loula Labelle,

toutes guides ainées, ont participé derniérement à une réunion de la
Cite, en guise d’inyitées. Elles ont vécu des heures bien agréables en
compagnie de celles qui voulaient reconnaître les services rendus de la
art de ses anciens chefs, On leur présenta des cadeaux bien appréciés.
dr Un feu de camp termina la soirée organisée

e
par les C.E, sous la

ction de leur cheftaine Constance Légaré. ’
9e Compagnie SAINTE-ANNE

A l'occasion de la fête des pommes la 9e Cie Sainte-Anne étalt
Heureuse d'accueillir leurs futures soeurs guides de la Cie du Bon-
Fasteur. Après présentation de chacune, un Brandy a rapidement
dréé une atmosphère de fraternité et d’entrain. Un moment donné
du aurait dit qu'il y avait des coups de fusil, mais non c'étaient des

A hallonnets que les guides habiles faisaient éclater. Afin de nous
détendre un peu, le jeu de journaux est vite organisé, lequel nous
abligea à plier des membres déjà raidis par l'Âgé, certaines peuvent
vous en dire quelque chose.

Au feu de camp, la berline de famille Pomme alla se promener
aux chutes Niagara mais fut très malchanceuse au cours du voyage,
Un nouveau chant enseigné par la Cheftaine du Bon-Pasteur est aimé
de toutes. Les Pinsons présentèrent une mime “La guide est fière de
Sa foi et lui soumet toute sa vie”, se rapportant à l’évangile de
YEpiphanie, tandis que les Myosotis mimèrent l'application à la vie

fi , Buide. L’aumônier commenta ces mimes et cette agréable soirée se
clôtura par le cantique des patrouilles. Fleuve pondérant.

, ATTENTION
Prière de prendre note que le Magasin diocésain sera fermé toute

I journée le mercredi 11 novembre, fAte de 1'Armistice.
LES GUL)ES CATHOLIQUES,
Secrétariat diocésain,
1, rue Stewart,
OTTAWA, Ont.

Pontificale de
Mgr Desmarais

| AMOS, Qué, (D.N.C.) — À
l’occasion de la fête du Christ-
Roi, Son Excellence Mgr J.-A.
Desmarais, évêque d’Amos, & cé-
lébré une messe pontificale à la
Cathédrale d’Amos. On sait que
la devise inscrite au blason de
Son Excellence. est: “Toit pour le
Christ-Roi”, “Omnia pro- Christo,
Rege”, M. le chanoine Alphonse
Lafrenière,° supérieur du . Sémi-
naire d’Amo} remplissait les fonc-
tions de prêtre assistant. Les dta-
cres d'honneur étaient M. le cha-
noine Gaston Duchemin, chance-
Her du diotèse et M, l'abbé An-
dré Asselin, directeur des élèves
au Séminaire; le diacre et sous
diacre d'office étaient MM. les
abbés Paul-Emile Thellend et Rol-
land Bélanger, professeur au Sé-
minaire. M. l'abbé S. pu rem-
plissait les. fonctions . cérémo-
nlaire, Le chant. était sous la di-
rection de M. l'abbé Plante, pro-
fesseur au Séminaire. .
Le sermon de circonstance a

été donné par le Rév. Père Eu.
sèbe, capucin, curé de Ja cathé-
drale de Beyrouth. Le Révérend
Père a exposé aux fidèles la situa-
tion lamentable de ses ouailles et
une quéte spéciale a. été faite
pour venir en aide à ses parois-
siens.
Après la grand-messe, il y eut

exposition du  Saint-Sacremenrt
jusqu'à l'Heure Sainte qui a eu
ieu à 7h.30 p.m., au cours de la-
quelle plusieurs nouveaux ligueurs
suit venus grossir les rangs de la
Ligue du Sacré-Coeur.

Navan, Ont.
NAVAN, Ont. D.N.C.) — Mer-

credi, le 25 octobre, Mme Léonard
Lacroix revenait chez elle après
une convalescence à l'Hôpital gé-
néral lors de la naissance et de la
perte de son bébé.

Jeudi, le 26 octobre, avait lieu à
l’école Saint-Louis, la journée du
foyer et de l’école. Plusieurs pa-
rents vinrent voir leurs enfants à
l'oeuvre et en profitèrent pour
s'entretnir avec leur éducateur sur
les progrès de leurs enfants. Plu-
sieurs projets élaboréspar les élè-
ves étaient exposés pour le bénéfi-
ce des parents.

Vendredi soir, à 8 heures, les
élèves de 5e, 6e et 7e années
avaient invité leurs parents et
amis pour participer à la soirée ré-
créative lancée à l’occasion de
I'Hallowe’en. En effet, sous la di-
rection de leur professeur, la clas-
-se avait été adéquatement décorée
pour lui donner une atmosphère
de mystère. Les juges des costu-
mes furent nommés par M. Joffre
Sigouin et ils étaient: Mme Rol-
land Bergeron, Mile Carmen Ber-

 

geron ainsi que Mlle Betty Ber-
trand. Elles furent unanimes sur

choix d'Alice Lavergne et dè
arcel Pépin, élèves de 7e année,

comme ayant les costumes les plus
originaux, masculin et féminin. Il
y eut plusieurs jeux divertissants
où jeunes et vieux s'en donnèrent
à éveur joie. Il y eut concours de
citrouille sculptée et sous l'oeil
exercé des juges, Mme Maxime Clé-
roux, Mlle Isabella Perrault et
Mme Alfred Fournier, Alfred Tis-
delle a été le vainqueur, ayant la
citreuille la mieux sculptée, tandis
que celle de Lucien Cléroux était
la mieux décorée. ,
 

 

   
ECOUTE, CHERI..

D AVANT DE DEVENIR
COMPLÈTEMENT CHAUVE,

ESSAYE LA
POMMADE VIVAX,

QUI AIDEÀ FAIRE
POUSSER LES

CHEVEUX

        

   
       

La Pommade VIVAX est Une |
merveilleuse découverte scienti-
fique hautement recommandée,

* qui arrête la chute des cheveux,
favorise la croissance, stimule,
tonifie et vivifie le cuir chevelu.

La Pommade VIVAX enlève
les pellicules, remédie oux che-
veux trop secs ou huileux, aide
à corriger les désordres du cuir
chevelu,à le maintenir en bon état.

VIVAX rend les cheveux
souples, doux, soyeux, plus faciles
à peigneret leur donne dela vie.

De nombreux témoignages
pre“ ‘ant que la Pommade
VIV.AX a fait pousser les che-
veux, après cinq et dix ans de
perte de cheveux.

Essayez la Pommade VIVAX
aulÉurd'hui même. Demandez-la,
insistez pour avoir VIVAX, 3

En vente dans les pharmacies
et comptoirs de cosmétiques.

Vivox 
 

 

Pourquoi acheter

un “TIC-TAC”?

TIC TAC

TIC TAC

 

  
   

   

 

   

Ce reveille-
matin

silencieux
G-E

ne coute que

($5.95 AVEC
CADRAN LUMINEUX)

  

 

 

    

Introduisant une
+

EPARGNEUSE DE TRAVAIL

EPARGNEUSE: DE DEPLACEMENT
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LA PLUS BELLE AUBAINE EN LAVEUSE

. A VAISSELLE AU CANADA!

LAVEUSE
À VAISSELLE ;

Voici les caractéristiques de la BESSEN
NON ELECTRIQUE — L'eau circule par propulsion, pas de raccord

N=

électrique dangereux requis,

EPARGNEUSE DE TEMPS — La seule laveuse à vaisselle domesti-

PORTATIVE — la BESSEN est
légère et portative. Placezla

que qui submerge complètement la vaisselle, c’est la raison

pour laquelle ELLE CONTIENT AUTANT DE VAISSELLE
QUE TOUTE AUTRE LAVEUSE A VAISSELLE DEUX FOIS
SA GROSSEUR!

sur le dessus de l'évier !

INOXYDABLE — faite d’alumi-
nium anodisé, cuivre et acier,
tous inoxydables.

 

 

 

    
         
    

  

ECONOMIQUE — La BESSEN ne requiert qu’une cuillerée à thé
de détergent pour un lavage complet et un rinçage — “Un la-
vage de casseroles et un rinçage requièrent plus” !

  

  

  

        

  

  

GARANTIE DE 2 ANS
e COMPLETEMENT
AUTOMATIQUE

e NON ELECTRIQUE

e SE NETTOIE
PAR ELLE-MEME

e SE VIDE
AUTOMATIQUEMENT

e PORTATIVE

PRICED AT *._

 

Une fête au curé
de Saint-Benoit:
abbé Champagne

évêque d'Amos et celle de I'Hon.
Jacques Miquelon, C.R., ministre
d’Etat et député d’Abitibi-Est, et
de M. Armand Dumas, M.P., dépu-
té de Villeneuve a la Chambre des
Communes. Un souper a réuni
plusieurs centaines de convives au-

AMOS (D.N.C.) — Dimanche, !tour du pasteur de La Corne et la
le 25 octobre. les paroissiens de
Saint-Benoît de La Corne, ont
voulu souligner le J5e anniversai-
re de l’arrivée de M. l'abbé Gé-
déon Champagne comme curé de
la paroisse. Un. comité avait été
formé pour l'organisation de cette
belle fête paroissiale qui a été re-
haussée par la présence de Son
Excellence Mgr J.-A. Desmarais,

pemm =

veillée a été occupée par la repré-
sentation d’une pièce intitulée
L’Orphelin des Pyrénées. M. le
curé a remercié ses paroissiens
pour ce beau témoignage d'affec-
tion et il s’est dit très touché de

la présence des distingués visi-

teurs qui ont voulu assister À cette

| fete.

 

 Le moteur précis et silencieux du Lullaby G-E vous laisse dormir en

paix. . . il mesure le temps nuit et jour, vingt-quatre heures par jour

. .. sans remontage ni ajustements ennuyeux. Pourtant, le Lullaby G-B

est meilleur marché que la plupart des cadrans montés par ressort

seulement $4.95. 11 est dans un élégant bodier en plastique coquille

d'oeuf qui s'harmonise à tous genres d'ameublement. Achetez votre

Lullaby aujourd'hui même . . . laissez-le vous éveiller demain matin.

HORLOGES
GENERAL ELECTRIC

CANADIAN GENERAL ELECTRIC COMPANY LIMITER

   LIV,is

Enfin, vous pouvez dire adieu aux ennuis du lavage de vaisselle.

 

La BESSEN est la laveuse de valsselle la
plus pratique pour les ménages qui louent ou possédent leur propre maison, vivent sur une ferme cu dans un
appartement.

La BESSEN est une véritable épargneuse de temps, santé et argent,
qui nettoie la vaisselle, la verrerie et l'argenterie parfaitement.

Vous avez sans doute vu d’autres Iaveuses fonctionner mais... veus serez
convaincue sans le moindre doute que, oubliant le prix, aucune autre

Vous aimerez aussi le dessin compact de la BESSEN. Non seulement elle ajoutera de l’appa-
rence à votre cuisine, mais elle donnera ce cachet moderne tant apprécié.

Javeuse à vaisselle ne peut se comparer à la BESSEN !

  

* La Vaisselle est SANITISEE * Unevéritable épargneuse d’ar- À Tout ceci en plus... la BES-

i

nr VOYEZ ace 8.
} MEPHÉSENTANT LOCAL

Représentant du district: J.-E. BARRETTE,

Ottawa

parce que Yous pouvez em-
ployer de l’eau plus chaude et
des détergents plus forts que
vos mains ne sauraient en-

gent. Fas d’entretien régulier
requis... il n'y a pas de pièces

qui s’usent. Se nettoie en rin-
çant la vaisselle.

SEN FONCTIUVNNE N'IMPOR-.…. …
TE OU— Oui, en effet, placez-
la sur l’évier et raccordez au —
robinet.

 
+. LLOYD MOONEY,

membre de l'Institut des
Assureurs-vie agréés,
sérant de succursale

Succursale: 210-213, immeuble Ottawa Electric, Ottawa
gosses en SEER

 
 

durer.

   

 

   

      

Vous serez enchantée de cette laveuse non électrique moderné, et attrayante. Lave, rince, sanitise et assèche
la vaisselle et l'argenterie d'une famille moyenne en 10 minutes. — Au moyen d’une submersion complète en
plus du porte-vaisselle BESSEN, un nettoyage complet à l'eau agitée est assuré. PAS DE FRAIS D'INSTALLA=, |
TION . . . APPROUVEE AU LABORATOIRE! Tre

Pour unedémonstration gratuite chez vous signalez 2-8738

‘ou 4-6821, ou venez la voir à nos salles de montre

Ottawa American Trading Co. Ltd.
>

2382, RUE SPARKS (tout près de Bank) * -
AGENTS EXCLUSIFS DE LA BESSEN POUR LA VALLEE DE L'OUTAOUAIS. |
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Un Canadien francais s’est fait
parrain de deuxpetits coréens|

I s'agit du capitaine J.-P. Dufour, du Royal 220
— Les enfants erraient aux olentours d'un

camp canadien quand Dufour les
“adopta’ — Leur histoire

Les nuits d'automne en Corée
tout comme au Canada sont pres-
que glaciales surtout quand, com-
me de simples moineaux, on se
Perche dans un arbre.

C'est ainsi que vivaient Kim, et
Sowansi, 9 ans, deux orphelins de
guerre coréens, Ces deux gamins
sr: et en lambeaux étaient de-
venus des figures familières à
l’école des sous-officiers de la
Z5e brigade canadienne. Ils vi-
sitaient quotidiennement les cui-
siniers de l’école pour avoir de
quoi se mettre sous la dent et re-
cueillir les friandises que leur of-
fralent parfois des membres de
lécole. Toutefois personne ne
‘s'intéressait à eux d’une façon par-
ticulière jusqu’au jour où quel-
qu'un constata leur absence.
Avec l'arrivée d'octobre, les

nuits se faisaient trop froides pour
continuer à vivre dans un arbre.
Aussi Kim et Sowansi s’en étaient-
ils allés chercher refuge ailleurs.
Probablement que dame fortune
ne se montra pas compatissante
à leur égard, puisqu’après une
courte absence, ils revienrent se
réfugier à l’ombre de l’école des
sous-officiers.

Un Canadien français
L'inst.ucteur en chef de cette

Institution le capitaine JP. Du-
four de Chicoutimi membre du
Royal 22e Régiment décida alors
qu’il était grand temps d’interve-
nir. Les apercevant tous deux un
bon matin se chauffant au soleil

matinal tout en grugeant les res-

tes du déjeuner des soldats, il

alla les rejoindre. S’adressant en

coréen, qu’il parle couramment, il

s'enquit de leur sort. Co

Selon le récit qu’ils lui fireni

leur malheur débuta à l'automne

1950 lors de la violentè poussée

des Chinois Communistes vers la

Corée du Sud. Un court mais vio-
lent combat se déroula dans leur
paisible hameau. Un obus direct

réduisit en cendres Jeur humble

chaumière, tuant leur pauvre mère

et leur. petite soeur que la brave

maman portait sur son dos à la

mode nationale. ; ;
Depuis ce jour ils erraient tris-

tement faisant des efforts surhu-

mains pour combattre le spectre
de la faim et du froid. Plusieurs
familles coréennes compatissantes
et plus fortunées les recueillirent
à tour de rôle comme leurs pro-
pres enfants jusqu’à ce qu’elles

M. David Gourd

 

 

rencontre ses

électeurs -
—_——

AMOS, ‘Qué. (D.N.C.) — M. Da-
vid Gourd, M.P., député de Cha-
pleau aux Communes, a rendu vi-

se
“Site à xes électeurs de Sennè
‘stde Barraute aû cours de
maine dernière.

Mardi, le 20 octobre, il se ren-
dait & Senneterre pour y rencun-
trer ses nombreux supporteurs et
discuter avec eux des problèmes
à règler sur le plan fédéral. Il
a remercié tous ceux qui ont con-
tribué à lui assurer la victoire à
l'occasion des dernières élections.
Le député de Chapleau a profité
de cette visite pour se rendra au
radar où il a constaté une acti
vité précieuse pour la population
de Serineterre.

Jeudi le 22 octobre,
recevait son député fédéral avez
une belle assistance. M. Gourd a
remercié les électeurs de cette
progressive localité et il a discu-
té des problèmes fédéraux inte-
ressant Barraute.
On sait que M. Gourd doit se

rendre à Ottawa pour le début
de la prochaine sesion, le 12 no-
vembre.

Forums familiaux
sur la coopération
a Welland, Ont.
Plus de 135 personnes de la pa-

roisse du Sacré-Coeur de Welland
ont participé à une série de fo-
rums famillaux sur la coopération,
organisés durant la semaine der-
nière dans les familles des direc-
teurs de la Caisse populaire parois-
siale.

Le Comité d'Education de la
Caisse suus l'active direction de
son président, Monsieur Emile Tes-
sier, s’était assuré la présence de
Monsieur Ernest Denis el du Rév.
Père Toupin, o.m.i d’Ottawa, res-
pectivement organisateur provin-
cial et secrétaire du COOP.
Le but spécial de ces réunions

était de faire ressortir l’importan-
ce et la possibilité de l'épargne ré-
gulière, d'augmenter l’actif de la
Caisse, particulièrement au compte
du capital social afin de contre-
baläncer les nombreux prêts hypo-
thécaires qu’elle a déjà consentis,
et de mettre en lumière. l'utilité
des petits emprunts à la caisse plu-
tôt que de recourir au crédit des
grands magasins ou aux compa-
gnies de finances.
La semain: s'est clôturée par

une assemblée publique qui réunit
à la salle paroissiale plus de 200
personnes. Monsieur Denis en pro-
fite pour exposer à cette foule de
coopérateurs la situation de leur
caisse faisaut ressortir sa posi-
tion avantageuse et non les amé-
liorations désirables.
Le Pèra Toupin pour sa part

s'efforce de faire saisir l'esprit de
service qui anime l'association
coopérative par opposition à l'en-
treprise de profit personnel. Il
insiste particulièrement sur la coo-
pération d'épargne et de crédit
dans la Caisse populaire parois-
siale.

Dans son mot de la fin, Je Rév.
Père Augustin Buisson, of.m.,
redit sa satisfaction du beau tra.
vail accompli et son espoir en l'a-
venir de la Caisse.
Une partie récréative, succédant

au plus sérieux, fut également ap-
préciée des jeunes et des moins
jeunes. .Un goûter froid. don des
épouses des directeurs, termina le
tout.

Barraute |

-verneur général et

solent elles mêmes victimes de la
guerre. Ils durent enfin se rési-
gner a leur triste sort d’orphelins
abandonnés et se résoudre à vi-
vre comme des nomades. Grâce
a leur initiative ils purent durant
deux longues an:‘es de souffran-
ces résister à la misère et à la ma-
ladie.

Prochain départ
Ayant complété son année de

service en Corée, le capitaine Du-
four, retournera au Canada à la
fin de novembre, à la grande dé-
ception de ses deux protégés.
songe naturellement à le envoyer
à l’école locale, mais nos deux
gamins ne manifestèrent que du
dédain . pour l'activité scplaire.
“Que projetez-vous lorsque vous se-
rez des hommes” leur demanda-t-il
un jour, “De. soldats” répondirent-
ils avec enthousiasme. Il leur ex-
pilqua alors qu'avec une scolarité
avancée, ils pourraient devenir des
officiers, ce qui les intéressa au
point de les convaincre de la né-
cessité d'aller à l’école.

Qu’adviendra-t-il de Kim et de
Sowansi lorsque a la fin de no-
'vembre le capitaine Dufour les
quittera. Peut-être. ret\ rneront-
ils a1 r vie primitive. «spérons
que non, Ils sont au moins assu-
rés d’une année d’études payée
par leur tuteur canadien. En Co-
rée, même les familles les plus
pauvres doivent payer une cer-
tain somme à la municipalité
pour l'éducation de leurs enfants.
De toute façon, aussi longtemps
que le capitaine Dufour sera ins-

tructeur-en-chef à l'école des sous

officiers de la 25e brigade, Kim et

Sowansi seront assurés de trois

mets chauds par jour, d’un lit
muni de couvertures de laine et de
chauds vêtements pour traverser
l'hiver. Entre deux leçons de
grammaire,ils continueront à frot-

ter les bottes des officiers et sous-
officiers de ‘l’école, grossissant
ainsi leurs économies qu’ils dé-
posent dans leur tire-lire, cadeau
de leur samaritain du Canada.

2

Au cours...
(Suite de la première page) =

[Hall et le soir le gouverneur gé-
néral donnera un diner suivi d’u-
ne réception en l’honneur de ses
hôtes.
Samedi matin, à onze heures

moiñs le quart, le président pas-
sera en revue une autre garde
d'honneur en face de la Tour de
la Paix, avant de pénétrer dans
l’édifice Ju Parlement pour y pro-
noncer un: discours devant lés
Communes ét le Sérat réunis. Le
22¢ Parlement aura ouvert sa
premiére session, jeudi.

Pour la première fois de l’his-
toire, les caméras la vidéo en-
vahiront l'hôtel du iyernement
pour téléviser le discours du pré-
sident. La Société Radio-Canada
transmettra ce discours à ses pos-
tes d'Ottawa, de Montréal et de
Toronto, ainsi qu'aux réseaux
américains. La radio diffusera
aussi le discours.

Le président conférera avec le
Cabinet à midi moins le quart et,
accompagné de Mme Eisenhower,
se rendra ensuite déjeuner avec
M. et Mme Saint-Laurent, à la ré-
sidence ‘officielle du premier mi-
nistre, au bord de la rivière Ou-
taouais.
Samedi soir, le président don-

nera un diner à l’ambassade des
Etats-Unis en l'honneur du gou-

; du premier
ministre. Une réception suivra. A
la fin de la soirée, il se rendra à
la gare Union d’où son train par-
tira à 11 heures 59, pour se ren-
dre directement à Washington.
La Gendarmerie royale aura

l’entière responsabilité du couple
durant son séjour en terre cana-
dienne. Des agents secrets accom-
pagneront le président, mais trois
gendarmes en tunique écarlate,
dirigés par un surintendant, mon-
teront à bord du train présiden-
tiel et agiront comme ses gardes
du corps ‘jusqu'à son retour en
territoire américain,
Pour en revenir aux entretiens,

la défense continentale et les re-
lations commerciaies tiennent en-
semble une large place dans les
problèmes canado-américains. Sur
la question de la défense, les en-
tretiens pourront porter sur une
coopération et une intégration
plus grandes entre les deux pays,
à la lumière des rapports voulant
que les Russes disposent mainte-
nant de la bombe à hydrogène.
Mais il est peu probable qu'il
puisse s'accomplir rien de défini
durant les trop courtes heures
que le président passera ici.

Sur la question du commerce,
le monde canadien des affaires,
depuis quelques années, s'inquiè-
te de la tendance apparente vers
le protectionnisme aux Etats-
Unis.
A Washington, en mai dernier,

M. Saint-Laurent a exhorté les
Etats-Unis à diriger la lutte con-
tre la dépression économique et
le ,communisme en acceptant d'a-
baisser leurs barrières tarifaires
et én encourageant les importa-
tions en provenance &e pays a
court de dollars.
Le gouvernement canadien a

aussi protesté contre les restric-
tions américaines sur les impor-
tations canadiennes de produits
laitiers. Par contre, certains in-
téréts américains font pression
sur la Commission américaine du
tarif pour que les droits soient
haussés — ou les contingents ré-
duits — sur l'avoine, le poisson,
le plomb et le zinc, tous produits
qu’exporte le Canada.
Aussi récemment

soir de cette semaine, l'hon. Do
Abbott, ministre des Finances
dans un discours à New-York, a
préconisé des mesures plus har-
dies et plus expéditives pour
étendre le,commerce mondial et,
par conséquent, ‘améliorer tou.
te notre position de défense”. 1]
adit que le Canada “s'inquiète
sérieusement” de voir que soit
“mince et plutôt cassante” la ba-
se économique sur laquelle jes
pays de l'Alliance atlantique ont

que jeudi  

RGR

Une remise de décorations a été faite a Ja base de l'aviation
d’Uplands ce matin vers‘ onze heures. Parmi les nombreuses per-
sonnes décorées, on pouvait remarquer le sergent J-S.-A. Cham-

  

  

   

été remises par le commandant d’escadre D. R. Miller.

pagne, d'Ottawa, Mme R.-F. Houle, de Curran, Ont., et le caporal

J.-R.-F.-R. Tremblay, de Bourlamaque, Qué. Les décorations ont

  

 

M. Gilles Labrosse
aux orgues de
N.-D. (Eastview
M, Gilles Lubrosse. organiste

bien connu de l’église de Notre-

Dame du Saint-Esprit d’Eastview,

succédera à M. Raymond Lafor-

tune comme organiste de la pa-

roisse Notre-Dame de Lourdes

d’Eastview. M. Laforiune quitte

la région pour Montréal.

M. Gilles Labrosse a fait ses

premières études musicales au

couvent des soeurs de Sainte-Ma-

rie de Vankleek-Hill. Il poursul-

vit des études musicales avancées

à Rigaud, au Collège Bourget,

sous la direction de deux profes-

seurs connus, M. Lucien Jolicoeur

et le Rév. Frère R.C. Larivière,

c.s.v, avant de venir toucher l'or-

gue à la paroisse Notre-Dame du

Saint-Esprit.

Elections à la

facultéde droit

de l’Université
Il n’a fallu que ‘quelques se-

maines à la faculté de droit de
l'Université d'Ottawa pour orga-

niser définitivement son conseil.
Lors de sa réunion générale te-

nue à la bibliothèque de la nou-
velle faculté, les quelque 30 étu-
diants qui en font partie ont élu
leurs représentants pour l’année
académique en cours.
Le premier conseil de la fa-

culté de droit se compose de MM.
Lambert® Toupin, président, Jé-
rôme = Summers, vice-président,
Jean-Yves Filfe, secrétaire, Mlle
Marie-Claire Lemieux, trésorière,
ainsi que de MM. Bernard Poi-
rier, ler conseiller, et Claude
Ruelland, 2e conseiller. MM. Paul
Coderre et Gérald de la Chevro-
tière font aussi partie du conseil
à titre respeciif de conseiller so-
ciat et conseiller culturel.

Lors de sa réunion générale,
le conseil a souligné l'importance
que prenait la nouvelle faculté

à causé même de sa situation
géographique, soit au sein de la
Capitale du Canada. Aussi, les
représentants de la faculté de
droit ont-ils préconisé un pro-
gramme qui soit à Ja hauteur des
espoirs que. l’on fonde sur les
futurs avocats qui sortiront de
ses cadres.

Camps del’armée
ouverts aux jeunes
gens du Canada
CAMPS DE L'ARMEE OU-

VERTS AUX JEUNES GENS —
L'Armée canadienne envisage
d'ouvrir les portes de ses camps
et de ses stations à travers le
pays aux jeunes garcons afin de
montrer a ceux-ci comment on vie
dans les cadres de l’Armée cana-
dienne.

Les jeunes garçons qui pensent
sérieusement à se tailler une car-
rière militaire auront donc l'occa-
sion de voir de première main
comihent vivent les soldats. Les
groupes de visiteurs seront accom-
pagnés d'un instituteur civil ou
d’un conseiller; ils voyageront en
véhicule militaire.
Dans jes camps qu'ils visiteront,

ils seront reçus comme des invités
d'honneur, allant même jusqu'à
manger avec les soldats dans les
mess. Ils feront une tournée des
cantines, des casernes, des salles
de lecture et des ateliers de passe-
temps. Ils verront les soldats au
travail et au jeu.
Un officier dirigeant leur expli-

quera les programmes d'entraine-
ment de l'Armée canadienne et
répondra aux questions sur la
carrière militaire.
Comme le dit si bien un offi-

cier de l'Armée: “Il faut voir pour
bien comprendre, L'Armée offre
beaucoupaux jeunes garçons qui
envisagent de s'enrôler après ses
études.”
 

 

fondé leur coopération politique
et militaire.

Les Etats-Unis et le Canada
sont mutuellement leurs meilleurs
clients. Mais d'ordinaire le Cana-
da est déficitaire dans ses échan-
ges avec les Etats-Unis. L'an der-
nier, par exemple, les exportations
canadiennes aus Etats-Unis s'éle-
vaient à $2,300,000,000, mais les
importations américaines au Ca-
nada atteignaient presque $3,000,-
000,000. La moitié de toutes les
exportations canadiennes sont ab-
sorbées par le marché américain.
Le président et le premier mi-

nistre, le printemps dernier, ont
sendéIn possibilité de créer un
Conseil cana”o-américain du com-
merce. mais jusqu'ici il n'est pas
sorti grand-chose de ce projet. 

CORNWALL, Ont. (D.N.C.) —
Le R.P. Emilien Houde, PM.E,, cu-
ré de la paroisse du Sacré-Coeur
d’Alexandria, vient d'être nomme
aumônier diotésain des cercles La-
cordaire et Sainte-Jeanne-d’'Arc
pour le diocèse d’Alexandria par
decision ‘de S. Exc. Mgr Rosario
Brodeur, évêque de ce diocèse.
Le R.P. Houde succéde au R.P.

Bernard Guindon. curé de Max-
ville, Ont.

“ Comité diocésain
Le comité diocésain d’Alexan-

dria se compose commesuit:
Aumônier diocésain, le R.P.

Emilien Houde, Alexandria; prési-
dent diocésain, M. Florian Label-
le, Cornwall; présidents régio-
naux: MM. Fernand Leclair, Corn-
wall et Gérard Roy. Glen Robert-
son; sccrétaire-trésorier, M. Gé-
rard Roy, Glen Robertson; propa-
gandiste, MM. Palma Ranger, Dal-
keith, Azarie Barrette, Cornwall.
I est fort probable que le R.P.

Lionel Bourque, aumônier de l’é-
cole secondaire Saint-Laurent et
vicaire à la Nativité sera élu au-
mônier régional pour les cercles
Lacordaire et Sainte-Jeanne-d’Arc
pour le diocèse d'Alexandria, cette
semaine.
Le R.P. Emilien Houde fut offi-

ciellement élu par Son Excellence
mercredi après-midi, le 4 novem-
bre 1953,“ aprés gue le R.P. B.
Guindon, de Maxville, eut offert
sa démission, au cours de l'avant-
midi. .

Le R.P. Emilien Houde fit ses
débuts en 1938 comme missionnai-
re en Chine, fut capturé par les
Japonais et enfermé dans un camp
de concentration. Durant cing ans
d’emprisonnement lui et ses com-
pagnons faillirent mourir de faim.
A la fin de la guerre, il ne pesait
que 95 livres.
De 1945 à 1948 le R.P. Houde

fut l'assistant de M. l'abbé J.-A.
Brunelle, à la Nativité de Corn-
wall. I! fut appelé à Alexandria,
revint à Cornwali et retourna à
Alexandria.

L'ainé de 18 enfants, le R.P.
Houde est le fils de M. et Mme
Alfred Houde de Cornwall. Il na-

23,000 Américains
seront appelés au
service militaire
WASHINGTON (A.F.P)

23,000 Américains seront appelés
sous les drapeaux en janvier 1954,
& annoncé vendredi le départe-
ment de l'Armée. Le public amé-
ricain s'attendait à voir une aug-
mentation des effectifs mensuels
des jeunes recrues appelées à fai-
re leur service militaire, effectifs
qui depuis le mois de juillet der-
nier s'élèvent à 23,000 hommes,
Cependant M. Arthur Fleming,

directeur de la mobilisation pour
la défense. a annoncé jeudi que
ce chiffre pourrait être porté aux
environs de 40,000 à 50,000 vers le
mois de février et Jusqu'à 60,000
vers le mois de juillet. Ce chiffre
a jusqu'à présent exception
faite des six derniers mois — été
assez variable, mais M. Charles
Wilson, secrétaire à la Défense, a
annoncé récemment que ses ex-
perts mettaient au point un plan
destine à éviter “ces hauts et ces
bas”.
Avec le contingent de 23,000

hommes de janvier prochain, 1-
607,430 Américains auront été ap-
pelés ou seront à la veille d’être
appelés dans l'armée depuis l'en-
trée en vigueur de la loi sur le
service militaire en septembre
1930.

 

 

Le R. P. Emilien Houde est nommé
aumônier du diocèse d’Alexandria

 

Le R.P. Emilien HOUBE

quit a Asbestos, prés de Sher-
brooke, le 13 avril 1914. Après
ses études commerciales à l’Acadé-
mie du Sacré-Coeur, dirigée par
les RR.FF. du Sacré-Coeur, il fit
ses études classiques au séminai-
re Saint-Charles de Sherbrooke.
Il entreprit ensuite ses études
théologiques au séminaire de Pont-
Viau, chez les PP. des Missions
étrangères. Ordonné a la Cathe-
drale Saint-Jacques de Montréal,
par Son Exc. Mgr Emmanuel Des-

champs, le 29 juin 1938, le R.P.
Houle quittait le Canada pour les
missions de Chine, en décembre
de la méme année. .
Mercredi soir dernier Son Ex-

cellence Mgr R. Brodeur recevail
chez Jui le comité diocésain La-
cordaire et leur apprenait l’heu-

Prêt d’un million
pour des maisonsde
militaires canadiens

L'hon, Robert H. Winters. minis-
tre des Travaux publics, nous ap-
prend qu’on a approuvé un prêt
d'au delà d’un million de dollars
à une société de Cobourg pour en-
treprendre la construction d’un
projet d'habitation à loyer raison-
nable destinée au personnel du
nouveau dépôt des magasins mili-
taires à cet endroit de l’Ontario.

L'entreprise de 132 unités fa-
miliales est le premier du genre
par une société privée en vue d’ac-
commoder les militaires et leurs
familles,
Le “Cobourg Rental Homes Li-

sited”, grace a un prét de $1.
012,999 selon les dispositions de
I'article neuf de la Loi nationale
sur habitation, veut construire
16 unités à deux chambres à cou-
cher, 106 maisons à trois cham-
bres et dix à quatre chambres à
coucher pour le personnel de l’Ar-
mée transféré au “Cobourg Or-
donance Depot”. Les loyers men-
suels seront de $54, $57 et $60 res-
pectivement.

L'aménagement, du cûté est de
la rue D’Arcym juste au nord du
dépôt, sera entrepris immédiate-
ment par la Grisenthwaite Cons-

truction Company. Les dividendes
des compagnies d'habitation sont
limités à 5 p. 100 par année de
leur propre capital. Le prêt est
remboursable dans 40 ans a 3%
p. 100 d'intérêt.
PE+were vent

= aérienne.

te

(P.C.) — Un pilote civil qui par-
tirait du Canada pour effectuer
une envolée solo au-dessus de
l'Atlantique ne pourrait pas comp-
ter sur beaucoup de sympathie ou
d'appui du gouvernement cana-
dien.

D'autre part le pilote, homme ou
femme, peut s’attendre à rencon-
trer de l'opposition chez les deux
grandes associations de pilotes des
Etats-Unis et du Canada.

C’est ce qui ressort d’un échan-
ge de lettres entre le ministère
des Transports, l’Association des
propriétaires et pilotes canadiens
et l'Association des propriétaires
et des pilotes américains.

L’A,P.P.C., formée plus tôt cette
année, groupe environ 800 mem-
bres. Elle est affiliée à l'A.P.P.A.
qui comprend 40,000 adhérents’ aux
Etats-Unis. Le but des deux grou-
pes est d’encourager la sécurité

Le ministère des Transports et
les deux associations ont convenu
de l’inanité des envolées transa-
tlantiques entreprises par des mo-
nomoteurs. Les deux organisations
ont demandé cependant pourquoi
quelques  aviateurs américains
avaient reçu la permission d'entre-
prendre de telles envolées en dé-

 

ra

Ottawa poursuivra tout pilotede
monomoteur survolant l'Atlantique

Le gouvernement dénonce l'inanité d'une envolée
solo au-dessus de l'océan — La loi prévoit des

poursuites — Echange de lettres “a

I'Est. L’A.P.P.C. a déclaré que ces
envolées étaient périlleuses et a
demandé une explication au minis-
tère. Celui-ci a répondu que ces
envolées n'avaient rendu aucun
service pratique en ce qui concer
ne l'aviation civile et qu'elles cons:
titueraient une nuisance presque
intolérable si elles devaient deve-
nir plus fréquentes.
Le ministère a ajouté que le

gouvernement canadien est respon-
sable des recherches en mer sur
une grande superficie de l’Atlanti-
que nord et qu’il répugne à dé-
penser de gres montants d’ar-
gent, à risquer 1a vle des aviateurs
et à inettre en jeu un équipement
dispendieux pour aller repêcher
les sinistrés de ces envolées inu
tiles et hasardeuses.
La loi du transport aérien pré-

voit des procédures ‘légales contre
tout aviateur quitlant le Canads
pour une envclée transatlantique
avec un monomoteur enregistré
au pays. La loi n'est pas aussi
limpide cependant en ce qui con-
cerne les appareils étrangers.
La lettre du ministère n’a pas

satisfait les deux associations. Mise
au courant de la réponse du mi.
nistère, l’A.P.P.A. a écrit à J’A.P.
P.C. qu’elle est “déroutée par vo collant de villes canadiennes de tre bureaucratie” au Canada.
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Deux victimes

d’un réseau de

contrebande ?
—

MONTREAL (P.C.) — Le quo-
tidien montréalais de langue an-
glaise Star dit que certains enqué-
teurs sont d’avis que res deux
meurtres non éclaircis commis à
Montréal peuvent bien se relier à
un réseau qui se livrerait à la
contrebande des étrangers vers
les Etats-Unis,

Il y a 10 jours la police a trou-
vé ‘le corps transpercé de balles
d’un homme dans une ruelle de
la partie est de la ville. La tête,
les mains et les pieds avaient été
sectionnées présumeément pour
empêcher l’identification. Le 5 oc-
tobre dernier le corps d'une fem- me a été repêché de la rivière
des Prairies aux limites de la mé-
tropole. Un bloc de ciment de 20
livres était attaché au cou de la
victime. Des lambeaux de véte-
ments autour de son cou laissent
entendre qu’elle a été étranglée
au moyen de sa propre jupe.

Toutes les tentatives pour iden-
tifier les victimes jusqu'ici sont
demeurées vaines.

Le Star dit qu'on ne croit pas
improbable que l'homme ait été
assassiné parce qu'il en savait trop
long sur les agissements du réseaft
de contrebande ou parce qu’il au-
rait refusé d'entreprendre un
voyage aux Etats-Unis a la der-
nière minute.
Le fait que les victimes sont

demeurées non identifiées jus.
qu'ici semble appuyer la théorie
des enquêteurs qu'il s’agirait d’é- trangers, ajoute le journal.
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forcer à agir
Par Romeo Magera

MONTREAL (P.C.) Mme
Eleanor Roosevelt a déclaré au-
jourd’hui que la seule pensée
qu’une troisième guerre mondiale
signifiera la fin de la civilisation
devait être suffisante pour inciter
les gens à travailler de concert en
faveur de la paix.
Au cours d’une entrevue à la

presse accordée en son hôtel,
Mme Roosevelt a ajouté que bien
que les Nations Unies aient été
l’objet de critiques, elles n’en de-
meuraient pas moins le seu! orga-
nisme international par le truche-
ment duquel l'univers peut édifier
la paix.
“Même l’Union soviétique, qui

désire un univers communiste,
veut la paix”, dit-elle,

Elle a louangé lie rôle joué au-
près de l'ONU. par le Canada
qui, cependant, s'est identifié aux
Etats-Unis de plusieurs manières.
Le Canada n'a pas exigé beaucoup

de I'O.N.U. et le peuple canadien
n'est pas aussi bien averti que les
peuples de d'autres nations des
privilèges qui peuvent être dis-
pensés par les agences de l’orga-
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; UN EVENEMENT MONDAIN — Le bal
-- des journalistes, tenu, hier soir, au Château

- Laurier, à marqué l’ouverture de la saison d'évé-
nements sociaux de la Capitale. Quelque 600

- personnes, dont plusieurs membres du corps

INVITES OFFICIELS — Plusieurs person-
“malités de la capitale canadienne étaient pré-
sentes au bal des Journalistes qui s’est tenu au
Château Laurier hier soir. Le ministre de la

i» a D ORTU

APRES LE TRAVAIL... Les journalistes
; d'Ottawa ont pendu la crémaillère, hier soir, au
* Château Laurier, à occasion de leur bal annuel.
“ Sur la photo de gauche à droite, on remarque,

diplomatique,

dent du club

(Photo “Le

(Photo “Le

(Photo “Le

La bataille des Plaines d'Abraham

TORONTO, (P.C.) — M. Lyman

ronto, dit que les. Anglais ont ga-
gné la batailledes Plaines d'Abra-
ham, qui mit fin au régime fran-
çais au Canada H y a 200 ans, par
l'espionnage.

Il a déclaré hier que le major
Patrick MacKellar, un agent bri-
tannique. qu’il qualifie de l'un
‘des plus remarquables héros du
Canada, a préparé la voie à la
capture par les Britanniques du

J
U
T
E

fort de Louishourg et de Québec!
durant la Guerre de Sepl Ans en-
tre l'Angleterre et la France.

M. Jackes a déclaré au Club
Rotary de Toronto que les livres

* scellés à jamais, par ordre du Ca-!
binet britannique, par crainte de

; stigmatiser les descendants des
traitres canadiens qui, l’aidèrant
dans son travail.

L'histoire est partiellement con-

qui admetlent posséder
mémoires du major MacKellar.

M. Jackes a dit avoir appris
Jes exploits de MacKellar au cours

* d'une rencontre fortuite d'un com-
; mis du ministère de la Guerre de
Grande-Bretagne.
“Ce MacKellar est l'hommé le

: plus mystérieux de l'histoire du
Canada. Jusqu'à il y a quelques
années, il était totalement incon-
nu des historiens. ‘

M. Jackes a montré des projec-
ions du seul livre de bord de
acKellar qui ait été ouvert et
ui fot transporté au Canada dans
n coffre-fort à la demande de
u le premier ministre Mackenzie
ng. Les autorités du Musée

‘Ottawa nient avoir ce livre.
“M. Jackes a dit avoir parlé avec

i

i
!
!
[
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C
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: des
; Kent, Angleterre, et avoir vu un

rirgit du major. Une lettre du
ar Office britannique défendait
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Jackes, historien et écrivain de To-|

: firmée par les archivistes à Ottawa, :
quelques

d>scendants de MacKellar -a)Paul-S. Veillet.

—Tut-elle gagnée grâce à des espions?
‘ajouté:

“La découverte des dossiers dans
les caves du War Office a été
l'une des plus grandes découvertes
dans l’histoire du Canada.

t “C’est l'espionnage de MacKel-
ilar qui a permis au feld-maréchal
Jeffrey Amherst et a son com-
mandant en sccond, Wolfe, de
pénétrer dans le fort de Louis-
bourg par la porte arrière en 1758.
il avait appris l'existence d'une pis-
te secrète conduisant d'une anse,
12 milles plus au nord, sur la côte,
jusqu'à l'arrière de la paissante
forteresse du Cap-Breton.

M. Jackes est convaincu que les
livres scellés racontent comment

! MacKellar s'introduisit clandesti-
‘nement dans la forteresse de Qué-
bec l’année suivante pour préciser
une carte des fortifications qu’il
avait obtenue alors qu'il servait
comme agent britannique à Paris.

MacKellar indiqua & Wolfe le
sentier conduisant en haut de la
falaise du Cap Diamant, du fleu-
ve Saint-Laurent jusqu'aux Plaines
d'Abraham, et le 13 septembre
1759 Wolfeescalada la falaise avec
27.000 réguliers britanniques.
Quand Wolfe tomba mortelle-

ment blessé dans la bataille ce!
‘jour-là, i! avait en main la carte
préparée par MacKellor. Celui-ci
‘était à son côté.

M. Jackes a dit que l'ancien pre-
‘mier ministre ontarien G. Howard
Ferguson avait demandé au Ca-
binet britannique de désceller les
livres de bord de MacKellar, mais
le Cabinet a refusé.

Chutemortelle
ST-STANISLAS (P.C.) — Mme

25 ans, a perdu
[la vie hier après être tombée d'u-
ne voitureà traction animale prés
de Stanislas, à 15 milles au notd
de Trois-Rivières,

 

 

i
étaient présentes. De gauche a

droite, Mme Comeau, M. Bruno Comeau, prési-
des journalistes d’Ottawa et ré-

dacteur au Droit, M. George Drew, leader de
l’opposition, et Mme Drew.

Droit”—par Champlain Marcil)

Défense nationale et Mme Brooke Claxton, a
droite, s'entretiennent avec le président du club
des journalistes d’Ottawa, M. Bruno Comeau, ré-
dacteur au journal “Le Droit”, ct Mme Comeau.

Droit”—par Champlain Marcil)

   Mme Bernard Légaré, M. Ber-
nard Légaré, Mlle Andrée Desbarats, Mlle Stella
Bajac. Assises en avant, Mile Carmen Desba-
rats, Mme Yafeh Ora.

Droit”—par Champlain Marcil)

Navire en détresse
NEW-YORK, (A.F.P.) — Deux

vedettes des garde-côtes se sont
portées hier soir au secours d’un
bateau de pêche, le “Helen M”.
qui se trouverait en détresse à

6C milles au nord-est du cap May
(New-Jersey).

La station des garde-côtes du
cap May a capté vers 19 heures
locales (minuit GMT) un faible
SOS du “Helen M” signalant que
le bâtiment faisait eau et que
les dix hommes d'équipage lut-
taient désespérément pour étaler
en attendant les secours.

-

L'Espagne reçoit
une première somme

pagne — crédits dits de “soutien
de défense” — en vertu des ac-
cords hispano-américains du 28
septembre 1953, a été effectuée
vendredi par, l'Administration des
opérations étrangères (ancienne-

té mutuelle) des Etats-Unis.

elle a un besoin urgent.
rm

Rideau Hall sera
chauffé à l'huile
charbon à Rideau Hall, la rési-
dence du gouverneur-général, le
t. h. Vincent Massey. Le ministè-
re des Travaux publics a demandé
hier des soumissions pour des brû-
leurs à l'huile afin de remplacer
les fournaises à charbon actuelle- ment en usage,

WASHINGTON (AF.P) — La
premiere allocation de crédits amé.
ricains d'aide économique à l'Es-
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Fête au Père
Ducharme à
N.-D. d'Eastvièw
A l’occasiondudépart duR.

P. Ducharme, s.m.m., les parois
siens de Notre-Dame de Lourdes
d’Eastview organisent en son hon.
neur une soirée d’adieu. Cette
dernière se déroulera au Centre
récréatif du chemin Marier, de-
main soir à 8 heures p.m.
Les organisateurs comptent sur

la présence de tous afin que cet
te manifestation d’indéfectible
éclat.

Dangerd'inflation
à peu près écarté
en Gde-Bretagne

—
LONDRES (Reuter) — La Gran-

de-Bretagne a vaincu le danger
d'inflation tout en dépensant des
millions additionnels pour son
vaste programme de bien-être so-
cial, a dit hier le chancelier de
I'Echiquier, M. R.-A. Butler.
1 a déclaré a la Chambre des

Communes qu’il y a eu “amélio-
ration remarquable” cette année
dans la situation économique in-
terne. Le problème de régler la
pénurie de dollars n’est pas encore
complètement éliminé, mais il est
du point de vue de la balance des
paiements. “Nous avons raison
d'aller de l'avant avec confiance.”

M. Butler participait au débat
sur le discours du Trône, En
réponse aux allégations socialistes
que l’aide américaine a doublé
au cours des W2 derniers mois
pour relever l’économie britanni-
que, M. Butler a dit que l’aide
en dollars serait réduite de 50
pour cent durant l’année financiè-
re 1953-54 pour tomber à environ
$200,000,000.

Il a exprimé l’espoir que les
ventes britanniques d’équipement
militaire en vertu du programme
des achats de contre-partie des
Etats-Unis compenserait la réduc-
tion en aide directe en dollars.

————_#—

Oncles et tantes
ne sont pas

des “enfants”
a

(P.C) Théodore Herbert
Harris, qui a tenté de prouver
qu’en ce qui touche l'impôt sur
le revenu un vieil oncle et une
vieille tante sont des cnfants, a
perdu gain de cause hier, devant
le comité d’appel en exemption
d’impôt.
En 1951, il avait supporté un

vieil oncle et une vieille tante,
âgés de 82 et 78 ans, respective-
ment, alors que les deux étaient
atteints de maladies qui les ren-
daient impotents.

M. Harris avait déduit $800 de
son revenu, alors que le comité
d’exemption permet une déduc-
tion de $400 pour chaque enfant
ou petit fils.
Le comité d'exemption a toute-

fois décidé que la section de loi
qui traitait de l’enfant ne- pouvait
être utilisée dans le cas présent
et M. Harris a perdu gain de
cause.

 

Nominations
à Radio-Canada
MONTREAL (P.C.)—M. André

Ouimet, directeur de la télévision
a Montréal de la Société Radio-
Canada vient d'annoncer la nomi-
nation officielle de MM. Fernand
Guérard, Francis Coleman et
Jean-Paul Ladouceur à la ‘direc-
tion des programmes de télévi-
sion.

M. Guérard devient directeur
des programmes à CBFT et M.
Coleman remplira les mêmes fone-
tions à CBMT, le prochain poste
de Radio-Canada dans la métro-
pole. M. Ladouceur est nomme
directeur-adjoint des programmes
à CBFT.
+

Eile se fracture le
crane sur le pavé
KAPUSKASING, (P.C.) — Mme

Cécile Meilleur, 20, de Moonbeam,
près de Kapuskasing a été tuée
instantanément hier matin. Quand
le camion que conduisait son ma-
ri a heurté un cahot la projetant
sur le pavé.
Le choc a fait ouvrir la porte

du camion.et Mme Meilleur a
été projetée sur ie pavé avec une
grande violence.
La sûreté provinciale fait en-

quête sur cet accident survenu sur
la route no 11, près d’ici.

OTTAWA, SAMEDI

Par Bertrand Thibeault,
de- la Presse Canadienne

QUEBEC (P.C.) — Une vieille
tradition vient de disparaître des
moeurs québecoises. La foire aux
chevaux, qui remontait à l’épique
du régime français, n'a pas eu lieu
hier et les amateurs de maqui-
gnonnage la classe déjà au rang
de leurs meilleurs souvenirs.
Le petit hôtel de la basse-ville,

où à travers l'épaisse fumée de
leurs pipes “en écume de mer”
les maquignons discutaient du
troc de leurs marchandises tout
en buvant leur provision de whis-
ky, esc aemeuré vide de leurs pré-
sence, en ce premier vendredi de
novembre, pour la première fois
depuis de nombreuses années.
La mort de M. Emile Guay, à

l'âge de 57 ans, en août dernier,
a mis fin à cette foire annuelle
dont il était l’unique organisateur
depuis une quinzaine d’années,

Les quelques journalistes at
amateurs, qui se sont rendus hier
matin sur les terrains boueux où
s'échangeaient chevaux, chiens,
voitures et objets de toutes sor-
tes, ont attendu vainement l’arri-
vée des maquignons.

Les orniéres laissées par les
charrettes l’an dernier se distin-
guaient encore dans le sol humide
et constituaient les seuls vestiges
de ces jours où, vêtus de leurs ha-
bits de gros lainage, les maqui-
gnons procédaient à l’échange ou
à la vente de leurs “marchandi- 
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Tradition remontant au régime,

français envoie de disparaître
Il s'agit de la foire aux cheveaux de Québec,
tenue chaque année à la Saint-Eloi — Lo

mort de M. Emile Guay a mis fin
à cet événement annuel

ses”, entrecoupé de nombieux
“p'tits coups” — histoire de se ré-
chauffer un “p'tit brin”.
Parmi les aboiements des

chiens, le crissement des roues de
voitures, et, Ces derniers temps,
les klaxons des camions, la voix |66
toujours forte des maquignons s’é-
levaient pour vanter la jeunesse
des chevaux qu'ils offraient
jeunesse que l'acheteur averti pou-
vait vérifier en ouvrant la gueule
de l’animal pour y seruter l’usure
des dents.

A la belle époque de la foire —
il y à quelque 25 ans — les terrains
de Québec-Ouest sur lesquels elle
avait lieu revétaient l'aspect d'un
véritable marché oriental, tant on
y apportait de marchandises de
toutes sortes et de toutes qualités.

Plusieurs anciens se rappellent
avoir été témoins de l’échange
d’un cheval contre une pipe ou du
troc d'un vieux poéle contre une
montre ou un jeune chien.

En ce temps-là, tout ce qu'on
n’utilisait pas était remisé en pré-
vision de la foire à venir où on
espérait y faire un marché avanta-
geux. Le maquignonnage débutait
bicn avant l’ouverture de la foire
et les échanges faits en cours de
route étaient nombreux.

La diminution du nombre de
chevaux sur les fermes devait iné-
vitablement amener la disparition
de la foire dont ils étaient la rai-Fêtes en l’honneurson d’être.

 
 

nant davantage à leur

d'oeuvre

OTTAWA, (P.C.) Les em-
ployeurs canadiens s’intéressent
davantage à la formation d’ap-
prentis pour les métiers spécia-
lisés et à l’embauchage des ou-
vriers handicapés et d’âge avan-
cé, signale aujourd'hui le ministè-
re du Travail dans une déclara-
tion.

Cette déclaration résume les
rapports présentés hier à la sixiè-
me réunion du conseil con-
'sultatif national de la main-
d’oeuvre. Un rapport émis hier
disait que les réserves de main-
d'oeuvre du Canada sont suffisan-
tes pour répondre aux besoins du
programme de défense, aux pro-
jets d’aménagement des ressour-
ces et a l'expansion de la produc-
tion’ civile.

Le ministére a souligné au con-
seil qu’il y a “un intérêt gran-
dissant à travers le pays envers
les plans d’apprentissage et les
employeurs réalisent l’enjeu vital
qu’ils ont à former leurs propres
ouvriers spécialisés de l’avenir”.
Employeurs et commerçants

coopèrent à un nouveau plan vi-
sant à fournir le matériel et les

 
 

Un enfant se fait
crever un oeil par
un jeune camarade
Le petit Ronald Thibault, six ans,

enfant de M. et Mme Armand
Thibault, 36, rue Garneau, Hull,
s'est fait cerver un oeil, à la sortie
de l'école, hier après-midi, quand
un camarade l’a atteint au visage
avec un couvert de boite de
tomates.

Cet accident s’est produit à
l'angle Saint-Etienne et Saint
Henri.

Le père de l'enfant a transporté
le jeune blessé à l'hôpital du
Sacré-Coeur. Le Dr Benoit
Lambert l'a examiné. Selon’ le
médecin, l'oeil du garçonnet peut
guérir. Mais, le petit blessé peut
aussi perdre son oeil, explique le
docteur. Celui-ci ne pourra pas se
prononcer avant une dizaine de
jours.

Le policier Marcel Dupéré a fait enquête sur cet accident.

 
 

ment Administration de la sécuri-

Il s'agit d'un crédit de 11 mil
lions de dollars. Il est ouvert à
titre intérimaire en attendant la
mise au point d'un programme
homogène d'assistance à l'Espagne.
11 sera destiné à financer l'ac-
quisition par l’Espagne de matiê-
res premières et de matériels dont

(P.C.) — 1) n’y aura plus de |le

QUEBEC (P.C.) — Le premier
ministre M. Duplessis a annoncé
qu’une somme de $600,000 a été
ajoutée au fonds de l'Office de
l'Electrification rurale. portant Je
total des huits dernières années
à $18,000,000.

M. Duplessis a annoncé à sa
conférence de presse hebdomadai-
re que le cabinet provincial a ap-
prouvé cette semaine cette som-
me additionnelle qui aidera les
coopératives d’électrification rura-

Il a dit que I'électrification des
fermes, des villages et des pa-
roisses rurales constitue un im-
portant facteur dans le progrès
et la prospérité de l’agricultur-.

Depuis l'établissement de Vof-
fice, à Ja fin de 1945, dit-il, le
pourcentage des fermes électri- $600,000 seront ajoutés au fonds
de Electrification rurale a Québec
Le fonds de l'office sera porté à $18,000,000
75 p. 100 des fermes québecoises sont mainte-
nant électrifiées — 16,241 milles de ligne

fies du Québec est .passé de 20
à 75 pour cent.

Plus de 16.241 milles de lignes
de transmission ont été installés
au cours des huit dernières an-
nées, portant le nombre de clients
à 103,552.

M. Duplessis a dit que des ex-
perts impartiaux ont estimé que
la valeur des fermes alimentées
en électricité durant cette pério-
de de temps a augmenté “d'au
moins $50,000,000".

“L'électrification”, a-til dit,
rend les établissements agricoles
plus confortables et plus at
trayants.

“De plus l'électricité a supplée
au manque d'ouvriers agricoles en rendant plus facile lc travail sur
la ferme”.

Les handicapés peuvent trouver
plus facilement du travail au pays
Les employeurs canadiens s'intéressent mainte-

sort — L'apprentissage
dans les métiers spécialisés — Notre main-

articles pour aider à l’enseigne-
ment dans les centres d'apprentis-
sage provinciaux.

Toutefois, le ministère fait re-
marquer qu'il y a encore “un
besoin pressant” d'étendre la for-
mation d’apprentis pour les mé-
tiers spécialisés.
La déclaration dit également

que les employeurs portent un in-
térêt grandissant à la solution
des problèmes et préjudices po-
sés par l’embauchage de plusieurs
Canadiens âgés de 45 ans ou plus.

M. lan Campbell, coordonnateur
national de la division de réédu-
cation du ministère du Travail, a
dit que le Canada a besoin de la
capacité de production des ou-
vriers invalides. -

Ces ouvriers peuvent être ab-
sorbés dans le tableau général de
l’embauchage du pays, dit-il. Le
Canada est une nation riche, mais
elle n'est pas assez riche pour se
permettre le luxe de garder les
invalides inactifs.
Un rapport relatif à la main-

d’oeuvre agricole signale que cel-
le-ci a diminué régulièrement en
ces dernières annéeŸ à cause de
la mécanisation. Toutefois, il n'y
a pas eu régression de la produc-
tion. Le rapport ajoute que la for-
ce ouvrière agricole au mois
d'août de cette année était ¢va-
luée à 964,000, soit une baisse de
43,000 par rapport à 1952.

 

Collision d'avions
—

MOENCHEN GLADBACH, Ruhr
(A.F.P.) — Deux chasseurs à réac-
tion britanniques sont entrés en
collision hier après-midi au cours
d’un vo) d'entraînement à proximi-
té de Moenchen Gladbach dans la
Ruhr.

Les deux appareils se sont écra-
sés au sol. L'un des pilotes a pu
sauter en parachute. L'autre a
péri, n'ayant pas pu se dégager de
l’avion. Les débris enflammés d'un
des appareils ont provoqué l’incen-
die d'une grange, mais aucun habi-
tant de la ferme voisine n’a été
blessé.
 

   
   |

— La benjamine de l’Université 

‘Histoire de
nos médecins
militaireseS

(P.C.) — L'histoire officielle
des états de service des médecins
canadiens durant la deuxième
guerre mondiale sera publiée le
14 novembre. Le livre à été écrit
par le Dr W.-R. Feasby, qui était
en temps de guerre lieutenant-
colonel du corps médical de l’ar-
mée canadienne.

—___,-

Stalinistes et

&

‘Nouveau cas
de choléra

(PC) — Ladécouverte d'un

noyveau cas de choléra porcin sur

unc ferme du comté d’Essex, en.
Ontario, a été rapporté aujour
d'hui par le ministère.de l'Agri-
«ulture. Soixante et quatorze
bêtes sont atteintes de la maladie
et ont été abattues. Des recherches
sont opérées sur les fermes
‘voisines.
 

La grève des

papetiers évitée
TORONTO (P.C.) — Une grève

dans l’industrie de la pulpe ct
du papier de l'Ontario a été évi-
tée hier soir quand neuf syndi-
cats représentant 15,000 ouvriers

fet 11 compagnies en sont venus
à une entente au sujet d’un nou-
veau contrat. 

malenkistes”
sont aux prises

——
VIENNE (P.A.) — Des difié-

rends d’ardre majeur entre les
communistes fidèles à Staline et
ceux qui appuient les méthodes
nouvelles du premier ministre
Georgi Malenkov semblent avoir
divisé le parti communiste et le
gouvernement de la satellite Hon-
grie.
Le régime hongrois admet ou-

vertement aujourd'hui que ses
nouvelles mesures prévoyant plus
de marchandises pour les consom-
mateurs, selon la nouvelle poli-
tique de Malenkov, rencontrent
une vive opposition de la part des
ministères clefs et de certains di-
rigeants en sein du parti.

Cette résistance, laisse-t-on en-
tendre, se manifeste chez les com-
munistes de premiére heure, en-
durcis, qui n'approuvent vraisem-
blablement pas la nouvelle politi-
que d’être “gentil ‘à l’égard du  populo”.

 

de Frédéric Ozanam
à Hull et Ottawa

Les conférences
de-Paul et d'Ottawa, célébreront,
demain, le centznaire de la mort
de Frédéric Ozanam, fondateur de
ces sociétés de bienfaisance, ré-
pandues aujourd'hui dans le monde
entier.

Voici un message que nous a
remis M. Jean-Paul Tremblay, se-
crétaire du conseil particulier des
conférences Saint-Vincent-de-Paul
de Hull: “Les membres des con-
férences Saint-Vincent-de-Paul du
diocèse sont heureux de se joindre
à leurs confrères du monde entier,
pour célébrer de facon éloquente
le centenaire de la mort de leur
glorieux fondateur.”
Une messe pontificale aura Afeu

Saint-Vincent-

 à 1Fh., demain, en la basilique, à
l’occasion des fêtes.

S. Exc. Mgr Marie-Joseph Le-
mieux, O. P., archevêque d'Ottawa,

de l’église Notre-Dame-de-Grace.
On présentera ensuite le film:

l'histoire de la Croix-Rouge.
L'entrée sera gratuite.

L’entente intervenue après trois
i jours de négociations. comporte
une augmentation de salaire et
des bénéfices connexes. Elle pré-
voit une augmentation ‘de trois
pour cent, comportant une hausse
minimum de cing cents l’heure.
Les augmentations sont rétroac-
tives au ler mai dernier et l’en-
tente s’étendra sur une période
de deux ans, prerfant fin le 30
avril 1955.

Efüdiantsfurbulents
qui donnent du fil à —
refordre aux tpoliciers
LONDRES (Pp.Ay) — Cinq cents

étudiants criant et chantant ont
assiégé une cour de police de Lon-
dres durant trois heures hier dans
un bruyant reliquat de la soirée
la plus tapageuse qu'’ait connue
Londres depuis longtemps à l’occa-
sion du jour Guy Fawkes.

Des renforts de policiers ont bar-
ricadé la fameuse cour de police,
de Bow Street tandis que trois ju-
ges harassés, siégeant ‘à tour:-de
rôle, entendaient les causes ‘de
189 personnes arrêtées jeudi soir,
des étudiants pour la plupart.

Chantarf “En avant soldats chré-
tiens”, garçons et filles ont tenté
à plusieurs reprises d’atteindre les
portes de la cour en rangs serrés,
mais ils furent repoussés par les
solides policiers formant une haie
impénétrable.
Un étudiant a lancé un pétard

géant vers les policiers, mais il
fut poussé de côté avant d'explo-
ser. Deux étudiants poussant des
huées et des sifflements ont ét*
arrêtés et amenés en cour pour s'e-
jouter à la longue file de prévenus
qui attendaient leur audience .

La plupart des arrestations ont
été effectué2s au coeur de Lon-
dres, tandis que les joyeux élu-
diants célébraient le 348e. anniver-
saire de la vaine tentative de faire
sauter les Chambres duü« Parle-
ment, connue comme la conspira-
tion des Poudres.
=+

Camion volé 
“D’hommes à hommes”, qui illustre

| LONDRES (Reuter) —Un ca-
| mion de la poste a été ‘volé en
plein jour hier lorsque le condue-
lteur escendit de son véhicule
|

hénira des verrières, au sous-sol | pour quelques instants seulement.
Le camion fut retrouvé plus tard
à quelques centaines de verges
"plus loin. Seuls, trois paquets ont
disparu, mais on ne sait pas’ en-
core ce qu’ils contenaient.

 
 

L’'ORIGNAL (D.N.C.)—Le pro-
cès de Georges Lahaie, d'Ottawa,
20 ans, accusé du meurtre d'An-

 
tonio Lalande, de Bourget, débu-'
tera lundi, le 9 novembre, au pa-
lais de justice de L'Orignal.

Lalande fut tué d'un coup de
couteau, à sa demeure de Bour-
get, durant la nuit du 5 au 6 mai
Son corps ne fut découvert que
plusieurs jours plus tard, dans son
lit. Georges Lahaie et son amie
vivaient chez M. Lalande depuis
quelques semaines. Ils ont quitté
Bourget le matin du 6 mai, avec
le camion de Lalande, qu’ils aban-
donnèrent sur la route.
Le lendemain, un frère du dé-

funt, Roméo Lalande, passait à
Bourget et arrêta chez son frère,
mais les portes étaient fermées à
clé. Il trouva à la porte arrière
de la maison, une note qui se li-
sait comme suit: “M. Lalande est
parti pour unc semaine.” 
meurés

LE CONSEIL DE LA FACULTE DE DROIT

sait cette semaine son conseil lors d’une réu-
nion générale qui se tenait à la bibliothèque de
la faculté de droit. Sur cette photo on remarque
première rangée, de gauche à droite: Mile Ma
rie-Claire Lemieux (trésorière), MM. Lambert

Lahaie et son amic étaient de-
cachés durant environ

FOURTT

d'Ottawa éli-

Le procès de Georges Lahaie
commence lundi, à L'Oriénal

Il est accusé du meurtre de M. Antonio Lalande,
de Bourget

une semaine, lorsque Lahaie alla
lui-même avertir la police de son
crime. Le camion fut découvert à
Eastview. Depuis ce lemps, Lahaie
‘est détenu à la prison des comtés-
unis de Prescott et Russell, sous
une accusation de meurtre.

Le 12 juin dernier, il y eut en-
“|quête préliminaire devant le ma-

gistrat Léopold’ Lalonde, d’Alexan-
dria. Le procès fut remis au 9
novembre alors que . Lahaie com-
paraîtra devant un juge ‘de Ja
Cour suprême et un jury.

L’amie de Lahaie, Louise Ca-
pello, 19 ans, d'Ottawa, seule té-
moin au moment de l'accident,
déclara à l'enquête que vers. 5h,
30 du matin, elle fut éveillée par
un cri et lorsqu’elle entra dans
la chambre de Lalande, celui-ci
venait d’être frappé par un coup
de couteau.

Plusieurs témoins seront enten. dus lors du procès qui débutera
le 8 novembre prochain.

THULIN(|HE

Toupin (président), Jérème Summers (vice-pré
sident) et Jean-Yves Filfe (secrétaire. Deuxid-
me rangée, même erdre, MM. Claude Ruclland
(2e conseiller), Gérald de ta Chevrelière (ton
seiller culturel), Paul Coderrr (conseiller se
cial) et Bernard Poirier (ler conseiller).

(Photo “Le Droit”—par Champlain Marcitf

         



a
e

     

Ita RG

 

 

 

 

  

 

Son Exc. Mgr C..0. GARANT
prononcera une intéressante cau-
serie lors du Dimanche de la Bi-
ble, le 8 no embre. Cette causerie
sera radio¥ffusée .sur tout le ré-
seau francais de CBF de 6 h. 15
p.m. i 6 h. 30. /

 
 

Programme pour célébrer
le 50e anniversaire de
celle publication

—

Ce programme musical célébre-
ra le cinquantième anniversaire de
la publication du MOTU PROPRIO
de Pie X sur la MUSIQUE SA-
CREE:

Ce programme sera exécuté par
le choeur Palestrina auquel se sont
adjoints cinquante clercs, étudiants
des grands séminaires et instituts
religieux

Dies sanctificatus, Palestrina
Introit: “Populus Sion”, Grégorien
Kyrie “Clemens Rector”, Gégorien
Alleluia “Fac nos

innocuam....”, Grégorien
Oremus pro Pontifice, Refice

Orgue

Communion “In

Grégorien

Sanctus et Benedictus,

3 v, de C. Boyer

Peccantam me quotidie, Palestrina

splendoribus”,

messe à

indiqué ici, n’est pas définitif.

Jeunesses musicales

Blanche Tar
Avant notre prochain concert

qui aura lieu à 8h.30, le dimanche
15 novembre, à la salle académi-
que de l’Université, nous croyons
utile de publier une nouvelle liste
de délégués à qui les gens pour-
ront s'adresser pour obtenir des
cartes de membres. Lors de ce
concert, le deuxième de la série
régulière, nous entendrons Blan-
che Tarjus, violoniste française.

Les parents de certains mem-
bres ont avoué qu’ils aimeraient
bien participer à la vie des J.M.C.
mais qu’ils craignaient de se sentir
perdus parmi tous ces jeunes.
Qu'ils se rassurent. La direction
des Jeunesses musicales du Canada
a précisément songé à eux en
instituant une catégorie de mem-
bres privilégiés au nombre limité.
Pour ces personnes comme pour
tous les jeunes de moins de trente
Ans, il nous reste un certain nom-
bre de billets dont nous serions
très heureux de disposer.

Les billets donnent droit aux
concerts réguliers, aux soirées
hors-série, à des prix réduits pour
les auditions de disques et à cer-
tains autres avantages dont nous
vous ferons part sous peu. L'in-
vitation s'adresse à tous les jeunes
et non pas exclusivement aux étu-
diants. Ces derniers peuvent ob-
tenir leur carte d'adhésion auprès
des délégués des institutions qu'ils

| fréquentent et le publie général,
auprès des membres du comité

be

 

  

| Orgue

Kyrie et Gloria, messe du Pape
Marcel, Palestrina

Alleluia “Virga Jesse”, Grégorien
O vos omnes, Victoria

Orgue

Credo, Messe du Pape Marcel,
Palestrina

Offertoire “Jubilate”, Grégorien

Orgus

Sanctus, Benedictus, Messe du Pa-
pe Marcel, Palestrina

Sortie: Magnificat, E. Billeton.
LJ.C. et MI.

N.B. — L'ordre des morceaux, 
 

 

“ PROGRAMME DES EMISSIONS
N. D. L.BR. — Les postes émetteurs de radio dent l'indicatif figure ci-dessous

arrêtent enx-mêmer le proxrammeshoraire de leurs émissions; aussi ne sommes-nous
sus responsables des erreurs qui, par occasion. pourraient o'y glisser.

CE SOIR

10.00-——Mark Kenny
10.30—C.8. Review

CECH-OTTAWA-HULL
970 Kilocyeles

+ 6.208 Mens musical
4 {6 -informattans
6.40- Meno musical
6.380—Album de la

chansonnette
645- Menu musical
T.15— Veillée de ches nous
8.00- Parade des succès

11.10 Sport

Strling

11.00 Nouvelles

11.15 Whirling With

12.00 Nouvelles
12.05- All night house party

CFRA-OTIAWA
#60 Kilocyeles

1.00—Armdale Chorus

us, violoniste
et à la librairie du Centre catho-
lique.

DELEGUES

Faculté des Arts: Michel Gre-
non (FRA I (2), S. de Thysebaert
(FRA II (1).

Gardes-Malades: Lucille Gaulin
(1ère année), Marie-Thérèse Cha-
Enon (2e année), Lise Cusson (3e
année), Odette Hurteau (4e et
Se années).

Coliège Bruyère: Rollande Du-
four (déléguée), Lina Guertin et
Irène Malo.

Couvent Notre-Dame: Huguette
Richer (déléguée), Claudette Sé-
guin.

_ Institut Jeanne d’Arc: Rita Ma.
rier.
Cours d’Immatriculation de l'Ü-

niversité d’Ottawa: Robert Brault
(4a), Bernard Manton (4b).
Cours d'Immatriculation, couvent

Notre-Dame du Sacré-Coeur: Ni-
cole Michaud {lle année), Renée
d'Ornano (12e année).

Institut de Philosophie: Gérard
Monfette.

Comité: M. et Mme de Chantal:
3-7382; Mlle Pierrette Simard:
PR7-4777; Gilles Bélanger: PRTe
7187; Madeleine Bouchard: PR7-
4157; Marguerite Paquette: 5-4767;
Renée de Bellefeuille: 4-3362.

 

 

EES.

photos de leur groupe ont déji
Petits Chanteurs a la Croix de DE PARIS, LES PETITS CHANTEURS A
LA CROIX DE BOIS — Visiteurs insignes de
Saint-Pierre de Rome, la cathédrale où plusieurs

été prises, les
bois de Paris,

 

Par ROBERT MENGIN

LONDRES (A.F.P.) — Dans la
splendide demeure qui fut naguère
celle de sir Philip Sassoon, en bor-
dure de Hyde Park, une récep-
tion extrêmement brillante était
organisée, lundi dernier, sous les
auspices de la firme Seagram pour
admirer la collection de peintures
des villes du Canada qui sera
transférée le mois prochain .à
Paris.

Le maréchal comte Alexander

re du Canada et Mme Norman Ro-
bertsen recevaient à la porte les
personnalités internationales qui
avaient été invitées.

Parmi elles on reconnaissait
l'héroïne de Mrs Miniver, Greer
Garson, dans une robe rouge écla-
tante. La rudesse de certains des
tableaux tranchait à la fois avec
les vieilles boiseries Louis XV de
l'ancien palais Sassoon, et avec
l'élégance raffinée de l'assistance. T.15 Bporu College
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Ces peintures sont jeunes et vi-
goureuses. Et pourtant elles rap-
pellent un passé ancien, les villes
du Canada ayant su garder le
charme de l’ancienne France et
de l'ancienne Angleterre d’où par-
tirent les premiers pionniers.
Franklin Arbuckle qui donne une
impression de la colline du Parle-
ment à Ottawa, a des effets de
neige admirables. Avec J S. Hal-
lam qui montre Toronto vu de
l'île on voit au contraire cette par-
tie du Canada qui ressemble le
plus aux Etats-Unis avec ses grat-
te-ciel.

et la comtesse, le haut commissai- ‘

Collection Seagram à Londres
Peut-être parce qu'il a fait une

partie de ses études à Paris, c'est
Robert W. Pilot qui nous émeut
le plus directement, en particulier
par l’art avec lequel il rend la
lumière. Sa toile représentant une
rue de Kingston à l'automne est
merveilleusement lumineuse

———>

"Nos futures étoiles”
—

La sixième saison du grand con-
cours annuel Nos futures étoiles:
débutera dimanche, à 8 h. 30 du
soir, au réseau francais de Radio-
Canada. Cette année encore, les
émissions seront transmises direc-
tement de la salle de l'Ermitage
à Montréal où le public est cor-
dialement invité sans laissez-pas-
ser.

La première émission, comme les
vingt-cinq autres, mettra en ve-
dette les deux gagnants de la sai-
son dernière, Rolande Garnier, so-
prano, et Louis Quilicot, baryton.
L’orchestre sera dirigé par Giu-
seppe Agostini.

Les deux premiers concurrents
seront Jacqueline Smith, soprano
de Vancouver, et Benoît Dufour,
baryton de Roberval.
Rolande Garnier interprétera le

grand air Adieu, forêts de l’opéra
Jeanne d’Are de Tchaikowsky et,
en duo avec Louis Quilicot, Vien-
na, City of my Dreams.

; Nos futures étoiles, une émission
du réseau français de Radin-Cana-
-da est une réalisation de Marcel
Henry.
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donneront un concert en la Salle académique de
l'Université d'Ottawa, le lundi 16 novembre. Ce
choeur de près de quarante voix d’enfants
dirigé par M. l'abbé Malllet, a voyagé et laissé
une marque profonde sur les continents d’Amé-
rique et d'Europe.

 

 

 

DIMANCHE le 8 novembre
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Small Fry Frolics .......
Pépinot et Capucine
Our Miss Brooks
Dennis Day Show

 

 

News Magazine | 
C.G.E. Show Time 
Toast of the Town 
Le Nez de Cléopâtre ...........une

2.00— 5.00
5.00— 8.30
5.30— 6.00

conesseuvses 6.00— 6.30
6.30— 7.00
7.00— 7.30
7.30— 8.00
8.00— 8.00

vouearacssreesssnsseesecncus 9.00— 9.30
Chants et danses de Hongrie ……Murrtenten9.30--10.00

Samedi-Dimanche, au poste de.

radio CKCH, a Hull ailleurs:
A “ l'Heure de l'Opéra”, en-

tendue sur les ondes CKCH, tous
les samedisà 2 heures, dans l’a-
près-midi, on pourra écouter “Le
Somnanbule”, opéra de Bellini.

Puls, quelques heures plus tard,

“Succès français”. Il consiste en
une revue hebdomadaire des
grands succès de la chansonnette
française. ,
A 7h.15le soir, la populaire

“Veillée de chez-nous”. Li enco-
re, il ,’agit d'une émission heb-
domadaire, constituée de chan-
sons et danses folkloriques.
Après cette dernière émission,

la ‘Parade des succès américains”.
Emission d'une demi-heure, de la
même formule que l'émission
consacrée aux chansonnettes fran-
çaises.

Puis à 9 h. 05, le “Radio-hockey”
qui permettra d'entendr la des-
cription de la joute Boston-Cana-
dlen,
DIMANCHE:
A 10h. 30, les ‘Concerts Dec-

ca”, ou lon a mis à l'affiche
un délicieux’ concerto pour clari-
nette, de Mozart.
A 11h.30, une causerie du

Centre biblique, à l'occasion de
laquelle le R. P. roland Frenet-
te, Père Blanc, professeur d'E-
criture sainte au Scolasticat des
Pères Blangs, à Ottawa, a intitu-
16 son entretien: “La Bible, bon-
ne Nouvelle”.
La Société Saint-Jean-Bartiste

de Hull, dont l’émission était au-
paravant à 5h.30, poursuivra dès
dimanche prochain son program-
me d'un quart d'heure à 2 heures.
A 2h.30, les “Mélodies popu-

laires”, auxquelles prennent part
de réputés orchestres de danse.
A 3 heures, l’enlevante succes-

sion des “Rythmes latins”, sons
langoureux ou précipités venus
de l'Amérique du Sud.
A 8h.30, le poste CKCH offri-

ra une série d'enregistrements
classiques populaires.

“Chansonnettes”, voilà le titre 
 

   
 

 

 
This Week .… 10.00—10.30
Impromptu .....…..………cececcesresesoesence aoucersvensee gesrensres ressens 10.30—11.00
Anastasia L......….…crcrcoccsocencerersescoracensesnrse pasncestaseessasrensen anse 11.00—12.00
LUNDI, le 9 novembre
United Nations in Action ………….….…..…..….….arcaunenes wn 4.30— 5.00
Telestory Time .….…..erecerrsorsereonsonsenceneescsouee . 5.00— 5.15
Kid’s Workshop ... 5.15— 5.30
Club des 1G .…..…....rcrerererersencensoncanresmenenenereneenenenenents 5.30— 6.00   
 

 

Les Concerts Tremblay, au ci-
néma Capitol, poursuivent une
abondante et variable saison. La
musique toujours en bénéficiera,
et les mélomanes surtout, comme
le rappelait hier un de nos chro-
niqueurs.
Les Concerts Tremblay nous an-

noncent donc leur deuxième grande
soirée, Elle aura lieu au cinéma
Capitol, le jeudi 26 novembre, et
permettra aux nombreux abon-

Robert Casadesus aux Concerfs Tremblay’
‘nés et auditeurs réguliers d’en-
tendre le pianiste canadien Ro-
‘bert Casadesus.

M. Robert Casadesus, qui n’est
évidemment pas inconnu aux ama.
teurs de musique de la Capitale ca-
nadienne, poursuit actuellement
une tournée aux Etats-Unis.

Les Concerts Tremblay feront
bientôt connaître le programme

| de ce concert du 26 novembre,

 

 

 

“Tartuffe”
Mardi le 10 novembre, le C.R.T.

présentera le “TARTUFFE” de
Molière. Raphael Kelly assumera la
direction de la piède, du 10 au 21
novembre inclusivement, matinée
le samedi à : h. 30, et l'équipe Pe-
nelope Geldart-Basil Armstrong se
chargesa des décors.

 

 

"les Joyeux Camarades”
———

Le dimanche soir à 6 h. 45 les
Joyeux Camarades chantent sur
les ondes de CKCH,

Cette semaine, lis ont choisi:
1—V'la l'bon vent .…(Folklore)
2—Ou vas-tu Basile (Lolou Gasté)
3—Margoton vat'a I'iau (Flokiore)
4—Beau petit gars ... (Berceuse

Composition du pianiste Yves
Dimanche soir à 6 h, 45 sur les

ondes de CKCH.

rame

Poursuivant activement sa po-
pulaire série de concerts Decca,
le poste de radio CKCH émettra,
au cours de l’avant-midi du diman-
che 8 novembre. soit à 10 h. 30
précises, une pièce de choix que,
sans doute, tous les musicophiles
apprécieront à sa juste valeur.

Cuivres et instruments à vents
se joindront aux crescendi vibrants
de la clarinette... pour présenter
aux nombreux auditeurs ie “Con-
certo pour clarinettes et orches-
tre, en la majeur, K622”.
Sans doute l'interprétation de

Reginald Kell, clarinettiste, ne
manquera-{-elle pas d’être person-
nelle, mais, joint au Petit orches-
tre symphonique Zimbler, son lan-
gage musical s’efforcera de recons-
truire, dans toutes ses subtilités,
les variations techniques de cet-
te oeuvre.

1l ne faut donc pas s'abstenir de
tourner le bouton de son poste
récepteur, dimanche prochain, à
10 h. 30, à l'antenne de CKCH.
Vous y entendrez un autre “Con-
cert Decca”.

 

mie  

au CRT
| “Le TARTUFFE” est une satire
d’un hypocrite sanctimonieux du
XVIIIe siècle; do…née en 1684, la
pièce fut interdite après sa ‘‘pre-
mière” pour n'être reprise qu'en
1669 après que le texte fut “ex-
purgé”.

Molière est le pseudonyme de
Jean-Baptiste Poquelin, née en
1622 et mort en 1673 d’une hé-
morragie cérébrale alors qu'il
jouait le rôle d'Argan dans sa der-
nière pièce: “Le malade imaginai-

Ire”, donnée par le CRT. il y a
deux ans.

T.ynne Gorman revient au C.R.T.
pour cette production dans le dou-
ble rôle d’“Elmire” et “Mme Mo-

re”.
ae—
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SOUS LES AUSPICES DES ANCIENS DE LAVAL

Récital conjoint
de chant et de piano
RENE BOUCHARD,
ESTELKA PAPP,

ECOLE TECHNIQUE D'OTTAWA
le 16 novembre à 8h. 30 p.m.

 
—

baryton

pianiste

de la savoureuse émission enten-

rades”,
soit à 5 heures, le palmarès des Yvon Dufour, nous porteront des

nuits de la complainte au royju-
me de la rengaine. :

0r rer r ce geusmama ESS D

-
e
w

«

Jeunesses Musicales Canadiennes.

Ce programme, autrefois à 5h45,
autrefois à 5h.45, sera doréna-
vant ‘entendu à &h. 30, :

A 6h. 45, “Les Joyeux Carpa-
dirigés .par l’excellant

A 7 Heures, ‘une émission erÿe-
vante et fort culturelle, * “Match
Inter-cités. “Nos futures étoiles”
serontensuite entendues à & h. 80.
A 9 heures, le Théâtre de Ra.

dio-Collège, “Sur toutes les stè-
nes du monde”. A l'affiche: “Ros-
mersholm”, de l’auteur espaggol
Ipsen. La pièce sera suivie d'un
commentaire de M. Marcel Rby-
mond. ;
A 11h. 15, “Gloire des maîtres”,

émission de musique classique.

 

 

Tournée de novembre

la COMPAGNIE
des TROUVERES

PRESENTE

"L'IMPROMPTU DE
BARBE-BLEUE"

de Barbier

"LA PAIX CHEZ SOI"
de Courteline

"L'EPREUVE"
de Marivaux

\ due de 4 heures i 4h. 55.
| A 5h.30, une dramatisation de
la vie de Jeanne-Mance, et dont:
le texte est de Guy Dufresne, vous
‘devinez déjà “Le ciel par-dessus
lles toits”.
A 6h.30, le programme des
 

LE MERCREDI 11 -NOV.
ECOLE GENEST

Au profit du tennis St-Charles
Matinée: 2 h. 30

Soirée: 8 h. 30

 

Le prochain “Quart d'heure”
des Jeunesses Musicales canadien-
nes (J.M.C.), des centres Ottawa,
Hull et Eastview, sera transmis,’
comme 3 l'ordinaire, sur les ondes
du poste CKCH, dimanche soir, à

 

 

 

 

{| LE JEUDI 12 NOV.
|

SOUS-80L DE L'EGLISE
) SAINT-FRANÇOIS D’ASSISE

'l Au profit des Croisés

 

 

 

     
 

 

 

5h. 45. Soirée: 8 h. 30
| Au programme de cette semaine:
1-—kes nouvelles du mouvement
la dernière partie Je la “Missa LE VENDREDI 13 NOV.

olernis”, de Beethoven Représentation privée
C'est Mme René de Chantal qui présentation priv

commentera le “Sanctus” et ’
l'Agnus Dei”, LE DIMANCHE 15 NOV.

- ECOLE TECHNIQUE de HULL

C’est la soirée Au profit des Adorateurs
monstre de la nocturnes
F . Soirée: 8 h. 30

OUTTure LE LUNDI 23 NOV.

Jeudi prochain à l’Audito- SOUS-SOL DE L'EGLISE
r.um A 8 h. précises. Le SAINTE-FAMILLE
club Lions remettra aux
heur«ux gagnants 10 vête- Au profit des Lacordaire
ments de fourrure (man- Soirée: 8 heures

‘À teaux, jaquettes, étoles). —
Billets a $1. (pour 20 par-
tles régulières) seront mis 0.75 Billets 0.50
en vente lundi aux endroits ,
habituels. En vente chez les membrés

Faites-en VOTRE SOIREE! de ces organisations
-

CONCERT var

LES PETITS CHANTEURS A LA CROIX DE
BOIS DE PARIS

à la Salle Académique de l'Université
136, rue Wilbrod .

lundi le 18 novembre à 8 heures et demie du soir
Billets: $1.00, en vente à l’Université. Tél. 5-6751   
 
  

Billets au collège Carlet

Quatuor à cordes Carleton

SAMEDI, 21 NOVEMBRE, A 8 H. 30 P.M.

BIBLIOTHEQUE DU COLLEGE CARLETON

Sièges: $2.50 — $1.25

on — Téléphone 5-5161

 

 

 

 

 

THIEF

Billets: $1.00 —
189, rue Sparks

Dernière représentation

“THE BIGGEST

Création de Raphael Keity

Lever du rideau à 8h. 20 “

Matinée de samedi, 2h. 30 .

IN TOWN”

$2.50 en vente chez Lindsay, |
Ta: 20633
 

Ouverture 1

 
“TARTUFFE”

Une comédie d'hypocrisie de Molière

e mardi, 10 novembre F

       SALLE DE SPECTACLE DE L’ACADEMIE :#
3
T
E
E   Billets $1.38 :t $1.06, en vente chez Lindsay, rue Sparks, DE-LA-SALLE €

et au Stadie Déry à Hall 25, rue Guiques, Ottawa *

. ' ’
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LE DROIT, CTTAWA, SAMEDI 7NOVEMBRE 1953
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AU THEATRE FRANÇAIS,
CHAINS, LA FILLE DES MARAIS “MARIA GORETTI”, celle
qui a dit NON ! pour garder sa pureté — Ce film religieux
et puissant sera montré en programme double avec “ILS
ETAIENT CINQ”.    
  

A LA BELLE ETOILE

Semaine
Il y a trois semaines, la presse

annoncait la formation d'une nou-
velle troupe de théâtre à Ottawa.
L'événement, car s’en était un.
tirait son importance du fait que
cette troupe était de langue fran-
caise. C'est donc le 12 octobre
dernier que le public entendait
parler pour la première fois de
la Compagnie des Trouvères.

Cette nouveye fut accueillie de
deux façons. D'un côté, les ama-
teurs de théâtre se réjouissaient
à l'annonce d’une telle entreprise,
tandis que de l'autre, les scepti-
,ques doutaient de la réussite d’un
Hel projet, car, disait-on, Ottawa
Manifestait une antipathie pour
le théâtre.
YDe leur côté, les Trouvères sou-

“tenaient qu'aucune apathie natu-
relle ne pouvait exister puisque
les gens de la Capitale ne con-
naissaient pas le théâtre. On ne
Weut avoir de I'aversion pour ce
que l’on ne connaît pas. En effet,
privés de toute troupe permanen-
te à Ottawa depuis la chute du

Caveau, les Outaouais ont tout
simplement détourné leurs inté-
Têts vers autre chose. Il s’agit
maintenant pour la Compagnie des
Trouvères de capter l’attention du

Au fait, c’est d’ailleurs

Beneath the Sea” (1).
MONTCALM — “Ma and Pa Kettle at

the Fair" tl) 1.00-3.54-6.48-8.49,
* * “Cattle Drive” (1) 2.82-5.27.827., —

DIMANCHE: “Young Bess” (1) 2,19-
&. 18-1018. “Stalag 17" (2) E.00-4.11-

7 NELSON — “By the Light of the Silvery
Moon” Va) 2.50-6.20-10.00. “White ‘

, Witch Doctor” (1) 1.10-4.40-7.15.
. ODEON — “Malta Story” 11) 12.80-2.45-

9 0 5.00-7.15-9.30.
REGENT — “Main St. w Broadway” (2)

12.42-2.64-5.00-7.18.0.30.
REXY — “Off Limits” (2). “Invasion”,
RIALTO - “Big Jim Mclean’
“Duel at Silver Creek” (1).

RIDEAU — “Fast Company” (2) 12.15.
3.10-6.00-8.50. “OK. Nero” (3) 1.30-,
4.25-7.10-10.00.

SOMERSET -— "Girl Next Door” (3).
‘Battle Circus” (1).

STRAND — “The Quiet Man” (2).
“Buckaroo, Sheriff of Texas" (1).

STAR-TOP — “Hiawatha12). “Three
Steps North” (1).

WESTBORO — “Where's Charley” (li.

 

ME RENE BOUCHARD

par Julia Murphy. Le samedi 14
novembre, les Saturday Players
jouent pour les enfants “Aladdin
And His Wonderful Lamp”, au

 

Ci .

inemo

“ AUTO-SKY — “Tulsa” (1). "Mickey(1).
Z séances en soirée, lere 7.30.

CAPITOL -- ‘The Caddy" (1) 12.49-3. 00-
© B.11-7.22-0.86.
CARTIER — “Charge at Feather

River” (2) 12.80-3,06-6.26-9,50. “Unknown
World” i% 1.44.5.06-8.28, —- DI.
MANCHE: “Ride Vaquero” (2) 12.30.
8.41-7.20-11.00. “Roman Holiday" (2)
1.37.5,16-8.55.

CENTRE -- The Golden Blade” (1) 2.10-
4.50-2,25-10.056, ‘For Those in Peril”
1.00-3.40-8.156-9.00,

(7)

CENTURY «-- “Relentless” (7). “Fuller
Brush Man” (1).

CINEMA DE PARIS —- “Le fruit dé.
fendu' (7) 1,17-4,22-7,17-10.22, ‘’Demnin
nous divorgons” (2) 3.05-6.00-9.06. Au-
nonces et actualités, 2.45.8.46. — DI.
MANCHE : “Demain nous divorçons’’ 12)
4.00,

EASTVIEW — “ Bloodhounds of
Broadway" (1). “Kansas Pacific” (2).

FLMDALE -- “Houdini. (2), “Captain
Blackjack” (1).

FRANCAIS — ‘Ma and Pa Kettle on
Vacation” +1) 10,60-1.55-5.20-8,40. ‘Des-
tination Gobi" (1) 11.50-8.15-6.35-10.00.
Spectacle d'amateurs 8.15,

GLEBE “Tight Little Island” 1).
“Chiltern Hundreds” (2).

IMPERIAL *— “Annie Oakley” (2).
“Prince of Thieves” (1).

LAURIER — ‘Problem Girls” 43) 1.24.
4.13-7.02-9.51. “In Old Caliente” 7)
2.39-5,28-B,17,

LINDEN -- “Sealed Cargo” 41» L.30-4.50-
8.25. “Girls of Pleasure Isjand” 2R)
3.00-6.20-9.55.

LITTLE ELGIN — “Tales of

a_ den uMAIN G — ‘From ee toMERCREDI ET JEUDI PRO- AINrGIN
MAYFAIR — “Seminole” (ZR). “City

“Last of the Comanches” (1).

  

 

"LE FRUIT DEFENDU" AU CINEMA DE PARIS.

Françoise Arnoul et Fernandel dans une scene du

FRUIT DEFENDU"” qui prend aujourd’hui l'affiche au Cinéma
de Paris. En programme double: “DEMAIN NOUS DIVORÇONS”
avec Jean Desailly et Sophie Desmarets.

film “LE

,

 

 

 

THEATRE PARIS
Pte-Gatineau. Tél: PR. 7-1001

— Dimanche et lundi —

| “IVORY HUNTERS"
, couleur

| Anthony Steele — Dinah Sheridan

+

|

 
“THE ADVENTURES
OF CAPTAIN FABIAN”
Errol Flynn — Micheline Presle

— Dimanche —

Spectacle continu à partir de
1 h pm 

“THE GIRLS OF PLEASURE
ISLAND”
Technicolor

Leo Genn — Don Taylor

“SEALED CARGO”
Dana Andrews — Claude Rains

“FOTO-NITE” OFFRE COMPTANT
ET EN MARCHANDISES: $540.

   

 

 

 

 

 

“BANDITS OF CORSICA”

Avec

Richard Greene

Pauls Raymond

 

Dimanche — Lundi — Mardi — 8-9-10 novembre

SUR NOTRE ECRAN GEANT

REPRESENTATION SPECIALE A 10

“One Girl's Confession”

Avec

Hugo Haas

Cleo Movre

H. DIMANCHE SOIR

CARTIER
Aujourd’hui dernier jour

“THE CHARGE AT
FEATHER RIVER”

(3 dimensions, en couleurs). auswi
“THE UNKNOWN WORLD”

«€ JOURS: DIMANCHE A MERCRED
EN COULEURS NATURELLES! !

“RIDE, VAQUERO!”
Robert Taylor — Ava Gardner

2e EXCELLENT FILM! ——
“ROMAN HOLIDAY”

Gregory Peck — Audrey Hepburn

 

 

 

~* DINEZ EN DEHORS
Atmosphère plaisante, bon ser-

vice, plats appétissants.

y avec toute la famille.

Venez

Préparation toute spéciale du

diner du dimanche  
  Glebe Colligiate. Ce même jour,

la saison de l'Ottawa Junior Music
Club commence.

DE CECI ET DE CELA ce qui a porté la troupe à se
donner au théâtre de paroisse afin
‘atteindre le plus grand nombre

de personnes. Si le public ne va
. pas au théatre, le théâtre doit
aller au public! Tôt ou tard ce.
même public en sera reconnais-

: sant.

e
v
r
e
s
e
m
h

è

La Compagnie des Trouvères
Fait que son plan d’éducation des
auditoires ne se fera pas par un
seul spectacle, méme pas en une
saison. Toutefois, elle est confiante
qu'éventuellement ce plan se réa-
lisera comme il s'est réalisé en
aauires centres. Les comédiens de

.

+
*

*&

Lida nouvelle troupe sont jeunes et|‘
peuvent attendre deux ou trois
ans. Ils demandent seulement que
le public leur fasse confiance. Les
moyens de la troupe sont modes-
tes, mais la jeunesse et l'enthou-

‘““fiasme de ses membres compen-
~“yent pour tant de choses. La Com:
-*pagnie des Trouvères veut grandir

avec son public et pour son public.
Est-ce trop demander?

Dès la semaine prochaine. il y
aura réponse à cette question; la
Compagnie des Trouvéres com-
mence sa tournée des paroisses
le mercredi 11 novembre.

LA TOURNEE. Le mercredi 11
“-novembre: école Genest; le jeudi

* de l'Ecole technique de Hull;

s UN SERVICE RAPIDE

w

i Chars de § et 7 passagers

g
w

ra
y

--12 novembre: Saint-Francois-d’As-
sise; le 13 novembre: représenta-

Son privée pour les malades; le
dimanche 15 novembre: auditorium

e
lundi 23 novembre: Sainte-Famille.

Les villages de Masson et Plan-
tagenet seront aussi visités par les
Trouvères. Les dates seront an-
noncées plus tard. Dans le mo-
ment, la direction de la Compa-
gnie des Trouvères prépare une
tournée pour décembre. Les pa-
roisses du Sacré-Coeur, Sainte-An-
ne et Saint-Jean-Baptiste sont en
lice.
Comme vous voyez, le théâtre

va vraiment au public, Ce public
se doit d’y répondre favorable-

ment,

LA SEMAINE

Les activités ne manqueront sû-
rement pas la semaine prochaine.

-Outre les représentations de la
Compagnie des Trouvères, il y
aura, le 9 novembre, un film- au
Musée national présenté par la
Société du film d'Ottawa. Le 10
novembre, au théâtre de la rue
Guigues, le C.R.T, joue en anglais
“Le Tartuffe’, de Molière. Les
10 et 12 novembre. les Poètes
de la Chanson chantent à la salle
académique. ‘Du 12 au 14 novem-
dre, le Fisher Park Community
Théatre présente “Suspect”, un
drame d'angoisse mis en scene
 

RADIO TAXI
RICHARD-VICTORY

3-4400 — 5-4040
BRIX SPECIAUX POUR

Ann Miller et Bert Lahr, étoiles
de Hollywood qui devaient assister
au Bal de la presse à titre d’ar-
tistes invités, ont été rappelés
d’urgence dans la capitale du film
afin de reprendre quelques scè-
nes de ‘Rose Marie”, leur dernier
film. Ces acteurs ont été rempla-
cés par deux vedettes canadiennes
de la télévision, notamment Rol-
lande Desormeaux de Montréal,
et Joan Fairfax de Toronto.

Janine Fluet, dans la vie privée
Mme Clément Fluet, attend un
énfant...
A À quand le film “Julius Caesar”
29

A Montréal, votre chroniqueur
a rencontré Jacques Normand.
Nous en parlerons la semaine pro-
chaine.

COMMENÇANT LUNDI!

Le«* [VIG BEILINS +
 

  

Gin

Ee
VERMA.DONALD D'CONNOR

FRELLEN- GEORGE SANDERS

  
  

 

— Derniere fois anjourd’hui —

“DESTINATION GOBI”
En couleurs

“MA & PA KETTLE
ON VACATION”

Spectacle amateur à 8h.  15 p.m.

 TON IE MINI |

(HELI
Jusqu’a vendredi inclusivement

Serer-vous asser fort pour
combactre le démon de midi!

 

“FRANCOISE ARNOUL
CLAUDE NOLLIER

En peonramme double mec
  

    

 

OUTE®TLRE DES PORTES
Samed! ot mercredi, à th.  MARIAGES et FUNERAILLES Dimanche, midi. Autres jours, 4h. 45.  
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TeaGators RESTAURANT |
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OTTAWA:CANADA

Cote morale

du cinéma
Les chiffres 1,

façon suivante:

1 le public en général.
2 Ne cunvie:t qu'aux personnes adultes

formées.
A déconseiller,
A parce que dangereux.

tous.

2, 2R, 8, 4, classent de

Ne semble offrir aucun danger pour

proscrire, absolument à rejeter par

2R Film qui présente quelque
danger.

+ Film recommandé pour sa valeur
artistique,

Film dont wous n'avons
. la cotation.

pas

Théâtre
ACADEMIE DE

C. R.T. présente “The
LA SALLE

Biggest
—

encore  
LE

Thief
in Town”, du mardi au aamedi à 8h. 30 |
du soir — matinée à 2h. 30 le samedi.

Ed
FaeMLA

. BASELINE RD...PRESCOTT Hwy.

Dernier spectacle ce soir!

Venes voir notre dernier spectacle de Famnéel

Tout en couleurs!

“TULSA”
Susan Hayward °°

“M CKEY”

PL
-IN
    

Merci pour votre patronage à l'AUTO-SKY !

THEATRE

 

  

 

     
      

  
   »

Mais nous vous

reviendrons à notre meilleur au printemps!

 

 

 

 

POUR RIRE SANS CESSE! VOICI LE FILM POUR VOUS!
Le succès de la scène qui durant

trois années, a soulevé toute la nation.

Stalagi7|
LE FILM QUI VOUS FERA RIRE,

   

 

Le roman

d'une princesse

  

 

PLEURER ET APPLAUDIR

BTAARING

WILLIAM HOLDEN - DON TAYLOR
OTTO PREMINGER

L'histoire d'amourde la plus
grande reine d'Angleterre !
 

‘VouNcBEss
¥

JEAN

SIVAONSGRANGER
DEBORAB

- JAUGHTON +

TECHNICOLOR 2
An M-G-M Picture

A l'affiche dimanche!

Montcoim |
 A NUEAOTheatre

A HULL

STEWART

CHARLES

a
i  

 

   
    

 

 

DERNIER JOUR 

Marjorie Main

  

“MA AND PA KETTLE AT
THE FAIR”

® Percy

AUSSI

"CATTLE DRIVE”
Joel McCrea

Kilbride

® Dean Stockwell

  
 

 

 

 

 
MONSTRE

i .

mercredi, 18 nov.

SOIRÉE

COLISEE  
 

 

MALTA
ALEC GUINNESS
JACK HAWKINS /

“The Cruel Sea”)

ANTHONY STEEL
(“rery Monter}

   
émouvanlie

histoire
traitant

du siège
de Malie!

4; SUHLE CAE orne PEISINTATION

——ODEON?—
 

  
 

“WHIT

“LIGHT OF

Spectacle continnel maintenant a partir de 1h.
PECTACLE TOUT

 

EN COULEUR

E WITCH DOCTOR"
Robert Mitchum

THE SILVERY MOON"
 

avec Mari

“O.K. NERO” (Pour adultes)

Aussi “FAST COMPANY”

orie Main — Howard Keel

 

“ANNIE OAKLEY”
avec, Barbara Stanwyck

“PRINCE OF THIEVES”
en cinécolor avec Jon Hall

 

     

 

 

Dernier jour RIDEAU

“G.K. NERO” (aduîtes)

“FAST COMPANY”  

Dernier jour — IMPERIAL

“ANNIE OAKLEY"
“PRINCE OF THIEVES”  
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Deuxième film UNE GRANDE AVENTUR
EN TECHNICOLOR
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5" NE MANQUEZ PAS CETTE GRANDE PREMIERE A OTTAWA COMMENÇANT LUNDI!

EUTHE VANQUISHER”
“MISSION OVER KOREA”
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A PARTIRDE 1 H,PM.
TOUS LES JOURS

     El
0o8,% ©

c
o
0
e
0

8
0
0
8
0
0

 

ty

e>.x®e%°0%0°%0%%e%%®e¥2%e%0*000%"6%"o

ÿRaiQiAPe
pS

0à

  

BA
 

    

     

 

    

  

mettant en vedcite JOHN
PAYNE @ JAN STERLING

COLEEN GRAY

 

John Hodiak # John Derek ; 
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Coup d’oeil
des gradins

"par MARCEL FORTIN
(Rédacteur sportif)

Les Riders devraient gagner...
"Lew Rough Riders d'Ottawa devraient remporter une autre victoire

sur les Argonauts da Toronto, cet apréssmidi au parc Lansdowne.

youin dernière au stadium Varsity, les Ridersdevraient triompher
les Scullers par une marge d'au moins dix-huit points pour éliminer

‘ protégés ‘de l'instructeur Frank Clair, En triomphant, cet après-
midi, Jes Riders amélivreraient. considérablement leurs chances de

rticiper aux prochaines: séries éliminatoires du Big Four. Il est

ai que la joute d'aujourd'hui.est très importante pour les Riders,

bais c'est tout probablement la dernière partie de la saison régulière
gontre les- Tiger-Cats de Hamilton qui sera des plus importantes. Il

t certain que les Riderspeuvent améliorer leur position en gagnant

t après-midi, mais advenant une victoire des Alouettes de Montréal,

emain, les Rough Riders devront également triompher dans la

fourio partie de la saison contre les Tiger-Cats. Mais il ne faut

   

 

   

  

 

| trop s'inquiéter pour les joueurs de Clem Crowe. Les Riders
ffichent une superbe tenue depuis les quelques dernières parties et

ils semblent des joueurs bien déterminés à participer à la prochaine
classique de la coupe Grey. La formation “splitT”, qui a été le sujet

de beaucoup de conversations dans les cercles de football canadien

depuis son introduction par Vinstructeur Darrell Royal. des Eskimos

d’Edmonton, sera tout probablement employé pour la première fois

à Ottawa, cette saison. I! est vrai que l'instructeur Clem Crowe n’est

pas encore certain de la formation à employer aujourd’hui, mais s’il
faut en juger par les succès enregistrés la semaine dernière à Toronto,

da formation “split-T” sera encore employée par les Riders. Cette

formation semble être faite spécialement pour les Riders. Cela permet
au joueur d'’arrière-quart de passer ou encore de réussir de longues
et importantes courses. Avec des joueurs d’arrière-quart comme Ro-
berts, Stone et Cunningham, les Riders seraient des plus favorisés en

se servant de la formation “split-T". O'Malley peut alors donner le

ballon à- n'importe quel de ces trois joueurs et il est certain qu'un

.«ain imposant sera accumulé. En se servant de cette formation, les
«Rough Riders ne devraient pas éprouver trop de difficultés à remporter

“vUne autre victoire sur les Sceullers.
a. Américains et football canadien
“11 est évident que le football canadien devient de plus en plus

important, et la fameuse revue “Life” a consacré un article à ce

sport rapidement grandissant, dans son présent numéro. S’il faut en

n:Qroire la déclaration du “Life”, un Américain surveillant pour la

première fois une joute de football professionnelle au Canada, serait

! véellement confus et également impressionné d'y voir quelques-uns
“des meilleurs joueurs de football des Etats-Unis à l’oeuvre avec

?‘certaines équipes. Le “Life” déclare alors que dans les quatre équipes

“des deux ligues professionnelles au Canada un groupe d'environ 100
-“joueurs de football américains y sont à l'oeuvre. Ces joueurs ayant

été reerutés parmi les équipes professionnelles et les équipes des
collèges, Les noms de Glenn Dobbs, Tex Coulter et Frankie Albert

-sont surtout mentionnés parmi les meilleurs joueurs américains qui

«. 5e sont joints à des équipes canadiennes. Toujours selon l’article du
- “Life”, Billy Vessels serait le meilleur joueur à avoir été embauché

9par une équipe canadienne. L'étoile avec l'équipe de l’Oklahoma, la

‘saison dernière, Vessels était le joueur le plus recherché au début de

“1a présente saison de football par les équipes professionnelles amé-

_ricaines, Mais, pendant que les équipes professionnelles discutaient

"pour le salaire à verser à Vessels, les Eskimos d'Edmontog approchè-

dent silencieusement Vessels et réussirent à l’embaucher pour une

somme d’environ $11,000. Durant les quelques mois suivants, Vessels

“Vest devenu un des joueurs les plus populaires de la Ligue de football

-syde l’Ouest,
Les Américains semblent s'être adaptés rapidement au jeu

s”Whnadien et s’il faut en croire des déclarations de certains de ces
& athlètes, c’est une joute plus intéressante à surveiller que le jeu

‘américain. La différence entre le jeu canadien et américain: les

‘Canadiens se servent de 12 joueurs contre 11 pour les Etats-Unis, ils

ont seulement trois essaies pour accumuler un gain de 10 verges (aux
Etats-Unis, il y en a quatre. Le terrain canadien est dix verges plus

“tong et-11% verges plus large que le terrain américain. Les touchés
comptent pour-cinq points, contre six pour les touchés américains. Un

fait qui attirerait beaucoup l'attention d’un amateur américain de

football surveillant une joute canadienne pour la première fois
serait Je manque de “Blocking” et la présence de cinq joueurs dans
le champ-arrière. L'origibe du football canadien serait alors tracé
au rugby anglais, qui rapidement fut américanisé, avec l'introduction
de la passe avant. Durant les années qui suivirent, les équipes com-
mencèrent À se procurer les services d’instructeurs américains et

s'est alors que l’on présenta la formation T. Maintenant, depuis quel-

ques années, le football canadien connaît une ère prospère et les

équipes connaissent des recettes fort élevées, ce qui leur permet

facilement de se procurer les services d’excellents joueurs américains.
football canadien est devenu si populaire qu’on se demande main-

enants’il ne remplacera pas bientôt le hockey, otre sport national.

 
  l'équipe et le voyage 5e fera par

autobus. Le départ se fera à qua-
tre heures, de l’Association Hull-
Volant.

Hull-Volant à
Kingston, ce soir
î La. direction de l’équipe a dé-L'équipe -Hull-Volant de la Li,oilé, hier soir, qu'elle donnerait

de juniorde In Cité, qui ne re-t essai à deux nouveaux joueurs&'.à.l'renvre que le 11 no-. aurant cette partie amicale. TI s'a-
mbre prochain,se renére à Kig-!git alors d'unjoneur d'attaque du

Isto, cs doit, pour y affrontér nom de Miller et de Roger Bénard,
apejunior % l'endroit dans n autre joueur d'attaque, qui a

| une joute. amicale. Tous les jeu- déjàjoué avec le St-Raymondsju-
eurs réguliers accompagneront nior B. .

  
  

 

 

 

 

É'ASPIRANT AU TRAVAIL — Armand Savole, excellent boxeur
danadien-frantais de Montréal et qui aspire au titre mondial poids- ‘
i détenu par Jimmy Carter, s’est préparé très sérieusement

ur ea procheis combat. Sur cette photo, l’on voit Savoie alors qu'il

'
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échec de 6-3 subli à

l'oeuvre, ce soir — Les

A la suite de deux défaites con-
tre les As de Québec et les Sa-
guenéens de Chicoutimi, les Séna-
teurs’ d'Ottawa sont maintenant
deux points en arrière des me-
neurs de la Ligue (Saguenéens et
As). Mais la lutte est toujours
serrée dans Ja Ligue du Québec
et présentement seulement quel-
ques points séparent les sept équi-
pes à l'oeuvre. En fin de semai-
ne, les Sénateurs jouent à deux
reprises et ils devraient donc rem-
porter deux victoires pour repren-
dre le. terrain perdu. Samedi soir,
ils recoivent la visite des Sague-
néens de Chicoutimi, tandis que
dimanche aprés-midi ils affronte-
ront les Saints de Sherbr-oke.
Pendant ce temps, les As de Qué-
bec jouent contre les Indiens de
Springfield et par la suite, ils se
rendent à Montréal pour y venir
aux prises avec les Royaux. Après
la joute contre les Sénateurs, ce
soir, les Saguenéens de Chicouti-
mi se rendront à Valleyfield pour
y jouer contre les Braves, demain
soir. Après cette ardue fin de
semaine, les Sénateurs se repos$-
ront pendant une semaine et sa-
medi prochain, ils joueront contre
les Braves de Valleyfield.

Ces joutes de la fin de semai-
ne sont donc des plus importantes
pour les Sénateurs. Selon cer-
tains rapports, les Sénateurs pré-

 

 

Harringay songe à
s'affilier à une

équipe canadienne
——

Par Arch MacKenzie, de la P. A.

LONDRES (P.C.) — Malgré des
taxes fart élevées et la compéti-
tion des spectacles sur glace, les
Racers de Harringay, de la Ligue
de hockey Nationale d'Angleterre,
songent sérieusement à s’affilier à
une équipe-ferme dans l’Ouest du
Canada le printemps prochain.

C’est du moins ce que déclare
un ancien résidant de Winnipeg,
Percy Nicklin, qui conduisait les
Eperviers de Moncton à la coupe
Allan à deux reprises avant de
passer à la Ligue anglaise en 1934.
- “Quelques partisans de hockey,
fei, sont emportés ‘présentement
par les fabuleux spectacles sur
glace”, de déclarer Nicklin. Mais,
il croit que l'avenir du hockey est
assuré en Angleterre et c’est pour
cette raison qu’il voudrait en ve-
nir à une entente avec une équi-
pe canadienne, tout comme fut le
cas de 1937 à 1940 alors que le
Harringay avait une entente avec

i probable

Les Senafeurs espèrent se venger d'un °
Chicoutimi, Jeudi

Hugh Bolton et Léo Gravelle seront de retour à
Sénateurs joueront con-

tre les Saints de Sherbrooke, demain après-midi

sentèrent un intéressant jeu du-
rant les deux dernières joutes à
l'étranger. C'est surtout à Chi-
coutimi qu’ils présentèrent leur
meilleur jeu. Les Saguenéens me-
naient par 4-3 alors qu’il ne res-
tait que deux minutes à jouer. Les
Saguenéens ajoutèrent deux buts
en comptant deux fois dans un
filet désert. C'est le vétéran Buc-
ky Buchanan, qui réussit ces deux
buts. Tous les Sénateurs croient |
qu’ils auraient dû gagner cette
partie. Durant ces deux derniè-
res joutes, les Sénateurs se lan-
cérent dans la mêlée sans les ser-
vices du joueur de défense Hugh
Bolton et du rapide ailier droit
Léo Gravelle. Ces deux joueurs
seront cependant de retour pour
la partie de ce soir.

Sénateurs au complet
Contre les Saguenéens, ce soir,

l’instructeur Turk Broda se servi-
ra tout probablement de cinq jou-
eurs de Jéfense et d’un joueur
d’utilité à l’attaque.
Les Sénateurs n’étaient pas trop

satisfaits à leur arrivé à Ottawa,
hier soir. ‘Tous les joueurs ont
dévoilé que l'’arbitrsa Roberts a
affiché une piètre tenue surtout
durant la joute contre les Sague-
néens. Alors que le compte était
égal, 3-3, l’arbitre Roberts aurait
infligé certaines punitions non
méritées, soit des punitions de
mauvaise conduite à Howard Rio-
pelle et Bep Guidolin. Broda au-
rait déclaré après la joute que la
direction de l’équipe aurait dû
protesté vigoureusement.

Le même alignement
Tous les Sénateurs espèrent

donc se venger de cette défaite
à Chicoutimi et l'on peut-être assu-
ré d'assister à une autre rapide
et enlevante partie, ce soir. Ce
soir, il semble maintenant fort

que Gordie Hudson,
Hugh Bolton, Bobby Copp, Jackie
Price et Bobby Anderson s’ali-
gneront à la défense. Encore une
fois, Dusty Blair, qui s’améliore
à chaque joute sera au centre de
la première ligne et aux côtés
des vétérans Riopelle et Gravelle.
Claude Robert, Danny Poland et
Bep Guidolin formeront la deuxiè-
me ligne d'attaque, tandis que
Allen Kuntz, Jack Giesebrecht et
Red Johnson seront à l'oeuvre
sur la troisième ligne.

 

——

 

Enlevante lutte prévue entre Chicoutimi - Ottawa
 

Le Hull-Volantreçoit
le trophée Fisher
Le Hull-Vulant, qui a gagné le

championnat de la Ligue senior
de balle molle de la Cité, a été ro-
yalement fêté, hier soir, à l'Asso-
ciation Hull-Volant.
imposant de sportifs étaient alors |
présents pour honorer les champi-
ons. Tous les joueurs reçurent:
chacun un superbe coupe-vent
et le trophée Fisher emblème de
la suprématie de la Ligue senior
de la Cité fut remis au gérant-ins-
tructeur Roger Limoges.

; Au groupe des invités de mar-
que l'un remarquait à tahle d'hon-

| neur, M. Robert “Bob” Guertin,
échevir et présiden de l’Asso-
| ciation Hull-Volant, les échevins
David Joanisse et Aurélier Doucet,
Wilfrid Arvisais, vice-président de
I'Association Hull-Volant, H. Robi-
taille représentant de la brasserie
Molson, Louis Thériault, directeur
de l’Association Hull-Volant, Vie- 14
‘tor Barrette, du Comité du Tro-
i phée Julien, R. Pelletier, Lucien
Bourque, Aldoria “Coco” Jarry,
{Roger Léger, Charlie DAoust, Ro-
"land Desmarais et Marcel Fortin
du journal Le Droit,

M. Paul Bernier, chef des an-
nonceurs à CKCH agissait comme
maître de cérémonie. Durant la
soirée des films sportifs et de chas-
se et de pêche furent. présen-
tés par M. Victor Charlebois, du
Ministère des Terres et Forêts de
la Province de Québec,

 

 

  

Les Rough Riders favorisés pour triompher
cet après-midi et éliminer les Argonauts
Après leur brillante tenue du-,surveiller de près lorsque l'on de compléter les longues passes et

LA les deux dernières importan- affronte une équipe du calibre des.L'attaque aérienne des Scullers

d'Ottawa sont aujourd'hui en par-
faite condition et tous les joueurs
‘espèrent poursuivre leur marche
triomphale lorsqu'ils en viendront

; aux prises avec les Argonauts de
j Toronto. Alors qu’il ne reste plus
que deux parties à disputer à cha-
que équipe, toutes les, joutes d'ici’
la fin de la saison régul!ère se-
ront très importantes. Les Riders
ont pratiqué pour la dernière fois,
hier soir, et tous les joueurs ex-
cepté Jake Dunlap seront à l’oeu-
vre cet après-midi contre les Scul-
lers. Dunlap n’est pas encore ré-
tabli d'une blessure à une jambe,
mais il déclarait tout dernièrement
qu’il commencerait à courir dans

| quelques jours et qu‘1 devrait
participer à la dernière joute ré-
gulière. H serait done en parfaite
condition si les Rough Riders réus-
sissent à se classer dans la série
finale du Big Four.
Jouant à Ottawa, les Riders sont

donc des plus favorisés pour rem-
porter la victoire, il ne faudrait
apporter aucune excuse advenant
une défaite. D'après la tenue de
la semaine dernière, les Riders
devraient facilement remporter la
victoire mais il faut toujours se 
 
 

ETUDIANTE

La vie étudiante

Par Edgar DEMERS

Il va sans dire qu'après plus
de six semaines de cours, la vie
étudiante a repris sur le campus
de l’Université d’Ottawa. En effet,
il fallait aux étudiants de la Côte-
de-Sable beaucoup moins de temps
pour se situer. Au fait, les acti-
vités étudiantes ont repris dès les
premiers jours.

La semaine de l’initiation
Si pour le publie la semaine de

l'initiation n'est qu’un amusant
souvenir, les étudiants en parlent
encore, d’autant plus qu’ils ont
reçu des compliments pour leur
comportement, Tout s’est bien
passé et c’est de quoi être fier.

Cette fameuse semaine avait été
organisée plus d'un mois à l'avan-
ce. Son organisation, tout comme 

 

Le hockey
HIER SOIR

LIGUE AMERICAINE
Pittsburgh, 2 CoEey

Sok
LIGUEBALE

Boston à Canadiens.
Détroit à Tea
Rangers à Chica

LIGUESAMERICAINE
Buffalo à Clevelend,
Hershey à Pittaburgh.
Providence à Syracuse,

 

 

 
décide de &e procurer les services
de certains joueurs de hockey, cei
sort des joueurs de hockey de
l'Ouest. .

‘Les joueurs de l'Ouest du Ca-
nada sont de plus rapides pati.
neurs, mais ceux de I'Est sont de
meilleurs manieurs de bâton.”
Ces derniers joueurs s’adapte-
raient beaucoup mieux, cependant,
au jeu anglais.
Ce plan des directeurs du club

Harringay forcera tout probäble-
ment les autres équipes à suivre
cet exemple. Auparavant les
joueurs canadiens passaient aux
équipes anglaises après être re-
commandés, mais, cette pratique
ne vaudra probablement plus rien
si le plan du Harringay est exé-
cuté.

Déjà cette saison, on se’ plaint
que le Harringay et le Stratham
sont trop puissants dans cette lj-
gue composée de cinq équipes. Et
J. F. Bunny Ahearne, secrétaire
de la ligue, a déjà suggéré que les
deux équipes de Londres parta.
gent leurs joueurd avec les trois
autres équipes, soit le Wembley,
Brighton et Nottingham.
Ni Nicklin, ni Richard “Red”

Stapleford, de Streatham accep-
tent cette suggestion de Ahearne.
Stapieford, anciennement de Strat.
ford, Onterio, et le vétéran des
instructeurs en Angleterre, est le
meilleur exemple de faire payer
le travail d’éclaireurs par excel-
lentes relations. Il possède donc
d’excellentes relations canadiennes
et il améliore ses relations à cha-
que jour, puisqu'il permet à ses
joueurs de poursuivre leur éduca-
on.

Joueurs étudiants

Streatham, toujours an aspirant
si non un gagnant, aligne présente-
ment deux dentistes, soit Gordie
Knutson et André Charest, de ;
Québec. Tous deux poursuivent
leurs études. Bjll Winemaster, de
Toronto, et Ray Maisonneuve, de
North Bay, Ontario, poursuivent
des étudts d'électriciens.
Kèn Johanneson, d’Edmonton,

et Fred Dunsmore, de Winnipeg,
sont respectivement instituteurs
et comptable licencié, et ils en
profitent pour voyager.

Stapleford déclare que la seule
solution pour conserver la compé-
tition égale est un directeur de ra
crutement, qui serait responsable et à shatire un arbre, un exercice traditionnel dans l'entrainement!

d'un bexeur.
(photo P.C.)

joueurs vec leurs records et les

à la Ligue et il devrait alors pré-
senter un nombre imposant de

   

QUEBECune équipe junior de Portage La

|

Chicoutimi à Ottawu.
Prairie, Manitoba. La guerre mit Québec à Springfield.
cependant fin à cette entente, mê- LIGUENATIONALE
me avant que le Harringay puisse © 73. G. P. P.p. P.c. Pla
en profiter. Canadiens _— 18 9 4 0 33 26 18

Nicklin, père de Jeff Nicklin,

|

Détroit —_ 11 6 3 2 2 14 I
qui joua avec les Blue Bombers de Toronto 12 5 4 3 28 2 13

New.ork ...-. 11 7 2innipeg avant d’être tué durant Chicago CUT18 2 8 2 24 8 6
la deuxième Grande guerre alors LIGUE AMERICAINE
qu’il était parachutiste, connaît |— —— — — J. G.P.P. pe Pie
tout de même les ententes Qui

|

Buffalo em 13 5S by ® B19
existent entre les équipes juniors Hershey avr 18 8 52 52 46 14

Pittaburgh oo 12: ; yduCanada et les clubs profession- Cleveland 2 10 § ‘ 0 40 az 12
Providence .....

Des manieurs de bâton 1 Syracuse = arbre 1 @ 8 7
Mais le gérant-général de l’aré- . 6. P, N. P.p. P.c Pts— 5 2 8 40 38 13

na Je Harringay voit le hockey Shloutim} io 5 8 3 87 33 3
anglais comme un stage intermé- Ottawa 11 56 5 10 36
diaire pour développer des joueurs Sprinutiold— H 5 € 2 H)
pour le hockey professionnel. S'il Valleytield ___. 124 6 2 36 50 10

Sherbrooke —…. 11 4 6 1 20 37 9

L'Université joue à
Kingsion cet après-midi

20e

L'équipe de football de l’Univer-
sité d'Ottawa jouera cet Aaprès-
midi à Kingston au stadium de
l’Université Queens. Ce sera la
seconde fois cette année que les
deux équipes s'affrontent. La pre-
mière partie avait été disputée à
Ottawa.
Une quarantaine de personnes

feront le voyage. Les amateurs
de football assisteront & une par-
tie des plus dynamiques, car l’U-
niversité d'Ottawa a une dette
personnelle a régler avec Queens;
l’année dernière, l’équipe de
Fingston a été la seule à vaincre
nos carabins. Cette aunée, les
athlètes de la Capitale veulent
renverser les rôles.
Ce sera, pour l’Université d’Ot-

tawa, la quatrième partie réguliè-
re de la Conférence Ottawa-Saint-
Laurent.

pour Ja gigantesque qui la clôtura,
a soulevé nombre de problèmes
et de soucis qui ont été résolus
par des étudiants et pour des étu-
diants. Les efforis des aînés n’ont
sûrement pas été vains, car les
nouveaux sont vite entrés dans la
grande famille de la Côte-de-Sable.

Personnalités éminentes
Les étudiants de l'Université

d'Ottawa ont pris contact avec deux
éminentes personnalités du monde
ecclésiastique. Ils ont d’abord reçu
Son Exc. Mgr Marie-Joseph Le-
mieux, archevéque d'Ottawa et
leur nouveau chancellier. Puis, Son
Eminence le cardinal Paul-Emile
Léger profitait de ses quelques
moments libres lors de la Confé-
rence de Jl’épiscopat canadien
pour rendre sa première visite
officielle depuis son élévation au
cardinalat.

Ces deux événements ont mar-
qué les premières semaines de
cours à l'Université.

Deux spectacles
Dans le moment, iy

sur le campus deux spectacles,
A la fin de novembre, les élèves

‘gramme de pièces et d'extraits.

te Chatelain, Gisèle
Claire Lauzon et Marcelle Turcot-
te joueront les oeuvres inscfites
a. programme de leur cours en
art dramatique qui mène à l’ob-
tention de la licence en diction,
Au début de décembre, le Drama

 

 

se prépare

de Mlle Florence Castonguay pré-
senteront, sous l’égide de l'Ecole
de musique et de diction, un pro-

Mlles Greta Bourbonnais, Claudet-
Froment,

bat son plein sur
le campusde l’Université d'Ottawa

Guild présentera sa première piè-
ce de l’année. Il s’agit d’une comé-
die de la fin du 16e siècle intitu-
lée “Old Foot Soirtunatus”. Tho-
mas Bekker en est l’auteur. Jack
McCreath, qui nous donnait ré-
cemment son musical original,
“Stars In Our Eyes”, réglera la
mise en scène.

Le football

Au moment où vous lirez ces
lignes l'équipe de football de I'U-
niversité sera arrivée à Kingston
où elle rencontre les Porte-cou-
leurs de l’Université Queens. On
peut s’attendre à une partie mou-
vementée, surtout en ce qui con-
cerne nos carabins qui désirent
une victoire à tout prix.
L'année dernière, le grenat et

gris avait joué sa partie la plus
intéressante à Kingston.

Choses et autres

La Faculté de Droit a élu son
conseil. Lambert Toupin en est le
président, tout comme jadis aux
Arts. Ah ces politiciens!!! “La
Rotonde” en est à son deuxième
numéro... On ne compte plus les
numéros du “Fulcrum”... Rosai-
re Beaulé, ancien étudiant de l'U-
niversité d’Ottawa, était, la se-
maine dernière, l’invité d'honneur
de l'émission radiophonique “Ho-
rizons universitaires”,

Un groupe ;tes victoires, les Rough Riders‘Argonauts de Toronto Même s'ilsétait loin de fonctionner à mer-
ne possèdent que de faibles chan- veille. Les Riders éprouvèrent tout
ces de remporter la victoire,

| Argonauts semblent toujours pos-|retours de bottés.
| séder le don de présenter leur soff et
meilleur jeu lorsqu'ils sont accu-
lés au mur,
Pour cette joute de cet après-

. midi, 'instructeur Frank Clair ne
sait pas encore s'il pourra se ser-
vir de son joueur d’arriére-quart
Nobby Wirkowski. Ce dernier
s'est blessé à un bras lors de la
{dernière joute contre les Rougn
Riders et durant les dernières
sessions de pratique, il a été rem-
placé à l'arrière-quart par le jou-
eur défensif Royal Copeland. Ce
dernier a considérablement im-
pressionné à cette nouvelle posi-
tion, mais il n’est tout de même
pas à la hauteur de Wirkowski.
Mais, même si le non de Copeland
a été mentionné cemme rempla-
|çant de Wirkowski pour cetteim-
portante joute, l’on est maintenant
plus que certain que Wirkowski
sera de retour a son poste régulier
malgré une blessure. Sans Wir-
kowski, l’attaque aérienne des Ar-
gonauts qui est toujours dange-
reuse, ne serait certainement pas
trop menaçante. Ils se doivent de
remporter la victoire pour demeu-
rer dans la lutte pour le champion-
nat et pour cela ils se serviront
certainement de Wirkowski.

Formation à employer
L'instructeur Clem Crowe n’est

pas encore certain de la formation
à employer pour la joute de cet
après-midi. Comme on le sait, les
Riders ont causé toute une surpri-

se, samedi dernier lorsqu'ils se
servirent de la formation Split-T.
Cette nouvelle formation causa
donc beaucoup d’ennuis aux dé-
fenseurs des Argonauts. En plus
de cette formation, Tom O’Malley
peut se servir de la formation du
botté ou encore de la formation
régulière du T. I! est maintenant
plus que certain que O'Malley au-
ra recours à la formation Split-T,
qui fonctionna a merveille durant
la joute de samedi dernier.
Les Rough Riders espèrent ré-

péter leur exploit de la semaine
dernière alors qu’ils furent solides
à la défensive. Ils n'accordérent
pas trop de chances à Wirkowski

|

|

| dis

les ‘de même de la difficulté sur les
Johnny Fedo-

Ted Toogood coprugerent
alors une excellenis journ
ce domaine. Fedosoff réutaisant
les plus spectaculaires coursés à
la suite de bottés. Crowe ne veut
pas que la chose se répète aujbur-
d’hui et Fedosoff et Toogood” se-
ront certainement deux joueurs de
champrarrière étroitement surveil:

5.
Les autres joutes

D'autres importantes joutes se-
ront à l'affiche en fin de semaine.
Dimanche, les meneurs de la Li-
gue, les Tigres de Hamilton, ren-
contreront les Alouettes, à Mont
réal. Une victoire pour Hamilton
confirmerait leur position en vue
des éliminatoires,

Les Imperials de Sarnla et les
Beaches de Toronto joueront la
première des deux parties de la
semi-finale de la O.R.F.U., samedi
après-midi, la deuxième joute cé-
dulée pour le lendemain, à ‘To-
ronio. L'équipe gagnant la série
devra faire face aux Dutchmen
de Kitchener-Waterloo et le droit
de se rendre dans l'Ouest pour
la semi-finale de la coupe Grey,
le 21 novembre prochain, contre
le champion de la Ligue {nterpro-
vinciale de l’Ouest.
Dans la Ligue intercollégiale.

les Mustangs de l'Université de
I’Ouest d’Ontario joueront contre
les Toronto Blues, a Toronto, tan-

que les Golden Gaels de
Queen’s affronteront les Marau-
deurs de Hamilton. Les Mustangs
qui n’ont pas encore connu la’ dé-
faite cette saison sont deux points
en avant des Blues de Toronto.
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UN BON VOISIN
se dirige le plus en arrière

possible pour faire place à
d'autres Voyageurs.
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Ottawa Transportation
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Gavilan el Bratton
signent leur confrat

pm

CHICAGO, (AFP)— Kid
Gavilan et Johnny Bratton, qui se
:rencontreront le 13 novembre au

 
iStadium, pour le titre mondial
des poids mi-moyens en jeu, ont
passé avec succès leur examen mé-
dical à la commission de Boxe de
:P’IMinois, hier, à Chicago. Les deux
tboxeurs ont signé par la même
occasion le contrat officiel, qui
garantit 40 pour cent de la recette

ton.
>a Gavilan et 20 pour cent à Brat- |

LE BONVIEUX 
 

  
 

NOUS ACHETONS
tous genres de véhicules

pour

MISE EN PIECES
TELEPHONEZ-NOUS

NOUS IRONS LE
CHERCHER
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WELLINGTON et TeRESTON
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PARTS  
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termes exigés.

VOUSfaut-il PLUSd'espace?
o Une cuisine plus grande ef moderne.

Une chambre a coucher
Une salle de jeu pour enfants.

Nous avons fout pour la construction.

Aucun dépôt n'est nécessaire.
Jusqu'à 24 mois pour payer.

“TOUT POUR CONSTRUIRE N'IMPORTE QUOI”
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Rassemblement

Heure

à 11 heures.

 

sont invités par

à prendre part à la

AU

LE

a,… 10 heures a.m, =

Tous les anciens combattants

La Legion Canadienne

PARADE ET CEREMONIE DE
JOUR DU.SOUVENIR |

MONUMENT AUX MORTS

mercredi 11 novembre a 10 h. 45 du matin --
PARADE DES ANÇIENS COMBATTANTS

rue Slater entre Elgin et Metcalfe.

Habit ............eeecanneseer,eee civil et médailles,:

Après la cérémonie il y aura défilé et salut devant le gouverneur : |
général a lextrémité sud sur le pavé principal conduisant à

 

  

Æ
o
r
n
s

C
e
r
e
a
l
t
e
a

 

 
“VEdifice central sur lo colline du Parlement. La parade sera -

composée d'anciens combattants, services armés, force de ré-

serve et corps de cadets,

Les citoyens qui seront incapables d'assister à lc cérémonie
Mercredi matin sont priés d'observer la brève période de silence
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Les automobilistes voudront bien collaborer en ne faisant pas sonner

les klaxons dans les environs du Cénotaphe à cette heure.
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COonLinue

par CHARLIE DANUST 0°

 

   
APRES AVOIR ADMIRE LA

SAISISSANTE beauté du Sague-
nay, le magnifique boulevard Tal
bot en pleine nature sauvage du
parc laurentien, la vieille citadel-
le et le Colisée de Québec, les
Sénateurs sont rentrés sains et
saufs à Ottawa.

= # à
ON ATTEND UNE SALLE

COMBLE ce soir à l’Auditorium
à l’occasion de la visite des puis-

.- sants Saguenéens de Roland Hé-
bert, champions de 1852-1953
dans le circuit Slater, Leur vic-
toire de 6-3 jeudi soir a laissé
mauvaise bouche à l'instructeur
Walter-le-Turc Broda, qui a im-
ploré ses Sénateurs de venger
l'affront dès ce soir.

%* x x
PHILIP MALONEY, étoile des

Hornets de Pitisburgh, après avoir
brillé chez les Boston Bruins, doit
débuter sur l'alignement des Sé-
nateurs. Sa présence consolera

- les fervents de la région aprés
le départ de Jackie Leclair. Avec
.un tel virtuose, Léo Gravelle et
“Howard Riopelle «devraient se
consolider dans le classement

compteurs de la
QHL

vo *% + =

AU SUJET DU HOCKEY. les:
anciens copains de Rocque (Roc-
ky) Robillard, ancien carabin

en temps

de guerre, seront heureux d'ap-
prendre qu’il prévoit une heyreu-
ge saison comme instructeur de
hockey à McGill.

+ ¥ +

- LES COLLEGIENS de l'univer-
sité anglaise de Montréal ont fi-
ni leur dernière saison dans une
vague triomphale: huit victoires

* de suite dont deux sur les cham-

} ions intercollégiaux, les Cara-
ins de l’Université de Montréal.
+

DANS SA TROISIEME SAI-
SON commé Mentor de McGill,
le cousin de Frank (King) Clan-

, &y alignera sept vétérans de l'an
dernier et vingt nouveaux hoc-
*-Keyistes. Gene Tessier, Len Shaw,
*Fi-Blanc Shultz, Len Kent,

“retour. Avec Arthur Therrien de
‘“’FOniversité de Montréal, Robil-
£ lard est le seul instructeur à
ijeonserver son poste .dans I'Inter-

“face Léo Bourgault à Laval et
“John Kennedy succède à Bill Wa-
5 comme pilote du Toranto Var-
3gity. ,

a

“PaceLE Jean-Paul Poulin rem-
M

a « x +
*, LES ARGONAUTES sont dans
Hos murs. Cachez les femmes et
les enfants. Le sang va couler
par torrents cet après-midi au

t parc Lansdowne. Eddie (Spider)
. O'Meara a composé un poème di-
i gne des anciens rois de la verte
- Irlande dans Yespoir d’inspirer

 

i Tom O'Malley et nos autres
: Rough-Riders.

4
}
i Young gagne par
i mise hors de combat

à pro
:  NEW-YORK — (A.F.P. Le poids
s moyen Paddy Young a battu Sam-
: mv Giuliani par “knock out” tech-

. nique au deuxième round d’un
+ combat en dix reprises vendredi
i soir à l'arène Saint-Nicholas.

GAGE
‘par - Budget ult

 
 

   

  

           

      

Une femme qui
jf rencontre un époux riche a

la chance de sa vie.n
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194€ NASH coupé, chaufferette clima-
Labs, radio, p inure o tons, dua.
Nous regrettons — pas d'échange !

& EUDGET@
MOTORSALES
BC f AS

a2 Le
CSBani prés Carling
1306, Wellington, angle Warren

\

Pit |
Johnson et Wally Emo sont de.

—0

Fisher ef Saint-Patrice
passeht enfinale

dy collège St-Patrice en viendront
aux prises vendredi prochain pour
les championnats interscolaire
dans la catégorie junior et senior.
C'est ce qui fut décidé, hier après-
midi lors que les équipes juniors
et senjors de ces deux institutions
remportérent des victoires durant
les séries semi-finales.

gue junior B, le Lisgar a rempor-
té une victoire facile: de 23-0 sur
le Nepean pour gagner le titre.
Cette partie fut chaudement dis-
putée durant les deux premiers
quarts, mais, le Lisgar réussit à
s'assurer de la victoire durant les
deux derniers quarts en comptant
à 23 reprises.

Au parc Lansdowne
Lors des parties juniors et se-

niors disputées au parc Lansdow-
ne, les équipes du Fisher Park
remportèrent des victoires aux
pointages indentique de 6-0. Le
Fisher Park senior l’'emporta par
6-0 sur le Glebe, tandis que l’équi-
pe junior triompha au méme poin-
tage sur le Glebe junior.

A l’Ovale
A l'Ovale de l’Université d’Otta-

wa, la puissante équipe junior du
collège St-Patrice, qui n’a pas con-
nu la défaite cette saison, n'éprou-
va aucune difficulté à triompher
de l’école Technique par 21-0.
Dans la joute senier, le St-Pa-

trice effectua un superbe rallie-
ment pour triompher par 22-6.
Après les deux premiers quarts,
le Lisgar possédait une avance de
6-1. Les Irlandais comptèrent
alors à 21 reprises durant les deux
derniers quarts pour remporter la
victoire.

Barrie défait
Québec, 8 à 6

°

BARRIE, ONT, (P.C.)— Une
avalanche de buts dans la troisi-

| ème Période s’est terminée, hier
soir par une victoire de 8-6 des
Flyers de Barrie contre les Cita-
delles de Québec dans une joute
de l'Association de hockey junior
A de l'Ontario.

 

Dans une série finale, de la Li- |
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Par Roland

Dans la Ligue junior de la C

diens de Saint-Jean au pointage
place du classement. .

Floyd Smith enregistra trois

Une première période sans
point, au cours de laquelle une
seule punition mineure fut infli-
gée par les arbitres Gord Prans-
chke et Kilby McDonald. A 8.45
minutes de la deuxième période,
Frank McDonell, acceptant une
passe de Harry Murphy, a déjoué
Devanney à bout portant pour
donner l'avantage au Tricolore de
Bernie Thibodeau.
Jack Phillips, aidé de Riopelle

et de Watters, a égalisé le poin-
tage à la neuvième minute de la
dernière strophe, et Stu Cameron
compta le point de la victoire
alors que Paul Saint-Jacques, l’ar-
rière-garde du Saint-Jean, pur-
geait une sentence au pénitencier.

L'instructeur- du Saint-Jean a
ensuite forcé le jeu, mais la stra-
tégie de Hugh Riopelle, mentor
des Montagnards. a neutralisé
celle de Thibodeau.
Saint-Charles, 10; Université, 3
Les Charlots ’ d'Eastview ont

continué à accumuler les victoires
hier soir en battant le Grenat et
Gris du commencement à la fin
de la joute. Le Saint-Charles s’est
montré de bon calibre et les fer-
vents du hockey junior ont hâte
de voir cette équipe de champions
se prendre à un club d’égale va-
leur, soit le Saint-Patrice, soit le
Hull-Volant.

Richardson, Smith, Powell et
ournier ont compté durant la

première période pow donner
une avance aux protégés de Alex
Smart par 4-0.
A la fin de la deuxiéme pério-

de, le compte était 7-1, grace a
des points de Ken Graham, Ri- Cette victoire, la première des

Flyers en quatre parties, a porté
le Barrie en sixième position sur’
un pied d'égalité avec les Tigers!
.de Hamilton. Les Citadelles sont !
en dernière position. |

| Les flyers ont pris une avance:
de 2-0 dans la première période
;€t menajent par 3-2 i la fin de la
deuxième reprise. Ils ont ajouté
cing dans la troisième contre qua-
tre pour les Citadelles.
Ray Cyr a meñé l’attaque des

 

|hey.Cy en enregistrant trois
buts et en obtenant une aide. Geor-
ges Faulkner, Pat Presley et Stan
Parker ont été les autres comp-
teurs du Québec.
Jim Robertson a réussi deux

buts pour les vainqueurs, les au-
tres étant marqués par Don Cher-
ry, Arnold Smith, Cleland Mort-
son, Ed McQueen, Johnny Martan
et Bill Hope.

L'épreuve du Prix
international
remise à plus fard

—
LAUREL, Maryland (A.F.P.) —

En raison des fortes chutes de
neige d’hier le Prix International
de Washington, qui devait se cou-
rir aujourd'hui, a été annulé, a
annoncé vendredi soir M. John
Shapiro, président de la Société
propriétaire du champ de course’
de Laurel.

La direction du champ de cour-
se décidera aujourd’hui de la
date à laquelle aura lieu l'épreuve
internationale dans laquelle sont
engagés dix chevaux représentant
six pays. Dans la journée M. Sha-
piro avait déclaré que si la course
devait être remise elle aurait pro-
bablement lien mercredi 11, jour
anniversaire de l'armistice.

Les coursiers participants à
cette épreuve sont: Crafty Admi-
ral, américain monté par B. Bo-
land; Sunglow, américain, monté
par N. Shuk; Wilwyn, anglais, mon-
té par M. Mercer; Harwin, anglais,
monté par W, H. Carr; Thirteen
of Diamonds, irlandais, monté par
T. Gosling; Chamier, irlandais,
monté par T. Burns; Silnet, fran-
çais, monté par R. Poincelet; Wor-
den, français, monté par C. Smir-
ke; Mister Black, argentin, monté
par C. Cruz; Iceberg Deux, amé-
ricain de naissance chilienne, mon-
té par J. Contreras.
Pour Wilwyn et Worden, ce sera

la dernière épreuve. Leurs pro-
priétaires les destinent à une car-
rière d’étalons.

Tito félicite Moscou
LONDRES (P.A.)— Le prési-

dent de la Yougoslavie, le maré-
chal Tito, a adressé ce soir un
message de félicitations à Moscou
à l’occasion de l'anniversaire de
la révolution bolchévique gurve-
nue en 1917.

Tito a rompu avec le Kremlin
en 1948. Il s’est allié depuis avec
l’Quest, mais les liens sont quel-

que peu tendus actuellement par
suite de la question de Trieste.
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GERANTS DEMANDES
Importante chaine de magasins d'appareils électriques

désire gérants, pour Hull et Ottawa, avec expérience

l dans l’administration, la vente et 'entrainement des

Revenu de $6,000. a $8,000. par année.

Ecrire donnant expérience, adresse et

téléphone personnel . . .

CASIER POSTAL 266, GRANBY. P.0. | i 

"homme.

chardson et Ovila “Fusée” Be-
noit. Ron Villeneuve enregistra
le point des Carabins, aidé de
Raymond Bélaski et Pierre Ca-
ron.
Au tout début de la dernière

strophe, les Universitaires sont
revenus au jeu avec la détermina-
tion d’essuyer le déficit, et Clau-
de Dupuis sans aide, compta le
premier point de cette période, à
132 minutes. Crawford Good,
suivi de Floyd Smith avec deux
points, a porté le compte a 10-2.
Bélaski compta le dernier point
de la joute, à 11.18 minutes et
les courageux porte-couleurs de
l’Université d’Ottawa n'ont pas
été déshonorés, mais bien battus
à cause de leur faiblesse numéri-
que. St

Les deux mémes équipes se ren-
contreront lundi soir prochain et
il est à espérer que l'instructeur
du Grenat et Gris se trouve deux
ou trois autres bons joueurs par-
mi les étudiants de notre Univer-
sité qui a toujours produit avec
des hommes de lettres, des athlé-
tes de grande réputation.

Etoiles de la soirée
Dans la première partic de la

soirée, lu première étoile va à Stu
Cameron, celui qui a compté le
point de la victoire à la suite de
beaux efforts. La deuxième étoile
va a Norm Leclair, des Monta-
gnards, qui a évolué avec brio du-
rant la joute et qui est un bon
candidat au trophée qui sera dé.
cerné au joueur le plus gentil-

La dernière étoile va à
Paul Saint-Jacques, qui a été so-
lide à la défense du Saint-Jean.
arrêtant plusieurs points.

Dans la deuxième joute, la pre-

Smith, le marchand de vitesse
des Chailols qui en plus d’avoir
réussi le tour du chapeau, a four-
ni deux assist.nces. La deuxième
étoile a été méritée par Stu Ri-
chardson, qui a compté deux
points et forrnit®une passe. La

mière étoile va d’emblée à Floyd |M

Les Canadiens de St-Jean perdent aux
mains des Monfagnards, 2 a 1 hier soir

Les équipes du Fisher Park et DESMARAIS

ité hier soir à l'Auditorium, l’équi-
pe Saint-Charles a déclassé celle de l'Université d'Ottawa au compte
de 10-3, tandis que les Montagnards battaient de justesse les Cana-

de 2-1 pour monter en troisième

points et fournit deux assistances
pour conduire les Charlots à la victoire aux dépens des Carabins de

| l'Université, qui ont livré un bon combat. . :
Dans la première joute au programme double de la soirée,

Saint-Jean a baissé pavillon après une joute des plus enlevantes,
dénuée de rudesse et remplie d'excitations diverses. Ron Cameron,
des Montagnards a compté le point victorieux après avoir effectué
une montée sensationnelle d'un bout à l’autre de la glace.

le

dernière étoile va à Ron Villeneu-

ve-Bélaski-Caron.

Ici et Ja...

La joute entre le Saint-Charles
et Université ressemblait beau-
coup au combat des trois Horace
el des trois Curiaces... “Que
voulez-vous qu’ils fassent!”... Le
Saint-Charles n’a pas encorc con-
nu la défaite, et a fait joute nulle
contre le Saint-Patrice... Les
Celtes n'ont pas été battus non
plus... Le Saint-Jean est une
équipe solide qu'il ne faut pas né-
gliger... 11 .st à espérer que
les joueurs d'une certaine équipe
se rendront directement chez eux
après les joutes, un athlète ne
doit pas être un flâneur... Le
Hull-Volant était en fête hier
soir, et toute la fraternité sporti-
ve de la région participait de
coeur et félicitait les Panthères
noires, champions de la Ligue se-
nior de balle inolle.

ALINEMENTS:

Furcell, 1ticharuson, Lenoir, Kadmore.

UNIVERSITÉ :— Guardien: Quinn; dé.
fenses: Gendront, Dupuis, Quesne:, Tni-

boutot ; avants: Maurice, Chevrier, Labelle,
Hubert, Zohar, Villeneuve, Belaskl, Carno,
K. Brazeau, Florian Brazeau.

SOMMAIRE:
Première période

1--Saint-Charles: Richardson
(Pureell} ......._.. meme 6°, 80°

2—Saint-Cha:les: Smith (seul) … 10°, 4"
8—Saint-Charles: Powell (seul) 12°, 14”
4—Saint-Charles: Fournier

(Purcell) oeee. 14°, 397
sPunitions: Gendron, 9,17”; Good,

15°, 856".

Deuxième péribde
5—Saint-Charles Graham

(Smith, Purcell) …
6—Saint-Charles: Ric

(Hobbs) a vo
T—Université: Villeneuve

(Belaski, Caron) ……………………17°,
8—Saint-Charles: Benoït (Smith) 19°, 1°"

roue 107

rem— 16°, 48"

  

 

  
 

Punitions: Benoit, 6'58"; Cendron,
6, 40°" McNabb, 18,21”: Radmore,
19°, 45 McNab, mauvaise conduite,
18°, 48".

Triosième période
&—Université: Dupuis (seul) .. 1°, 32"
10—Saint-Charles: Good

(Richardson)  .... - eo. 51,65”
11-—Saint-Charlts: Smith

(Benoît, Graham)oem. 6°, 256"
12-—Saint-Charles: Smith

(Jean et Jacques Richer) .. 7°, 40"
13—Université: Belaski

  

(Caron, Villeneuve) … 11°, 18”
Punitions : Gendron, 4,37",

18°, 46"; Hubert, 13°, 28"; Graham,
16°, 12"; Good, 19°.

| ——

Ligue junior
de la cité

J. G. P.N. P.p. P.c. Pta
2 1

11
Suint-Patrice …
Saint-Charles _
ontagnard ....

Saint-Jean .._..
Hull-Volant  _
Université d'Oi.

Prochaines joutes
Mercredi le 9 novembre:

Saint-Charles contre l'Université.
Saint-Jean contre Montagnard,

Vendredi le 18 novembre:
Saint-Jean contre Hull-Volant.
Montagnard contre Baint-Patrice.
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Carter se prépare a rencontrer Savoie

| CHAMPION A L'OEUVRE — Jimmy Carter, présent champion poids-
léger est maintenant à Montréal, où il doit défendre son titre contre
le boxeur canadien-français le 11 novembre prochain. Iei, Carter est
à s'exercer sur le petit ballon d'entrainement,

(photo P.C)

SAINT-JEAN:— Uardien: Mongeon :dé-
fenses : Sabourin, McGovern, Saint.
Jacques, Charron ; avants: Furerll,
Watters, McDonell, Lahaie, O'Donell,
Miller, Murphy, Turner, Devery, Long,
rat,

MONTAGNARDS :-— Gardien : Devanney;
défenses : Couke, O'Connor, Rochon,
Watters; avants: Riopelle, Leclair, La- '
fontaine, Atkins, Kerwin, Camerou,
Phillips, Peterkin, Card, Milks,

SOMMAIRE:
Fremière période

Aucun point.
Punitions: Watters, 19’, 56”.

Deugiéme période
1—Saint-Jeau: Mcbonell

(Murphy, Charron) ....... 8,45"
Punittions: Cooke, 10°, 50",

Troisièrae période
2—Montaguarus: r'niullips

(Riopelle, Watters) ._._...__ 9, 15”
8—Moinvapnards: Lanseron (seui) … 15’, 54”

Punitions: Lahaie, 11',45”:" Saint.
Jacques, 14°, 8"; reterkin, 17°, 25”,

ALINEMENTS :
SAINT-CHARLES:— Gardien: Fleury;

désenses:  veun «t Jacques  Riener,
McDonald, Powell; avants: Fourmer,
Taobbs, Kobinson, Good, Smith, Granam,

=>pme
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ve, le pivot de la ligne Villeneu-'

le foothall
AUJOURD'HUI

‘ BIG FOUR
Toronto à Ottawa.

INTERCOLLEGIALE
Western À Toronto.
Queen's à MeMnater.

, CONFERENCE WESTERN
Winnipeg à Edmonton. (Première joute

de ia série finale du meilleur dans
trois jours)

NTARIO SENIOR
Toronto à fornia. ad Première Joute de la

e semi-finale jon pri e deux joutes au total

CONFERENCE
OTTAWA - SAINT-LAU N

Carleton à McGill. T-LAURENT
C M.R. à Macdonald.
Loyola A Queen's,
Ottawa a R. M."

DEMAIN
IG FOUR

Hamilton & Alounttes,
, ONTARIO SENIOR
Sarnia à Toronto. (Deuxième joute de Ta

série semi-finale de deux joutes au total
des points.)

QUEBEC JUNIOR
Anthony a Verdun.

; QUEBEC JUVENILE
Point A. A. à Police Rama (pare Jarry).

(Première joute de la série finale du
meilleur dars trois joutes.\

Ottawa St.
finale.) (Bérie

 

 

  

mes d’Ottawa sont musiciens dans

AU PARC LANSDOWNE — C’est «la fan-
fare de la Marine, H.M.C.S. Cornwallis, qui fera
les frais de la musique, cet aprés-midi au parc
Lansdowne, lorsque les Rough Riders recevront
Ja visite des Argonauis de Toronto. Deux hom-

11 s’agit de Roland Racine et du matelot Ronald

Le St-Charlesbat l’Université, 10 à 3 |

demain sera la

ring, il y aura
cette fanfare.

(Pho

 
O'Connell. Cette fanfare donnera une courie
démonstration à la mi-temps. Comme on le sait,

journée de la Marine au parc
Lansdowne et en plus de la fanfare de la Ma-

aussi tout probablement une dé-
monstration par un groupe spécial de matelots.

to de la Marine canadienne) «<

 

 

Les sports à l'Un
par Robert BARON |

Notre équipe junior de la cité,  

 

 
|

 

‘veloppa surtout au Japon.

 

CLASSEMENT
BIG FOUR

J. G. P. N. P.p. P.c. Pta
Hamilton «eee. 12 7 5 0 103 204 14
Ottawa ………… 12 6 6 0 245 216 12
Montréal ........12 6 6 0 284 208 12
Toronto . 12 5 7 0 166 209 10

INTERCOLLEGIALE
; J. G. P. N. P.p. P.e. Pts
Western… 4 4 0 0 97 38 BR
Varsity 4 31 0 8 20 6
Queen's … … 4 2 2 0 61 67 4
McGill … B 2 8 0 4 91 4
McMaster … 5 0 5 0 B2 124 0

CONFERENCE
OTTAWA . SAINT-LAURENT

J. G. P. N. P.p. P. ¢. Pts
Loyola … . 4 5 1 0 106 61 6
Carleton 8 2 1 0 40 38 4
Queen's 4 2 2 0 65 39 4
MeGils 8 1 1 1 48 7 8
R.d.C. 3030 20 72 0
Université d'Ot. 8 0 8 0 20 72 Of

ee !
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Qu'est-ce
que le Judo? |

———

par Pierre TABARLY
Une série de démonstrations

réussies ont permis au Judo de
se faire connaitfe dans notre
pays. Toutefois, beaucoup de gens
ignorent encore tout de ses arca-
nes subtils, Notre exposé, de pré-
tentions modestes, a pour seul but
de dissiper quelques légendes re-
latives à cette science de combat
orientale. .
Pour la plupart, il s’agit unique-

ment d'un ‘sport de combat parti-
culièrement efficace et pratique
qui permet de se défendre, voire
d'attaquer, sans le secours d’au-

cune arme. Car c’est sous cette
forme du moins qu’il est mis à la
mode.

Pourtant le Judo n’est pas que
cela et dépasse largement, ne
serait-ce que par son côté cheva-
leresque, le cadre étroit dans le-
quel on se plaît à le confiner.
N’en déplaise aussi à ceux qui ai-
ment à le parer d’une auréole de
mystère,

Mais tout d’abord, question ri-
tuelle, qu'est-ce que le Judo? Le
Judo est né du Jiu-Jitsu, méthode
de lutte fort ancienne qui se dé-

Une très belle légende rapporte

que l’idée. le principe dû  Jiu-
Jitsu naquit du cerveau d'un mé-
decin japonais alors que ce der-
nier’ contemplait au cours d’une
promenade méditative, un arbre
couvert de neige: les grosses bran-
ches cassaient sous le poids de la
neige alors que les branches fines
se courbaient sans se rompre et
se redressaient victorieuses, dé-
barrassées de leur fardeau. Or. ce
médecin était un Sage, et d’un fait
simple en apparence, il tira une

grande loi: “Céder en souplesse
devant la force, détourner à son
profit l’effort de l'adversaire”. Il
élabora une lutie basée sur ces
données: le Jiu-Jitsu, ou technique
de la souplesse.

Cette science de combat devint
rapidement l’apanage des Samou-
rais (caste noble au Japon) qui
gardèrent jalousement le secret de
leur invincibilité.
Ce n’est qu’en 1882 que le pro-

fesseur Jigoro Kano, sénateur et
directeur de l'Enseignement se-
condaire du Japon, qui avait étu-
dié le Jiu-Jitsu dans diverses éco-
les, entreprit de le rénover en lui
apportant de profondes modifica-
tions. Il eut surtout l'idée de dé-
gager de ces pratiques, une VOIE,
à la fois physique et mentale. Il
fit donc la synthèse de toutes les
connaissances de Jiu-Jitsu et ap-
pela sa nouvelle méthode JUDO
ou PRINCIPE te la souplesse,
voulant prouver par là que ce
principe n'est pas seulement vala-
ble dans le combat mais dans tous
les actes de la vie quotidienne.
On peut ainsi entrevoir les im-

menses possibilités ouvertes par |
le Judo dans tous les domaines.
Sur le plan strictement prati-

que, ce dernier est assujetti à des
règles très strictes, directement
inspirées de l'esprit oriental, qui
déroutent quelque peu le profane
pénétrant pour la première fois
Gans un “Dojo (salie d'entraine-
ment).

Les débutants portent la ceintu-
re blanche puis au fur et à mesu-
re que s'affirment leurs connais-
sances et après examen, gravissent
les degrés suivants: ceinture jau-
ne, orange, verte, bleue, marron

(catégorie * “Champion’”) et enfin
ceinture noire ou expert. La cein-
ture noire comprend elle-même 10 !
degrés ou “Dans”.

Seules, les ceintures noires dé-
tiennent certaines techniques se-

crètes comme l'“Ate-Waza‘”, ou
art de frapper les points vitaux,
et le “Kua-Tau”, méthode de réa-
nimation permettant le rappel im-
médiat a la vie de personnes ayant
perdu connaissance à la suite de
strangulation, coups, asphyxie,
noyade, etc . .
La valeur intrinsèque de la tech-

nique pure est considérable puis-
aue cette dernière comporte tant
debout qu'au s01 un grand nombre
de prises, le combat Judo envisa-
geant ces deux formes d'activité.
Nous n'entrerons pas plus avant

dans le détail de ces prises, cette
étude devant peut-être faire .l'ob-
jet d'un prochain article, lequel

ljoute en sept

tout en étant très combattive n’a
pas été victorieuse cette saison.
En constatant les statistiques l’on

s'aperçoit que nos carabins n’ont
compté en moyenne qu’un but par

rencontres. Ceci
pourrait certainement être une
raison directe de leurs insuccès,
soit le manque d’un second Mau-
rice Richard ou encore d'un Gor- |
die Howe. Cependant je ne puis
me limiter à cet alibi. Nous sa-
vons que toutes les équipes du cir-
cuit ont eu la permission. d’impor-
ter des joueurs. Jusqu'à présent
l'Université a cru bon d’ignorer
cette loi et de s’en tenir qu’au
matériel local. Importer des
joueurs sousentendrait un débour-
sement financier plus grand. Alors
si l’on refuse cette action il ne res-
te plus qu'une alternative, soit de
faire le mieux possible avec les
joueurs en main. C'est exactement
ce que fait Tom Badecki, entrai-
neur, cette saison. Cependant, il
doit s’incliner devant le talent su-
périeur que présentent les clubs
adversaires.
Marquez bien, il ne s'agit pas

d'abaisser les joueurs qui jouent
présentement sur l'équipe, Je sais
que tous font leur possible. Che-
vrier, Labelle, Joanisse, Dupuis et
F. Gendron ont brillé tout spécia-
lement pour le grenat-et-gris.

Chez les juvéniles
Les juvéniles commenceront à

pratiquer ces jours ici sous l’ha-
bile direction de l’instructeur Jack
Park. J.-C. Lafrance, nommé gé
rant, n’aura pas la tâche facile
quand on considère que 54 candi-
dats ont offert leurs services. Es-
pérons qu’une équipe victorieuse
sera produite de tout cet enthou-
siaste groupe.

Au football

Notre intercollégial est hanté
par la malchance, Jean Richard,
formidable joueur d’arriére-
champ, s’est blessé au genou same-
di dernier, lors d’une rencontre
cédulée contre l'Université Loyo-
la. Cet énergique coureur et habi-
le botteur sera certainement man-
qué par l’équipe. Klemkowski,
Chassé, Leduc et Sheahan sont les
autres blessés qui ne reverront
plus d'action cette année. |
Nos carabins jouent à Kingston

aujourd’hui le sept novembre. Ils
affrontent la puissante équipe du
collège Militaire Royal. Esperons
que nos gars reviendront avec une

victoire, qui sera sans doute bien
méritée,

Au ballon-panier

L'équipe  intercollégiale, co-
championne de la ligue du Saint-
Laurent, avec le collège Sir Geor-
ge William, revient à la charge.
Les co-gagnants du “Georgian Tro-
phy”, sous la direction de Denis
Harbic, entrevoient une autre sai
son victorieuse. Lou Lefaive, Jos
Mendes, Claude Ménard, Jean Va-
liquet et Guy Lapointe dirigeront
tout probablement l'offensive du
grenat-et-gris cette saison. Norman
Sheahan, gérant, m’annonçait que
plusieurs jdutes hors-concours

avaient été organisées. L'équipe
devra jouer environ vingt joutes

‘année.

! La deuxième joute sera disputée

iversité d'Offawa
triompha par le compte de 11-9,
64 et 6-4. Le lauréat Gil.-0. Ju-
lien, qui évolue présentement au
football pour l’équipe intercollé-
giale, démontre ici aussi son intel-
ligence, son endurance et sa har-

diesse. Si une blessure ralentit
son zèle, il revient à la charge
plus fougueux que jamais. En
plus, Jean saura certainement se
faire valoir au ballon-panier cette

On dit que .. .

On dit que les gars de
orientale qui fréquentent notre
université doivent céduler une
joute de ballon-panier contre leurs
confrères du “Carleton College”.
Ce sera à la fois intéressant et:
spectaculaire, |

On dit que Pierre Gagnon a
amassé une équipe de football. Le
club devra jouer trois parties hors-
concours. La ’première fut jouée
dimanche dernier à l’Ovale, L'U-
niversité remportait une victoire
contre l'Académie-de-La-Salle par
un compte de 13-5. Jean-Paul Bé-
dard, Jean Aubrey et Jean Bélan-
ger brillent pour les vainqueurs.

race  

dimanche prochain contre l’école
secondaire d’Eastview. Finalement
une dernière rencontre est cédu-
lée pour le 15 novembre contre
ies gas des “baraques” de l'Ovale.

On dit que, tout récemment, une
partie d’exhibition au football fut
disputée à l’Ovale. Tl s’agissait de
régler un pari lancé par l'Ovale
contre les Arts de l’édifice géné-
ral. Ce fut une partie chaude-
ment disputée qui se termina au
compte de 26-6 pour les étudiants
de l’Ovale, Gérard Labrosse et Hou-
le brillèrent pour les vainqueurs
tandis que P. Desmarais, Maurice
et Tassé se signalèrent pour les ,
perdants.

On dit que les Bantams ont
commencé à pratiquer cette semai-
ne. Cette équipe de ballon-panier,
notamment faible dans le passé,
veut nécessairement rehausser son
prestige. NNs ont certainement les ‘
atouts requis en leur possession.
On dit que Jean Aubrey a été

placé sur l’équipe d'étoiles de
football junior “A”. Cet habile et
agressif joueur d’arrière-champ‘
s’est distingué tant à l'offensive |
que sur la défensive pour l'Uni-
versité. Toutes nos félicitations
Jean!

 

 

‘bert sera de retour

Moquin-Kovacs aux
prises, mardi soir

————

Larry Moquin, le rapide lutteur
canadien-français, en viendra aux
prises avec Sandor Kovacs, rus:
athléte hongrois, dans le premier
combat à Daffiche a la soirée de
lutte réguliére, mardi soir pro-
chain. Dans le combat principal
de la soirée, le Grand Togo, ‘du
Japon, affrontera Manuel Cortez,
rude et agressif lutteur de Boston,
Ce premier combat a été conclu,
hier, et le programme pour mardi
prochain est maintenant complet.
En semi-finale, l'élégant Yvon Ro-

à Poeyvre
après son enlevant match contre
Lou Thesz, la semaine derniére,
et il en viendra aux prises avec
Don Leo Johnathan.

Moquin, un élève de Robert, ‘est
maintenant reconnu comme ‘un
maître des coups de savate. ‘Ca
combat devrait dons être très.in-
téressant, puisque Moquin affron-
tera un rusé et raide lutteur dans
la personne de Kovacs.

Mais, c'est tout probablement le
combat entre Cortez et Togo qui
attirera le plus l'attention. Cortez
aurait demandé a  l’Association
Athlétique de lutte de ne pas ‘ac-
corder la permission a Haka, va-
let de Togo, de se tenir prés de
l'arène durant le combat, Comme
on ie sait, souvent Haka vient à
l'aide de son maitre, lorsque ce-
lui-ci est dans une mauvaise si-
tuation,

 

 

C'est la soirée
monstre de la

Fourrure
Jeudi prochain à PAudito-
rium à 8 h. précises. Le
club Lions remettra aux
heureux gagnants 10 vête-
ments de fourrure (man-
teaux, jaquettes, étoiles). —
Billets à $1. (pour 20 par-
ties régulières) seront mis
en vente lundi aux endroits
habituels.

Faites-en VOTRE SOIREE!  
 

 

  
passé. Leurs deux premières par-
ties seront jouées à l'étranger: le
20 novembre à Queens et le 21 au

coliège Militaire Royal.

Ce club, qui avait abandonné ses
activités interscolaires l'année der-
niére, pourra de nouveau faire
honneur à l'Université. Le popu-
laire instructeur, Nels Monforton,
entraine vigoureusement ses ju-
niors. Ces derniers sont pour la
plupart très grands; ce qui augu-
re très bien. Peut-être devons-
nous anticiper un championnat?

Jean Valiquet

Jean Valiquet continue sa bril-
Jante tenue dans tous les sports
qu'il pratique. Tout récemment
il gagnait le tournoi de tennis
!intercollégial intramural, alors
qu'il remportait une victoire bien
méritée sur Bob Baron. Jean

 

 

ner à cet aperçu su- les origines
de l'Art, que ces quelques pensées
de Maitre Koizumi, expert ceintu-
re noire 7e dan: “La valeur d'une
chose dépend de la fagon dont on
l’aborde mentalement et noi de
la chose elle-même”. “Le meilleur
usage que l'on puisse faire d'une
épée est de ne pas l'employer; le

Ce ne sonl pas là axiomes énig-
matiques, mais plutôt l'expression
d'une sorte de philosophie. Beau. |
coup l'ont compris qui, au nombre sera en outre. émaillé de quelques

anecdotes. |
Quelle meil'eure conclusion doi- |

de 100,060, forment en France,|
les fervents adeptes de cetie mo
derne chevalerie.

cette année, soit le double de l’an;

; : ; . i
Denis Harbic polite les seniors. |

 

pius mauvais, de s'en servir.” ;
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LARRY MOQUIN vs

   AUDITORIUM
MARDI

THE GREAT TOGO vs MANUEL CORTEZ
2 CHUTES DE 3

Semi-finale

YVON ROBERT vs DON LEO JONATHAN

Tons les sièges sont réservés — Prix populaires

AUDITORIUM
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Rétrospective sur la marche, de notre
industrie pétrolière et du gaz

# (suite et fin)
; Par Jacques FORGET,

*président de la Bourse canadienne,
au club Rotary, à Québec.

3

«tous, et pour accorder yne large
publicité à toutes les transactions
effectuées sur le parquet. En d'au-
stres termes, lorsqu'un client donne
"à un agent de change attaché à

ne Bourse l'ordre de vendre ou
“d'acheter un titre inscrit au ta-
bleau de cette Bourse, sa comman-
de est exécutée sur un marché
“Ebre, où s'applique strictement la
‘loi de l'offre et de la demande, et
où des relevés complets de chaque
transaction sont publiés et mis’ à
la disposition du public. De plus,
il existe des réglements d'ordre
moral et financier auxquels est
rigoureusement astreinte l'activité
des agents de change — aux yeux
d'un grand nombre, l'application
exclusive du terme agent de chan-
ge aux membres d’une Bourse
constituerait une reconnaissance
pratique de ces faits.
Les autres courtiers, dûment en-

registrés aux termes de la loi,
ourraient s'intituler “vendeurs
‘actions et obligations”, ou adop-

ter une dénomination analogue qui
indiquerait clairement au public

. leur genre d’affaires. L'expression
“vendeur en valeurs de placement”
(Investment Dealer) pourrait être

- réservée aux membres de l'Invest-
ment Dealers Association, qui pos-
sède son propre système de véri-
fication, a recours à un vérifica-

…teur-conseil, et dispose de règle-
. ments auxquels sont soumis tous
ses membres.

Si ce mode de classification était
adopté, le grand public serait
mieux en mesure de connaître la
nature de la firme avec laquelle
il est en relations d'affaires.

Cela n’empêcherait évidemment
pas le courtier en actions d’ac-
cépter des commandes à titre de
tourtier en obligations. Au point
de vue de l'intérêt public et de
celui des agents de change, il
serait en fait souhaitable que le
‘commerce des obligations, c'est-à-
dire l'échange des obligations qui
ont déjà été distribuées, eut à la
Bourse un marché plus actif.
Le volume des obligations né-

gociées à la Bourse de Montréal, a
été un temps substantiel, mais le
marché des obligations, depuis
quelques années, s’est peu à peu
éplacé pour se situer principale-

ment en dehors de la Bourse. C’est
le cas de New-York aussi bien que
de Montréal. Au point de vue de
l'intérêt public, cet état de choses

3 Marché
de Montréal

MONTREAL (P.C.) — Voici
les prix des denrées, tels que
fournis à Montréal, aujourd’hui,
par le ministère fédéral de l’A-
griculture.

Oeufs: caisses gratuites. A-gros
‘51 à 52; A-moyen 41 à 42; A-pou-
lette 39 à 41: B 42; C 37. Cais-
ses reçues: 224,

Beurre: pri de gros admissi-
‘ble 61%; arrivages courants du
..Québec 59%; prix.de gros non-
admissible 61%; beurre de cré-

:merie première qüalité et enve-
‘loppé 61% à 62. Boîtes reçues:
aucune.

 

 

Fromage: Ontario blanc 30%;
-esloré 3014; fab. fromagerie.
Québec blanc 29; coloré 29%;
‘fab. Montréal, Prix de gros On-
‘tar’ blane 31%; coloré 3134. Prix
de gros Québec blanc 30, coloré
18044. Boîtes reçues: aucune.

Pommes de terre numéro un
(petites quantités au prix de gros)
‘Québec .90 à 1.00 les 75 livres;
‘Nouve Brunswick 1,10 à 1.15 les
75 livres; Ile-du-Prince-Edouard

:1,10 A 1.20 Jes 75 livres.

| Marché
: d'Ottawa
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Les Bourses s'imposent des frais
onéreux pour assurer les services
d'un marché libre et accessible à

est déplorable, car l'acheteur ne
bénéficie pas des avantages que
lui offre le marché de la Bourse,
en ce qui concerne la publicité
faite aux transactions et la tenue
de dossiers officiels et alsément
accessibles. .
Pour conclure, je désire insister

sur un point fondamental, que l’on
néglige trop facilement au cours
de discussions portant sur des
questions de bourse, Le rôle pri-
mordial de la Bourse est d'assurer
un marché libre et accessible où
les acheteurs et vendeurs d'actions
et d’obligations peuvent prendre
contact par l'intermédiaire des
agents .de change membres de
cette Bourse. La Bourse est une
institution sans but lucratif; son
entretien et son activité sont pos-
sibles grâce aux contributions de
ses membres. Les opérations ef-
fectuées en bourse sont toujours
susceptibles d’être surveillées par
le public au cours des séances,
Lorsque vous viendrez à Montréal,
nous seront heureux de vous voir
rendre gvisite à nos deux bourses
locales. Un membre de notre dé-
partement des relations extérieu-
res se fera un plaisir de vous
guider et de vous mettre au cou-
rant du fonctionnement des opé-
rations boursières.

J’ai esquissé à votre intention
l'évolution de la Bourse, partieu-
lièrement au cours des dernières
années, et j'ai tenté d’attirer votre
attention sur quelques-uns des pro-
blèmes qui se posent aux organi-
sations de bourse. J’ai insisté sur
les responsabilités qui incombent
aux bureaux de direction de la
Bourse, en ce qui touche le con-
trôle des opérations du marché
et de l'activité financière des mem-
bres, à la lumière de la législation
sur les valeurs et des règlements
spécifiques de la Bourse.
Ces responsabilités sont prises

au sérieux. Le rôle de l'agent de
change qui appartient à une Bour-
se autorisée n’est pas de soutirer
de l'argent à tout prix. Même s’il
était tenté d’agir sans scrupule
et de mériter le nom de “Low
Wretch”, selon ies termes mêmes
de Samuel Johnson, les autorités
de la Bourse l’empêcheraient de
le faire, aussi bien que nos amis
du gouvernement dans votre ville.

 

Par Forbes RHUDE,
+ de la Presse canadienne
Qu'est-ce qu'une compagnic doit

verser aux oeuvres de charité, à
qui le donner? .
Un groupe d'hommes d'affaires

canadiens vient de terminer une
discussion, longue de 18 mois, sur
cette question. . ;

Ils n’y donnent pas de réponse
spécifique, mais ils élaborent,
dans un livret, des informations
destinées à aider les firmes in-
dividuelles; !ls semblent aussi fa-
voriser un appel unique et parta-
Eeable, plutôt que le système ac-
tuel de plusieurs campagnes suc-
cessives et différentes.
Ce pamphlet indique que certai-

nes compagnies donnent très géné-
reusement,. d'autres très peu, et
que la grande majorité y souscrit
sans plan bien déterminé.
Le livret, qui sera publié bien-

tôt, est intitulé:
“Corporate giving in Canada”.

Un comité de 15 directeurs de
l'industrie et de la finance a sur-
veillé la préparation de ce projet;
105 compagnies ont contribué à
en payer le coût; et 878 compa-
gnies et 27 sociétés de bien-être
social, d'éducation et des groupes
récréatifs ont bénévolement four-
ni les informations qui l’ont rendu
possible.

M. George M. Black, fils, de
Toronto, était le président du Co-
mité, et dans un de ses discours,
prononcé en novembre 1951, il a
donné le ton du volume aux hom-
d'affaires réunis pour étudier le
projet. Dans ce discours, il a dit
que sa compagnie (Canadian Bre-
weries, dont il est le président)
avait au cours d’une seule année
fait 1,411 contributions séparées
à des oeuvres de charité.
Dans une note-préface au livre,

M. Black dit:

“Les chefs d’entreprises recon-
naissent que les contributions des
compagnies stimulent éventuelle-
ment une plus forte productivité,
des standards de vie plus élevés,
plus de bien-être économique, et
la prospérité du Canada. Mais au
cours des récentes années, les
activités de souscriptions de toutes
sortes ont tellement augmenté que,
même si leur objet en est méritoi-
re, un système de contact logique
doit étre mis en branle, pour assurer qu’on tirera tout le profit

 

 

CORNWALL, Ont. — (D.N.C.)
— Les étudiants de l’école secon-
daire Saint-Laurent ont donné un
stimulant à la campagne des oeu-
vres fédérées de charité du can-
ton et de la ville de Cornwall, en
versant tous les bénéfices lors
d'une joute de rugby entre le
Saint-Laurent et l’Institut Collé-
gial, de Cornwall. La jolie somme
de $300 fut réalisée grâce au dé-
vouement des professeurs et des
élèves du Saint-Laurent. En plus
de remporter une victoire sur les
oeuvres sociales, ils ont battu
leurs adversaires au pointage de
32 à 5. En geste d'amitié et de
bonne entente, les étudiants de
l'Ecole Saint-Laurent ont offert
un banquet à leurs adversaires du
C.C.V.S., accompagnés de leur en-
traîneur et de leur principal, M.
S. E. McDowell. Assistaient à ce
diner: MM. Ralph Ross, président
de la campagne de la Plume Rou.
ge, et M. Floyd LaRoue, gérant
de la campagne. Le président du
Conseil des étudiants Clifford
Gallinger présenta le chèque de
$300 à M. Ralph Ross. Dans ses
remarques, M, Ross a ‘dit que c'é.
tait la première fois qu'une école
de Cornwall prenait cette initia-
tive et il en félicita les profes-
seurs et les étudiants.

Pendant le diner, Roger Con-
tant, élève de la XIIe année, en-
tonna des chansons à répondre en
francais et les personnes de Jan-
gue anglaise furent émerveillées
de l’entrain et de la fraternité
des Saint-Laurent.

Le directeur-adjoint de l'Ensei-
gnement secondaire visite

Pécole Saint-Laurent

M. C. W. Booth, directeur-ad-
joint de I’Enseignement secondai-
re enOntario, connaissait depuis
longtemps la réputation de l’Eco-
le Saint-Laurent. Cependant, il
voulait s’en rendre compte sur le
champ. À l'invitation de l’inspec-

piges La0v0006 teur du district, M. Walter Zei-
: Patates gler, et du directeur de l’école, M.
Locales, 6 pintes ........ 0.302 0.40 Rémi Lalonde, il se rendit sur les
: Echalottes lieux inardi après-midi, le 3 no-
‘Un paquet ………. . …0.05 à 0.08 |vembre. M. Booth visita toute l'é-

Radis cole et rendit hommage aux fon-
‘6 paquets Oa 0.25 dateurs, les membres de la Com
" Oignons mission scolaire et le personne
« Marinades, 6 pinies ... 1.504 2.00 lenseignant. Le distingué visiteur
"De table, 3 paquets ...... 0.15 à 0.20 montra un intérêt tout à fait par-
. ornichons ticulier au nouveau programme
8 pintes … Laneaseemesn 2.00 d'activité sociale inauguré et dé-

: ; veloppé à l'école cette année. Les
ô pintes vuossneccsrure 0.40 à 0.50 élèves dans leurs cours réguliers

Verts, chacun 0.05 à 0.07 reçoivent un entrainement tout à
“(fait particulier dans les activités

Coupées ………. ever ween 0.40 à 0.65 sociales auxquelles ils devront

: Betteraves prendre part plus tard dans la vie.
Sac, 3 Ibs ...cena. 0.25 Chaque classe à l'exception de la

: Choux 05 à 0.15 XIIIe année reçoit une heure de
Chacun ........ oo 0.03R0.15 formation dans les activités socia-

ë Carottes 0.03 à 0.10 les, télles l’art dramatique en an-
Un paquet coo. 0.25 à 0.30 glais et en francais, l'appréciation

135 à 1.60 musicale, les danses folkloriques
US {et canadiennes, Le jeu de quilles,

le chant, le bridge, les sciences
. Faves 0.45 à 0.50 usuelles, le métal ouvré, Fimpri-
; merie, la peinture et l'artisana
Sac, 2 Ibs Navets 0.30 à 0.35 Tout en inculquantla courtoisie.

, l'éthique et en eloppant un
Anciens ot Drocnates - 0.062018 violon d'Ingres, les élèves sont ini-
11 pintes _…… 0554 0.65 LiesÀ l'art du savoir vivre en so-11 ……. ……. … Gets

8 pintes Melons (rrreny2308038, M. Booth loua ces efforts et dit

Chucun : … . 020à030/que la personnalité des profes
“ "7 Choux-fleurs seurs jouait un grand rôle dane

‘Chacun _…. 0.20 à 0.35 [l'entreprise de ces activités socia-
* mes 5. ;

: i Pour clôturer la visite, un pro-
‘Mcintosh. 6 pintes …275à 973 gramme avait été organisé à 4
On ntbergtnes heures, dans auditorium de l'é-
Chacune ....... 0.104 0.15 cole. Mlle Cécile Tessier a lu une

adresse en français dont nous re
produisons le texte ci-dessous: —
“Adresse à M. C. W. Bocth, Surin- 
La campagne de la Plume
rouge à Cornwall, Ont.

secondaire
d'Ontario.

Le 3 novembre, 1953.
M. C. W. Booth et bien chers

étudiants:
L'école Saint-Laurent est très

honorée aujourd’hui de recevoir
la visite du surintendant-adjoint
de l'éducation secondaire en Onta-
rio.

Votre présence, M. Booth, nous
est bien précieuse, elle montre
tout l'intérét que suscitent au
Ministère nos initiatives et nos
réalisations.

Nous espérons que vous trou-
verez en notre milieu ur achemi-
rrement vers la réalisation d’un
programme social capable de fai-
re de nous des citoyens plus ae-
complis. Nous sommes convain-
cus aussi que vos conseils éclairés
ajouteront à ce que nous possé-
dons déjà.

Afin de souligner d’une maniè-
re plus tangible le grand honneur
qui nous échoit, permettez M. le
Surintendant-adjoint, que le Con-
seil des étudiants vous offre ce
briquet de table aux armoiries de
Vécole. Notre devise amsi dépo-
sée entre les mains d’un des plus
haut fonctionnaires du Ministère
prouve que nous voulons vivre le
“LABOR OMNIA VINCIT” avec
plus d'intensité encore.
Une fois de plus merci de tout

coeur pour cet insigne honneur.
Les étudiants de l’Ecole
secondaire Saint-Laurent,

Cornwall, Ontario.”
Une adresse a été lue en an-

glais par Mlle Peggy Warrington.
M. J. K. Buckiey, professeur d'an-
glais, dirigea la production dra-
matique d'une scène de Jules Cé-
sai du célèbre dramaturge W.
Shakespeare, la fanfare exécuta
quelques marches, et les meneurs
de cris de l'école soulevèrent l’au-
que l'on entend aux parties de
rugby. Le Conseil des étudiants
présenta un briquet de table aux
armoiries de l'école à M. Booth,
le visiteur remit un chèque à Mlle
Luva Fobert, récipiendaire d’une
bourse d’études fédérale-provin.
ciale, et le directeur-adjoint ter-
mina la réunion par des remar-
ques très élogieuses au sujet de
l’école. Il se dit émerveillé du
succès remporté par l’école Saint-
Laurent: “On sent, dès l'entrée
à l'école, qu'il y a un esprit d’é-
quipe très développé; l'édifice
moderne ajouté à ce cachet et le
personnel enseignant se donne de
tout coeur aux directives du prin-
cipal.” L'assemblée se termina
par “Dieu protège la reine".
eet

DOMINION TAR & CHEMICAL
COMPANY, LIMITED

Dominion Tar & Chemical Com-
pany, Limited annonce a la Bour-
se de Montréal que 90% des ac-
tions “A” et “B” de Brantford
Roofing Company Limited ayant
été déposées conformément à une
offre faite aux actionnaires le 7
octobre, ces actionnaires rece-
vront incessamment leur chèque.
Dominion Tar a déjà assumé la di-
rection de cette compagnie.

Le conseil d'administration de
Brantford Roofing Co. Ltd. se
compose comme suit: MM. Wil.
fred N. Hall, Arnold G. Hitchon,
Arthur H. Marden, Arthur H.
Marden, Arthur H. Martin, M.
Wallace McCutcheon, Edward P.
Taylor, et Dudley S. Thomas.

Les officiers de la compagnie
sont: MM. A. H. Martin, prési-
dent, W. B. Thompson, vice-prési-
dent, D. 8. Thomas, vice-président
et trésorier, S. A. Kerr, secrétai-

pour la province

 tendant-adjoint de l'éducation re, et W. E. Greig, gérant-général.

=.

+

| La charité ef les grandes compagnies
désirable de ces dons ou géné-
rosités.”

Alors que 878 compagnies ont
participé a cette étude, les rap-
ports d'impôts sur le revenu ont
indiqué que 30,000 compagnies
ont réalisé des profits en 1951, et
avaient rëclamé des réductions
pour fins charitables de $24,000,
000. Ceci ne comprend pas des
dons insérés dans les dépenses
courantes, ou des contributions en
marchandises, en service ou en
temps prêté; ou les contributions
personnelles des directeurs des
compagnies.

La Banque du Canada se
réjouit de l'écoulement
des Obligations
La Banque du Canada se trouve

momentanément embarrassée et
elle s’en réjouit. En effet, un
de ses fonctionnaires a annoncé
ce matin que la provision de cou-
pures de $500 et $1,000 d’Obliga-
tions d’épargne du Canada de la
8ème émission était épuisée et
qu’il failait en commander à Ja
hâte une nouvelle réserve. Avant
la campagne, la commande d’im-
pression avait été fixée à 225,000
pour chacune des deux coupures

— ce qui représentait déjà une
augmentation ue 3U,UU0 rispecti-
vement, à comparer avec les quan-
tités commandées pour lae 7ème
émission, quantités qui furent tout
à fait suffisantes l'an dernier
{ant pour les vas «uNÉrales que
pour celles effectuées par rete-
nues sur le salaire. De plus la
Banque avait commandé, pour la
première fois, l'impression de 25,-
000 obligations entièrement nomi-
natives de $500 et la même quan-
tité en obligations entièrement no-
minatives de $1,000.
En dépit de ces provisions, les

demandes d’achat se sont présen-
tées si rapidement chez les cour-
tiers et les banques que les ré-
serves de plusieurs agents-émet-
teurs se sont épuisées hier à la
suite du grand nombre de sous-
criptions aux obligations des cou-
pures susdites par le mode d’épar-
gne sur le salaire. Il restait aussi
un nombre considérable de ventes
générales à rencontrer.

Les commandes individuelles re-
présentant de la Banque du Cana-
da annonce que les banques et les
courtiers en placements continue-
ront à accepter des souscriptions
aux obligations de S500 et $1,000
avec livraison dans un avenir rap-
proché. On croit que les nouvelles
provisions parviendront aux agents-
vendeurs d'ici une semaine envi-
ron. La livraison des commandes
par retenues sur le salaire n’en
souffriria pas étant donné que ces
obligations ne sont remises aux
acheteurs que sur paiement com-
plet.

——te p———

THE OGILVIE FLOUR MILLS CO.
Le bénéfice net pour l’exercice

clos le 31 août 1953 ressort à
$1,329,258, ($1.98 par action or-
dinaire), peu changé par rapport
a celui de 1951-52, $1,296,923
($1.93). Le bénéfice d’exploita-
tion de la société-mère, après a-
mortissements, a dimnué: $1,237,-
228 contre $1,455,092. Par contre,
le revenu ordinaire des partici-
pations a augmenté: $1,131,338
contre $928,009. Une plus grande

précision (souhaitée depuis long-
temps) sur la provenance de ce
dernier revenu permet de déceler
ce que l’on devait se contenter
jusqu’à présent de deviner: la
nette progression des résultats
des filiales industrielles, manu-
factrices de produits. à base de
farine (mélanges pour gâteaux,
nourriture pour enfants, ete). La
part de .énéfice de ces filiales
revenant à la société-mère se
chiffre pour 1952-53 à $508,889,
contre $33€,391 pour 1951-52. Ces
bénéfices apparaissent distribués
pour la presque totalité. Par con-
tre, les dividendes des filiales gé-
rant un portefeuille mobilier
sont pratiquement inchangés.
Au bilan, on remarque le gon-

flement des stocks, $11,779,931
contre $6,479,025 un an aupara-
vant. Une note du rapport pré-
cise que ce gonflement est dû à
des achats de grains exception-
nels faits pour le compte de l'Of-
fice du Blé.
La valeur brute des immobili.

sations a augmenté de près d'un
tnillion de dollars, à $19,755,348;
ce qui reflète l’acquisition de 16
silos de champs de Canada West
Grain Co.
 

 

 

 

FRAZER-DUNTILE
CO. LIMITED

Manufacturier de blocs de

ciment Vibrapac, briques de

ciment et pierre concassée.

Distributeurs de la
dynamite CIL

130, rue SPARKS 5-1407

 

SERVICE DE

BRULEURS A L'HUILE

TOBIN-EVEREDY
COMPANY

477, ave Edison PA. 21273

APPELEZ  

Non, il ne s’agit pas d’un nou-
veau genre de vermines! Cela
veut tout simplement dire: “L’E-
tude du Temps et du Mouvement”.
Procédé fort en usage dans l’in-
dustrie dans le but d’éliminer
coute perte de temps. Des obser-
vateurs d'expérience, en vérifiant
l'organisation du travail et de
l'outillage, peuvent déterminer le
temps et les mouvements requis
pour accomplir telle ou telle tâ-
che.

On ignore qui, le premier, eut
l'idée d’appliquer ce procédé à
l'habitation, mais cette nouveauté
n’est pas venue trop tôt. À re-
garder la disposition des cuisines
d’avant-guerre, on a une excel
lente idée de sa nécessité. On n’é-
tait pas surpris d'entendre alors
les ménagères se lamenter et di-
re: “Oh! mes pieds vont me faire
mourir!” La distance en milles par-
courue par la ménagère tous les
jours entre le poêle, l’évier et le
réfrigérateur aurait rendu jaloux
un cycliste prenant part à une
course de six jours!

L'étude du temps et du mouve-
ment a done modernisé les cui-
sines. Les cuisines modernes sont
le fruit d'observations de bon
sens qui, lorsque vous avez en
tête les principes de base d’une
cuisine efficace peuvent être fa-
cilement appliquées chez vous.

Les cuisines modernes sont fai-
tes d'ordinaire de deux façons.
Tout d’abord, en forme de “L”,
qti occupe deux murs: la cuisine
carrée et assez grande; ou en for-
me de “U”; la cuisine est longue
et étroite.

Pour la forme “L”, la meilleu-
re disposition est la suivante, par
ordre d'usage: le réfrigérateur, les
tables de travail, l’évier et le poê-
le, dans un sens ou dans l'autre.
Pour la forme “U”, la disposition
la plus efficace serait la suivarite:
on place l’évier à la base du “U”,
le poêle et le réfrigérateur de
chaque côté du “U”, laissant l’es-

pace nécessaire pour les tables
de travail et les armoires de cha-
que côté,

Commencer par l'évier
L'instrument principal et essen-

tie] d’une cuisine est l’évier; c’est
À son sujet que commence l’étu-
de. Est-il placé à l’endroit le plus
propice pour épargner temps et
mouvement?

Une unité, combinant l’évier et
les armoires, permet de conser-
ver la cuisine attrayante sans
gros efforts. Dans la plupart des
maisons, ce qui semble le plus
pratique, c'est d’avoir une unité
avec un bassin d’un côté, et d’un
évier de l’autre.

Déjà vous épargnez du temps
et des mouvements. Les instru-
ments pour le lavage de la vais-
selle, la préparation et le nettoya-
ge des ingrédients; les petits la-
vages, les boîtes de savon, les
linges à vaisselle, les ustensiles
sont à la portée de la main, au
.méme endroit. Vous pouvez les
prendre, sans faire un pas.
Pqur faciliter ces tâches quo-

tidiennes, posez dans votre évier
un robinet à rotation qui arrose-
ra votre bassin et votre évier,
tout en vous donnant le dosage
voulu d’eau chaude et froide. A-
jouter un petit boyau-jet à exten-
sion, et votre unité d'évier possè-
de tout ce qu’il faut pour vos be-
soins.

Quant à l'emplacement, la plu-
part des ménagères préfèrent pla-
cer l'évier sous une fenêtre pour
profiter de la lumière et de l'air.
Il arrive toutefois qu’il est im-
possible de lui donner cette posi-
tion à cause des tuyaux et des
égouts. Dans de tels cas, on ré-
sout le problème en posant au
mur un cadre illustrant une jolie
scène de campagne. En donnant
un éclairage indirect à la pein-
ture et en éclairant fortement l’é-
vier, on a l'impression d’être en
plein air, illusion agréable pour
la ménagère.

Les tables de travail, voisines
de l’évier, doivent être assez gran-
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C’est très facile.

qualité.

enfants . .

SPECIAL !
Le carré, 210 livres

  

VOUS VOULEZ UNE CAVE COMME CELLE-CI
Vous n’avez qu’à remodeler votre vieux

sous-sol en suivant nos conseils et en vous servant de nos
planches murales, peintures et matériaux de planchers de

Une salle de jeux dans la cave est idéale pour les

. idéale pour la télévision.

Venez ou téléphonez à-SH. 6-8141 pour une estimation gratuite.

Bardeaux d’asphalte,

     
A Lad PEU fo f= Le

Lume
147, CHEMIN MARIER

Tél. SH.

  
Ye ADYERTISSEO bas

Agissez dès aujourd'hui.

  

 

  OR
EASTVIEW

6-8141
 

 

 

 

 

Les évents se
terminent à

l’intérieur de
la couronne.
   

  

  

 
(en face de Canada Match}   
 

Les blocs de cheminée

 

Profitez de notre service “Ready Mix”

Ideal Concrete Products
Cie Ltée [

6, rue DUMAS — HULL

“Interlocking”
ventilés:

e De construction
solide

© De qualité |
excellente

 

‘ETDU MOUVEME

  © Faciles à poser

© Ventilés pour
votre protection

© Economiques pour
votre budget

 

    

 

    
  

I STOCK COMPLET
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| —Tuyaux d'égouts

| —Blocs de cendre   ”

i et ciment

| —Briques de cen
| et ciment dre

| Blocs de cheminée
“Interlocking” solides
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Tél. : PR. 7-1684   

 

      
 

des non seulement pour préparer
les repas, mais même pour con-
tenir les petits ustensiles cou-
rants.

NE;

Tels sont les éléments de base
d’une cuisine faite pour sauver
du temps et des pas. On peut
ajouter, si l'on veut, des instru-
ments aptes à sauver du temps
en travaillant: laveurs de vaissel-
le, buanderie automatique, congé-
lateur, unité automatique pour dé-
chets, etc.

Avant de procéder à des chan-
gements, il convient de prendre
note de l'avertissement donné ré-
cemment par le “Canadian Insti-

NSVOTRECUISINE!

   
  

  

 

ce

tuteof Plumbing & Heating”, Plu-
sieurs de ces instruments, fait re
marquer l'Institut, exigent une
grande quantité d'eau chaude

surtoutpour bien fonctionner,
orsqu’il s'agit de laveurs de vais-
selle et de buanderies automati-
ques, I] est possible que votre ré-
servoir d'eau chaude n'ait pas été
fabriqué pour assumer ce fardeau
additionnel. Si tel est le cas, il
serait sage d’en avoir un nouveau
et plus puissant comme mesure
préliminaire, avant de faire ins-
taller vos autres instruments.

Le temps c'est de l'argent dit
le célèbre adage. A la cuisine
tout autant qu'ailleurs.

 

Contreplaqué merisier,

Masonite

Ten-Test

Ten-Test Sheating

Insul-Board

Planches murales

Sheetrock

Arborite

Tuiles Barclay

Pour réparation
d‘automne et hiver

Va" à 34”!

Contreplaqué pin de la C.-B., Vs” à 34”

Moulures en aluminium

BOIS ET MATERIAUX DE CONSTRUCTION

DEMANDEZ NOS PRIX

Papineauville Lumber
Company Limited

PAPINEAUVILLE, Qué. - TEL, No 6
 

 

 

Equipement
. de

cheminées
e Nécessaire d'écran

e Chenets

© Porte-bois

© Articles de cuivre

e Chenets suédois —

Chenets noirs

Format régulier ou faits sur commande en formats particuliers

Builders Sales Ltd.
QUINCAILLERIE — PEINTURE - VERNIS “C.LL,”

QUINCAILLERIE DE CONSTRUCTION

531, rue SUSSEX, Ottawa Tél.: 3-5617

 

 

% REMODELEZ...
% REPAREZ

.

..

% CONSTRUISEZ . , .

 

  
  

VOTRE
MAISON

Achetez tout ce dont vous aurez besoin

“*BOUCHER FRÈRES
BOIS

MATERIAUX DE
CONSTRUCTION

30. rue St-Jacques, Hull

Tél.
PR 17-3868

 

 

  RECOUVREZ
VOTRE
MAISON

 

    

N'oubliez pas

C'EST ENCORE TEMPS
POUR INSULER
VOTRE MAISON

© LAMBRIS IMITATION
DE BRIQUE DE HAUTE
QUALITE

© TOITURE
GARANTIE

ESTIMATIONS

GRATUITES

QUINN 
 

287, Ch. McArthur, kastview.

Quinn, compagnie de couvrage et
insulation vous offre des hommes
entraînés et les meilleurs maté-
riaux de finition de couvertures et
de maisons. Téléphonez à 3-7352
et voyez avec quelle économie vous
pouvez enjoliver et protéger vo
tre maison.

© CALFEUTRAGE
e BOURRELET
© GOUTTIERES
INSULATION and
ROOFING CO.

Téléphone 3-7352   
CR.)

rn
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  SOLUTION
AUX PROBLEMES DE

Votre construction
NOUS POUVONS SUFFIRE A TOUS VOS BESOINS!

e BOIS DE CONSTRUCTION . .
Le plus vaste stock de notre propre moulin à scie
dans l’Ontario.

e MENUISERIE...
de notre usine, bien équipée et moderne 3 Hull

e PLANCHE MURALE e ISOLANT
POUR TOUS RENSEIGNEMENTS . . . CONSULTEZ

   

 

 

 

A À Fils |’ myot & 11S shits] 2e
MANUFACTURIERS — MARCHANDS DE BOIS \

TEL.: PR 7-9994 PR 7-2272 j Ÿ IN   
275, boul. SAINT-JOSEPH HULL, Qué. 1

CUBAGE

PLAN A

13,890 pi. cubes

PLAN B

8.100 pi. cubes

  

  
       

 

     

THE COXFORD
Tous seront d’accord que cette petite maison non coûteuse
est très attrayante. @QOn y remarquera son large porche.

Chaque chambre a une bonne ventilation et Ja lumière dé-

sirée. Le vaste attique pourra servir à des pièces plus tard.
Lorsque vous commanderez des plans ne manquez pas

de faire savoir si vous désirez le Plan À sans sous-sol ou le
Plan B avec sous-sol. D’autres plans sont aussi disponibles.

®:
D

Dix-neuf
 

 

ATTENTION !
Bleus et devis disponibles à l’Independent Coal &
Lumber Co., Ltd. à 1950, rue Scott, Ottawa 8.

Téléphone PA. 2-3481

   

  

1 série. 12.50; 2 séries, 22.50; 3 séries, 31.00; 4, 36.00

Ces prix comprennent une série de devis.
Liste de matériaux 5.00

 

 

— MAINTENANT DISPONIBLE .… .

la location d’une neuve et géante

MOTO-CRANE
pour constructeurs et entrepreneurs

 

Nous accueillerons avec bienveillance vos demandes de rensel-

| gnements pour la location de cette nouvelle addition à l'équi-

pement de Hugh M. Grant Limited. Statistiques vitales: puis

sance de lever maximum de 20 tonnes; mât de charge de 105

pieds; maniable comme tuut gros camion. Téléphonez ou écri I

vez .

or

 

 

 
 
 

POUR VOS ACCESSOIRES

DE PLOMBERIE

CONSULTEZ-NOUS!

Nous avons en stock un assortiment complet de
fixtures de plomberie ainsi que des

e LAVABOS

© BAIGNOIRES

e TOILETTES

e DOUCHES

© ARMOIRES EN METAL, ETC.

Pour toutes autres informations, voyez ou appelez

(établie depuis 1900)

LANGELIER LIMITEE
Accessoires de plomberie en gros

631, rue Wellington — OTTAWA

    

 

Commandez maintenant voire
charbon au prix d'été

En payant comptant
vous pourrez bénéficier d’un escompte très

appréciable en plus du prix d'été

Chez D. GRANDMAITRE LTEE
Vous avez le choix des fameux charbons

D&H (argenté) Charbon bleu La Salle Coke

HUILE COMBUSTIBLE
Assurez-vous aussi de votre approvisionnement d'huile

à chauffage pour la prochaine saison

EN SIGNANT UN CONTRAT VOUS OBTENEZ NOTRE
SERVICE DE LIVRAISON AUTOMATIQUE

(pas besoin d'appeler -— pas d'inquiétude, votre réservoir
sera toujours snrvezilé)

Soyez assurés de quaiité supérieure et d’un service prompt
et courtois en plaçant votre commande chez

D. GRANDMAITRE LTÉE
131, Chemin de Montréal, EASTVIEW

Tél.: 2-3505

él.: 2-7315  
Une réduction substantielle vous est accordée.
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Plan A, sans sous-sol
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Dictionnaire Toitures de goudron

des termes et gravier
de construction Cavesa Iépreuve
crivantles.méthodessuivies APPELEZ-NOUS
dans la Construction de mai POUR ESTIMATIONS
sons, ainsi que les matériaux GRATUITES ET CONSEILS

utilisés dans cette industrie.
_ Voltage (Voltage) — Voir Ten-5 ODGINS
Vousseau (Quoin) — Voir Pier- ROS

re d'angle. BROS.
Voussoir (Voussoir) — Une des

pierres biseautées qui forme un
aré; la pierre du milieu se nomme
la clef.

ENTREPRENEURS
EN CHAUFFAGE

940, ave Gladstone 8-8961 
 

 

PROTÉGEZ
VOTRE

AUTO  
contre les dangers ‘de l'hiver qui s’en vient en érigeant un

GARAGE
semi-préfabriqué 12 pi. par 20 pi.

: L'INDEPENDENT

Pour seulement $354

Conditions faciles de budget

Les caractéristiques du Garage Independent sont:

® Poutres de toit A crans et biseautées pour le facile
assemblage. e Poutres et poutrelles 2 par 4.

e Lambris Cove e Bardeaux d’asphalte de 210 livres.
e La porte appréciée basculant par en haut.

Pour avoir de plus amples renseignements —

ECRIVEZ, TELEPHONEZ ou VENEZ à

INDEPENDENT
Coal and Lumber Co. Ltd.

1950, RUE SCOTT OTTAWA

PA. 2-3481
© Centrepiaqués @ Moutures @ Planches murales

Portes © Contrôles de chaleur © Chardon © Cokè
» Huile combestible © Chéscie © Toitures © Brâteurs à Phatlo

© Bois de Senstruction    
 

   

TERMES

plastique de premiére qualité.  pour plusieu:s années.

toutes vos pièces.

POUR PLUS DE RENSEIGNEMENTS

TELEPHONEZ OU ECRIVEZ A

Ottawa-Nor Enrg.
73, RU

 

AUVENTS
KOOL-VENT EN ALUMINIUM

PORTES —

    

an Stores
Venitiens

INSTALLATION ET BRAS

A DRAPERIES GRATUITS

DEMANDEZ A VOIR NOTRE...

Grand choix de couleurs
| pour faciliter. votre décor

QUI N'AFFECTERONT PAS VOTRE BUDGET

e Ces stores sont fabriqués en aluminium flexible avec rubans de

e Le mécanisme est perfectionné pour ne pas vous causer d'ennuis

Les stores vénitiens vous permettent de contrôler la clarté et
la ventilation dans votre foyer et ils restent beaux et serviables

Ces stores sont tellement économiques,
que vous ne devriez pas manquer cette offre et en installer dans

SERVICE TÉLÉPHONIQUE 24 HEURES PAR JOUR

EN ALUMINIUM

  
Spécialistes en |

e Installation de conduites.
d’eau et égouts

e Excavation et nivellement

© Tout genre de remplissage il

 

e Service complet de location de machinerie

© Pour renseignements ou estimations, téléphonez ou

HUCHM GRANT
322, rue Catherine Téléphones 5-4262 — 6-5483

      
  

 

  
  

 

  

  

    

      

      

    

 

FACILES

JE WELLINGTON, HULL

PR. 7-7767

FENETRES ESCALIERS — BALCONS
FiR ORNEMENTAL



:% tisé le ler novembre sous les pré-

of

JOURNAL ou “ledger” perdu l'été

TROUVEE: Monire-bracelet dame,

  

Naissances
(1)

GAREAU — M. et Mme Aurèle Ga-
u (née Alice Boudreau) sont

eureux d'annoncer la naissance
de Marie, Thérèse, Nicole, le 26
©ctobre 1953. Parrain et merrai-
«Re, M. et Mme Ovide Boudreau,

 

Fands-parents de l'enfant. Mille
écille  Gareau, tante,

l'enfant au baptême.
mas

portait
1-260
 

PERIARD — M. et Mme Maurice
» Pérlard (née Rita Patry) dési-
«rent annoncer la naissance de
Jeur fils, le 24 octobre 1953, bap-

noms de Joseph, Eric, Philippe,
.. Paul, Parrain et marraine, M. et
‘Mme Eric Abbott, oncle et tante

* de l'enfant: porteuse, Mme Ray-
…, mond Patry, tante. Un petit fre-
“Te pour Suzanne et Pierre, 260

 

RABOUIN — M. et Mme Wilfrid
Rabouin (née Huguette Beau-
doin) désirent annoncer la naise

...sance de leur fille, le 27 octobre
_ 1983, baptisée le ler novembre
sous les prénoms de Marie, Anne,
-Huguette, Carolle, Parrain et
marraine, M. et Mme Alfred
Beaudoin, grands-parents de l’en-
fant; porteuse, Mme Alfred
Beaudoin, arrière-grand-mère de
l'enfant. 1-261

ROY — M, et Mme Romuald Roy,
- née Lucile Moreau, désirent an-
noncer la naissance de leur fils,
le 16 octobre 1953, baptisé le ler
novembre en l'église Saint-Joseph
de Wrightville, sous les prénoms
de Joseph, Romuald, Michel. Par-
-Tain et marraine, M. et Mme Do-
‘’hat Roy, grands-parents  pater-
nels; porteuse, Mme Eugène Mo-

‘ reau, grand-mère maternelle. Un
: pétit frère pour Diane. 1-260

 

 

 

Perdu-Trouvé
(4)

On demande (hommes)

 

VERIFICATEURS
$4220-$4760, $3740-$4220

et $3010-33710

selon la compétence

POUR LA

DIVISION DE L'IMPOT

A OTTAWA

Détails et formules de deman-

de aux bureaux de poste, aux

agences du Service national

de placement ou à la Commis-

sion du service civil à Ottawa.

6

EE

 

de votre famille, et aussi

sonnelles? Nous pouvons

bitieux,
dépendant et marchand prospé-
re, Produits de la plus haute
qualité et de réputation interna-
tionale. Pa: de déboursés. Gros
revenu dés Je début. Crédit gé-
néreux aux personnes responsa-
bles, Automobile ou camionnette
nécessaire, Entraînement aux
frais de la compagnie. L'aspirant
devra être âgé de 25 à 55 ans.
Ne manquez pas cette occasion,
écrivez immédiatement à la Com-
pagnie J. R. Watkins, Dépt. C-C-
4, 350, rue St-Roch, Montréal,
PQ. 6-7, 14, 21, 28 nov.

 

  

== 

dernier. Récompense. 4-3222.
! 4-262

à Hull, environ 10 jours. PRT-
19677 entre 6 et Th. soir. 4-260

 

 

“On demande (agents)
; (5)
 

COMMERCE Rawleigh maintenant
. vacant dans Ottawa et Hull, —
Commerce bien établi. Excellente

“occasion, Plein temps. Ecrire im-
médiatement: Rawleigh’s Dept.
K-314-189, Montréal.

5-6, 13, 20, 27 nov.
 

ETES-VOUS

luxe, bifoux, cartes de

FAITES $100 PAR SEMAINE
intéressé à gagner

$2.50 l'heure tout en étant votre
-propre maître, en distribuant 200
produits domestiques garantis,
tels que thé, café, épices, essen-
ces, remêdes, cosmétiques de

oël, ete,
sic.? Avons un système de pri-
Mes irrésistibles. Distribuerons
‘plus de $4,500 en prix aux détail- |
ants et clients. Expérience non
: e. .Demandez notre propo-
Mion sansengagement, aujours
d'hui même. La Cie Paula Ltée,
21 Saint-Paul est, Montréal.

5
 

 

On demande (hommes)
s (6)
 

 

JELECTRICIEN, doit être expéri-
gages
8-261

menté; emploi régulier;
de syndicat. 4-0626.
 

JOURNALIERS demandés. S'adres-
‘ser 122, rue Slater, Ottawa.

6-262
 

RELEVEURS de quilles, 16 ans ou

….

 

plus, Bolo-Drome, 230 Queen, Ot-
Wa -266

Positions vacantes
(6e)

SERVICE CIVIL
(fédéral)

UN SURVEILLANT DE LA
FORMATION

PROFESSIONNELLE

Traitement allant jusqu'à

$6,240 selon la compétetnce

pour le

ministère du Travail

à Ottawa

Détails et formules d> demande. au
plus proche bureau de la Com-
mission du service civil, du Service
national de placement ou des
Postes.

 

 

6C

 

On demande (femmes) ’
(7)
  

FEMMES, FILLES DEMANDEES
Du ‘temps libre!!! Vous met “de
l'argent en poche.
Mesdames: Votre temps libre,
agréablement et profitablement
employé en visitant parents, amis
voisins, etc, en prenant com.
mandes bas, lingerie pour dames,
messieurs, enfants, bébés. Aussi
literie et marchandise à la verge.
Rien de plus facile avec nos qua-
tre magnifiques catalogues illus-
trés contenant environ 1,000 vê-
tements de qualité supérieure,
tous avec échantillons des tissus.
Satisfaction assurée ou argent
remis. Service rapide, Généreuse
commission, - boni, cadeaux. - Au-
cun déboursé exigé, vous n’avez
rien à perdre et tout à gagner.
Pourque) ne pas essayer?
LINGERIE DU JOUR -INC,
4235-20 rue Iberville, Montréal,
 

‘Annonces Classées
‘ Rubriques

 

GAGNEZde l'argent et faites-vous
des amies en vendant nos blou-
ses, bas de nylon et lingerie ex-
clusive. Satisfaction garantie.
Pas de dépôt. Bonne commission. 

 

ties profsssionnelles (79)
reoro ct)

Direction de funéraille
Décèe

 

 

 

 

 

 

EA Sienber pistributing, Company,
“A rendre « reas) 14 ave AMicttoberts, oronto.

enta d'immeubles (1A) 7-7, 14, 21 nov.

A vendre (hvac 104)4 venire ! 18) GARDE-MALADE bilingue pour
vendre (fermes) 18) .

4 vendre (automobiles) pie bureau de médecin; actylogra-
gÀ tendre (divers; as phie et sténographie requises. —
A vendre {on à échanger) 19 3-1166. 17-260
JAA vendre ‘ou à louer) 0 -
2 touer (bureaus) 21) STENO-DACTYLO bilingue, après-
A louer (logements) (28) midi et samedi matin; envoyer
A Ruer (chambres) (3) demandes cans les deux langues
“A loue (commerce) iA) £ên mentionnant expérience et sa-
Alouer ou à échangæ (25) Tlaire exigé. Case 143, Le Droit.
À échanger (25A) 7-280
‘Anstmanz {8BA)
Arle divers se) STENOGRAPHE oilin e, ur bu-
Assurances reau de médecin; dactylographie
Feet Rie . aa] et sténographie requises; expé-
"Adnusements (28) Tience non nécessaire. 3-1166.
Ættomobiles et accessoire (29) . T-260
Auvents (88) mu
Briqueteurs (89) :
Brôleure a hulle (881
Chambre et pension (26)
Combustible . (32)

Guin wrth, 1ea: . a . . - +

Coiffeurs Te (49) Pour le bureau d’embauchage
Cprdonniers (80) Lo

Couvreurs (62) du Conseil National
Ghiens.  Animaus choyle (83B)

des Recherches

Qualités:

Graduée de High School

Bonne apparence pour quelques

devoirs de réceptionniste

Vitesse appréciable en

dactylographie et sténographie.

Salaire initial jusqu'à $185.00 par

mois selon l’instruetion et l'expérience.

S'adresser en personne où par Ia

poste au bureau d'embauchage, Conseil

National des Recherches, rue Sussex,
Ottawa,

7

On demande (servontus)
)

 

trans

JEUNE fille, ouvrage général. 2
Allan Place, 2-8686. 8-281

JEUNE fille où dame pour travail
de maison. Doit aimer les en-
fants. PR 7-5074, 8-261

SERVANTE pour ouvrage de mai-
son; dans Ottawa-Sud. $60. —
23-8342. 8-262

SERVANTE demandée chez méde-
ein; couchera ici. S'adresser: 368,
boul. Saint-Joseph, Hull. 2.261

 

 

 

 

Ou demande (logements)
(10)
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ontistes
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On demande (agents) H

On demande (hommes) ( 1

Ondemande (homme ce remme) SA

demande ihomme et femme‘ 6B)
demande (femmes) a)

On demande (nervantæs) 8)

demande (institutenrs) 9
n demande (foyers! PA)

» demande (commees 9B)

On demande (lozements (10)
On demande (logement à échangez) (10A
On demande (emplois) (41)

On demande (chambres) {12}
On demande (autos) (138
On demande (divers) (138
On demande (maison (188

demande (ferme) (18C)
ns d'affaires ;

Orthopéd: 48)
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Perdu a

Ph phe
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Piombiers 87
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Réparations (63)
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Tou-Verming 66)
Vile TTY) seul,

Case 145, Le Droit. 262

VOTRE revenu actuel est-il satis-
faisant pour pourvoir aux besoins

pour
réaliser vos autres ambitions per-

vous
aider, Nous disposons d'une lo-
calité vacante pour homme am-

anxieux de devenir in-

 

LE DROIT, OTTAWA, SAMEDI 7 NOVEMBRE 1953
tremevont

rarrarDESREEE 

 

(On demande, (inatituteurs)
(9)

À vendre (propriétés)
(14)

 

INSTITUTEUR ou institutrice de-
mandé pour école séparée de
Massey. Classes bilingues 7, 8, 9,
10 et principal. Environ 20 élè-
ves. Doit être qualifié. Salaire
$2,700. Demande à Omer Lachan-
ce, secrétaire-trésorier, Massey,
Ont. 9-30, 31 oct.

3, 4, 6, 7 nov.

 

On demande templois!
an

 

CHAUFFEUR d'expérience deman-
de emploi sur autobus ou camion.
PR 7-7340. 11-262

GARDE-MALADE graduée, expéri-
mentée, disponible,
ques de préférence, PA 2-4337.

 

 

REPARATIONS ‘et couture de tous
genres. 73% Saint-Henri, Hull
2-9184 11-264
 

 

Or demande (divers)
(134)

 7

COMPTANT pour dautylotypes et
raachines à additionner. Spates
4-1400. 13A-300
 

MEUBLEE. poties a. sous genres
peu importe le prix 4-4788

13A-300

NOUS ACHETONS retailles de fer.
 

 

bronze, cuivre, plomb. guenilles,
4-8233 13A-300

PIANO, petit ou moyen, comptant.
8-4890. 13A-261
 

PRENDRAIS enfants de 2 à 8 ans
en pension; bon foyer. PR 7-7521

13A-262

  
On demonde propriétés

13B
  

ON DEMANDE à louer maison de
chambre: on achètera ameuble-
ment. Références. 4-7763.

. 13B-265

 

 

A vendre (propriétés)
(14)
 

 

POUR VOTRESATISFACTION
ACHETEZ CE BUNGALOW

6 PIECES
Coop No 3262

CE BUNGALOW construit il y a
6 ans environ, est de construc-
tion solide et de peu d'entretien.
Les principaux item sont: chauf-
fage ‘York Unit” à l'huile, plan-
chers de chêne et salle de bain
moderne, en tuile. Situé sur beau
lot paysagé, avec clôture de fan-
taisie; un bloc de Riverside Dri-
ve, à Overbrook. Nouveau prix de
liste, $16,000. Possession ler dé-
cembre. Propriétaire transféré à
Montréal, Venez le voir, Télépho-
nez à C, W. Ross, courtier, 2-5357
ou à votre propre courtier de la
Coop. 14-262 

265, chemin de Montréal
WRIGHTVILLE —, Semi-bungalow

sur grand chemin. Ironside, Qué.
à 2 milles de Wrightville. $6,000.
PR 7-6343. 14-26

AURELE-J. HOULE
immeubles — Assurances

H 6-8101

 

en brique 2 chambres à cou-
cher, grand salon, cuisine et sal-
le de bain modernes. $8,700.

RUE SAINT-JACQUES, Eastview—
Joli bungalow-duplex, 5 pièces,
salle de bain moderne. Logis au
soubassement, 4 pièces et salle
de bain moderne. Chauffage air
climatisé à l'huile, $14,500.

Jol bungalow, imitation pierre:
2 chambres à coucher, salon, sal-
le à manger, cuisine, salle de
bain moderne. $8,500; $2,800 &
compte. .

WRIGHTVILLE — Joli semi-bun-
galow en stuc, 3 chambres à cou-
cher, grand salon avec foyer na-
turel, cuisine et salle de bain
modernes; chauffage air clima-
tisé à Thuile. $11,900;
compte.

14-300

S.-EDGAR DUSSAULT
Assurances — Immeubles

191 Principale
PR 7-3835. Soir: PR 7-8850

ou PR 7-0013.
RUE MONTCALM — Restaurant
servant repas légers, tout équipé,
avec marchandise environ $600.
Ouvert de 7 a.m. & 7 p.m. Reve-
nus très intéressants. — $2,200
comptant.

RUEDUMAS — Bungalow fini pa-
pier brique, 2 chambres à cou-
cher, salon, cuisine, planchers
bois franc, cave, $4,500: $1,500 &
compte, balance $25 par mois.

BOUL. LARAMEE — Epicerie-bou-
cherie tout équipée, avec mar-

 

chandise; chiffre d’affaires inté-
ressant. $5,000.

RUE FRONT -— Maison 3 cham-
bres à coucher, salon, salle à
manger, cuisine. $5.500; $2,500 à
compte, balance termes faciles.

RUE CHAMPLAIN, près Hôtel-de-
Ville: Malson à 2 côtés. Logis 6,
pièces chacun. $6,500; $2500 à
compte, balance termes faciles.

POINTE-GATINEAU, rue Maren-
gère: 3 logis: un logis 4 pièces,
2 logis 3 pièces. Aubaine à $8,500.
82,000 à compte, balance $35 par '
mois.

CONSULTEZ-NOUS, nous avons
plusieurs autres propriétés et
commerces dans toutes les par-" —-—-——— —————

A 400 LOTS de 50x100. dont 100 avecties de Hull et des environs.

 

RENE LALANDE
Assurance — Immeuble

| 45, rue Rideau — 3-4985 — 2-1456
CHEMIN MARIER — Triplex de
première classe! 3 logis de 5 pié-
ces et salles de bain modernes.
Chauffé eau chaude, à
Le tout en parfait état. $23.000.

RUE CUMBERLAND — Maison de
4 chambres à coucher, chauffée
air chaud à l'huile: cuisine et
salle de bain modernes;
salle à manger, avec planchers
bois franc; cour cloturée. Posses-
sion immédiate. $7,000.

OVERBROOK — Bungalow 4 pié-
ces, comprend grande cuisine
moderne et salle de ban, bonne
cave; chauffage air chaud; ga-
vase, Possession immédiaie. —

$3.600 & |

  

  
 

' MAISON neuve, 2 logls de 4 piè-
ces avec salles de bain complè-
tes. 296 Lévis, Gatineau. MO 3-
5553. 14-260

CHEMIN DE LA MONTAGNE, à
Wrightville — Bungalow de trois
chambres à coucher, propriété
d'un entrepreneur. Magnifique
vivoir avec foyer naturel: salle
à manger, salle de jeux finie et
“bar”; garage double; lusiuers
autres attractions. $17,000, ter-
mes; possession immédiate. —
Jack Aaron et Co. Ltd, courtiers,
5-7205 en tout temps.

 

MAISON ROMEO PIGEON 
i (courtier), 127, rue George. 2-7384

Cas chroni- ;

11-261 !

NOTRE bureau est ouvert tous les
soirs jusqu'à 8h. 30 p.m. du lun-
di au vendredi.

Nos agents (le soir)
, Hervé Montpetit, PR 7-0281, — Jos
| LeBlanc, H 9-2802. — J.-A. Hu-

don, 3-6620, — Eugène Picard,
2-5863. — Adélard Génier, 3-7831.

RUE BERRY, Wrightville, prés de
Caron — Grande maison à la
fois jolie et pratique, dans quar-
tier de belle classe. Comprend
3 logis privés: logis de 6 pièces,
autre logis de 5 pièces et garçon-
nière de 2 pièces. Eau chaude
partout. Salles de bain. Système
central à l'huile. Possession im-
médiate. $16,000; $8,000 à compte.
Agent: Hervé Montpetit.

COTE-DE-SABLE, rue Friel —
Voici une maison qui vous per-
mettra de faire honneur à vos
obligations sociales, Salon spa-
cieux 20x15; salle a manger 17x
10!2; cuisine 17x15; grand pas-
sage et vestibule; 4 chambres a
coucher, salle de bain et buan-
derie. Ssytème central à l'huile
Garage. $18,000; $9,000 à comp-
te. Agent: Jos LeBlanc.

RUE GLENGARRY, dans ce joli
quartier résidentiel d'Ottawa-Est,
entre rivière Rideau et rue Main,
près du parc Brantwood. Voici
une maison de 2 étages en bri-
que de qualité. Recommandable
à tous points de vue. Comprend
3 grandes chambres & coucher,
salon avec foyer 14x13’6”; salle
à manger, culsine 11x96”; linge-
rie et garde-robe en cèdre, Sys.
tème central à l'huile A cent
pas de l'autobus. Ecoles françai-
ses. $15,000; 87,000 à compte. —
Agent: A. Génier.

RUE FRONT, Hull — Coop 3168 —
Cette superbe maison de style
bungalow en brique, fera rêver
votre épouse. Tout y est beau,
distingué et bien fait. Salon avec
foyer 22x15; salle à manger 16x
12; cuisine 17x126”; 4 chambres
à coucher; salle de bain avec
douche; solarium. Chauffage eau
chaude à l'huile. Buanderie. Ga-
rage. Sur lot 92x184. Aubaine in-
contestable à $17,000. Agent:
Hervé Montpetit,

STRATEGIQUEMENT située à cô-
té poste de police de Hull, rue
Leduc coin Wright, grosse mai-
son double en brique, formant 3
logis. Un homme habile en fera
à peu de frais, une propriété à
forts revenus. La ville en aura
peut-être besoin un jour. $10,350;
$5,350 à compte. Agent: Eugène
Picard,

14-300 
3 MAISONS, 2% acres de terrain,|

0 ceptée. PR 7-9751,

1

 

RUE SAINTE-CECILE, Eastview— |
i

 
}
|

l'huile. |

vivoir, …

|

 

PROPRIETE 2 logis sur terrain 66x
99. Toute offre raisonnable ac-

14-262

$2.800 — $1,000 à compte, balance
$40 par mois. Petite maison dans
Clarkstown; possession ler avril
rochain, S’adresser chambre 307
18 Rideau. 14-261

TRIPLEX
VAL-TETREAU — Possession im-

médiate un logis 2 chambres à
couchem Prix: $11,000: termes
favorables. Léo Beauséjour, tél:
3-9488. L. H. Thompson, courtier,

14-26

 

 

 

LOUIS TITLEY
3-1168 18 Rideau
NOb AGENTS le soir:

Noél Potvin, 4-3426.
Paul Lamoureux. 4-0338.
Mme Lamarche 5-2008.
I Pageau, 4-4465.

RUE SAINT-LOUIS, Pointe Gatl-
neau — Bungalow 32 x 37, avec
magasin en avant 15 x 24, Rési-
dence comprend grande cuisine,
salon 15x15, deux très grandes
chambres à coucher et salle de
bain moderne. Terrain 75 pi. de
façade sur rue commerciale. Au-
baine extraordinaire à $5,300 —
$1,300 à compte,

COTE-DE-SABLE: Excellente
maison en brique solide, de qua-
tre logis, remportant $340 par
mois, Un logis de 6 pièces va-
cant pour l’acheteur. $30.000:
$15,000 & compte.

WRIGHTVILLE — Maison finle
papier brique, cor’ .ant 5 logis
dont 4 de 4 pièces et salle de

3-1547

toilette, et un de 2 pièces. Chauf-.
fage individuel. Revenu $2,256
par année; dépenses environ $500
Aubaine à $10.500; $2,500 à comp-
te. M. Potvin, 4-3426.

WRIGHTVILLE Bungalow en
stuc; chauffage à l'huile, air cli-
matisé; salon 12x15; cuisine 12x
12: 3 chambres à coucher. Pos-
session 30 jour. Prix: $13,500;
$3,000 à compte.

14-300
 

 

Avendre ‘terrains!
(14b)
 

500 ACRES dont 200 cultivables, le
reste boisé: prix très raisonna-
ble, Paroisse de Vars, comté Ruse
sell, S’adresser: Joseph Leduc.
Sarsfield, Ont, 14B-264

 

eau el egout, Conditions de pate-
ment faciles. Bureau ouver tous
les soirs. Cie d'habitation Ltée,
9. ave Saint-Thomas. Pointe-Ga-
tineau. Tél: PR 7-5857.

 

14B-278

5 LOTS 50x100 à Wrightville, —
PR 7-2007 le soir. 14B-264

 

RUE FULFORD, à Gardens, une
acre le terre avec garage. PR"-

 

5438. 14B-261

TERRAINS 66x99 près manufac-
ture Primco, Hull. PR 7-4008.

14B-262
 

TERRAIN 45x90, ue Cousineau,
Pointe-Gatineau. PR 7-8286,

14B-260

TERRAIN T0 x 40. Prix $700. Boul.

 

7.000.
OVERBROOK — Prenez possession | Moussette, S'adresser 51 Archam-

 

 

  

imn.édiatement. Joli bungalow 3: bault, Hull 14B-262
chambres à coucher, rue King
George; vivoir reposant, cuisine TERRAIN 50x80. rue Caron, plus
et salle de bain moderne; sous- 1,535 blecs de ciment. PR 7-2789.
#01 profond, propre; chauffage à 14B-261
l'huile. $10,800, - —__

LE SOIR: =Maurice Soulard, SHe-4512. ' A vendre (commerces)
14-400 (151

WRIGHTVILLE

bres à coucher. 7Ÿ Jeanne d'Arc. $10500; #3,500 à compte. PR 7-
“ie pie. ac2e1

DUPLEX neuf: imme. .
diate, PR 7-4474, 14-300 |

“|SEMI-BUNGALOW neuf, 3 cham- MAGASIN général, avec logis au-
dessus, planchers de bois franc:
4 chambres à coucher; chauffage
centra:, eau chaude et froide;
30 milles d'Ottawa.
les, Casr 144, Le Droit

15-260

14-260

 

CLARENCE CREEK
FERME 100 acres,

son, courtier,

80 cultivables.
$1,800 à compte, solde payable à
la convenance de l'acheteur, Léo

* Beausc jour, 3-9468. L. H. Thomp-
16-261
 

courante,
$6,600 comptant.
Emile Lamarche,
tél: 694. '

FERME 80 acres, près. église, Eau
électricité, Aubaine à

S'adresser à
Angers, Qué.

16-260
 

 

A vendre (automobiles)

 

 

D'AUTOMNE

campbellisés

EN AUTOS

1952 FORD Customline, à 2

vreur, un seul proprio.
Fint bleu foncé.
Notre prix

1952 PONTIAC, conch de luxe.

Power Glide,
Notre prix oe...

MONARCH, coupé 6

comme neuves. Finf
noir d'origine,

1951 PONTIAC, sedan de luxe,

radio de commande,
extérieur comme -
neufs. Notre prix …

1951
rette et dégivreur. Tr
propre partout,
.Notre prixus

1950

vreur,
métallique bleu
alpine. Notre prix

1950
, Chaufferette et dégivreur.

duite avec soin. Fini
gris trés propre.

1950 CHEVROLET,
Chaufferette climstisatrice

houss:s, Fini
marron, Notre prix

1948

comme neuves,

Notre prix _ ’

 

CAMIONS!

à FORD, 3 tonnes, 158",
cabine. Pneus à
10 plis 8.25 x 20.
Notre prix .....

1953
‘express’. Chaufferette
et dégivreur.
Notre prix

1948
Chaufferetie et dégi-
vreur. Notre prix …

+ « . Soyez-en sûr.

à votre budget

MOTORS
OTTAWA, LIMITED

MONARCH DEPUIS 33

2-9441

VOTRE VENDEUR FORD et

L’achat de l’année

VOUS attend dans notre

GRAND SOLDE

autos et camions

SPECIAUX D'AUJOURD'HUI

portes.
Chaufferette Fresh Aire el dégi-

$1,745
Chauf-

ferette climatisatrice et dégivreur,
radio de commande. Transmission

$1,895
passagers.

Chaufferette Fresh Aire et dégi-
vreur, radio de commande, housses

Notre prix mmo... $1 1545

Chauf-
ferette climatisutrice et dégivreur,

intérieur et

$1,395
HILLMAN Minx, sedan. Chauffe-

” $845
MERCURY, sedan de commande.

, Chauffereite Fresh Aire et dégi-
radio de commande, Fini

$1,395
PLYMOUTH. coach de luxe.

Con.

Notre prix ee... $1 1345

coach de luxe.
et dé-

givreur, radio de commande,

$1,245
MONARCH, sedan de commande.
Chaufferette Fresh Aire et dégi-
vreur, radio à même, housses

095

CAMIONS!

1958 FORD, sedan de livraison. Chauf-
feretie et dégivreur. Roulé seule-

Notreprie91,195
châssis et

$1,495
MERCURY, 14 tonne, carrosserie

$1,145
MERCURY, 14 Lonne. panneaux.

Venez faire un marché

Condifions pour convenir

CAMPBELL |

i

ANS

265, ave Laurier-Ouest

2-9441
17
 

1948

COMME NEUVE

$975

303, rue RIDEAU

5-7736

CHEVROLET SEDAN

SAMSON USED CARS

17

i 

a 1308 Wellington, angle W.
-185
1941 CHEVROLET coach,
1943 FORD _tation wagon.
1940 FORD coach.
1939 MERCURY coach. 

pre; pneus neufs,
11935 PLYMOUTH sedan. i

Termes {aci- TOUTES en bon état de fonction!
nement.

BUDGET MOTOR SALES
arren

aiîtes-nor: uihe offre.

1938 PLYMOUTH sedan, radio.
1936 CHEVROLET sedan, trés

11950

1947 PONTIAC Torpedo sedanette,

1941 STUDEBAKE Champion se-

LE BEAU TEMPS

SEN VA

N'ATTENDEZ PAS

QUE VOTRE AUTO

FAILLISSE

A SA TACHE

PREPAREZ-VOUS

+ MAINTENANT
Pour ces mois d'hiver froids

qui s’annoncent

AVEC UNE

AUTO USAGEE
GARANTIE
"0K.

de Myers Motors

N'OUBLIEZ PAS — Un bon

acheteur achète chez Myers.

1953 MORRIS Minor, sedan 4 portières.
Chaufferette, dégivreur.
Tout & fait _ $995
comme Neuve ……………
OLDSMOBILE Rocket 83, sedan
de luxe. Chaufferette climatisa-
trice, radio, super drive hydrama-
tique, vitre de vision facile, en
état de salle de montre.
Très peu $2,695
de millage .....

PONTIAC Fleetleader, sednn.
Chaufferette climatisatrice, radio,
état d'auto neuve.

15.000mines. $1,750
HENRY J., de luxe, sedan a 2
portiéres. Chaufferette, dégivreur,
“overdrive”. Fini d'un brillant
vert épinette métallique. Vaut
au moins $1,500 $1,275
Notre prix...

CHEVROLET Styleline, sedan.
Cheufferette, dégivreur, radio,
d’un original fini gris métallique.
N'a roulé que _ $1 195
12,000 milles ……

PLYMOUTH Belvedere, coupé
modèle sport à toit dur. Chauffe-
rette climatisatrice, radio. Fini
deux teintes, gris et noir, roule-
ment excellent et
apparence parfaite $1 ,695

PONTIAC Chieftain de luxe €,
sedan, Chaufferette climatisatrice,
original fini noir jais.
N'a eu qu'un
propriétaire .………… $ 1 ,395

DODGE, sedan 7 places. Chauffe-
rette climatisatrice, transmission
automatique. Pneus à parois blan-
Shes. Fini noir jais d'origine.

‘a roulé que
17,000 milles ...... $1 ,195

HILLMAN, sedan Minx, Chauf-
ferette climatisatrice, visière. Fini
original. Une auto 15
très économique ………

CHEVROLET, sedan Siyleline, %
portières, Chaufferette, dégivreur,
radio. N'a eu qu’un $
seu] propriétaire 995

OLDSMOBILE. sedan de luxe 98.
Chaunfferette, dégivreur, radio,
hydramatique, Fini gris pile
d'origine. N'a eu qu'un $
seul propriétaire … 945

CHEVROLET. sedan Styleline.
Chautferette, dégivreur. Fini mar-
ron d'origine. Vous pouvez
la sortir $675

1952

1952

1952

1952

1961

1960

1956

1960

1848

1947

~ 1947

immédiatement

DODGE, de luxe, sedan. Chauffe-
rette, dégivreur. Fini d'origine,
En excellent _ $395

CHEVROLET, 2 tonnes avec plate-
forme de 12 pi. avec panneaux.
Chaufferette, dégivreur. $895
N'a roulé que 18,000

CHEVROLET, sedan, livraison.
Chautfferette, dégivreur.

$995Complètement

Nouvel anti-freeze dans chaque auto

1937

1948

1950

remise à neufmm

42 autres véhicules de choix

MYERS MOTORS

Vendeurs de

Chevrolet, Oldsmobile, Cadillac

PARC D'AUTOS USAGEES
AVENUE LAURIER-OUEST

(Entre Bank et Kent)

Tél.: 3-9046

Ouvert jusqu'à 9h. p.m.

17

 

REUBEN'S AUTO SALES
45012, rue Rideau Tél: 5-2055
Informez-vous de notre garantie.

1953 BUICK décapotable, entière-
ment équipée, flambant neu-
ve. $900 en bas du prix de
liste.

DODGE toit dur, transforma-
ble entièrement équipée; deux
teintes, Ne Ia manquez pas.
C'est une très belle voiture.
$565 à compte, $58 par mois.

CHEVROLET coach de luxe,
plus de $400 d'accessoires: aus-
si propre qu'une 1853. $500 à
compte, $51 par mois.

DODGE sedan, une des plus
propres en ville. entièrement
équipée, $500 à compte, 851
par mois.

DE SOTO club coupé, 6 pla-
ces, radio, air climatisé, chauf-
ferette, visiére, couvre-moyeux
entièrement chromés; phare
d'urgence; tout & fait comnie
neuve, $1,495.

DODGE et GM.C. pick-up, te
tonne; deux des meilleurs en
ville, Votre choix & $785.

1950 CHEVROLET coupé, 6 places,
en très bon état, entiérement
équipée; pneus à yarois blan-
ches. Regrettons, pas d’échan-
ge à ce prix. $1,175,

1949 CHEVROLET de luxe, 4 por-
tes, radio, chaufferette, pneus
à parois blanches. — 4425 à
compte, $40 par mois.

1947 BUICK sedan, trés propre. Il
faut la voir pour l'apprécier.

1831

1958

radio,  cnaufferette,  visière,
beau fini inétallique original:
voiture supérieure. — $325 A
compte, $32 par mois.

dan: moteur parfait; prix to- 
OUVERT .e soir Jusqu'à 10 heures,

tal $125

 

1951 PONTIAC comme neuve, très
bas millage. $1,395.

1949 CHEVROLET coupés, coaches
et sedans, & partir de $1,085.

1950 METEOR, prix spécial $1,150.
1951 PONNIAG très bas millage,

1949 PLYYMOUTH sedan, état de
neuf. $1,150.

1946-1947 CHEVROLET et Pontiac,
le plus beau choix en ville,
aux plus bas prix.

1937 CHEVROLET sedan, trés pro-
pre; moteur exceptionnelle-
ment bon.

SPECIAL pour aujourd'hui:
1947 MERCURY, une aubaine $495.
ECHANGE, termes faciles. 17-300

 

SPECIAUX

Pas d'offre raisonnable

refusée

1847 MERCURY, ridelles.
Pneus 7.00 x 20.
Chaufferette..

INTERNATIONAL D-35. Ca-
mion à plate-forme. Pneus
8.5 x 20. Chauffereite.

INTERNATIONAL K5. bascule,
Pneus 7.00 x 20.
Chaufferette.

INTERNATIONAL K7, ridel-
les. Pneus 8.25 x 20.
Chaufferette.

1946 G.M.C., ridelles. Pneus
7.00 x 20. Chaufferette.

INTERNATIONAL L 120, 1i-
vraison. Pneus 7.50 x 16.
Chaufferette.

1949 CHEVROLET, 12 tonne,
panneaux. Pneus 6.00 x
16. Chaufferette.

INTERNATIONAL K5, vanne.
Pneus 7.50 x 20.
Chaufferette.

1946 FORD, 3 tonnes, ridelles.
Pneus 8.25 x 20.

“ Chaufferette.

INTERNATIONAL KS7. bascu-
le. Pneus 9.00 x 20.
Chaufferette.

INTERNATIONAL K6, cabine
et chassis. Pneus 8.25 x
20. Chaufferette.

 

AUTRE!25 Jomo 25
COMPTANT — ECHANGE

CONDITIONS
Conduisez ici votre International

pour service.

International

Harvester Co.
OF CANADA LTD.

Salle de montre Tél: 8-7788

Station de service Tél: 8-7784

875, AVE CARLING
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ACHETEURS
AVANT d'acheter

D'AUTO

financier à bas taux.
pour commerçant ou vente pri-
vée.
MAISON ROMEO PIGEON

127, rue George 2-7
 

BLONDIN
MOTORS

1961 PLYMOUTH, coach. D'un bleu
attrayant et dans le meilleur
état — ?

1969 MERCURY, sedan. Munie de
pneus neufs à parols
blanches et radio $1 y] 95

1551] MERCURY, sedan. Trés propre, à
varcouru très peu de milles, en-
tièrement équipé, radio, ‘’over-
driven, chaufferette, pneus a

blanches, ete, am. 1,745

1947 OLDS8MOBILE. sedan, petite 6 ey-
lindres, Embrayage automatique,
chaufferette, très bon état.
Vraiment un 695
spéeirl Lucerecmrmemnne

ve auttorette,de. 9245
CAMIONS

1950 DODGE, sedan, moteur neuf.

propre 91,095
1942 CHEVROLET, sedan.

Une bonne valeur a.

SPECIAL POUR
AUJOURD'HUI

$2451949 PREFECT, sedan.

$725

Voyez-ie

1949 MERCURY, ik tonne, à panneaux.
Très bon mot.ur,

bonspene. $725
1942 DODGE, 1 tonne, express.

Réellement en non état, $275
seulement

| 1960 MERCURY. 1 tonne, exvrew
t avec _ $795
| chavfferette

$275

1844 MERCURY,
livraison légère  

| SPECIAL
; 1950 MERCURY, 3 tonnes,
| cahine et châssis .._ $395

; Voyer notre grand assortiment d'autns

et de camions @ partir de 850 et plus.

Ouvert tour les jours jusqu'a 9h p.m.

BLONDIN
MOTORS

Vendeurs autorisés de

Mercury, Lincoln et Meteor

Tél: PR. 7-528

192-198, rue Montcalm,

Hull, Qué, pro- 17-300

{PLYMOUTH 1847 sedan, moteur
neuf. PR7-6778 de 6 à 9h. soir.

! 7 Meunier, Hull-S8ud.
17-260! 13-361

7

votre nouvelle
auto ou auto usagée, venez nous
voir à propos de notre service

Disponible

A vendre (fermes) À vendre (automobiles) A vendre (automobiles) A vendre (automobiles)
(16) Ti . 7) (47)

BELLE ferme, près Hawkesbury, RIDEAU AUTO SALES
nouveau chemin Trans-Canada. 537 Rideau, prés Cobourg. 3-6642 SPECIAUX DE
SH 6-4"701. 16-261 Ouvert le soir.

FIN DE SEMAINE
1947

PONTIAC, sedan
4 portières

chaufferetic — une auto très propre

$695
Autre choix d'autos neuves et usagés.

Budget Motors
“LES MEILLEURES AUTOS

USAGEES”
Parc du West End

1306, rue Wellingion
Tél. 8-1852 1

 

ACHETEURS D'AUTOS
NOTRE plan finan ‘.r à bas taux
vous aidera à faire un meilleur
achat. Venez nous voir pour dé-
tails, avant d'acheter.

AURELE-J, HOULE,
265, chemin de Montréal, Eastview.

Tél: 2-9459
17-300

SPECIAL: 2 autos: Dodge 1935,
Chrysler 1936; bon état. $250. —
PR T-2628 après 5 h. 17-262

 

 

 

Cartes professionnailes
(79)

DUPONT, y. U, Naturopathe licen-
clé. Spécialités: traitements élec-
triques et manipulatifs. 488 Wil-
brod. Tél: 4-8266 ou 5-9492.

ee

 

Médecins
(80)

 

 

 

Dr PIERRE BEGIN, 111, rue
Champlain, Hull. — Médecine
générale. Spécialité: Poumons
(Rayons-X) sur rendez-vous.
Tél: PR 7-9566.

Dr PHILIPPE BELANGER, "4,
rue Laurier-est. — Spécialité:
chirurgie. Consultations: 2 à
4h. et 7 à 8h pm. Tél:
4-0117.

Dr J. E. BELANGER, maladies
du coeur, pression de sang.
200 Metcalfe. Tél: 3-1353.

Dr HENRI BOURQUE, Edifice
Medico-Dental, 150 Metcalfe.
Tél: 6-2624. Spécialité: Mala-
dies des enfants.

Dr A R. CORRIVEAU, spécia-
liste. Yeux, oreille:, nez, gor-
ge. 150 Metcalfe, Medico-Den-
tal Bldg. Tél: 5-4407.

Dr FRANCOIS COTE, spécia-
liste en chirurgie générale et
chirurgie des femmes. Consul-
tations sur rendez-vous, 232
Metcalfe. Tél: 5-1284.

 

 

 

 

 

 

Dr DE HAITRE, 161 Stewart.
Spécialités: chirurgie générale
et maladies des femmes. Ren-
dez-v-us. 2-4, 7-8. Téléphone
41-1244.

Dr E. DESJARDINS, 138, rue
Wellington, Hull MEDECINE
GENERALE. Consultations: 2
à 4 h et 7 à 8 h. p.m. et sur
rendez-vous. Tél: PR 17-3543.

Dr. A. DRCUIN 318-319 édifice
Transportation. 48, rue Rideau
Spécialités: yeux, oreilles, nez,
gorge. Consultations: 2 à 5 h.
et 7 à 8 h. p.m. Tél: 3-9162,

 

 

Dr ROLAND GAGNE, LM.CC.
Médecine Gastro - entérologie.
Consultations sur rendez-vous.
223 Daly. Tél: 4-1611.

Dr EUGENE GAULIN: Urologie.
Consultations 1 à 3 h. et 7 à
8h, les lundi et vendredi soirs
seulement. 545, ave King-Ed-
wa:d. Tél: 4-2938.

Dr A. LACOURCIERE. Spécla-
lités: gnaladies des enfants et
allergie (asthme, fièvre des
foins, eczéma). 142 Champlain,
Hull, PR 7-6433.

Dr J.-M. LAFRAMBOISE, M.B,
MD, MC  Medecin et ch-
nirgien 692 rue Saint-Patrice.
Consultations: 1 a 3 n. et 64
8h pm Examen, Rayons- X
sur rendez-vous. Tél: 4-2636

Dr BENOIT LAMBERT. Spé-
cialités: yeux, nez, gorge, oreil-
les. Bureau: 2 à 6. 8 à 9. Pour
rendez-vous Appeler PR 7-7517
après 2 h. 192 Principale, Edi-
fice Dr Perras, Hull.

Dr J. L. LAMY, chirurgien. —
Consultations sur rendez-vous,
de 2 à 4 h. — 95 Rideau. Tél:
3-7026.

Dr ALFRED La ROCQUE, 418,
rue Rideau. Spécialité: chtrur-
gie. Tél: 3-9454. Consultations
sur rendez-vous.

Dr J. ANTONIO LECOURS, 538
King Edward. Tél: 4-1622. —
Spécialité: chirurgie. Consul-
tations sur rendez-vous.

 

 

 

 

 

 

 

Dr E. PERRAS, 192. rue Prin-
cipale, Hull. Tél: PR 17-5344.
Spéc alite: Rayons-X au bu-
reau privé. Diagnostie et trai-
tements. Consultations: 1 à 4
h. pm. et de 7 4 8 h. pm,

Dr ARTHUR POWERS, 135, rue
Gloucester Medecine générale.
Spécialités: maladies et radio-
graphie pulmonaires. — Pour
rendez-vous, téléphoner 3-3614

 

  

Dr HENRI RACINE. BA. LM.
OC. Médecine, maternité et
coeur 10-12 am. sur rendez-
vous: 1 à 3 pm. et 7 à 9 h.
p.m. 99, rue Montcalm, Hull
Tél: PR 17-6618.

Dr J.-L. ROSSIGNOL, 178. ave
Laurier-est. Specialités: chi-
rurgie osseuse, fractures. Con-
sultations sur rendez-vous. —
Tél; 4-0706.

Dr V. SABETTA, 188. rue Coo-
per. Gpéclalité: maladies de la
peau. Consultations: 11 à 12
am, 2 à 5 et 7 à ! pm. sur
rendez-vous. Tél: 2-5637.

Or DAMIEN SAINT-PIERRE,
495. rue Clarence, angle Char.
lotte Spécialités: Medecine.
Physiothérapie — surf rendez
vous. Tél: 3-4101.

Dr,k-EVAUIN,les, ave Lau.
er-es pécialité:  ehtrurgte

exclusivement. Consultations:
1 à 8h. pm. et sur rendez-
vous. Tél: 4-0337.

Dr HORACE VIAU 467, rue Ri-
desu Spécialité: maladies des
enfants exclusivement. Con-
sultations: de 1 à 4 h. et our
rendez-vous. Tél: 4-2240.
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A vendre (automobiles) A vendre (automobiles) (A vendre (divers)
(17) (18)

=——— — ms

MAURICE MOTORS "ca erga,ss la ven
68 a venie832, rue BANK 59567 §-6895

476, rue RIDEAU 4-1834 1953 MEUEMo neuve, radio, DE

1853 FORD sedan.
VENTE DE FIN D'ANNEE [1951] CHEVROLET sedan, avec ra- : ’

Toutes nus autps usagées sont garanties dlo, lle anniversaire
pour trols mois e sont hivérisées. |1951 STUDEBAKER Champion, se-
LES “PLAQUES ET L'ENRE. dan. DESEE,LIOHE (1sEmo concn
; 1951 MORRIS Minor sedan. ,

_ LA TAXE DK VENTE, 1951 JAVELIN sedan. _ COLONIAL
1951 PONTIAC, sedan de luxe, 14,000 [1061 CHEVROLET coupé, toit dur,

milles seulement,
entièrement équipée ’

CHEVROLET sedan, en tout
point semblable à une auto neuve.
entièrement

équipés $1,375
HILLMAN sedan, 12,000 milles,
garantied'auto
neuve eee

CHEVROLET sedan,
propriétaire unique $1 :) 95

CHEVROLET, 34 tonne, livraison
légère, identique à un 850
camion neuf mie

1961

1951

 

1060

- 1951

1950 poiérement"Og 95

équipéemoe 1

du
équipée ;

1948 CHEVROLET, sedan, voir, une
uté, pneus à parois blanches,

propriétaire 95
URIQUE umo

toraers$8501948

+ 1048 PLYMOUTH, cing places,
: , club coupé,

. * Entièrement équipée … $850

1947 PONTIAC, cing places, $695
deux Loneie.

1948 CHEVROLET. sedan, coach et
coupé. ;

«4849 DODGE. custom, club coupé,
Deux nuances.

‘1947 BUICK, auper-sédan,
© bleu pêle $1 050

i 3847 BUICK, super, décapotable. Une
4  Volture Hoilywood. Bleu métal.

lique. Fenêtre $1 ,095
automatique ....._.

1938 CHEVROLET, sédan, doit être vu.
1987 CHEVROLET,

“ standard. coach

PLUSIEURS AUTRES AU CHOIX.
..+ OUVERT JUSQU'A 9H. 30 P.M,
“, COMPTANT, ECHANGE OU

CONDITIONS FACILES

H
E
T
A
N
E
T
e
t

of
w
p

V
e

m
e
n
,

va
e
n
g
a
g
e
,

au
=

PLYMOUTH 1941 sedan, $125. Piy-
“mouth 1948, sedah, $350. — 137
Preston. ’ 17-262

 

"En considérant le nombre d'autos ven-
. dues à Ottawa et à Hull, il y a au moins

; UN DE VOS AMIS
« qui a ucheté une auto chez nous

¥

- “INFORMEZ-VOUS
i au sujet de la satisfaction,

: ‘qualité ‘et ‘service garantis
au sujét de nos conditions et

© taux raisonnables ches

>.UNITED
="CAR MARKETS
Getment
1988. AUSTIN, sedan Somerset A-40,

. «1,900 - milles, garantie d'auto
Equipée

. @ hivérisée —....m. 1,570
1958 CBVROLET, sedan de luxe avec

7“ Fadio, climatisateur, housses. -

FO Pen.$1,495
‘1951 PEMOUTH, modèle Belvedere

© wport à toit dur, radio de comman-wport
de, climatisé. $1 575

_ Comme -neuve ………...‘ 7

+ 1851" BUICK, coach de commande, Un
+ sew] proprio, parfait sur

Tout équipée _…$695
1950 PLYMOUTH, sedan spécial de
, luxe, radio de commande, Chauffe.

: ‘rette, disques chromés.
Us Partatt a

1949 STUDEBAKER, sedan Champion,
propre. ‘

Très bon état
1941 OLDSMOBILE, sedan 6,

! trés propre. $375
- Pneus parfaits |.

1941 DODGE, sedan, une "4225
baine, Chanfferetie,

4 oc degivieur Loew
+ - “A2-24-MOIS POUR PAYER
; : “Nous acceptons lès échanges.

«>. = UNITED
.© CAR MARKETS

991, tueWellington 86234

“
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SAMION “Thames” à panneaux,
: 71949; bon état, PR7-1718. "
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JAMAIS MONTREES
. . AUPARAVANT

[aaCHEZ

CABELDU -
Les §chsmges sur hos autos neuves ne
fournissent pas d'arriver. Pour les
écouler et ne pas perdre le contrôle
de notre ussortiment d'autog usagées,

CES NOUVELLES AUTOS
ECHANGEES SONT
.OFFERTES A PRIX

DE SACRIFICE
Les autos mentionnées ci-dessous seront
‘en montre pour la première — défi-
nitivement pas de plus vieux modèles
compris, .

~1952 PONTIAO Fleetlesder, coupé club
... avec radio à même, chaufferette.

Cette auto eatde très belle appar
rence et fonctionne :

parfeitement .. . $1 595

1950 OLDSMOBILE 8 cylindres, dedan
de luxe, uvec radio, chaufferette.

Fa Vdiei une occasion de vous pro.
ton curér une auto de luxe, se vendant
* ordinairement environ 81,506,

pour _ $1,395
. seulement ….

} 1946 OLDSMOBILE sedan € cylindres
° d'apparence exception Cone
+ duite hydramatique, radio custom

L
a

 

et chaufferete. Bplendides pneu
+ excellent $795

ï moteur

1949 AUSTIN sedan avec chaufferette.
Imagines . . . un récent modèle
d'auto populaire, en bon état de
roulement pour .
setilement

| CABELDU N'ONT PAS DE
! VIEILLES AUTOS A VENDRE
: Achetes des autos qui ee vendent

rapidement, vous aurez plus lorsque
Vous voudrez les échanger à nouveau.

-- PROCUREZ-VOUS UNE
7% BONNE AUTO A

UN BAS PRIX

| CABELDU MOTORS LID.
‘ PONTIAC — BUICK

. 6-3521 après 6 h. 62722

. 17

A comch, bon état, hi-930 METBO
vérisée, air climatisé. 3-38 261

S
e

a

———ty.

0 FOURNAISES “Beach” air chaud,

avec powerglide.
1950 NABH sedan, avec radio,
1950 PONTIAC sedan.
1950 PONTIAC coach.
1850 SKODA.
1050 AUSTIN sedan.
1850 VANGUARD sedan, radio,
1949 PONTIAC club coupé.
1949 WILLYS station wagon.
1949 FARGO, camlon pick-up,

tonne.
1848 MORRIS sedan,
1948 CHEVROLET club coupé.
1947 DODGE sedan, $705.
1947 FORD station wagon.
1947 NASH sedan.

4

17-260

BUDGET MOTOR SALES
1306 Wellington, angle Warren

8-1852 Bas prix.
1953 PONTIAC sedan, flambant

neuve,
1951 PLYMOUTH sedan,

pre.
1951 VANGUARD sedan.
1951 AUSTIN sedan, excellent état.
1981:PLYMOUTR suburbain, excel-

~7.]ént état.
1950 HUDSON Custom sedan, en-

tièrement équipée.

 

très pro-

 

 

1950 JAVELIN sedan, très écono-
mique.

1949 ROVER sedan.
1946 FORD coach.

17-260

A vendre (divers)
(18)
 

AUBAINE: Plusieurs bonnes robes
de jersey de laine, crépe de lai-
ne ou crépe de sole, 18 ans, irés
propres, à très bas prix, Le soir
seulement, signaler PR 7-9229,

18-260
 

AUBAINE! Poéle “Légaré”, bois et
charbon, trés propre, $15. Radio
“Westinghouse”, modéle de table,
ondes courtes et longues; connec-
tion pour pick-up, cabinet en
bois, comme neuf, $20, PR 7-7300.

18-262

A. THIBAULT, matériaux de cons-
truction neufs ei usagés; plombe-
rie. 83 Saint-Morent, Hull. PR 7-
9120. 18-800
 

BAIGNOIRES, éviers et toilettes
neufs et usagés. — 89 Olarence,
Ottawa. 18-300

BAIGNOIRE sur patte, fournaise à
l'huile; $20 chacune. PR T-7885.2

BLOOS de ciment et de cendre;
tuiles et blocs de cheminées
Service “Ready Mix”. Ideal Con-
crete Products, 6 Dumas, Hull

 

 

PR 7-1684.
 

BOIS de sciage, 2x4 plané 4 faces,
$65 le mille; Sheetlath 9x10, 16
pi. de longueur, $86 le m, Sheet-
ing brut, $70 le m.; bois 2x8, 2x8,
2x10 en pruche, $85 le m.; bois
carré 4x4 jusqua 12x12. Signa-
ler 5-6541, 18-263

BOIS de chauffage de démolition.
$10 le gros voyage. A. Thibeault,
PR 71-9120. 14-262

CAISSE enregistreuse “National”,
électrique, comme neuve. S’adres-
ser 33 York 18-265

CARROSSE rose et gris, un an
d’usure, $20. 8-7108J,

18-260

CARROSSE “Sunshine”, marcheu-
se, tricycle, moïse, en bon état,
5-0416, 18-260

CARROSSE “Sunshine”, gris, 822,
Signaler PR 7-7722, 18-260

FILIÈRES en acter, grandeur de
lettres et format lég Powls
Brothers 2-9497 18-300

CONSULTEZ-NOUS

 

 

 

 

 

 

 

pour sahle,
gravier terre à remplissage et
crelisage avec pelle mécanique.
Tél: PR 4-7534 18-300
 

DEMOLITION & maisons, 27 Lau-
rier-ouest et 122 Slater. Brique,
comme neuve; fixtures de 6 sal-
les de bain complètes et éviers
de cuisine, y compris tuyaux; 2
fournaisés à air chaud, avec tous
les .ajustements; une fournaise
à l'eau chaude, 20 calorifères;
2 escaliers de sauvetage neuves
(3 étages); portes, châssis, bois
de construction, et une cheminée
de blocs. ; 18-261
 

et installées. S'adresser J.-A. Des-
jardins. PR 7-4023. 18-263

ENFIN nous avons une plus gran-
de provision de briquets “Champ”
le meilleur vendeur et meilleur
briquet jamais fabriqué à seule-
ment un dollar. — Irvine's, angle
Sussex et Rideau. 18-300

FOURNAISE ‘Gurney Lasalle” en
bon tat, $15. SH 9-1300, 18.262

2 FOURNAISES à charbon “Fin-
dlay”, “Légaré”; rangette, gros
-filage, en 6-1844.

18-261

FOYER artificlel, miroir (plate
glass) avec dessins, 31x44; mo-
bilier cuisine, chromé gris. S'a-
dresser 26 Demontigny, Hull. 260

GLACIERE “Connor Thermo”très
propre, à bon marché. SH Gols

: -26

2 JAQUETTES de fourrure grise,
m. uton et chevreau, 43 Cham-
plain, Hull, 18-261

IREZ-VOUS A LA CHASSE
BIENTOT?

SPECIAUX d'octobre: Gros fusils
de chasse 303 à répétition, rég.
4s. ur 827.50: catabines à Té-
p on, coups, rég. . pour
$29.50. Aussi fusils ei carabines
loués à la journée ou à la se-
maine. Beau choix. La plupart
des marques de fusils, carabines
et munitions à prix d'aubaines.
Conditions faciles de paiements.
Ouvert le samedi, Target Sales,
270 Durocher, Eastview, tout prés
du théâtre d'Eastview.

18-jen. ven. sam.

$ LESSIVEUSES à gazoline tou-

 

 

 

n état.

 

 

 

 

tës neuves, au prix du gros. S'a-
dresser: J.-A. Desjardins, PR 7-
4023. 18-263
 

MACHINE A crire “Royal” porta-
tive, 4-3650 après 5 h. 30. ee

MACHINES à ecrire “Underwood”
ottatives et régulleres a verdre

DERNIERE SEMAINE

GRATUIT ~

TABOURET CHROME
avec chaque achat d’un

ensemble de cuisine chromé

de 5 pièces.

Colonial Furniture

“Le plus vaste magasin

de meubles à Ottawa”

403, rue Bank Tèl: 68-2371

18

COUCHE IMPERMEABLE
DE FONDATIONS

Meilleure qualité, $6.50 le bidon
de 5 gallons M. Zagerman & Co.
Ltd. 100 Bayview Road. 8a

-30

LAMPES et ABAT-JOUR

© Abat-jour en fibreglass, soie,
tissu parcheminé

© Abat-jour remis à neuf

©- Lampes et cendriers réparés

THE LAMP CENTRE
791, rue Somerset-Ouest

Signalez 6-5435
28

MACHINE à laver “Westinghouse”
presque neuve, pour balance de
compte, $99; termes. H. R. Pa-
qui, 80 Eddy. 18-300

MACHINERIES International Har-
vester, système à pression Beatty.
articles de plomberie, clôture
Frost, toiture. Modern Farm Sup-

 

 

 

ply, 23. rue Murray. Tél: £-3943.
18-300

MANTEAU mouton de Perse ,
dos ample: aussi jaquette fourru-
re, seal; 2 renards argentés, —
3-6076. 18-281

MANTEAU mouton de Perse noir,
taille 16 ans, presque neuf, $100,
Signaler 6-3707, 18-262

3 MANTEAUX d'hiver, jeunes fil-
les, 14, 16; très bon marché. —
SH 6-0962. 18-261

 

 

 

@ Tours South Bend

e Outils mécaniques C.M.C,

© Camions à grue Hyster

® Accessoires Delta

The A. R. WILLIAMS
MACHINERY CO. LIMITED

281-A, Chemin Richmond

PA. 2-3405
18

MOBILIER de salle à manger, en
noyer antique, 8 morceaux, grand
buffet, genre Credenza, grande
table de salle à manger avec 3
planches supplémentaires, pou-
vant desservir 14 personnes, chai-
ses avec dossiers concaves; bon
état, $550. Mobilier chesterfield,
8 morceaux, avec housses fleuries
en bon état, $89. Buffet antique,
pour assortir, en acajou, grand
ormat, excellent état, 3225. Ma-
chines à coudre avec tête bascu-
lante, complètement remises à
neuf et garanties, $1 à compte et
$1 par semaine. Coffre à tiroirs,
noyer antique de fantaisie, bon
état, $69.50. Couch Victorian, en
noyer antique, petit format, H-
gnes gracieuses, bon état, $65.
Un réfrigérateur Frigidaire d'une
capacité de 4 réfrigérateurs sépa-
rés, $39.50. Poêles bois et char-
bon avee fourneaux, différentes
grandeurs, $10.50 chacun et plus,
Réfrigérateurs électriques, tous
garantis, $79 chacun en montant.
Tables pliantes, 6 pieds, idéales
pour salles paroissiales, pour-
voyeurs, salles de jeux de sous-
sol, bancs de travail, etc. $7.95
chacune en lots de deux ou plus.
G. H, Johnson's Purniture Lie
mited, département d'échanges,
111, rue Murray, un peu à l’ouest
de Dalhousie, près Marché By,
5-5147. Bas loyer, bas prix.

ACIER

 

 

ANGLES

POUTRES
CONDUITES
COLONNES
FEUILLES GALVANISEES
PLAQUES QUADRILLEES

PLAQUES A PLAT

TUYAUX
RAILS
TRINGLES DE RENFORTS

Service d’érection

 

“LA MAISON OU SERVICE"

M. ZAGERMAN
& CO. LTD.

100. CHEMIN BAYVIEW
OTTAWA

Tél: 8-5204 — 8-5205
18

garçon, taille
18-262

 

PALETOT d'hiver,
14 ans. PR 7-4770.

2 PALETOTSd’hiver pour homme,
taille 38. PR 7-8464.
 

18-262

PIANO “Lindsay”. S’adresser: 27
Bienville, Wrightville. 18-260

POELEà bois, bon marché. Signa-
ler PR7-4770, + 18-262

POELE avec brûleur à l'huile, $98;
vieille table de salle à imançer,
$20; paletot d'hiver pour hom-
me, $10. Le jour: PR 7-6235.

18-280

.POELE “Findlay”, émailléblanc.

  ouer ou réparer toutes marques

Bug. Ro 191 Princt aBf Roy91 Principle. Hull |
Tél: 8H 9-1768. 18-361

POELE bois et charbon, 8'adresser

(A vendre (divers)
(18)
me

POELE, lit et autres menus objets.
186 Henderson. Tél: PR 1-200 261

 

 

 

Vingt et un
ET

 

 
 

 

 

TERRE noire, 50 cents le sac de
100 livres: gravier, sable, terre
jaune. PR 7-9961, __ 18-262

VENTE DE BRIC-A-BRAC
ST. LUKE'S Sunday School, édtfi-
ce du Marché, le mardi 10 no-
vembre, à 9 h. 30 am.

. ~ 118-260
spp

Srores venihans

 

STURES VENITIENS sg Flexajum,
galons plastique ou &uton. Esti-
mations et installation gratuites.
Nous réparons et nettoyons tou-
tes sortes de stores vénitiens. —
American Venitian Bling Co.
A. Rondeau, représentant, 4, rue
Saini-Etienne. Hull. PRIS 3

 

A louer (logements)
(22)
 

APPARTEMENT 3 pièces, chauffé,
éclairé, salle de bain privée. 159
Nicolet, Hull, après 7 h., et toute
la journée samedi, - 22-260

APPARTEMENT ‘trois pièces. 226%
Saint-Patrice, Ottawa. 22-262

APPARTEMENT 2 pièces, entrée
privée, Pointe-Gatineau. PR 7
681, 22-261

APPARTEMENT moderne, près
autobus. 211, boulevard Gamelin,
Wrightville. 22-260

APPARTEMENT chauffé. S'adres-
ser 176 Eddy, Hull. 22-263

APPARTEMENT 4 pièces. Signaler
PR 7-3285. =26

 

 

 

 

2 APPARTEMENTS modérnes, 3 et
4 pièces: chauffés. $60 et $76.
Wrightville. PR 7-4047.

22-260

BOUL. GAMELIN — Garçonnière:
boudoir meublé, chambre à cou-
cher, cuisine avec poêle et réfri-
gérateur; salle de bain complète;
éclairé; occupation immédiate,
PR 17-3123. 22-300

DESCHENES: 3 pièces, entrée pri-
vée; eau et toilette dehors. 825.
PR 7-4511. 22-260

DUPLEX (haut), 4 pièces. Signa-
ler SH 6-1610. 22-261

GATINEAU MILLS: Logis trés moe
derne, 3 pièces et salle de bain

. complète. MO 3-5182,
22-262

GATINEAU: Maison neuve, 4 plé-
ces, salle de bain complète, sys-
tème huile. S’adresser 212 Saint-
André, Gatineau. MO 3-5873, 223

LOGIS 3 pièces et toilette; mon
chauffé; entre privée; bail 2 ans.
8-3420W. 22-262

LOGIS 5 pièces, toilette; à Gati-
neau. MO 3-4795. 22-263

LOGIS 4 pièces, totlettes: proximi-
té patoisse Saiut-Jéan-Baptiste
et des ééoles; chauffé, éclairé, té-
léphone. Case 142, Le Droit, a

. 22-2

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Leas 8 chambres à coucher, ssl-
e de bain moderne, grande cui-
sine; chauffé, éclairé. M. Aldéric
Chénier, 19 Giroux, Rockland. 60

232-2

Tél:
33-260

JOLIE chambre dans famille dis-
tinguée, 325. 219 Daly, Ottawa.0

gle Ch- ‘otte et Clarence.
4-5680.
 

 

PETIT logis, entrée privée. 18 Du-
charms, Wrightville. PRTh

PETIT logis, cuisine et chambre à
coucher. 88 'Chateauguay, Bw

 

 

2 LOGIS neufs de 4 piècés et sal-
les de bain complètes. Chauffage
air chaud. Occupation immédia-
te. 881 Hétu, Gatineau, après in

 

MAIEON 2 pièces, partiellement
meublée; grande galerie; couple
seulement. 835. 303 Jacques-Car-
tier, Pointe-Gatineau, 3-3640. 260

MAISON à louer, Orléans, $40. —
S'adresser: 241, chemin de Mont-
réal, Eastview, 22-263

2 - INDES privées, non chauffées,
‘adultes seulement. 43 Vaudreuil,
Hull. 22-260
tre
4 GRANDES pièces chauffées et

éclairées; aussi garçonnière deux
pièces; adultes. 212 Daly. 22-265

RUE EDDY: Logis 5 pièces, chauf-
fé: salle de bain complète. Occu-

tlon immédiate. $75 par mois.
R 7-7418, 22-262

WRIGHTVILLE: Chambre et cui-
sine chauffées, éclairées, eau
chaude, entrée rivée. Meublées
ou non, $55. 22 Joffre. PR 380.

 

 

 

 

A louer (chambres)
(23)

2 GRANDES chambres chauffées,
éclairées; entrée privée. 74 Saint-
Laurent, Hull, 23-262
 

A louer (divers*
(24)
 

GARAGE rue Wright, près Prinel-
pale. Signaler PR 7-8249.

 

24-262

GARAGE à louer. 300 Cathcart.
4-0018 le soir. 24-261
 

ROBES DE MARIEES à louer
ainsi que toilettes pour filles
d'honneur bouquetières, etc.
Aussi tuxedos pour hommes. —
Salon Martin, 163 Bolton. Otta-
wa, — 5-5508. 24-300

ROBES DE MARIEES et de soi-
rée à louer Mantes de fourrure
Tél: PR 7-7980. 24-300

 

 

 

(commerce)
(24A)

MAGASIN à louer. 3-6307 entre7
et 9h. pm. 24A-260

A louer

 

 

.
 

 

Chambre et pension.
(26)
 

 

CHAMBRE et pension, maison mo-
derne, pour 1 ou 2 hommes, —
PR 7-1768. 28-2682
 

= CHAMBRE et pension pour hom-
me, 292 Lajole, Eastview,

; 26-271
 

 

 

CHAMBRE meublée, our filles.
&adresser: 174A Saint-Laurent.
PR 7-7660, 23-260

CHAMBRE dans appartement, pour
jeune fille; permis de cuisson;
rue Rideau, prés Dalhousie, Tél:
2-6682. 23-260

CHAMBRE meublée, privilèges;
convenable pour
bureau, Basse-Ville. 3-3445,

23-259

CHAMBRE-BOUDOIR, déjeuner si
désiré. Tél: PR 17-3377. 23-260

CHAMBRE cuisinette, vivoir, libres
15 novembre. 80 Argyle. Signaler
5-6179, 23-262

 

 

eune fille del

Occasion d'affaires
(271

CONSULTEZ-NOUS 31 vous dési-
rez disposer de votre propriété.
L. Titley Tél: 3-164%. 27-300

 

 

Tronstert-comionnage
(30)
 

 

ENTREPOSAGE de meubles, em-
paquetage. envois, déménagement
ocal et longue distance. Jackson
Moving & Storage Ltd. — . Tél:
PR 7-8944 30-300

POUR transfert, signaler PR 17-6258
; ' 30-260

 

 

CHAMBRE très propre, Côte-de-
Sable, pour homme; permis de
cuisson. $28, 4-2426 après 8,060

bien pro-
 

CHAMBRES meublées,
pres; gril. 280 Murray.

 

 

tranquille et sobre. 150 Clarence.
ana 23-260

COMPLET
DE COMBUSTIBLES
HUILE A POELE

(Distillée)

2135 Len
Aussi

HUILE A FOURNAISE
(Brute)

CHARBON DE TOUTES
SORTES

COKE “La SALLE"

D. GRANDMAITRE
181, Ch. de Montréal. Fastview

2-3505 et 2-3506
32
 

ALARY, Maurice -— Bois de chauf-
fage de toutes sortes, PRID122.

ABQ. WOODYARD: Blabs bois
franc, % corde coupee, $9. Gros
voyage $b. — PR 7-9872

32-300

HUILE À POELE
{ Distillée)

21 3¢ le galion

Prompte - livraison

Parfields Oils Ltd.
— 36246 —

 

 

 

32

 

 

Brûleurs a l'huile
(33)
 

BRULEURS a8 I'hufle installés ou
nettoyés. Estimation gratuite. —
Ouvrage garanti. SH 6-1900.

 

33-300

R. MENRI — PBrüleurs à l'huile
219 John, Eastview, 8-2773,3.300

  

 

"Radios. Télévision
et accessoires

(31)

REPARATIONS, nettoyage de four-

vrage garanti. PR 17-8622. Hull
33-300
 

 

INSTALLATION d'antenne de té-

 

23-262 léviseur, $25. Service jour et nuit.
4-3040. “ 31-800

Mer Geoc gorVilege desans RADIOS Irs alestriques, reson, eorge, - , FRSOITS qu °
5 rés. eneral Radio Sale: PP

CHAMBRE propre, pour homme| rue Bank. 4-6202. 31-300
 

NETTOYAGE -de fournaises à
l'huile, carburateurs; ouvrage ga-
ranti. PR 7-2028. 33-264

REPARATIONS, netto; e de fouyr-
naises a l'huile. insta ation; ou-

 

 

 

 

CHAMBRE meublée pour homme
seul; permis de cuisson... PR"7-
9164 23-261
 

LOGIS 4 pièces, salle de bain mo-
derne, chauffage à l'eau chaude,
gros fllage, pour couple sans en-
fant. Possession immédiate. S'a-
dresser 242 Saint-Louis, Pointe-
Gatineau, PR 7-5729.

22-265

LOGIS 3 pièces. S'adresser à 103
Saint-Henri, Hull. 22-262

LOGIS 3 pièces, salle de bain, en-

 

 

 

CHAMBRE avec privilèges. Signa-
ler PR 7-7878. 23-

CHAMBRE et cuisine meublées,
chauffées, éclairées: pour adul-
tes seulement. $50 par mois. 243
Champlain, Hull, 23-261

CHAMBRE, lit simple, eau chaude,
site central. PR-7-2354. 23-204

CHAMBRE simple, avec commodi-

 

 

 

LOGIS4 pièces, salle de bain. 78
Glaude, Gatineau. MO 3-4388; 261

T y , 5- ,; 2-260
trée privée. 5-93 22-26 tés, usage téléphone; près auto-

LOGIS 3 pièces. 128 East, Gati-| bus. PR T-8482 après 6 h,
neau. MO 3-4522. 22-260 28-260

LOGIS à louer & 399 Hétu, Gati- CHAMBRE simple, confortable;
neau; couple seul ou avec un en- privil*res si désirés. 56 Bolton,
fant. MO 3-4934. 22-2801 Ottawa. 4-1546. 23-261

| CHAMBREtrès propre, pour mon-
sieur sobre, Tél: PR 7-7661,2-200

 

LOGIS neuf, 4 pièces et salle de
bain complète; chauffage à l’eau
chaude: gros filage. S'adresser:
345 Principale, Gatineau DCI.

 

LOGIS 4 plèces, boul. Fournier,
Hull. Signaler PR 7-7568. 22-260

LOGIB 3 pièces, salle de bain com-
lète: chauffé. 8105. — 108 Dol-
ard, Gatineau.

 

22-261

LOGIS, couple sans enfant. Signa-
 

CHAMBRE meublée, privilège de
cuisson, eau chaude; pour couple
ou 2 personnes. 3-9736.

. 23-280

CHAMBRE pour ersonne tran-
uille, privilèges. 169, chemin de
ontréal, Eastview. 23-260

CHAMBRE claire, meublée, pri-
vilège de gril; possession immé-
diate. PR 7-7908, 23-260

BELLE chambre propre, personne
sobre. Cumberland, près Rideau,

 

 

 

 

 

Hull, 8 am. & 3 p.m, 2-0181,
22-260

——

 

ler PR 7-9835. 22-261; 3-8178. 23-261

LOGIS 2 pièces, chauffé, éclairé, GRANDE chambre dans maison
eau chaude, usage téléphone. $40 moderne; t servir comme bu-
Hull. PR 7-7157. 22-260 reau. 4-5585 entre 4 et 7h,pm.

LOGIS 2 pièces, chapfté, éclairéd, j— me
S'adresser: 23, boul “Sacré-Coeur, GRANDE chambre et cuisinette, meublées ou non. PR 7-4403.

23-261
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  $ Richer, Wrightville, 18-260 “Hé Bis, ton gardien est icl }”

Automobiles et accessoires
(291

BARER BROS CO. LTD

 

j|AUTOS ET CAMIONS USAGES
achetes pour mise en piéces, Par-
tics neuves et usagées d'autos,
batteries. pneus, accessoires, etc
2 magasins. 23-7393. 29-300

Réparations générales
PAR DES EXPERTS

à toute marque d’automobiles .

TRAVAUX DE CARROSSERIE
ET DE GARDE-BOUE,
PEINTURAGE, etc

BUDGET
MOTORS

117, RUE CARLING
Près de la rue Bank

Tél. 4-3108

 

29

S & 8 AUTO PARTS
PARTIES neuves et usagées pour

autos et camions. Autos et ca-
mions achetés pour mise en piè-
ces. Réparations de radiateurs
Vitres instaliees 614, rue Wél-
lington. Tél: 8-0310. 29-300

 

 

 

Combustible
(32) > '
 

 

JUILE À CHAUFFAGE
“THERMALISEE”

A PRIX REGULIERS

CHAQUE GALLON contient
une quantité suffisante de
“Thermalaid” (un additif au
pétrole produit pour donner
un chauffage plus net et
meilleur).

Livraison minimum 45 gallons

PARFIELD OILS LTD.
3-6246

32
 

ABC WOODYARD — Slabs de
bois mou $10 la corde Gros
voyage, $350. PR1-9971% =.

32-300

ALBERT MAURICE, PR 7-T7715 —
Slabs de bois franc et bois mou
secs. 32-280

BOIS FRANC, $18 la corde; voya-
ge 86. Slabs bois franc, 876 la
corde; voyage $5. slabs bois mou
$10 la corde, voyage $350. —
Capital Puel, 4-7692,

32-200

CAMILLE LEVESQUE, huile dis-
tillée 213; slabs mo secs, oor.
de coupée, $11; slabs francs, eor-
de coupée, $18. — 34/ Laramée.
PRT- . 82-270

LAMBER]1 — Mate bien 008 —
Voyages 3%, 6 12 Bois franc.
se:, AU VOyaré. $5 et nus. Tél:
PR 17-1143 33-309

EDMOND LEVESQUR
HUILE distillée, 213; alabs de bois
mou sec, $11 la corde coapée;
slsbe de bois fran: ses, $17 la

 

 

 

  corde coupée. — rue Walker.
PR 71-7388. L 33-300

+
“

fF f

 

 

 

 

 

 

 

 

vrage garanti. — O. Villeneuve,
PR 7-3495, -33-265

Personnel
(39)

NOUS enseigLons; plano, violon,
“ guitare, accordéon, trompette,
mandoline, etc. 23-0132.

39-263

“NU-BONE” corsets et soutien-
gorge, fabrication individuelle,
corsetiére professionnelle, 4-9145,

39-278

Liseurs
(39-A)

DEMANDEZ catalogues gratuits,
Avons tous genres de livres ve-
nant de Paris, Plus de 2,000 ti-
tres différents; milliers dollars
en stock.  Fournissons gratuite-
ment 12 catalogues différents par
an. Le pius grand choix au Ca-
nada. Etoile. 327 Mont-Royai est.
Montréal. . 3YA-sam

 

Cartes d'affaires
(4?)
 

ACCORDEUR spécialiste de pianos.
Pour rendez-vous signaler MO 3-
8028, demander Georges, 1

’ 41-280

ED WEINER, préteur sur articles;
aubaines de tous genres en arti-
cles nou réclamés, 55% Williams

1-3Uu

1885-1951 — ax Compagnie Mhuna
dépasse €" années de succes dans
les herbages et les traitements
pour plusieurs maux numains
Signalez ou écrivez a 368, rue
Bank. Pour renseigrements: tel.
2-6n88 41-300

 

 

Dnctviotypes
(41A)

 

 

DACTYLOTYPES Underwood r-
tatives et régulières aubaine..
Machines reconstruitex. Aussi
macnhises à additionner, Sun-
strand a vendre et à louer.
Underwooa Limited, 223 Laurier-
ouest. 2-3531. 41A-300

VOYEZ ic» nouvelles machines à
écrire  silencieuses Remington,
pieces exclusives, fonctionnemerit
sensationnel $6.40 par mois Un
taux spécial accordé aux étu-

 

 

diants ur machines louees. —
Remington Rand ltd. 164 Lau-
rier-ouest 2-4264 41A-300

Imprimeurs
(43)

 

LO-MOR PRINTERS — Faire-part
de mariages, gaulrage, gravure.
impressions commerciales Car-
tes de Noël — 243, rue Aibert
Tel: 23-2835. -

Venussiers
(5+,
 

JOHN LeBLANC ET FRERE
ENTREP EURSen construction

générale de maisons, Armoires
modernes de cuisines, salles de
Jeux au sous-sol. Transformons
ces greniers en jolies chambres.
Signaler 6-1522. Estimations gra-
tuites. 54-263
ee

Déménagement international

BisCVICL INTERNATIONAL de
messageries Spécialistes en dé-
ménagements tansocéaniques @
interurdains: sus |déménage-
mé Je samedi. — W. Sparks &
ment local Pe. |
Soa, TH: §- 
naises 4 J'huile. carburateurs; ou- .

A louer “Jogements) A louer (chombres) Combustible Electriciens
(22 23) (32) __ (55)

LLOGIS 2 pièces à louer, 348 Notre- |GRANDE chambre blen meublée, COMPIERRE ELECTRIO— EAf#
Dame, Rul S'adressér: 390, rue| 1 ou 2 personnes, dans famille reneu: électricien  Reparaticns
Champlain, Hull, - 22-2 privée, appartement moderne, an- : VOTRE SERVICE lectriques de tous genres. 68,rue

Eddy Hull PR7-2347. — Léon
ropriétaire, résiden-
ntaine. PR 7- a,

D ELECTRIO entrepre-
eurélectrie 5i saint-Hay-

Dompierre.
ee. 5, rue

 

neur électricien, .
7 PR 7-9874-mond, Hull Tél: R ies00

 xv

MOTEURS Glectriques- neufs:ou

 

 

usagés, réparations de moteurs,
appareils électriques, filage-in-
dustriel ou domestique. 00.3.
Flecricavorks. 378Sauk Signa-
er 2- ; : 2-

CR 8-300
Couvreurs 53

(62) a
me

BARDEAUX aasphalte, gondron;
réparations. JmitationHe brique.
J. O. Gerva - |
© 64-300

Ouvrage en. feuilles
Métalliques

 

 

VENTILATION “1+
Toiture dans toutes ses --

branches per

J. R. DOUGLAS, Lt&.
262, rue Slater — Tél: 2-16P6

Nous donnons un prompt
service =

ww

jeu, ven, sam., 62
ia | 72

Monuments u
(69) su

20%, DE REDUCTION SUR TOY
MONUMENTS SUR PLACE.

TELEPHONEZ et nous irons vous
chercher. Catalogue sur demande
R. BAINT-MARTIN RT PILE,
369 Maisonneuve, Hull. PR Tobgzz

 

 

J. P. LAURIN Ltee, manufacty-
riers de monuments de distinc-
tion. Visitez nos ‘ateliers; écrives
ou téléphonez à nos frais. Cartes
mortuaires. 213 York, angle Kifig
Blward, 4-0417 [+

05%

TARIF -
DES ANNONCES.

CLASSEES . #

 

Mo insertions
1 3 6

1 à 12 35 33 180
11 39 91 "1
2 42 @ 1
13 46 107. à!
14 49 116 238
15 58 124" -228,
16 5 132 240
17 ‘eo 140 2
18 63 149 270
‘9 61 187 gk.
20° 70 465  8t0

Pour calcuier le nombre de
mots dans une annoncé;=-
comptes les groupes de cada
Chiffres au moins, chaque inf”
tiale, les abréviations, les sb,
gnes §, ¢, %, etc, comme des--
mots entiers, et l'adresse oo
casier du DROIT comme °#
mots DS
Pas de comiflandes “jusqu'a;

nouvel ordre”. Les prix ob.
dessus sont pour des inseth
tions consécutives. Dans les
cas cohtraires, considérez cha-
que insertion comme, ‘une
annonce nouvelle. °°

DEBIT *
Les annonces débitées sont su-

jettes à un supplément de 15 sous
8! non pavees dans les 9 jours,do
is premiere: insertion. . A

NOMENCLATURES: }" ;
Les nomenciatures dans . 1e4

comptes rendus de funérail
sont sujettes au tarif de un de
du mot, les initiales‘ et les abré-
viations comptées - comme dés
mots entiers. Naissances,‘ ffan:
çailles, mariages, décès, remercige
ments, messes anniversaireg.. +. a
Première insertion »…………. $1’
Insertions subséquentey, .. X
In memoriam 50 mots ... -}:
Le mot additionnel ., ..... #
Annonces légales, fédérales, $i;

vinciales, municipales ou autres £,
‘Caractère 6 points, la l{gne $92
Caractère 8 points, la ligne $Difl
Classées en caractère. talage,,

minimum 20 lignes. aÀ Ha
Occasionnelle. LJ 2

la ligne agathe ........ 84,
3 insertions consécutives $0.08.

. 6 ingertions consécutives $Ü.
Titre spécial hors liste … $4,200

Pens vw
oePour faire suivre réponses

au casier ..... ..eo. 30:40
Les erreurs seront promptement

rectifiées. On doit cependant 16
signaler avant la seconde ins@};
tion. Autrement nous ne gauriors
accorder de remise ni une hou
velle insertion gratuite: Au cis
d’erreur ou d'emission nôtre ‘téé.
ponsabilité ne peut excéder“
montant déboursé pour ‘l'anno
L'annonceur cest prié de réf

filer la rubrique désirée ayEsHEURE DE FERMETUREZ
POUR LES '. 5%

ANNONCESCLASSERS 3:

touslesjoursexcepté lesane
: 4 9 heures a.m. same}
Le Droit se réserve le p

43-300

|

d9 refuser sans avîi toute anna
ce contraire à son programms off.
sujette à libelle. LR
Les personnes qui commande.

des annonces de -naissènce,
fiançailles, de mariage ou
annonce  controversable doi
s'identifier et endosser “toute fée
punsabilité par leus signature.op

.- ab lar
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TELEPHONE+. . i

3-4061
“Ps

entre 5h. ot 8h pin.

a
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Réparations
163)
 

MAGASIN DE LESSIVEUSES
BEATTY

205, rue Ridean 16): 3-62%4
KEPARATIONS de toutes marques
de lessiveuses et repasseuses. —
Aussi lessiveuses, repasseuses. ra-
dios et poéles neufs et recondi-
tiounés. 83-300

REPARATIONS DE MACHINES
A LAVER

SERVICE CONNOR directement
ug la manufacture Préposés, ha-
billes. véritables pieces Connor;
les machines J H Connor &
Son Ltd. 207 Morteatm. Hull
Tél: PRT7-2711, Nous allons cher-
cher et livrens. 63-300

E ROY & FILS — Réparations
Machines à laver. 18 Gueriin,

uil. PR 7-5980. 63-300

LESSIVEUSES ET
REPASSEUSES REPAREES
Par des représentants autorisés

de Coffield, Easy
Simplicity et John Inglis.

OUVRAGE GARANTI

HAMMOND'S SERVICE
J. HAMMOND, prop.

184, rue Murray Tél: 4-3379

 

 

 

 

Décès
(70)

BERTRAND, Aldé — Dans un hô-
{tal local, le vendredi 6 novem-
e 1953 est décédé Aldé Ber-

trand, époux de Gervaise Rochon,
à l'âge de 31 ans et 7 mois. I
repose *4 la résidence de son
beau-père, Télesphore Rochon, à
Gracefield, Qué. Funérailles le
lundi 9 novembre à 8 h. 45 a.m.,
pour service en l’église de la Vi-
sitation de Gracefield à 9 h. In-
humation au cimetière  parois-
sial; Direction maison Gauthier,
101, rue Notre-Dame, Hull.

70-260

EOILEAU. Mme Adéodat — A la
résidence de son gendre, M. Ro-
saire Gignac, 14, rue Sherbrooke,
Buckingham, Qué. le samedi 7
novembre 1953, est décédée à
I'age-de 73 ans, Valéda Mongeon,
époise de Adéodat Boileau, an-
cien directeur de la chorale de
la paroisse Saint-Grégoire de Na-
zianze de Buckingham. La dé-
pouille mortelle repose 4 l'adres-
se ci-haut mentionnée d'où aura
lieu le départ du cortège funèbre
lg-Inardl 10 novembre, pour ser-
vice en l'église Saint-Grégoire de
Nagianze de Buckingham. L'heu-
re du service sera annoncée plus
tard. Inhumation au cimetière
paroissial. Direction maison Vin-
cent Brunet, 20 est, rue McLn-
ren, Buckingham. 70-251

CAMPBELL, Mme Rosana — Dans
un hôpital de Saint-Jérôme, Qué,
le jeudi 6 novembre 1953, est dé-
cédée à l'âge de 41 ans, Mme
John Campbell, née Rosana Pro-
vencal, demeurant à Fassett. Qué.
La dépotille mortelle est expo-
sée aux salons funéraires Nor-
mand Robert et Fils, à Montebel-
lo, Funérailles le lundi 9 novem-
bre; service en l'église paroissia-
le de ‘Fassett à 10 heures. Inhu-
mation au cimetière du même
endroit, 70-261

CHARETTE, lieutenant Aldège —
D'cédé le vendredi 6 novembre
nee. Gans un hôpital local, à

e de 56 ans st
g4.Gharette, époux d’Irène Des-
{ardins. Il repose aux salons fu-
neraires Gauthier, 101, rue No-
tre-Dame, Hull, Funérailles le
mardi 10 novembre a 7 h, 30 a.m,
pour service en l'église Notre-Da-
me-de-Grâces de Hull a 7 h, 50.
Tnhumation au cimetière Notre-
Dame de Hull, 70-261

CHARLEBOIS, Wilfrid — Décédé
- dans un hôpital local, le jeudi 5
novembre 1953, Wilfrid Charle-
boi$, à Jâge de 46 ans, frère de
Joseph, Quinn et Bernard Char-
lebois et, de Mme Arthur Pari-
seau. Funérailles le lundi 9 no-
vembre, à 7 h. 80 a.m., des sa-
lons mortuaires# Gauthier, 259,
rue: Saint-Patrice, pour service
en‘ l'église Saint-Paul d‘Aylmer,
Qué. à 8h. Inhumation au ci-
mefière paroissial. 70-260

CHARRON, Léo — A Buckingham,
Qué, le jeudi 5 novembre 1953,
est décédé accidentellement, Léo
Charron, poux de Thérése Lau-
zon, -& l'age de 25 ans. La dé-
rouille mortelle repose à sa de-

 

 

 

 

 

-æeure, à Glen Almond, Qué,
d’où aura lieu le départ du cor-
télé. furièbre à 10 h., le lundi 9
novembre, pour l’église Saint-
Grégoire de Nazianze de Bucking-
ham où le service sera chanté à
10 h, 30. Inhumation au cimetière
de Buckingham. Direction funé-
raire Vincent Brunet. 20 est, rue
McLaren, Buckingham, Qué.

: 70-260

DUBOIS, Mme Fidèle — A Mont-
réal, le jeudi 5 novembre 1953,
est décédée après une courte ma-
ladie, Fidèle Lalonde. épouse de
Arthur Dubois, maire de Lon-
gueuil, à l'âge de 46 ans. Elle de-
meurait & Caledonia Springs,
Ont. La dépouille mortelle repo-
se aux salons funéraires Lamar-
re et Fils, à Alfred, Ont. Funé-
raill” des salons, le lundi 9 no-
vembre, pour service en l'église
Saint-Victor d'Alfred. Inhuma-
ion au cimetière du méme en-

oit. 79-260

PARADIS, Mme Rachel — Décé-
dée subitement à
149 Saint-André, le v.ndredi 6
novembre 1953, Rachel Proulx,
épouse de feu Benjamin Para-
dis, à l'âge de 86 ans. Funérail-
les le iundi 9 novembre, à 7h.
15 a.m., des salons mortuaires
Cauthier,

 

 

 

 
sa demeure,:

1 mois, Aldè- |

1

Le bridge au
Par X.Y. Zéde

Des 14 années consécutives de
la Ligue de bridge Hull-Volant, il-
n’y a rien dans les records de la’
dite organisation qui peut éclipser
l'exploit du duo Edouard Croteau
et Roger Bédard, des avaleurs de
pilules, de la pharmacie Picard,
qui se sont couvert de gloire en
passant le pinceau à la formida-
ble équipe du Antalgine. Louis’
Duhamel et Gene Goderre, au
compte de 8 à 0. Croteau et Bé-
dard administrèrent le coup de
grâce aux deux meilleurs comp-
teurs du circuit Paul Desjardins
et Paul Lamoureux, en réussissant
un grand chesem en manipulant
les cartes comme votre grand'mère

une patate chaude.

Toutefois la meilleure couche
de vernie à couvrir les souliers des
participants fut appliquée plutôt
sur les griffes des Panthères noi-
res, qui sortirent du bois avec la
plus féroce colére vue depuis nom-
breuses lunes dans les cercles du
bridge. Les tauves de Charles Ché-
nier dévorèrent outre mesure au
nombre de 122 pour les rubans
de la soirée, suivis de près par les
“regaleux”’ de ja rue Morin, mieux
connus sous le nom de Carling-0”-
Keefe en secouant 11%z. Pendant
que le Carling-O'Keefe passait au
deuxième échelon dans le classe-
ment, dépassant Antalgine, le res-
taurant Cousineau eut recour à ses
9 points pour éloigner les loups de
sa porte et quand il fut l'heure de
compiler les dépouilles, il ne res-
tait que deux points de différence
sur les tablettes des meneurs.
Pour contre-balancer l'équilibre
entre Antalgine et pharmacie Pi-:

card, (à savoir les 8 points de Cro-
teau et Bédard.) l’autre équipe des
soulageurs de mal de tête. compo-
sée de Lionel Burelle et Roger
Lévesque dynamita sans mercie la
grosse cavalerie des pharmaciens
Léo Bourgouin et Edouard Rain-
ville par 7e à la, Les gars de la
Gatineau doivent partager la 4e
planche avec les Picardistes alors  

Hull-Volant |
qu'ils ne purent faire mieux que
6 points dont 4 par le quatuor
Amédée Salvail, Gerry Hamilton,
Alex Nobert et Eloi Baribeau, qui
tentèrent le tout sauf d'avaler les
cartes, Le D.V.A. glissa sur une
autre pelure de banune en n'accep-
tant que 3l:, les Panthéres noires
en profitérent pour monter la cé
te, le Molson grace a ses deux gla
diateurs Paul Corneau et Fernan-
do Séguin, s'éloigna du Progrès
de Hull par ses 8 points dont 6
par Corneau et Séguin, pendant
gue les imprimeurs comme le
D V.A. d'ailleurs manquérent d'ha-
leine en n'acceptant que 3!»
points. Mais la camisole de Paul
Ernest Guénette, courageux capi-
taine des boulangers de Walker,
litérallement bien empaisée, fut la
surprise de lu réunion alors qu'il
captura 5 points avec le ta
lentueux Richard Richer, nouveau
joueur des boulangers. Parlant de
nouveaux joueurs il a été annonce
par Paul Corneau que le club
Molson aura Jes services de Hector
Maheux a compter de lundi pro-
chain et probablement Gerry Mo-
reault “itou” habile magicien
avec un paquet de carte, dit-on.

Les équipes à réussir 5 points et
plus furent Edouard Croteuu et
Roger Bédard, 8 points, Lionel
Burrelle et Roger Lévesque, 72;
Robert Boudreau et Emmanuel
Smith ainsi que Ernest Leroux et
Jules Pilon. 6!2; Charles Chénier
et Ernest Dompierre puis Paul
Corneau et Fernando Séguin, 6;
Lauréat Lambert et Roméo Lalon-
de; Jos Bourgouin et Louis Thé-
riault: Ernest Guénette et Richard

   

  

 

 

i
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Les Citadelles

LE TROPHEE FISHER AU VOLANT —
L'équipe Hull-Volant, qui a gagné le champion-
nat de la Ligue de balle-molle de la Cité, était
à l'honneur, hier soir, à l’Association Hull-Vo-
lant. Un superbe banquet fut présenté et les
joueurs reçurent chacun un coupe-vent. En plus
de cela, le trophée Fisher, emblème de la su-
prématie de la Ligue senior de la Cité, fut remis
à Roger Limoges, gérant-instructeur de l’équipe.

DROIT, OTTAWA, SAMEDI 7 NOVEMBRE 1953TerIIIT ZIT
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Hull-Volant.

Frontenac

foujours pour les services de Marcotte
er = ; : MONTREAL — (PC) — Le,de la CAHA. la filiale québé-

Richer. 5 points. ‘différend survenu entre deux coise de cette association se trou-
Restaurant Cousineau ..... 50 équipes de hockey junior de Qué-|verait obligée de le suspendre.
Carling - O'Keefe 48 bec, sur la propriété d’un gardien| C’est alors que le Frontenac a en-
Antalgine …..eerercessannsness 45'5 ‘de buts âgé de 18 ans, a eu son |tamé des procédures judiciaires.
Gatineau Mill ....... 40 écho, hier. en Cour supérieure et M. Martin Conway, président de

Pharmacie Picard 40 l'une des équipes, les Citadelles, |la Q.A.H.A., a déclaré. hier soir,

Panthères noires 3815 ‘a obtenu du tribunal le droit de qu’il ferait un rapport à l’exécutif

D.V.A. 36 se faire entendre dans une procé-}Ssur ces événements au cours d’u-

Molson 33 dure d’injonction. ne réunionrégulière gui aura lieu

Progrés de Hull 281: | Au même moment, le juge A. aujourd’hui. Il a indiqué qu’au-

Walker's Bread ….…...…....….……… 2155 1. Smith, siégeant 4 la division de |cune mesure de suspension ne se-
pratique de la Cour. a fixé au 12 /rait prise pendant Jl’audition de

= =#

|

novembre l'audition de l’injone- | l’injonction.
tion. Les Citadelles étaient représen- 

Véritables parties

Chrysler — Do

we 
Service: 5.2808 Pièces:

PARTIES et ACCESSOIRES
Dodge — DeSoto — Plymouth

S’il s’agit de pièces et d’accessoires, voyez-nous

pour du bon rervice.

1
i

d'autos Chrysler

dge — Fargo

jonction.

Le Frontenac de Québec est l'é-
quipe qui cherche à obtenir l'in-

Elle demande que l*As-
sociation de hockey amateur du
Québec (C.A.H.A.) soit empéchée
de donner suite à sa menace de
suspendre
qu’il emploie les services du gar-
dien de buts en question.

le Frontenac

Tenue de comparaître,
l'ouverture des procédures
jonction, la Q.A.H.A. n'a présenté
aucune défense ou contestation,
référant la cause au tribunal.
Le gardien de buis mis en cau-

hier,
d'in-

parce

5-3638

Ventes — Pièces — Service — Remorquage

860, RUE BANK — Tél: 5-188t.

Numéros téléphoniques du soir

"OTTAWA MOTOR SALES LIMITED
(Dé, ositaires d’autos Dodge — DeSoto — Camions Dodge)

Ventes: 5-5700

 

 

se est Jacques Marcotte. Il a joué
la saison dernière avec les Cita-
delles, dans la ligue junior du
Québec. Cette saison, les Citadel-
les appartiennent à l'Association
de hockey de l'ntario,. division
A.

Marcotte a obtenu, cette saison,
la permission de la Q.A.H.A. de

le équipe dans la ligue junior du
Québec.

Les Citadelles et le Frontenac
appartiennent encore à la Q.A.H.
A.. bien que les Citadelles jouent
dans la ligue ontarienne. La Q.

 

 
259, rue Sair.t-Patri- |

ce, pour service en la Basilique :
à 7 h. 30. Inhumation au cime-;
tière Notre-Dame d'Ottawa.

70-260

VAILLANCOURT, Aristide — Dans
un hôpital local,
novembre 1953, est décédé Aristi-
de Vaililancourt, époux d'Anna
Galipeau, à l'âge de 63 ans. Fu-
nérailles le lundi 9 novembre à
7 h. 15 am, des salons mortuale
res Gauthier, 259, rue Saint-Pa-
trice, pour service en l'église
Sainte-Anne à 7 h. 45. Inhuma-
4fan au cimetière Notre-Dame
d'Ottawa. 70-250

VERNER, Mme Marie-Flore — A
sa demeure, 38 Dufferin, Hull, le
vendredi 6 novembre 1953, est
décédée Marie-Flore Labonté,
épouse de feu Dieudonné Verner,

‘à l'âge de 60 ans. La dépouille
mortelle repose aux salons funé-
raires Emond, boul, Saint-Joseph.
Hull. Départ du cortège funèbre
le lundi 9 novembre à 7h. 38
a.m.… pour service en l'église 3t-
Joseph de Hull à 8h. Inhuma-
tion au cimetière du Très Saint-
Rédempteur. 70-260

= Cartes mortusires
(70A)

fee}
J. P. LAURIN Ltée, manufactu-

riers de monuments de distine-
tion, pour vous accommoder 0
chargent de l'impression de car-
tes mortuaires. “19 York. angle

. King Edward. Tél: 4-0417.
70A-300

 

 

 

le vendredi 6,

1145, RUE BANK  
125, RUE SPARKS

BANK ET GLOUCESTER
BANK ET GLADSTONE
ELGIN- ET FRANK
BANK ET QUATRIEME AVE
WELLINGTON ET ROSEMOUNT
SUCCURSALE D'OTTAWA-EST
RIDEAU ET WILLIAM
SOMERSET ET BRONSON

PAIEMENTS
DES TAXES

1953
Pour éviter l'amende pour non-poiement,

le deuxième versement des taxes fonciéres doit

être acquitté le ou avant

LE 18 NOVEMBRE, 1953

Les taxes scolaires et générales peuvent être

payées, sans frais, à n‘importe laquelle des

succursales suivantes de la Banque de la

Nouvelle-Ecosse :

365, CHEMIN RICHMOND

Les CHEQUES
peuvent étre postés au percepteur de la ville,

48, rue RIDEAU, OTTAWA, ONT.

C L. ANDERSON,

percepteur de lo ville

Ville d'Ottawa

A.H.A. est le conseil d'administra-
tion du hockey amateur dans le

| Québec. C'est un élément consti-
;tuant de l'Association de hockey
‘amateur du Canada (C.A.H.A.).

A la suite de la décision de la
BAHa, autorisant Marcotte à
s'aligner avec le Frontenac, les

Citadelles ont soumis le différend
32 la CAHA., laquelle a donné
ordre a Marcotte de retourner
avec les Citadelles.

Cette décision contredit celle de
la Q.A.H.A., qui prétend être Vor
ganisme compétent, suivant la
constitution de la C.A.H A. pour
juger le diff*rend.
La QA.H.A. a subségquemment

notifié le Frontenac que s'il con-
tinuait à utiliser les services de
"Marcotte, pour défier la décision

 
 

Décès
(70)
 

STOREY, Mme Célina — A l'hôpi-
tal Saint-Michel de Buckingham,
le jeudi 5 novembre 1953, est dé-
cédée Célina Latour. épouse de
feu Alexander Storey, à l'âge de
88 ans. La dépouille mortelle re-
pose aux salons funéraires Vin-
cent Brunet, 20 est, rue McLaren,
Buckingham, d'où aura Heu le
départ du cortège funèbre à 9h.
20 am, le lundi 9 novembre,
pour l'église Saint-Grégoire de
Nazlanze où le service sera chan-
té à 9h. 30. Inhumation au ci-

| metière paroissial.

 
70-260

rs

{ Remerciements
(74)

mesresmre

 femme 
SINCENNES — Mme Alfred Sin-
cennes et la famille désirent re-

4 mercler toutes les personnes qui
© leur ont témoigné des marques
| de sympathie à l'occasion de la
* Tnort de M. Alfred Sincennes,
| survenue le 10 octobre, soit par

offrandes de messes, bouquets
| spirituels, tributs floraux, télé.

grammes. messages de condoléan-
! ce, visites ou assistunce aux fu-
| 74-260

TREMBLAY — La famille Aurèle
Tremblay désire remercier pa-
rents et amis qui lui unl Lémoi-

é des marques de sympathie à
| ‘occasion de la mort de Mme

+
!

*

nérailles.
 

 

Aurèle Tremblay. survenue le di-
manche ler novembre 1953, soft
par offrandes de messes, tributs
floraux, bouquets spirituels, mes-
sages de condoléance. visites ou
assistance aux funérailles.

74-260

VENTE DU TRESORIER
DE TERRAINS POUR LES
TAXES, VILLE D'OTTAWA
Avis public est par Ia présente donné

que la liste des terrains dana in ville
d'Uttawe pour vente à canmne d'arrérages
de taxes, taux et charges payables comme
taxes calculées Jusqu'au trente et unième
jour de décembre 1.02 a éte préparée: que
leg cupies d'icelles peuvent être obtenues
à mon bureau dans l'immeuble Transpor-
tation dans la ville d'Ottawa et que ladite
liste a été publiée dans l'Ontario Gazette
le premier jar d'août 195% et qu’à défaut
de l'aéquittement desdites taxes et deœdits
taux et charges paysbies comme taxes et
frais, les dits terrains seront vendus par
encan publie à la salle de lecture de ja
bibliothèque publique Carnégie, dans ‘a
ville d'Ottawa mercredi le vinxt-cinquième
jour de novembre 1955 à 10 hevres de
l'avant-midi.

A. HR. RITCHIE,

Trésorier de te

Dare a Mrawa,
ville,  le 2h sont Mik

jouer avec les Frontenac, nouvel-

tées, hier, en Cour, par MM. Law-
rence Corriveau et Pierre Letarte,
de Québec. M. Marcel Piché, de
Montréal, représentant M. Camil
Noël, de Québec, agissait comme
conseiller du Frontenac. Me -Mare-
André Balin, de Montréal, repré-
sentait la Q.A.H.A.

à M} appartient aux Citadelles

A l'appui de la requête des Ci-

tadelles pour le droit d'intervenir
dans les procédures, M. Corriveau
a soutenu que Marcotte “appar:
tient encore à notre équipe”. Il a
signalé qu'en dépit de l'autorisa-
tion que lui a accordée la Q.A.H.
A. de quitter les Citadelles, la
C.A.H.A. affirme que ce joueur
esi la propriété des Citadelles. M.
Corriveau a soutenu que la mesu-
re judiciaire prise par le Fron-
tenac a pour but.d’annuler la dé-
cision de la C.A.H.A. Il a deman-
dé qu'on fasse droit à la requè-
te des Citadelles pour “intervenir
et contester l’émission d'une in-
jonction”,

D'autre part, M. Piché a soute-
nu que Marcotte a été normale-
ment acquis par le Frontenac a la
demande même du gardien de
buts, demande qui a été agréée

par la QA.HA M. Piché a dit
que le Frontenac estime subir

une importante perte financière
advenant la suspension de Mar-
cotte.

La requête des Citadelles pour
se faire entendre dans ce diïfé-
rend signale que Marcotte a signé
des contrats avec l’équipe pour
les saisons 1951-1952 et 1952-1953,
mais que par suite de “l'interven-
tion illégale” du Frontenac, le
gardien de buts n'a pu être enga-
gé par contrat cette saison.

La requête soutient de plus que
Marcotte demeure la propriété
des Citadelles bien qu'il n'ait pas
signé de contrat avec cette équipe,
cette saison. Elle ajoute que la
décision de la Q.A.H.A. n'est pas
confurme aux règlements de cet
organisme.et que la décision de
la Q.A.H.A. était illégale. La re-
quête souligne enfin que l'opinion
des Citadelles n'a pas été enten-:
due par la Q.A HA,

La demande d'injonction pré-

sentée par le Frontenac exige que
le tribunal ordonne à la QA.H.A.
de ne pas suspendre l’équipe et
de lui permettre de poursuivre
ses activités sans intervention de
qui que ce soit. 
Médaille décernée
à Alonzo Unarron,
de Pointe-Gatineau

Sa Majesté la Reine Elizabeth
vient de reconnaître les services
d'un fidèle serviteur de l'Etat
dans la personne de M. Alonzo
Charron, citoyen bien connu de
Pointe-Gatineau.

M. Charron, employé au mi-
nistere des ’l'ravaux - publics de-
puis plus de 30 ans, division du
personnel, est félicité de toule
part par les nombreux amis qu'il
compte tant au ministère qu'en
jdehors. En pius d’être un em-
ployé modèle à l'édifice Hunter
où il remplit les fonctions d'offi-
cier d'assiduité, il se dévoue de-
puis nombre d'années a ia cause
des sourds-muets de la région.

Ancien éiève de l'Institut des
Sourds-Muets, Montréal, M. Char
ron est toujours resté attaché a
son Alma Mater et a ses anciens
instituteurs. Jovial, zélé et cha-
ritable, le nouveau décore s'est
dépensé sans compter aux plus in-
fortunés que lui-même. Aussi, re-
connait-on que la médaille du
couronnement qu'on vient de lui
décerner est bien méritée. Mem-
bre du Conseil Champlain des
Chevaliers de Colomb, M. Alonzo
Charron se dévoue également
pour plusieurs oeuvres, Il a pro-
bablement été le premier citoyen
de Pointe.Gatineau à recevoir
l'honneur de la médaille du cou-
ronnement. En pius de la médail-
le, il a reçu un parchemin qui re-
connaît les services rendus à l'E !
tat dans ses fonctions aux Tra-
ivaux publics, |
 

Sur cette photo, l’on voit
çoit le trophée Fisher. L'un remarque, de gau-
che à droite, Lionel “Bill” Fournier, président
de l’équipe Hull-Volant, M. John Nicol, prési-
dent de la Ligue senior de la Cité, Rezer Limo-
ges, gérant-instructeur du Hull-Volant, et Ro-
bert “Bob” Guertin, président de l’Association

Phota “Le Droit”—par Champlain Marcil)

tient[Feude$800,000

    

Limoges alors qu'il re-

a Québec, ce matin
QUEBEC (P.C.)-— Un violent

incendie d'origine inconnue a dé-
truit tôt aujourd’hui, les entre-
pits d'une importante société de
quincaillerie en gros et détail,
causant des dégâts évalués à
$800,000. Il n'y eut aucun blessé.

Un porte-parole de la société
Terreau et Racine Limitée a dit
qu'environ 40 pour 100 du stock
de la compagnie a été perdu dans
ce désastre. Le magasin de la
basse-ville en face des entrepôts
n’a pas été touché.

Le porte-parole a dit que la
cause de l'incendie est inconnue.
Les systèmes d'énergie électrique
et de chauffage @es entrepôts qui
comprennent quatre immeubles
contigus de deux étages avaient
été fermés pour la nuit comme
d'habitude. Il a ajouté que des
expfosifs emmagasinés dans les
entrepôts ont explosé au plus fort
de l'incendie.

gn -

Nécrologie

Elections au ce

STURGEON FALLS, Ont. — (D.
N.C.) — Aprés une scmaine de
campagne trés mouvementée, le
cercle Champlain a élu, mardi
suir, son exécutif pour 1953-1954.

Les sous-officiers rapporteurs
aux trois polls étaient comme suit:
le quartier Michaud, Mllye Mélo-
die L-flèche; le cuartier Hulditch,
Mlle Anita Lacoursiere; le quar-
tier Cockburn, Mlle Monique Per-
reault. Chacune donna son rap-
port a la fin du scrutin.

M. Julien Ferlatte a été nom-
mé président de l'assemblée, et
MM. Fernand Saint-Louis et Jac-
ques Rivet, aux boîtes de scru-
tin.

Le nouvel exécutif est: prési-
dent, Albert Saint-Louis; vice-pré-
sidente, Gisèle Guindon; secrétai-
re-archiviste, Jeannine Gauthier;
secrétaire-trésorier, Miguel Cousi-
neau; conseillers: Jeannine Au-
bertin, Yvan Robineau et Ray-
mond Faubert.
Un programme musical fut pré-

senté et le premier numéro était
la chorale des jeunes filles, sous
la direction de M. l’abbé A. Hu-
neault. Elle était composée de six
filles: Miles Jacqueline Gau-
dreau, Ghislaine Allard, Gertrude
Guindon, Yolande Turgeon, Ra-
chel Bourassa et Marie-Reine Lé-
vesque.

Un jeu de télépathie fut pre-
senté par Mlles Jeannine Gau-
thier et Monique Cousineau.

Danse a claquettes, par Clau-
dette Laplante et Vital Périard,
au piano, Ted Watson et Roger
Bertrand.

Chant, par Mlle Denise Labelle.
Chaque .aembre du nouvel

exécutif remercia ceux qui l'a-
vaient supporté et promis de tra-
vailler pour le succès du cercle.

L’aumônier du cercle, M. l’abbè
Gabriel Forest, remercia l'assem-
blée d’avoir si bien fait les cho-
ses. Il compte sur tous les mem-
bres pour leur entière coopéra-
tion.

Les membres décidèrent d'orga-

la messe de 8
nommé à cet effet
Mlles Gisèle Guindon.

al.

que Perreault et
siére.

La soirée se termina
chant “O Canada".

M. Julien Ferlotte était le mai

par 
M. Aristide Vaillancourt

M. Aristide Vaillancourt est dé-

te maladie. 1] était âgé
ans. Il habitait au numéro 15. de
la rue Dufferin, à Hull.

“Né le 13 septembre 1890. à
Black Lake, il était à Ottawa de-
puis 1913. Il avait fait ses études
à l’Académie De-La-Salle, et avait
été employé au service des Affai-
res extérieures. Faroissien de l’é-
glise Saint-Joseph de Hull, il était
membre de la Ligue du Sacré-
Coeur et des Anciens de l'Acadé-
mie Dæ@la-Salle. Il était le fils
d'Adolphe Vaillancourt et d'Obé-
line Dutil, tous deux décédés. Il
s'était marié en 1915 à Anna
Galipeau, qui lui survit.

I! laisse aussi un fils: Rolland
Vaillancourt, de Halifax; quatre
filles: Antoinette Vaillancourt,
Mme Maurice Lavallée (Jeannette);
toutes deux d’Ortawa. Mme Robert
Morel (Berthe), de Papineauville,
Qué., et Mme Roger Houle (An-
drée), d'Ottawa; deux soeurs: la
R. S. Rose, des Soeurs du Pré-
cieux-Sang. à Rome, Italie, et Mme
Cordélia Ranger, d'Ottawa; 6 pe-
tits-enfants.

Les funérailles auront lieu le
lundi 9 novembre. à 7h.15, des
salons Gauthier. 259. rue Saint-
Patrice. pour le service en l'église
Sainte-Anne, à 7h.45.

L’inhumation se fera au cime-
tière Notre-Dame d'Ottawa.

- —_#—-

C’est facile, c’est profitable

de placer une annonce classée

dans les pages du “Droit”. —
Téléphonez 3-4061. °

    
   

  
    

  

 

  

    
     

        
   

En ville... c'est chez

CAPLAN 

 

Eh} les enfants

LE ROYAUME

DES JOUETS

CHEZ CAPLAN

ES} OUVERT

AU-

sous-sol chez

Caplan

 A

cédé dans un hôpital local, le ven-
dredi 6 novembre, après une cour-

de 63

 
‘tre de cérémonies.
I" Mercredi le 4 novembre, était
lia journée de visite des parents à
l'école Saint-Joseph. Un grand
nombre de parents répondirent à
l'appel et profiterent de cette
occasion pour s’entretenir avec les
institutrices au sujet de leurs en-
fants et discutèrent les problèmes
particuliers.

de notre Saint-Pèr# sur l’éduca.

parents.

tion des parents.

Soeur Isidore de la Croix sou
haita la bienvenue aux invités.

les d'Isabelle, No 694,
leur assemblée régulière,

de Colomb.

dirigeait l’assemblée.

niser un déjeuner-causerie pour
dimanche le 8 novembre, suivant

30. Le comité
comprend
Yolande

Turgeon, Marcelle Faucon, Marie-
Berthe Lacoursière, Marie-Reine | Mgr
Lévesque, Thérèse Allaire, Moni-

Gisèle Lacour-

le

el

rcle Champlain
de Sturgeon Falls, Ont.

reault, ex-régente, l'installation
des officières à été remise à une
assemblée spéciale qui aura lieu
lundi, le 16 novembre. Pour ce
soir-là, Mme M. Lecompte a orga-
nisé un goûter et une soirée ré-
creative.
Mme J. Aubin donna le rapport

du comité du bien-être. Elle veut
organiser une campagne pour
vêtements usagés qui commencera
le 25 novembre.
Mme Blanche Saint-Amand a

été nommée secrétaire-archiviste,
pour remplacer Mme Jules Ma-
rier.
A la demande du comité parois-

sial, les membres du cercle ont or-
ganisé une partie de cartes pour
venir en aide à la construction
de la nonvelle salle paroissiale
Mme F. Galipeau donna le

rapport du Comune des mMaiuuvs.
Les membres visités furent Mmes
A. Gingras, D. Lauzon et O. Géné-
reux.

Trente personnes étaient pré-
sentes a cette reunion.

L'asserhblée régulière du Con.
seil de ville de Sturgeon Falls
avait lieu lundi soir. Le Conseil
devra faire réparer le bureau du
collecteur de taxes. M. Y. Martin
a été engagé à cette fin.
Une résolution fut appuyée

pour le paiement de $30,000 à la
;commission du High School et se-
ra chargé aux obligations.
Le Conseil a résôlu d'envoyer

une lettre au ministre de la Voi-
rie demandant l'installation de
lumières de circulation aux coins
des rues King et Front. Une co-
pie de cette résolution sera en-
voyée à M. W. Harvey, M.P.

Mme Chéri Grignon, née Aÿnès
Fortier, est décédée à l'âge de
58 ans, à Sorel, Québec, samedi
le 3 actobre. Résidante de Stur-
geon Falls pour 49 ans, Mme Gri-
gnon vivait avec sa fille, Mme L.
Renet, de Sorel, depuis 2 ans.

Elle laisse dans le deuil, 5 fil-
les, 3 fils,et 8 soeurs. Les fune-
railles ont eu lieu à -Sudbury,
mardi matin et la dépouille mor-
telle fut inhumée au cimetière
Sainte-Marie, de Sturgeon Falls.

ro ——- 
ront envoyées à Son Excellence

Antoniutti Ildebrando ainsi
qu’à Me Gaston Vincent, nommé
à la présidence de l'Association
d'éducation.

x x *
La fédération fera parvenir une

lettre de protestation au chef du
bureau d'évaluation afin d’avoir
des formules en français.

Découverte d'un
remède domestique

Une brochure sur l’encyclique

tion familiale fut distribuée aux

Un étalage de livres appropriés
à chaque cours était à la disposi-

Les membres du cercle des Fil-
tenaient

mardi
soir, dans la salle des Chevaliers

Mme Claire Merchant, régente.

Dü à l'absence de Mme H. Per-

pour la peau
Cet antiseptique qui ne tache pas est

connu par tout le Canada,c'est L’HUILE
- EMERAUDE “MOONE”. C'est un tel

agent de cicatrisation rapide nue l'eczéma,
la damangeaison des pieds et des orteils,
et autres éruptions inflammatoires sem-
blables de la peau sont souvent soulagés
dans quelques jours.

L'HUILE EMERAUDE “MOONE” eut
agréable à employer et elle est si anti-

- éptique gt pérétrante que bien de vieux
cas rebelles ont cédé à son influence.
L'HUILE EMERAUDE “ MOONE " ‘ent

vendue par tous les pharmaciens pour vous
rider à vous débarrasser res boutons ‘e-
naces et des
la peau.

LES PHARMACIES TAMBLYN
Important pour les résidants des
comtés de Gatineau et Pontiac —
s’empressera de vous fournir.
F. J. Farrell, de Farrelton, P.Q.,,

 
affections désagréables de
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Commandes acceptées par

 

   
3 camions "Ready Mix” à votre service

Blocs de cheminée |

CONSTRUISEZ UNE CHEMINEE RESISTANTE

 

Simplifie votre travail

Service rapide

Livraison sur les lieux
—

téléphone. ;iÇ

INTERLOCKING
Durables

Economiques

Se posent facilement   
 

Service de

PELLE

MECANIQUE
Excavation — Creusage

 

  
 

BLOCS DE CONSTRUCTION
TUYAUX DE GRES
BLOCS DE SEUIL
RESERVOIRS SEPTIQUES
TUILE VITRIFIEE   
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por Ernie Bushmiller

 

 

          
  

 

EE

( Magnifique. À

= DÉSINTÉRESSEMENT - ;

. ° ’
'A la section Monseigneur Charbonneau, Lefebvre —

Sous le patronage de Notre-Dame des Ecoles, comment
>

ne passeriez-vous pas une excellente année? o ;GARDEZ donc pleusement VOS encourageautez DISPOSI- H|STORIQUES .TIONS de septembre. :
-Pensez souvent à votre devise, e! Faites-lui honneur, 7 NOVEMBRE 1838 o © we

‘Pour cela, PENSEZ EN FIERTE,la vraie Flerté qui Terrébonne vit en 1838 l'un des épisodes les plus considérables rss, 8
¢ oblige à tous ses devoirs d'enfants, de chrétiens et d’écoliers. de la rébellion de 1838. Sous la direction de Charlés-Guillaume Bouc, NA

Faites vous-mémes la liste des vertus à pratiquer... ses babitants s'organigérent en silence et se préparèrent au combat. Mais >

des ennemis les défféncèrent et le fameux délateur Comeau vint de
Montréal pour les arrêter. Ils décidèrent de résister. Après quelques
jours d'escarmouches, le mouvement insurrettionnel prit des propro-.
tions considérables. Le 7 novembre les patriotes s'emparèrent du.
pont de Terrebonne et prirent le contrôle du village. Ils’ devinrent-
si puissants que les représentants de la justice crurent bon d'offrir
une armistice. A 5h.30 du soir, le document suivant fut signé: “I!
est convenu entre MM. Joseph Masson, John MeKepzie et Jean-Bap-
tiste Prévost d'une part, et MM.le capitaine Bastien, Joseph Roussin,
Charles Bouc et Jean-Baptiste Dagenais, d'autre part, que les pre-
miers s'abstiendront de toute arrestation contre ces derniers et leur
parti, pour tout ce qui a été fait ou commis par eux contre le gou-
vernement jusqu’à cette heure, et que les derniers mettront bas les
armes et se retireront dans leurs maisons, en par lesdites parties se
rendant réciproquement les prisonniers par elles faits et ont signé
à l’instant à Terrebonne”. Immédiatement après la signature de ce
document les troubles cessèrent à Terrebonne. Mais deux mois plus
tard, tous les patriotes furent arrêtés, subirent leur procès et furent
condamnés à être pendus.
8 NOVEMBRE 1838

Français d'origine, Hindelang se mit au service des patriotes en
1828. Il se rendit à Rousè's Point, rejoindre Nelson et, le 8 novem-
bre, il fut à Odelltown, à la tête d’une des colonnes d'attaque, à titre
de général, Il fit preuve de bravoure, en se lançant à l'attaque, il
s’écria: “Courage, mes amis, les balles ne vous feront pas plus de
mai qu’à moi”. À Napierville, il commandait une poignée d'hommes.
On tint conseil et l’on décida de chercher son salut dans la fuite.
Hindelang tenta de gagner la frontière américaine, mails il s’écarta

Vous êtes la SECTION QUI SE SOUVIENT: c'est très
beau de votre part. Priez beaucoup pour ceux qui vous font
du bien: nos évêques, nos prêtres, nos maîtres et maîtresses,

nos parents et pour celui qui vous aime tant et se nomme,
vous le savez, votre

   
   

por William Rite et Clarence Gary
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C'est vraiment trop beau!

   
    

   

  
  

 

       

—Vous deux êtes à la
recherehe de prisonniers
qui: se sont évatés?

Oui et nous
cherchons à aiderEE Asseyes-vons, nous ations} a

étudier votre problème.ONCLE JEAN.

A la section Saint-Etienne
D'où êtes-vous, petits amis? Vous n'avez pas donné

d’adresse...

Mais vous voulez donner vos coeurs à de belles pensées,
à un IDEAL DE FIERTE ET D’APOSTOLAT, ce qui cause

; une grande joie au coeur du viell Oncle Jean.

| RIEN N’EST PLUS BEAU QU'UNE AME D'ENFANT,
quand la grâce du bon Dieu l'enveloppe de lumière et d’amour.

Cette Ame brille comme une étoile, projette de la joie. Elle
sème partout les plus belles espérances. C’est comme une

jeune fleur, dont la beauté est en voie de grandir et de deve-

nir de plus en plus parfumée. Mäis, pour cela, il faut garder

son coeur dans l’'AMITIE DU BON DIEU, vivre dans l’état
de grâces, comme les anges.

VOTRE PATRON savait ce secret, et il fut jugé digne
d’être le premier chrétien à offrir son sang en témoignage de
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; et tomba finalement entre les mains des Bureaucrates. Amené à - :
sa foi et de sa pureté de vie. Avant d'expirer, il voyait déjà Montréal, il subit son procès le 22 janvier et fut condamné à la po- = 7 7 Maman, fai fait Descends , Non, non. I fant Je veux que tu vois ln chambre de +:
sa récompense: Jésus lui-même. .. Habituez-vous à son exem- tence. Il fut exécuté le 15 février avec de Lorimier, Narbonne, Dau- A Je vais me fotlette, viens que Je, vo. gue tu montes, bain pour réatiser Jusqu'à quel CL
ple à regarder en haut, toujours... toujours... nais et Nicolas. La veille de leur mort héroïque, les condamnés pri- , arriable oir vois ça point j'étais vale. |

   

 rent part à un banquet que leur offraient leurs compagnons de pri-
ONCLE JEAN. son. Dé Lorimier porta le toast suivant: “Ma patrie . . . puisse-t-élle

. ‘ay . ne jamais oublier que nous Sommes morts pour elle sur l'échataud! LE
A Nous avons vécu en patriotes et nous mourrons en patriotes! as

8 Si J étais petif oiseau les tyrans! Leur règne achève!” .

“ ’ ; Hindelang répondit: “O mes amis! braves compagnons d'infortu-
Ah! si j'étais petit oiseau, je volerais soir et matin jus- ne, demain sera un jour de chagrin non pas pour nous mais pour

qu’à l'étoile de Châteauneuf .. . ” Mais Dominique n’a nos amis. Prenons courage en songeant que nos noms seront gravés
: point d’ailes; par contre il a du courage et de bonne jam- enlettres Jor sur Lautel de la liberté. 0Canada! puisseau moins
4 ? ; notre mort te ivrer de l’esclavage! C’est le voeu de c qui
7 nes’Eté hr hiver, sous la pluie ou le soleil, il marche main va mourir pour toi. Un jour viendra où tes fils se souviendront,

quatre fois la distance de deux milles et demi, heureux de dans leurs jours de fête, que Charles Hindelang, un étranger, mou-
pouvoir s’instruire, rut martyr pour eux et victime de la vengeance anglaise”,

“Tu n’as pas peur tout seul sur la route, mon petit? lui
demande un passant. .
— Je ne suis pas seul, Monsieur, répond Dominique.

8 ~ Ah! réplique l'inconnu, qui donc est avec toi?
; — Mon ange gardien . . , ! Il m’accompagne partout …

surprise à
Maman, Na pene-tu

pas me le
montrer on  

    

 

   

 

 
        

  

 

 À la section Madeleine de Verchères
Voici une devise plus courte: celle que Madeleine se

serait choisie: Toujours prêt.

MARISE DUCLAUS et sa fomille

S
i

A
e
e
H
g
0

2 Un peu étonné par cette

poursuit:
réponse inattendue, l’homme

C’est quand même fatigant pour toi d’aller ainsi quatre
‘fois par jour à Châteauneuf?

— Oh! Monsieur, dit Dominique, rien n’est tatigant quand

exemple.

il Je voudra.

PRET A OBEIR, à étudier, à se taire, à donner le bon
+

Prêt A PARAITRE devant le bon Dieu, partout et où

Donc, PRET A FAIRE UNE VIE DE MERITE et une

 

“Charles premier” est de plus d’endu-

“Hmm. Mais nous nous re- ‘
verrons bientôt, j'espère.

rance que moi! Le plus tôt je retour-
ners À ma confortable vieille chaise,
le mieux je serai.

         vous M.

, J'at quelque chose
d'intéressant pour

lau,
Dacla Sar quoi ‘

  

* done??

on travaille pour un maître qui paie bien, mort chrétienne.
— Tu travailles pour quelqu’un? FIER, AUSSI. Car la Fierté vous dira: Fuis ce mauvais . Y
— Oui, pour le bon Dieu. Il a dit qu’il récompense mê- compagnon, fais taire ce critiqueur, entraîne au bien et laisse € ai ; i B ;

me un verre d’eau donné par amour pour lui.” faire la jalousie. C'est-à-dire: fais ton devoir, rien que ton = | 1A
Ce jeune ‘écolier raisonne en VRAI CHRETIEN. devoir. Le dernier de tous? non, le premier de tous! C’est , SI 5h 8
ETUDIANT, apôtre de la vie divine, comment prouves-tu ça de Ja Fierté. i ; p LS |

ton amour envers le Sacré-Coeur? Marie et ton ange gardien Avec cela, distinguez-vous par le BON LANGAGE. On _ D AN A
* ont-ils une place bien marquée dans ta vie? reconnaît un patriote à son bon langage. ; A)

Le Cadet, octobre 1953. ee. VU.&. Pas Om
MeNoorkt radios, Jur ee -~

NS
Madeleine deVerchéres vous parlerait comme vous parle \

celui qui vous reçoit avec la joie la plus vive.
ONCLE JEAN.  Reine "guerrière"

“Raymond, que deviendras-tu? s’écriait jadis une mère.

A peine âgé de huit ans, l'enfant était violent, indépendant,
têtu même. Mais après ce temps, je jeune Kolbe changea
complètement, ce qui lui occasionna un “pourquoi” de sa

maman.
5 “A l’église, je demandais à Notre-Dame ce que j'allais

-

     

time.re

Section M.de Verchères
Ecole Saint-Isidore,

Verner, Ont,
le 6 octobre, 1953

       =

MANDRAKE, LE MAGICIEN

«

 

SectionPie Xi
23 octobre 1953.
Clarence Creek, eh Meier

 

     

     

cimen de la terre qué nous Supposons que iin tee F
Bien cher Oncle Jean,

  
   

Oui, Vous êtes le seul spé- * N
, A die ne voudrais pas le choix. manières amies- sa

devenir, Elle m’apparut avec deux couronnes et me jeta un C'est avec fierté que nous vous foules à votre S(T capturé vivant! | ousruse 1 Joes 7 aller? Montes. Loschangent. 1 ‘gn» *a jou voir y xX, -
regard d'amour, Après m’avoir expliqué que la couronne Tout dernièrement dans notre |fëisons parvenir le compte rendu cocollection de

, l'univers?

= partir,
des élections de la section Made-
leine de Verchères, ressuscitée
après trois ans d’inaction.
Les élèves de la section Made-

salle de classe eurent lieu les élec-
tions des membres de notre sec-
tion juvénile “Louis-Philippe Lan-
dry” de Clarence Creek.

blanche signifiait la pureté et la rouge, le martyre, elle me
demanda: LAQUELLE CHOISIS-TU ? — Je les prends toutes

leg deux!” Elle sourit et disparut.

  

A Lwow, en 1914, Raymond étudiait chez les Pères

Cordeliers. On l'appellera maintenant Maximilien et, à jus-

te titre, on le surnommera “LE FOU DE NOTRE-DAME”

à cause de sa confiance inébranlable en la Vierge.

Polonais avec du sang de soldat dans les veines et LA

DAME de son coeur est une VIERGE GUERRIERE, car la

dévotion mariale est née au son des clairons, en Pologne.
Avec elle pour alliée, le triomphe est certain! aussi

veut-il sauver TOUTES LES AMES' La Reine guerrière a

bien choisi son CHEVALIER MODERNE qui, pour sa gloire,

2 utilisé l’imprimerie, la radio et même l'avion.
Le Cadet, octobre 1953.

 
 

 

 

CII rrr
(TMSCTE
EERENEEEENp
EEE. EEEE
CLL
 

Au début de l’assemblée il fut
proposé que Cécile Lavictoire soit
présidente des élections et Lise
Potvin secrétaire, Ces deux élèves
avec l'aide de Maurice Laflamme,
Gaston Saumure et Marie-Ange
Lepage ont dirigé les éiections. Et
voici le résultat obtenu:

Président: Yvon Fortier.
Vice-présidente: Lise‘ Potvin.
Secrétaire: Cécile Lavictoire.
Conseillers: Maurice Laflamme,

Denise Hupé et Marie-Ange Le-
page.
Après les applaudissements pro

longés de tous les membres, le
Président remercia ses électeurs
de la confiance qu'ils venaient de
lui témoigner: “Je vous remercie,
sième terme”. Avec la coopération
des membres de son conseil, M
Yvon Fortier promet de faire tout
son possible pour amener les élè-
ves à pratiquer la devise des sec-
tions: “Fierté, Initiative, Désinté-

Secrétaire ont remercié aussi les
membres.

Puis on proposa d'organiser la
fète de la Sainte-Catherine. Lise

on y fasse un bingo dont les pro-
fits iraient à la caisse de la àec-
tion.
Les propositions furent ap

puyées. Mère Supérieure a offert

ressement”. Mile Lise Potvin et le

Potvin proposa qu'à cette réunion ‘

leine de Verchères sont heureux
de recommencer une nouvelle an-
née scolaire. Dès l'ouverture des
classes, on procéda aux élections.
En voici les résultats:

Présidente: Claire Gagnon.
Vice-présidente: Estelle Gagnon.
Secrétaire: Florence Gagnon.
Conseillers: Fernande Cazabon,

Richard Roberge et Hélène Caza-
on.
Après les élections chaque mer-

bre remercia et promit de faire
son possible pour faire de l'année
un succes,

Florence Gagnon, sec.

dSonne fête |

LE SAMEDI 7 NOVEMBRE 193
Barrette, Jean, 3 ans, Ville-Marie.

; Carrière, Noël. 3 ans, Hawkesbury,
: Cousineau, Mare, 13 ans, Ottawa,
Lalonde, Maurice, 18 ans, Alfred.
Laurin, Donat, 2 ans, Hawkesbury.
Leblanc, Jean. 14 ans, Strickland.
Martel. Pierre, 7 ans. Sainte-Anne.

; Martel. Carmen, 11 ans, Weedrofe,
Mathieu, Jocelyn, 7 ans. Montcerf.
Provost, Hector, 8 ans, Ottawa,
Rivais, Henrl, 7 ans, Windsor,
Rivait, Henrl, 7 ans, Windsor.
Touchette, ‘André, 11 sens, Hull
LE DIMANCHE 3 NOVEMBRE 1833
Bruneau, L.-Ph.. 8 ans, Eastview.
Carrière, Claire, 12 ans, Embrun.
Dorlon, Nerbert, 7 ans. Hull.
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; ‘ .. Temps du J'y verrai. HI! en à Flle oublie ENses félicitations aux , NOUVEAUX : Dorlen, Norbert, 9 ans. Eaniview. LV d'idée Elsie. Tu deux autres déjeuner? encore Jusqu'à son talnement ©¢ I membres et a approuve nog pro- Coutsre, Roland, 11 ans, Saint-Eugène N'eat-ll pas von'ais trouver un bandits. J'ai faim! Va beaucoup chien. changé.| a positions. reHadone. Windsor. morvellloux ? _ autre meri À Disna. ; dans Ia
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HORLZONTALEMENT
_— rell construit psr Edison

! pd ia resonssitution photogrs-

phique du mouvement par vision
directe.

2 _— Pronom indéfini — Vase de forme

riable.
3 — Rôdeur de nuit — HoiatJe voix.

4 — Peu fréquent — Petite

Solution du problème d'hier
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3 — Ville
6— Qui appartient au gosier — Con-

Jugsison.
7-— Deux voyelles — Milieu du jour

-— Gros perroquet.

du Pérou.

8 — Vase demi-sphérique — Lueu:
brillante.

9—Ce qu'il y a de meilleur — Diph-
tongue.

10 — Du rovaume de Siam.
11— Ce qui est su par avance—Unique

VERTICALEMENT
1— Dans les traditions populsirer

bretonnes, esprit malfaisant, nain
ou fée

2— Qui a ‘rapport k l'inion.
3-Qu,n'est pas façonné — Vent dv

nord.
4— Mstif conducteur ou caractéris

tique revenant fréquemment dan-
uBe partition.

5— En'èye ia vie — Fragment d
tuile cassée.

6 — Sale, vilain.
7 — Certain — Petite brosse en soie

de pore — En que’ endroit.
8— Conseiller de lu Reine — Angle

Tôrmé pur deux lignes, deux plan’
oul se coupent.

9 — Frére du pére ou de la mére -
Fruit rouge de l'afisier.

10 Celui qui a un bu plusieur
enfants — Du verbe aller, av
futur,

11 — Action de répéter.
 

Marie-Ange Lepage, troisième con-
seillère, quittait notre paroisse.
Alors les membres de la section
ont élu M. Denis Hupé pour ia
remplacer.
Vos neveux et nièces.

Cécile Lavictoire, sec.
Yvon Fortier, prés.

ctlere

Section Saint-ienne
R.R. no 3 Dowling,
le 5 octobre 1953.

Cher Oncle Jean,

Vos petits élèves de la section
Saint-Etienne sont heureux de
vous revenir, pleins d'enthousias-
me et de joie. Nous avons déjà
organisé notre comité pour cette
nouvelle année scolaire 1953-1954.
En voici les résultats:
Président: Yoland Leclair.
Vice-président: Yvonne Beaudry
Secrétaire: Léc Beaudry.
Conseillers: Omer Beaudry, Yo-

land Blais et Régent Lanthier,
Notre nouvelle institutrice, Mlle

Frappier, se joint à nous pour
vous souhaiter ainsi qu’à vos pe-
tits amis du Royaume une année
de succès. Yoland Leclair, prés.

Léo Beaudry, sec,

i Pressesu, Aline-M.. 1 an. Ottaws.
, Quenneville, Madeleine, 12 ans, Casselman,
; Turmel, Allee, 12 ans. Timmins.

LE LUNDI 5 NOVEMBRE 1938
Beaudry, Pauline, 13 ans, Masson,

: Bouchard, lise. 12 ana, Ottawa,
Charron, Beinard, 5 ans, Hull.
Joanis. Mariette. 15 ans. Masson.
Lachance, Marius, 13 ans, Tératseaminque.
Lafond, Aline, 15 ans. Ottawa.

i Lanteigne, Charles, 14 ars, Blue Water.
legault, Roger, (4 ans, 8sint-Albert,
Lapointe, Pierre, 6 ans, Hull.
Mailloux, Léo, 6 ans, Staples.
Marin, Denise, 4 ans, Hall,
Saint-Jean, Hélène, 2 ens. Hull.
Vineent, Menri, 11 ans, Cornwall.
Zènos, Aristide, 9 ans, Windsor.

 
  

LE CHEVALIER MASQUE

 

 

Frappes-le
encore.
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ELLE LUI PARLE JAPONAIS!
«purs de la visite de Son Exc. Mgr Lemieux au
Pensionnat Notre-Dame, une jeune éléve s'ap-
procha pour solliciter, en langue japonaise,

5
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{ (Photo “Le
i

un grand congé (On sait que Son Excellence a
autrefois été missionnaire au Japon.)

Droit”—par Champlain Marcil)

 

Centenaire de la Saint-Jean-Baptiste

Les préparatifs en vue de la
célébration du centenaire de notre
Société nationale vont bon train,
grâce au bon travail du comité
institué à cette fin et dirigé par
Me Edouard Belleau.
Tout porte à croire que ces

fêtes, auxquelles on aurait pu don-
ner peut-être plus d'éclat en mai
ou en juin, alors que la tempé-
rature plus clémente se prête
mieux à des manifestations exté-
rieures plus grandioses, connai-
trot quand même un véritable
succès, vu qu’elles seront animées
du même souffle de patriotisme
et de foi.
Comme il a été annoncé dans

un'article antérieur, nous publions
aujourd'hui le programme détaillé
des. fêtes du centenaire:
Samedi, le 21 novembre 1953
7 h. P.M.: Banquet du centenai-

re. au Château Laurier.
Président d'honneur et orateur:

- Le Très Honorable Louis Saint-
Laurent, premier ministre du Ca-
nada.

Présentation de l'Honorable pre-
mier ministre par le Dr Louis
Charbonneau.

Allocution de monsieur Saint-
Laurent, “Le rôle du Canadien
français dans l'Etat”.

‘Allocution du président de la
Ssint-Jean-Baptiste, M. Hector Ray
“Le rôle de la Saint-Jean-Baptiste
danñs son milieu”, et présentation
des certificats de membres hono-
raires.

Allocution de Son Excellence
Mer Marie-Joseph Lemieux, O.P.,
“Le rôle de la Saiat-Jean-Baptiste
dans l'Eglise”.

 

 .

 

 

; CONFERENCES DE
SAINT-VINCENT DE PAUL
“Dimanche, le 8 novembre, les

Conférences de Saint-Vincent
de Paul de Hull, d'Aylmer, de
Limbour, de Pointe-Gatineau,
d'Eastview et d'Ottawa commé-
morerort le centenaire de la
mort de leur fondateur Frédé-
ric Ozanam.

PROGRAMME DE LA
JOURNEE

Matin: assistance au congrès
par nos membres à une messe
basse et communion dans leurs
paroisses respectives.

11 hres a.m.—Messe pontificale
chantée par S, Exc. Mgr Maxi-
Yi Tessier dans la basilique
pts Le sermon de cir-
oor sera donné par le
cps ie. O.P.
- #.m.—Bénédiction de 3

LS: rétles dédiées aux Saints
A yrs Canadiens, à Saint-Jean-
’bsco et à Saint Vincent de
Paul, au sous-sol de la basili-
que. Son Exc. Mgr M.J. Le
mieux présidera et prononcera

) ude courte allocution.

8 hres p.m—Au sous-sol de
l'église Notre-Dame de Grâces
de Hull, présentation d'un film,
à caractère charitable et inti-
tulé: “D'homme à homme”.
Cette représentation marquera
la première apparition dans
notre région de ce film qui a
fait accourir les foules par-
tout où on l'a montré sur l’écran.

… Tous les amis, bienfaiteurs et
bienfaitrices de notre facilité
seront les bienvenus. Entrée
libre ct on nefera pas de

 

France préside

 quête. 
 

M. GUERIN,

ambassadeur de France
Son Exc.

Chorale: Les Petits Chanteurs
de Saint-Jean-Baptiste, sous la di-
rection du Révérend Père Rémi M.
Dauphinais, O.P.

Au piano: le Révérend Père
Richard Migneault, C.P.

Enregistrement des discours et
radiodiffusion de la réception: le
poste CKCH, le poste CBO, le poste
CFRA et le poste CKOY.

Dimanche, le 22 novembre 1953

11 h. A.M.: Grand'messe solen-
nelle en la Basilique-Cathédrale
Notre-Dame d‘Ottawa.

Célébrant: Monseigneur
Chartrand, vicaire-général.

Diacre: Le Révérend Père Ma-
rie-Anselme, O.F.M. Cap., curé de
la paroisse Saint-François d'Assise.

Sous-diacre: Le Révérend Pere
Louis Guilbeault, O.M.I,, curé de
la paroisse du Sacré-Coeur.

Son Excellence Monseigneur
l'Archevêque assistera au trône,

Diacre d'honneur: M. le Chanoi-
ne Jean Desjardins, curé de la
Basilique-Cathédrale d’Gttawa.

Sous-diacre d'honneur: M. l'abbé
Ernie Vézina, curé de la paroisse,
Notre-Dame de la Présentation et
aumônier général de la Société
Saint-Jean-Baptiste.

Prêtre-assistant: M. le Chanoi-
ne René Martin, curé de la pa-
roisse Notre-Dame de Lourdes de
Cyrville.

Cérémoniaire: M.
Bélisle.
Sermon par le Révérend Pere

Origéne Grenier. S.J., de Mont-
réal.

Placiers: la Garde Indépendante
Champlain d'Ottawa, sous le com-
mandement du Lieutenant-colonel
Henri Rhéaume.

2 h. 30: Visite de la ville avec
arrêt au monument ,Champlain.

“ 8 h. 15: Dimanche de la Saint-
Jean au Théâtre Capitol, sous la
présidence d'honneur de Son Ex-

Hilaire

l'abbé Gilles

 

 

Nelfoyage de qualité

o COSTUMES
COMPLETS

e ROBES
(Unies)

° PARDESSUS |
| (Unis)

Comptant et à emporter

PROSPERITY
CLEANERS

1232, Wellington
23, Rideau

8-3768
42212   

Programme détaillé des fêtes — Son Exc. M. l'ambassadeur de
au Dimanche de la Saint-Jean

cellence Monsieur Hubert Gué-
rin, Ambassadeur de France au
Canada.

Orateur: Le Trés Honorable Thi-
baudcau Rinfret, Juge en Chef de
la Cour supréme du Canada.

Les poétes de la Chanson:

1. C’est la Belle Francoise
Folklore ... harmonisation de

Sir krnesu Macmillan

2. Ave Maria … S.-Rachmaninoff
Répertoire religieux

3. Let us Break Bread Together
negro spiritual

4 Compère Guillery ........ harmo |
nisation de Vincent d’Indy

Chanson populaire francaise.

5. Gentil Coquelicot ... Arrange-
ment de F, Darcieux

Chanson populaire francaise

6. Razbojnika Blagorazumnago ....
P. Gesnokov opus 40 br. 3

Répertoire religieux slave.

7. Clic Clac Dansez Sabots .....
musique de Frangois Poulenc

8. Hospodi Pomiluy s. V.
Lvovsky

(Seigneur ayez pitié de nous)
Litanies russes du Vendredi
Saint
Pièce tirée du répertoire reli-
gieux des Cosaques du Don.

A l’écran: “Peppino et Violet-
ta”, chef-d’oeuvre de Maurice
Cloche.

Maitre "de cérémonie:
Beaulne.

Chef du protocole: Me Charles
Edouard Gobeil.

Le film “Peppino et Violetta”
a eté graciuseniunt olteiu par Cl-
NE-FRANCE, 690 ouest, rue La-
gauchetière, Montréal.

M. Yvon

Thé annuel à
‘Saint-Vincent

———

Demain, le 8 novembre, de 4 à
7 heures, à l'Hôpital Saint-Vincent,
26, rue Cambridge, aura lieu le
thé annuel en faveur des hospita-
lisés.

Comme par le passé, les Dames
auxiliaires comptent sur la présen-
ce des amis de l'oeuvre pour que
cette charitable entreprise obtien-
ne un entier succès.

Selon la coutume, les dons re-
cueillis serviront à procurer quel-
ques douceurs aux chers malades
de cette admirable institution.

Par surcroit, en visitant l'hôpi-
til, le généreux public d’Ottawa et
de Hull constatera, une fois de
plus, quelle joie un sourire, un
encouragement, une » consolation,
peuvent apporter i. ces victimes de
I’humaine souffrance.

Qui ne se souvient de- la belle
parole de Bossuet: “La charité,
c’est tout le christianisme.”

Conséquemment, que toutes les
personnes qui veulent bien se pen-
cher sur telle douleur de l'âme
ou du corps, viennent en grand
nombre demain après-midi à l'Hô-
pital Saint-Vincent.

Qu'on se le dise! **

 

 

LE DROIT, OTTAWA, SAMEDI 7 NOVEMBRE 1953

M. Gaston Vincent chez les nôtres
de Port Colborne et de Hamilton

M. Hector Allard
nommé délégué
canadien à Genève

mp

Le ministère des Affaires exté-
rieures fait connaître aujourd'hui
que M. Hector Allard a été nom-
mé délégué permanent du Canada
à l'Office des Nations Unies en
Europe dont le siège est à Ge-
nève,
M. Allard est né à Notre-Dame-

de-la-Paix (Manitoba). Il fait par-
tie du ministère des Affaires ex-
térieures depuis 21 ans au cours
desquels il a exercé diverses fonc-
tions à Washington, au Mexique
et à Bruxelles, Avantd'être nom-
mé chef de la Division consulaire
du Ministère, en 1952, M. Allard
avait été détaché pendant deux
ans au poste de chef de la mission
canadienne de l'Organisation in-
ternationale pour ‘les réfugiés.

Le dimanche
de la Bible

MONTREAL (C.C.C.) — Chaque
année, depuis 1946, la Société ca-
tholique de la Bible organise un

 

des catholiques sur l’un ou l'autre
point du message biblique. Cette
année, l'effort de propagande s’at-
tachera à mettre en lumière la
“bonne nouvelle” contenue dans le
Nouveau Testament. Le thème est
bieu choisi puisqu’on vient de met-
tre sur le marché, à ls demande
de l’Episcopat, un pôcket book
qui contient une traduction du
Nouveau Testament faite par des
exégètes canadiens.
Dans tous les diocèses de la

Province, et même à l'extérieur,
la prédication du 8 novembre,
dans les églises, portera sur la
“bonne nouvelle”. Des articles pa-
raîtront dans les quotidiens et les
hebdomadaires pour préparer l’at-
mosphère du Dimanche de la Bible,
A la radio, de très intéressantes
émissions sont prévues pour cette
journée: à CBF, une récitation du
livre “dé Jab de 11 h. à 12 h. et
une causerie de Son Exec, Mgr
Charles-Omer Garant, de 6 h. 15
à 6 h. 30; à CKAC un sermon don-
né à l'Oratoire Saint-Joseph par
le R.P. André Legault, c.s.c; a
CKVL I'Histoire de Dieu a 1 h. 30.
Dans tous les endroits on profi-

tera du Dimanche de la Bible pour
propager ‘les textes sacrés, spé-
cialement la Sainte Bible de Pirot-
Clamer (édition populaire) et le
Nouveau Testament (texte de
l'ACEBAC) mentionné plus haut.

‘A 4 heures et 30, une réception
‘sera faite à l'Hôtel Royal Con-

Dimanche pour attirer l'attention |en

 

 

 

Me Gaston Vincent, cr., accom-
pagné du RP. Gustave Sauvé,
O.M.1., Chef du Secrétariat et de
M. Markland Smith, président de
l'Association des Parents et d’Ins-
tituteurs de Langue française de
l'Ontario, sera reçu, ce soir, par
les ‘’ranco-Ontariens de Hamilton.

naught et à 6 heures et 30, un
grand banquet réurira près de 300
convives dans la salle du Cercle
La Salle.

Demain, dimanche, un Congrès
régional sera tenu à Port-Colbor-

ne sous la présidence du président

régional de l'Association d'Edu-  

cation, A.-K. Plouffe, de Hamilton.
Le Père Sauvé prêchera aux deux
messes dans l'église Saint-Jean-de-
Brobouf et, dans l'après-midi, il
y aura séanc d'étude laquelle
participeront les représentants de
l’Assoclation d'Education.
Dans la soirée, le Père Sauvé

donnera une conférence sur le rôle
spirituel et social des Franco-Onta-
Mone,
Dimanche soir, M. Markland

Smith se Qodra 4 Welland pour
y rencontrfr les membres «lu Co-
mité de Parents de la paroisse du
Sacré-Coeur et, lundi matin, il par-
tira pour la région de Windsor où
il visitera les Comités de Parents
de Windsor et des environs.

 

La police recherche les bandits
qui ont dévalisé Paul Ladouceur~~

Dans l& nuit de jeudi — Le chauffeur de toxi
s'est fait enlevé $17 — Les voleurs s'empo-
rent de sa voiture portant la plaque 8M257

La Sûreté provinciale d’Ontario,
pour la région d’Otlawa, est encore

tat d'alerte à la suite d’un mé-
fait accompli par trois bandits
armés qui ont dérobé un chauffeur
de taxi d’Eastview de son avoir et
qui se sont enfuis avec sa voiture
vendredi matin.
M. Paul Ladouceur, 170, rue

Ethel, Eastview, a eu la peur de sa
vie quand trois passagers qu'il
avait fait monter dans sa voiture
lui ont braqué des revolvers dans
les côtes et lui ont ordonné de fai-
re exactement ce qu'ils ordon-
naient.

Paul Ladouceur a recueilli les
trois passagers en face de la gare
Union, vers minuit, jeudi soir.
Deux d'entre eux se sont assis à
l'arrière de la voiture tandis que
le troisième prenait place sur le
siège avant.

Ils ont alors demandé d’être con-
duits à Britannia Heights. Le con-
ducteur a mis le compteur en mar-
che et comme le demande sa pro-
fession s’est empressé de se diri-
ger vers l'endroit désigné.
M. Ladouceur était au courant

de l'attentat qui avait été fait à
Montréal contre un conducteur de
taxi, par trois jeunes bandits, mais
ne s’inquiétait pas outre mesure. Il
a déclaré que ses passagers avaient
un aspect peu rassurant mais il ne
s'en fit pas.

Arrivé à l'Ottawa Beach, sur la
route 17, les passagers lui ordonné-
de stopper, Son voisin sortit un pis-

 

 

que les journaux ne se

SASKATOON (P.C.) — Le pre-
mier ministre M. T.C. Douglas,
de la Saskatchewan, dit qu’il
croit en la liberté de la presse,
mais qu’elle est également “non
seulement un privilège mais une
responsabilité dont il ne faut pas
abuser”. ,

“Aussi, nombreux sont ceux
qui abusent de cette liberté”, a-
t- dit lors d’une réunion publi-
‘que tenue conjointement avec le
congrès annuel du CCF en Sas
katchewan.
Les journaux, a dit M. Dou-

glas, “ne se préoccupent plus de
rétracter. “S’ils “disent que vous
êtes mort, décidément vous de-
vez l'être et il n’y a rien à y
faire. Cependant, si vous pouvez
prouver que vous ne l’êtes pas,
le mieux qu'ils peuvent faire est
d'insérer votre nom dans la co-
lonne des avis de naissance dans
l'édition du lendemain”,

 

 

Projet d’une
unionfrançaise
spirituelle
RABAT (A.F.P.) — Le proiet

d'“union francaise spirituelle”
permettant dans le domaine cultu-
rel, la constitution d'un ‘bloc ho-
mogéne groupant tous les pays où
l’on pense el parle français a été
exposé à la presse par M. Jean-
Marc Léger, président fondateur
de [Accueil Franeo-Canadien”,
rédacteur au journal “La Presse”,
actuellefnent de passage au Maroc.

Le projet de M. Léger, conçu
avec plusieurs de ses confrères
canadiens, a été soumis par lui à
M. Georges Bidault, ministre fran-
çais des Affaires étrangères.

M. Lêger quittera prochaine-
ment le Maroc pour rentrer à

| Montreal, via Paris.

 
La liberté de presse, responsabilité
dont ilnefaut pas abuser - Douglas
Le premierministre de la Saskatchewan déplore

tracter — A un congrés de la C.C.F.

 

préoccupent plus de ré-

M. Douglas a fait ces remarques
après avoir cité plusieurs nou-
velles parues dans des journaux
à son sujet dans une élection com-
plémentaire tenue en Saskatche-
wan comme preuve de l’hysté-
rie” qui se manifeste au Canada
et aux Etats-Unis quand les gens
perdent facilement de vue les
faits véritables”. y

L'article en question publié
dans le journal “Regina Leader-
Post” au sujet d'un discours pro-
noncé pendant la campagne à:
Estevan, Sask. disait que le pre-
mier ministre s’était vivement le-
vé sur l'estrade pour chasser un
manifestant. M. Douglas a démen-
ti ce fait à l'époque et le journal
a publié son démenti.

“Bien que l’article paru dans
le “Leader-Post” ait été démenti,
on me demande partout où je vais
pourquoi je me suis levé si vive-
ment pour chasser les manifes-
tants”, a dit M. Douglas.

 

 

 

R.-J. BASTIEN, R.0.
OPTOMETRISTE

13 et 15 Nicholas. _TéL- 4-3220

HEURES DE BUREAU
9 h. am. à 5 h. 30 p.m.

SAMEDI OUVERT JUSQU’A
1 HEURE SEULEMENT
 

 
 

 

LE DOCTEUR

MAURICE ROBERT
Tél.: SH. 6-0305

242, Chemin de Montréal

Heures de bureau: 2 à 4 h. p.m.
7h pm a 8 h 30 p.m.

Maternité — Médecine générale 
 

   

tolet noir et lui ordonna de lui
laisser la conduite.
Au méme moment, un des passa-

gers qui avaient pris place sur le
siège arrière sortit lui aussi un
pistolet tandis que le troisième gar-
dait sa main dans la poche de son
manteau, indiquant que lui aussi,
il était armé.

Celui qui avait été interpellé du
nom de Gerry, prit la conduite et
un des deux passagers de l'arriè-
re vint s'asseoir à l'avant tenant
Ladouceur bien en vue.
Ce fut pour Ladouceur le début

d’une longue randonnée dans la
campagne avec trois dangereux
bandits qui sergblaient connaître
la région passablement bien.
A un moment donné, la voiture

s'engagea dans la route de Cons-
tance Bay, en dehors de la route
17, et fut brusquement arrêtée peu
avant une courbe très prononcée.
Le conducteur ordonna alors au

chauffeur de taxi de descendre de
voiture. Ladouceur se croyait bien
fini. “Ils vont me tuer, s’est-il dit.
Je dois avouer que j'avais réelle-
ment peur, a dit Ladouceur. Les
meurtres du genre sont si fré-
quents que j'ai cru que le moment
était venu.”

“Je ne voulais pas prendre de
chance et je faisais tout ce .qu'’ils
me demandaient de faire. Je suis
descendu de voiture, a raconté La-
douceur, et je me suis laissé fouil-
ler. Les bandits se sont emparés
de tout mon argent, soit $17 puis
ils ont décroché l’enseigne lumi-
neux qui se trouvait sur l’automo-
ducteur a mis 1 mpetoceru

Sur une distance de cinq milles,
Ladouceur courut, tentant ici et la
de réveiller les fermiers, mais sans
succès. Finalement, il atteignit la
maison d’un défricheur et ancien
membre de la Sûreté provinciale,
M. Anderson, qui s’empressa
d’alerter la police.

Le policier Chris McCarthy or-
donna aux patrouilles de cerner la
région et d’avoir l’oeil ouvert pour
une voiture Plymouth 1949, por-
tant la licence 8 M 257.

Le sergent Jack Hinchliffe et le
policier Bill Kelly arrivèrent peu
après à la demeure de Anderson
et obtinrent la version de Ladou-
ceur.

 

MAXIMUM

midi et il continuera de faire froid.

Dawson —16,

aravennteer a sAU tan ré nan 010001 S00AT ES

LE TEMPS QU'IL FERA
(D'apres les pronostiez fournis par la Presse canadienne)

Pronostics
Neige légère

 

  
PETITES ANNONCES

3-4066  

 

1h. à 4h,

LIVRAISON DU JOURNAL

3-4067

  

Sommaire : Nuageux avec neige légère commençant cet après- .

; Victoria 44, 50; Edmonton 26, 47, Régina 34, 50;
Winnipeg 26, 42; Port Arthur 9, 38; White River 4, 31: Kapuskasing
13, 27; North Bay 16, 28; Sault-Sainte-Marie 19, 33; Sudbury 16, 31;
Muskoka Airport 14, 35; Windsor 30, 37; London 20, 36; Toronto 24, ’
38; OTTAWA 17, 34; Montréal 24, 34; Saint-Jean 22, 30; Halifax 26, 36.
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Le dimanche
de la Bible
Le Centre Biblique «d'Ottawa

présentera dimanche avant-midi,
à onze heures, sur les ondes de
CKCH une émission spéciale spé-
cialement réalisée à l’occasion du
dimanche de la Bible, demain le
7 novembre.
Le R. P. Roland Frénette, du

scolasticat des Pères Blancs et
secrétaire du centre biblique est

sera “Evangile, bonne nouvelle”,

 

chargé de l’émission. Le thème |

 

 

 

 

 

 

 

Armand Pommier, R.0
Optométriste

105, CH. DE MONTREAL

CORNWALL, ONT.

Pour rendez-vous

Tél: 395-J    A. J. ARMSTRONG, prop.

Tél: 3-1159
316, rue SAINT-PATRICE
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Laflamme, Séguin & Ménard
COMPTABLES AGREES

 

 

 

OTTAWA HULL

18, rue Rideau 187, rue Principale
Tél: 5.4551 Tél: PR. 79700

.
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LE DOCTEUR

GERARD LATOUR
20, ave Primrose. Tél. 4-4451

Heures de bureau:
2 à 4 h. p.m, 7 à 9 h. p.m.

MATERNITE
MEDECINE GENERALE
 

oe

Bureau: 4-1441

17, rue Albert, Ottawa

Jacques L'Heureux, C.G.A. CP.A.
Comptable Public Licencié,

Licencié en Sciences Sociales

Economiques et Politiques.

51, ave Sweetland, Ottawa

Résidence: 4-9964
 

 

 

 

DOCTEUR

JEAN MERCIER
MEDECIN

222, rue Daly

Tél.: bur. 6-2055; rés. 5-8161

Heures de bureau de 2 à 4h. p.m.
et de 7 à 8h. 30 p.m. du

lundi au vendredi.  
 

 

 

OUVERTE
DIMANCHE
DE MIDI 3-1159
A 9 P.M.

PHARMACIE

E. BELISLE
ALEX J. ARMSTRONG, Prop.

516, rue St-Patrick. Ottawa

OTTAWA
1 ; 2 45. RidNarcisse Lacourcière “A

CA, BA, LPh, MCom. RIA: ATo
Comptable agréé KAPUSKASING

(Chartered Accountant) Editics Dupont
 

 tr

 

 

Samedi:

48, ruc Rideau, Ottawa.

HEURES DE BUREAU: 9 am. à 12 p.m. — 1 p.m. à 5 p.m
9 am. à midi.

ULRIC SAINT-AMOUR, optoméfriste
EXAMEN DE LA VUE

Tél.: 34508
 

 

 =]

 

EASTVIEW

166. ch. de Montréal

Tél.: 2-3135   " C.-R. LAFRENIERE & FILS
OPTOMETRISTES

Pour rendez-vous, signalez

OTTAWA
101, rue Rideau

Tél: 43215
Rés. tél: 6-3096

AVIS: Eastview, ouvert les lundis, mercredis et vendredis soirs. .
S.V.P. remarques la nouvelle adresse du bureau d'Eastview.

 

 
  —————

 

OUVERTE
DE MIDI
A 9 H. PM.

 

AUGUSTE MARTINEAU

 

DIMANCHE
Tél. 3-6574

PHARMACIE BRULE
angle Waller et Laurier Est  
 
 

 

 

ARCHITECTE

200, rue Bay— Ottawa

Tél: 68-3664

—= 

 

A. M. Bélanger =o
G. M. Bélanger 5a. ro.

OPTOMETRISTES

rue Rideau, suite 301-302
Tél: 3-4346

4.RES DE BUREAU
am. à 12 h. (midi)

th pmà $ h pm,

45  
 

   

COUSSINETS À BILLES

GENERAL BEARING

6-369 (wire denon) 5.3112
. 304, ruePitt, Cornwall, Ont,

. SERVICE LTD.

96, rue Fleet — Ottawa    
Prière de s’adresser à

e Obtenir un rendez-vous en appelant 5-1801
de 9 h. a.m. & midi et de 2 heures p.m. à 5 hres.
excepté le samedi

OFFRE D'EMPLOI
Jeune homme demandé avec ou sans expérience dans le travail de

hureau et possédant un diplôme d’immatriculation ou l'équivalent.

L'Union St-Joseph du Canada
325, RUE DALHOUSIE, OTTAWA
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